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TUYAU 
LINAFLEX 


LINAFLEX est un tuyau flexible renforcé et 
armé, avec robe intérieure fabriquée de caout- 
chouc spécial LINATEX, matériau identique à 
celui que nous utilisons dans nos pompes, van- 
nes et divers autres matériels de manutention et 
qui, par sa résistance exceptionnelle à l'abra- 
sion et à la corrosion, garantit à tous nos pro- 
duits une longévité inégalée. 


C'est pourquoi LINAFLEX est recommande 
aux exploitants d'industries recherchant pour 
leurs installations de transports un tuyau résis- 
tant aux: 


pâtes à ciment et à céramique, 

pulpes de minerais, 

eaux chargées de sable, cendre, charbon, etc. 
boues et effluents chimiques, 

liquides corrosifs. 


LINAFLEX possède un renforcement extra- 
solide fabriqué de fibre synthétique incorrupti- 
ble. L'armature, constituée d'une spirale d'acier 
à ressort, est enrobée de gomme. La gaine de 
couverture est en matériau résistant au frotte- 
ment, aux intempéries et aux ambiances cor- 
rosives. Outre ces caractéristiques, LINAFLEX 
étant un tuyau très flexible permet de réaliser 


TUYAU VULCAFLEX 


Le tuyau VULCAFLEX est fabrique ae caout- 
chouc synthétique à faible coefficient de frotte- 
ment, qualité qui recommande ce tuyau pour 
transporter des produits secs pulvérulents, grai- 
neux et graveleux, entre autres: ciments, en- 
grais, suies, schlamms, grenailles de métaux, 
dolomie concassée, etc. 


Les tuyaux LINAFLEX et VULCAFLEX 
standard conviennent pour l'aspiration et le 
refoulement des pompes pour des pressions de 
service jusqu'à 5 kg/cm2. Ils s’exécutent en 
diamètres de passage de 25 à 500 mm et en 
toutes longueurs jusqu’à 5 mètres maximum. 


aisément des courbes et d'observer fidèlement les sinuosités 
des tracés, évitant ainsi les travaux compliqués de tuyautage. 
LINAFLEX, utilisé en courbe, peut être tourné après une 
certaine période de travail, de façon à obtenir une courbe 
identique à son inverse et prolonger ainsi sa durée de vie. 


MODELES DE BRIDES ET DE RACCORDS 


Brides avec bourrelet de blocage et contre-brides mobiles en 
acier. 


Brides fixes avec contre-brides en acier. 
Raccords « rapides >» avec poignées de blocage. 
Bouts lisses renforcés pour fixation par colliers de serrage. 


Circuits réalisés de tuyaux Linaflex 


Anti - Abrosion LINATEX s. a. 


48-59, AVENUE ZENOBE GRAMME 
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Etablissements BERRY 


Bureau 213, Hall Hermès - Centre International Rogier - Tél. 18.69.28 


BRUE DÉES A 


VENTILATEURS 


centrifuges 
et axiaux à pales orientables en marche, 
pour aérage des Mines et pour Centrales 
thermiques 


Locomotives DIESEL 


de 15 à 200 ch 


Epurateurs Pneumatiques 


pour Minerais, Produits de la Pierre, et 
Charbons 


Ventilateurs d'aérage principal de Mines 
BETHUNE {(P. de C.) 


Le rabot à embpilage Breveté en Allemagne et à l'étranger 


un rabot-pupitre pour l’abattage des veines puissantes 
et des veines d’ouverture variable 


Bonne adaptation du rabot aux conditions 
d'exploitation grâce à 


@ sa hauteur réglable au moyen de blocs 
intercalaires 


@ la facilité de réglage du bras-porte- 
couteaux 


@ la possibilité de choisir les couteaux et 
les porte-couteaux de longueurs diffé- 
rentes 


WESTFALIA 


Agence générale pour la Belgique: 


e=1" 


Compagnie Belge de Matériel Minier et Industriel S.A. 
Rue À. Degrâce : FRAMERIES (Belgique) 


COURONNES 


et tous outils diamantés à 


pierres serties et à concré- 


tion diamantée pour recher- 
ches minières et pétrolières. 


DIAMANT BOART 
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13, RUE DES COLONIES - BRUXELLES 1 
Tél. : 12.16.38 - 12.30.85 (10 lignes) 


INGENJEUR-CONSEIL INDEPENDANT 


PRES DE 50 ANNEES D'EXPERIENCE 


ETUDES ET PROJETS 


DANS LES DIVERS DOMAINES 
DE LA TECHNIQUE 


PIRE CHRIOQUTHE ORGANISATION 
MEGAN ILOAUE E X P'ERIRESES 
MORESRINORONURE ESSAI 
CHENE CENT REC RMLLONNES 


HE 
LES 


(e 


DU 
NTRAI 


1e 
ND- 

CE 
INES 


G 
S 


IE 
RIC 


EXCLUSIVITE 
BELGIQUE RA 
REPUBLIQI 

AÏ LA 


= garant 


tion 
rience 


LA 


agréa 


C7 


7Æ. 
>, 
= 
sans 
sms 
A 
OQ 
D 
4 
æ, 
= — 
Beau 
y 4 
ns‘ 
ns. 
Él 


[@\! 
+ 
© 
O 
LN 
y 
[e) 
» so 
© 
O 
LN 
\ = 
NT 
— 
m 
n 
e 
"© 
x 
=) 
L 
[ee 
Le 
O 
Le) 
Me) 
C 
(o) 
En 
(e) 
[e 4 
n 
() 
[e)) 
E 
O 
Ù 
(y 
© 
C 
(«) 
> 
T 


ANCIENS 


6 


SEULES CES QUELQUES PIÈCES SONT NÉCESSAIRES 


Le système de revêtement intérieur en caoutchouc antiabrasion de 
Trelleborg, pour broyeurs, est composé en principe de cinq éléments 
seulement. Ce qui réduit les frais de fabrication et facilite l'installation. 
Les éléments standard conviennent à n'importe quel type de broyeur 
et ils constituent un ensemble souple dans lequel chaque élément 
peut facilement être remplacé. 

La méthode bien au point pour solidariser le caoutchouc et l'acier, 
ainsi que le moyen spécial de fixation des éléments dans le broyeur 
sont d'autres avantages ayant contribué à l'immense succès du revê- 
tement de broyeur Trelleborg. 

La figure 1 montre un élément de la partie alimentation; la figure 2 
représente une des grilles d'évacuation, lesquelles peuvent être per- 
cées de trous ronds ou de fentes; la figure 3 montre une plaque de 


blindage de la carcasse; la figure 4 est une barre de levage qui con- 
stitue une pièce importante du système de fixation, avec le dispositif 
d'assemblage à boulon de la figure 5. 

La gorge en T dans la barre de levage permet la fixation de cet élé- 
ment à n'importe quel endroit du broyeur, et constitue un joint bout 
à bout. 

Le revêtement de broyeur Trelleborg est en caoutchouc Trellex bien 
connu; c'est un revêtement résistant aux matières abrasives, de 
grande longévité et réduisant le bruit. 

Pour la réalisation de cette protection de broyeur, en caoutchouc 
antiabrasion Trellex, une distinction »Mining Equipment Award« a été 
décernée à Trelleborg par »World Mining«. 

Des demandes de brevet ont été déposées dans la plupart des pays. 


NA TRELLEBORG 


TRELLEBORGS GUMMIFABRIKS AB + TRELLEBORG + SUEDE 
principal spécialiste en caoutchouc pour les mines et carrières 


J. KESLER - 109, CH. DE VLEURGAT - BRUXELLES 5 


40.000 piles Gullick 
en service dans le monde 
en plateure et en semi-dressant 


PILE 5 ETANÇONS : 


PILE 4 ETANÇONS : 
Elle marque une étape 


importante dans l'évolution 


L La première pile dont 
du soutènement. 


l'emploi s'est généralisé en taille 


Sécurité accrue : Construction robuste 


— portance 250 tonnes Entretien réduit 
— protection du personnel Portance éievée 
— Soutien du toit jusqu’au Manœuvre aisée 


front de taille 


\ PILE 6 ETANÇONS : 
” Employée en couche puissante 
à jusqu'à 3 m. 
N Excellente couverture du toit 
\ Recommandée pour des 
S toits difficiles. : 


Pompes 


Pousseurs hydrauliques 
Vérins de tête motrice 
Vérins tendeurs de câble 
Station d'ancrage de tête motrice 
Rampes de, chargement pour blindé 
Convoyeur de cable type Bretby 
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BELGIQUE BOIS DE MINES BRAI AVRIL 1966 
BELGIE MIJNHOUT m3 PEK t APRIL 1966 


Quantités reçues = 27% Quantités reçues uu 27% 
Ontvangen hoeveelheden Ed £ S Ontvangen hoeveelheden c E ê $ a 
n S£ Ê] # n 24 : : £ ÿ 
CE 4 Hu 59 er ë % . 9 LE # © 
+ à © > L=! + à © É > é £ > 
PERIODE Fat =" 2 CE ENANNETE tr: Ël 85 DE 
ES s$ s & Ê — É= “+ © S 6 £a 6 Ce) 
© K> 6 à Sa PA 4e 5 à io 8 £ # à n 
2. QT 5 8 DE Net Es ER 8 $ a 
GE| of 8 64 | * # CE 
1966 Avril - April . . 29.943 — 29.943 35.647 95.658 4.973 640 5.613 9.894 58.387 — 
Mars - Maart û 35.903 — 35.903 38.841 101.558 ENS do a 4.318 5.561 62.668 — 
Févr. -1Febr 29.572 — 29.572 36.167 104.691 4.343 1.006 5.349 5.922 63.911 1.943 
1965 Avril - April . . 35.223 — 99.22% 42.548 141.271 4.138 768 4.906 8.786 86.858 700 
MM ee cu: 34191 — 34.737 39.368 128.096 4,739 1.593 6.332 TUZ2 68.987 1.147 
1964 M.M. 41.584 — 41.584 43.470 192.651 6,515 086757 13.767 9.410 82.198 1.080 
1963 M.M. : 44.249 15 44,264 44,540 229.138 9.082 6.969 16.051 15.148 30.720 2.218 
1962 M.M. : 49.883 42 49.925 45,325 235.268 8:832 1.310 10147 10.135 19.963 _— 
1961 M.M. ne #4:823 — 44.823 47.414 188.382 7.116 451 7.567 7.516 19.887 3.984 
1960 M.M. ae 43.010 674 43.684 50.608 242.840 5237 37 5.274 7.099 22.163 3.501 
1958 M.M. 50.713 7.158 57.871 71.192 448.093 3.834 3.045 6.879 6.335 78.674 2.628 
1956 M.M. ARTE 72.377 17.963 90.340 78.246 655.544 7.019 5.040 12.059 12.125 51.022 1.281 
1OS2EMAN ER RE 73.511 30.608 104.119 91.418 880.695 4.624. 6.784 ” 11-408 9.971 37.357 2.014 
N. B. — (c) Chiffres indisponibles - Onbeschikbare cijfers. 
BELGIQUE METAUX NON-FERREUX AVRIL 1966 
BELGIE NON FERRO-METALEN APRIL 1966 
Produits bruts - Ruwe produkten Demi-finis - Half. pr. 2 2 
| ; : ARNE E | AE 
Ÿd à nn ë 0 8 9 
8e [554 LIÉE NIET pe sEs INT 
© — ne 
PERIODE EDR D FEU EQAsT Et. 8 0 TIC Rare ÿ Le re e 4 Ÿ 
38 Ses SE eue |) fomal Dec su CAC AE 55% 
ok Ce L HS |Sdds Ph NS, | selles 
a à ALT s CE RE $ Te 
(op NX |sa” NE | OK 
1966 Avril - April . . 24.238 20.780 7.840 477 233 451 54.019 37.286 36.147 2.085 18.018 
Mars - Maart . . 23.456 20.674 8.091 552 263 510 53.546 34.869 37.476 2.870 18.258 
Février - Februari 22.988 20.347 8.646 587 270 463 53.301 31,752 35.551 2.360 18.076 
1965 Avril - April . . 25.552 20.256 9.749 225 301 266 56.349 39.595 31533 1.973 18.533 
MEME 25.780 19.983 9.230 443 266 368 56.069 36.711 31.503 2.082 18.485 
1964 M.M. 23.844 18.545 6.943 576 288 352 50.548 35.308 29.129 1.731 17.510 
LOGS M MT 22.620 17.194 8.203 701 296 368 49.382 33.606 24.267 1.579 16.671 
1OC2ENEMRE 18.453 17.180 7.763 805 237 401 44.839 31.947 22.430 1.579 16.461 
1961 M.M. 18.465 20.462 8.324 540 155 385 48.331 34143 22.519 1.642 17.021 
1960 M.M. 17.648 20.630 T125 721 231 383 47.338 31.785 20.788 1.744 15.822 
1958 M.M.. 13.758 18.014 7.990 762 226 325 41.075 27.750 16.562 2.262 15.037 
1950 MM 7e re © 14.072 19.224 8.521 871 228 420 43.336 24.496 16.604 1.944 15.919 
LS MN CU  NI2 05056 6757 850 557 36.155 23.833 12.729 2.017 | 16.227 
N. B. — Pour les produits bruts: moyennes trimestrielles mobiles. — Pour les demi-produits : valeurs absolues. 
Voor de ruwe produkten : beweeglijke trimestriële gemiddelden. — Voor de halfprodukten : volstrekte waarden. 
BELGIQUE-BELGIE SIDERL 
| 
* PRODU 
È 3 Produits bruts | Produits demi-finis 
S 2 Ruwe produkten Half-produkten 
8è ne 1 
md Ÿ a 
PERIODE le £ è La É Êa 
PERIODE 6 % DS 2 à È SÉ = d'a 
5> u $ 3% $ % 2 9 £ :s 88 
CS EE 2 S =. PRE 5.2 HEC o > 
Dr: CS £a see Es 3% E © 2 s © 
sé E 52 | <é Es ES DE : 
EL US F à A 8 & & © 
E on CA H ce Pa La a 
Le! « 5 = ETS 
2.8 < CR 
> 
PR 0 | 
1966 PANTIN A DIU 41 691.928 761.660 (3) 55.756 68.575 170.800 42.152 3.94 
Mars ERNST ne 39 728.746 794.457 (3) 50.227 71.801 196.556 38.562 5.86 
Février - Februari . . . . 41 677.810 733.304 (3) 49.358 63.566 181.409 35.014 7.6 
ISA ADI 43 689.828 766.378 (3) 38.878 93.531 190.916 32.464 5.24 
Me TRE 43 697.172 764.048 (3) 46.941 82.928 178.895 33.492 5.5: 
1964 MM. 44 670.548 727.548 (3) 52.380 80.267 174.098 35.953 3.34 
1963 M.M. 44 576.246 627.355 (3) 59.341 45.428 170.651 26.388 4.9! 
1962 M.M. 45 562.378 613.479 4.805 56.034 49.495 172.931 22.572 6.91 
1961 M.M. 49 537.093 584.224 5.036 55.837 66.091 159.258 13.964 5.9 
1960 M.M. Da 546.061 595.070 DIS) 150.669 78.148 146.439 15.324 54 
1958 M.M. 49 459.927 500.950 4.939 45.141 52.052 125.502 14.668 10.5 
| 
| 
LOSCANENNE TE TEE 50 480.840 525.898 5.281 60.829 20.695 153.634 23.973 8.3 
J9SIM ME RE RE UE 47 345.424 414.378 3.278 109.559 113.900 15.877 a | 
(1) | 
| 
LAS ANNE CC TR 51 327.416 321,059 2.573 61.951 70.980 39.383 
: : à 9.8 
ne OUEN AR MR TU LUE 50 202.177 184.369 3.508 37.839 43.200 26.010 9.3 
LOTS ENONCE UE 54 207.058 200.398 25.363 127.083 51.177 30.219 28.4 
N. B. — (1) Fers finis - Afgewerkt ijzer. — (2) Tubes soudés - Gelaste pijpen, — 3) Chiffres indisponibles - Onbeschikbare cijfet 


BELGIQUE 
BELGIE 


IMPORTATIONS-EXPORTATIONS 
IN- EN UITVOER 


Importations - Invoer (t) 


Exportations - Uitvoer (t) 


AVRIL 1966 
1966 


APRIL 


[el 
Pays d'origine cl $ ÈS a a 2 pl 
Land van herkomst 5 v 3 Ÿ à 2 SE Destination LE pa F1 Fe 
Période ce É x BE E 2 9 Land van bestemming 2 #4 HE 
a Car © @. pr: Ed 6 © 
Periode 4 Ÿ COMICS ES El 0 © so GT] CRC 
Répartition QE <® A uw 0E po 
Verdeling « < 2 
E——_]_—_——— "NN 
CGEICASREG.KS. GECA EE GKS, 
Allem. Occ. - W. Duitsl. 277.009 2.872 3,900 6.144 — Allemagne Occ. - W. Duitsl. . 11.169 6.086 — 
France - Frankrijk . . . 5.059 1.347 5 — —— France - Frankrijk . OT 16.727 15.353 7.630 
Pays-Bas - Nederland 89.396 41.208 32.252 240 — Italie - Italië DL 20 — — 
Luxembourg - Luxemburg . 120 35.135 60 
Total - Totaal . 371.464 45.427 36.157 6.384 — Pays-Bas - Nederland . 35.636 308 335 
Pays tiers - Derde landen Total - Totaal 63.672 56.882 8.025 
Roy. Uni - Veren. Koninkrijk 8.974 557 - 
Allemagne Or. - Oost-Duitsl. —- 1.566 — 361 — Pays tiers - Derde landen 
PARA ASP LR 201.074 Autriche - Oostenrijk . — 55 — 
URSS AUS SR. 3.585 - Danemark - Denemarken . 741 1.090 — 
Pologne - Polen . . .… 8.596 Norvège - Noorwegen . 834 300 — 
Maroc - Marokko 2.210 Portugal - Portugal es _— 980 
Suède - Zweden . . . , . — 9.788 — 
Total - Totaal . . 224.439 2,123 — 361 — Suisse - Zwitserland : 4,224 1.200 80 
Divers - Allerlei . 60 155 1.038 
Tot. avril - 1966 - Tot. april 595.903 47.550 36.157 6.745 
— Total - Totaal 5.859 13.568 1.118 
1966 Mars - Maart 553.343 53.186 30.968 5,672 à = =. = 
Février - Februari 467.720 48.362 27.691 3.566  — Tot. avril - 1966 - Tot. april 69.531(1) 70.450 9.143 
1965 Avril - April 4677502 50:382/ "305530064119 — . os PR 
(VOS Ne 569.476 57.826 27.517 6.592 . 1966 Mars - Maart . 79.387 69.224 3.844 
= Février - Februari 104.984 63.579 6.195 
Repartition - Verdeling : 1965 Avril - April 183.217 71.449 15.065 
1) Sect. dom. - Huisel. sektor | 216.044 1.630 35.987 6.745  — MM. . . . 150.118 76.499 10.770 
2) Sect. ind. - Nijverheidssekt. | 393.144 45.354 170 — — 
Réexportation - Wederuitvoer 47 — — — — 
Mouv. stocks - Schomm. voorr.| —13.332 +566 — — == 


(1) 


- EN STAALNIJVERHEID 


dont 47 t de charbon importé — waarvan 47 t van ingevoerde kolen. 


AVRIL-APRIL 1966 


UCTIE t 
n 
Produits finals $ 
Produits finis - Eindprodukten Verder bew. prod. 4 F 
a g a ë $ 
E Ki 2 | © va © 
[=] ù H s à LE CES 
n Ÿ — er r | 0 n EE) El À & LS 9 TT 
n°! 9 REE = E a | ga HER OMCRS ua e 
S 8 sis ess 8% 8È SÉRS NAS | HR] SEBe| GS S à 
a ‘5 " — 2 Lo 
Di | SO |éser) us) ges | FCSÉ|fers| jé | gén) she S2 5E 
> A an _ © os D 
AS | ass |"SSt) BE) st | Bess|eus”| An |MéSs) éogé] ss o$ 
Æ CE 85°8| > s'ES DTAg| TS HS) ,TES| 558 Ë 
Los HA /\ Sen” à ‘à SA% ML Re. ne et ÈS 
En DATE Pari ÉRA + 88 vs 
a ÿ & 
76.461 71.786 28.905 1.505 147.608 35.355 5.425 1.829 585.773 49.088 22.495 50.021 
5157 80.026 32.412 2°225 157.527 39.657 5.129 2.093 635.235 50.892 23.347 50.239 
59,286 65.838 20.624 2.324 133.085 28.872 3.947 1.467 549.561 48.090 20.050 50.548 
16.610 65.104 23.471 3.130 155.141 31.845 847 2.472 587.288 46.494 21.813 53.483 
16.528 65.048 23.828 3.157 137.246 31.794 1.710 2.248 559.478 43.972 21.317 52.776 
2171 47.996 19.976 2.693 145.047 31.346 1.181 1.997 535.840 49.268 22.010 53.604 
0.146 35.864 13.615 2.800 130.981 28.955 124 2.067 476.513 47.962 18.853 53.069 
3.288 41.258 7.369 3.526 113.984 26.202 290 3.053 451.448 39.537 18.027 53.066 
1.170 42.014 6.974 3.260 95.505 23,957 383 2.379 404.852 32.795 15.853 51.962 
3.567 41.501 7:593 2.536 90.752 29.323 1.834 2.199 396.405 26.494 15.524 44.810 
1.913 45.488 6.967 1.925 80.543 15.872 790 5.026 349.210 24.543 12.509 42.908 
(2) 
— 4.410 47.104 
0.874 53.456 10.211 2.748 61.941 27.959 5.747 388.858 23.758 
6.301 37.473 8.996 2.153 40.018 25.112 — 2.705 307.782 20.000 3.655 41.904 
— — 38.431 
28.979 28.780 12.140 2.818 18.194 30.017 3.589 255.725 10.992 
0.603 16.460 9.084 2.064 14.715 13.958 — 1.421 146.852 — — 33.024 
1.852 19.672 — — 9.883 — — 3.530 154.822 — — 35.300 


AVRIL 19,66 
BELGIQUE CARRIERES ET INDUSTRIES CONNEXES RE 
MERS 
BELGIE GROEVEN EN AANVERWANTE NIJVERHEDEN 
"D D 
à 1 85 — ns 
FO AIS 
6 Ÿ ru n 
. S| <e | y | seu | su Produetios nm 8 | x | FE8 | 28 
Ur SDS De AN PE Produkties dl ie SRE ARREE 
Produktie ÿ TE Q È E a 
Te 5 | S| < = 
Produits de se : 
Prod. v. baggermolens : 4 
i Gravier - Grind t| 337.670 446.308 652.042 543.267 

Porphyre - Porfier ; 8.169 20.418 Sable - Zand © t| 50.520 75.068 96.344 97.406 
AE CRE OR EEE RE ar ice et t [1.080.727 1.007.296 936.471 850.044 
SR nt DRE LR | Chaux - Kalk . . t| 141.207 155.386 202.322 191.200 
LA “ mosaïques L Phosphates - Fosfaat t (c) {c) (c) (c) 

raatsteen en mozaiek . 
; : : Carbonates naturels - 
Fe in Hardsteen : 3| 28.176 28.328 24.928 26.569 Natuurcarbonagt . . . t 79.196 90.011 87.664 88.945 
SAR SRE me LE ï c #1 Chaux hydraul. artific. - 
Scié (Gezaagd mi 6.451 7.110 6.580 6.463 4 ik (c) 
é 3 6 1.559 Kunstm. hydraul. kalk . t (c) (c) (c) 
Façonné - Bewerkt . . . | m 1.752 1.674 1.566 DU Doté ntse à 
Sous-prod. - Bijprodukten m'| 24.876 25055 22.102 23,229 SRE £ pe 4 mn: : ie 70.980 75.532 72.310 
See 5 MAS J + 656 744 592 frittée - witgegloeide . t 27.779 29.078 27.049 26.487 
ocs équarris - Blokken . m* 64 220 ; Plâtres - Pleisterkalk . . t 7.324 7.776 8.287 6.262 
Tranches - Platen (20 mm) MAS A AOC 251 46.629 47.978 Audiomer de pliiress 
Moëllons et concassés - : ; 
Breuksteen en puin . , t 2.634 1.948 2.195 2789 Pleisterkalkagglomeraten | 52| 806.766 800.345 668.450 660.608 
Bimbeloterie - Snuisterijen | kgl 31.013 35.328 15.622 15.294 
Grès - Zandsteen : 
Moëllons bruts - Breukst. t | 20.795 16.419 18.552 17.407 
Concassés - Puin . , , t1R102:565 74.871 107.739 95.299 
Pavés et mosaïques - F 
Straatsteen en mozaïek . t 1.922 2.186 2.383 1.850 Silex - Vuursteen : 
Divers taillés - Diverse . t 6.750 6.984 7.557 6.783 broyé - gestampt . . PIN) 06 505 2.069 1,333 

Sable - Zand : pavé - straatsteen . . La) 
pr. métall. - vr. metaaln. t || 97.797 92,923. 107:527...105.341 Feldspath et Galets - ( té (c) 
pr. verrerie - vr. glasfabr. t | 102.490 96.757 144.432 121.820 Veldspaat en Strandkeien t (c) c) ) 
pr. constr. - vr. bouwbedr. t| 359.282 367.146 436.106 354.241 Quartz et Quartzites - 

NS - Allerlei t| 127.340 108.252 159.510 133.284 Kwarts en Kwartsiet. . | FR re Fe De 
rdoise - Leisteen : Argiless Kiel ne . - . , 
pr. toitures - vr. dakwerk É 586 603 621 555 
Schiste ard. - Dakleien - t 350 258 435 357 
Coticule - Slijpstenen . kg| 3.825 2.575 4,596 3.612 

Personnel - Personeel : 
Ouvriers occupés - IS 
Tewerkgestelde arbeiders 11.207 10.666 11.444 11.233 


(c) Chiffres indisponibles - Onbeschikbare cijfers. 


COMBUSTIBLES SOLIDES C.E.C.A. ET GRANDE-BRETAGNE 


VASTE BRANDSTOFFEN E.G.K.S. EN GROOT-BRITTANNIE AVRIL-APRIL 1966 
Re 


5 Rendement 3 a re 
© © Ouvr. inscrits (ouvr./poste) Absentéisme = E 
3% Ines Beer (arb./ploeg) g ë Afwezigheid SE u 8% Ge: es à 
Bus (1.000) (kg) É.S % RE EEE, 
P a °e 8 © Ë Ë ae Fe 5 ÈS 
AYS : £ Le) £v LT 
LAND re SSSR ser É B16 le ers Its ue, .® 
cie = FO ETC LED ET ES 5 vo à DS D Rs BE FE 2 x à 
3 © dD| Ham | a &| ee: & © > a & ER N) © oi LE S É 
QUE CAORIMORE IE PC IEN PORC TE ES © £ CERCLE Lt) mO Q OO 
LH & HS |méTg| mo mn 5 (&) mi. EH om 9 - œ L< 
2 GARTOS EI TOS é 508 | © < 
a ee LR nn 
Allemagne Occ. - 

West-Duitsl. E 2 e 
1966 Avr. - Apr, 10.455 207 515 2.941 2.292 20,53 23,79 21,26 3.366 395 15.241 3.665 
1965 MM. ... 119723. 217 328 2.705 2.130 21,84 21,66 20,03 3.606 381 14.598 2.785 

Avr. - Apr. 11.403 229 345 POIDS TAC 21,89 21,47 19,05 3.576 403 13.677 1.435 
Belgique - België rs > 
1966 Avr. - Apr. 1.480 53 69 1.763 1.277 18,91 14.75(1) 13,24(1) 594 124 2.859 144 
1965 M.M. LS 1.649 D 75 1.660 1212 20.46 16,38(1) - 14,54(1) 611 90 2.419 120 
Avr. - Apr. 1.750 61 80 1.647 1.205 21,32 16,69(1) 14,85(1) 618 109 1.905 166 
France - Frankr. 
1966 Avr. - Apr. 4,349 105 147 2.102 1.456 22,87 10,35 6,78(2) 1.080 405 9.106 528 
1965 M.M. ... 4.279 108 151 2.036 1.410 22,90 10,85 6,86(2) 1.115 404 7.402 578 
Avr. - Apr. 4,565 109 153 2.054 1.419 23,71 10,02 6,30(2) 1.137 384 6.699 656 
Italie - Italië 
1966 Avr. - Apr. 24 1,0 (3) 3.100 (3) (3) (3) (3) 519 0 19 348 
1965 M.M. ... 32 0,8 1,1 | 2.906 (3) (3) (3) (3) 478 6 20 282 
Avr. - Apr. 45 0,8 123 TRANS) (3) (3) (3) 483 0 112 525 
Pays-B. - Nederl. 

966 Avr. - Apr. 869 22,5 (3) 2.330 (3) (3) (3) (3) 327 111 1.438 374 

965 M.M. ... 978 D ER NNT TS ONE) (3) (3) (3) 357 112 1.204 280 
Avr. - Apr. 927 210 2RNE) (3) (3) (3) 354 97 1.274 348 
Communauté - | | 

Gemeenschap 

966 Avr. - Apr. 17.640 383,5 (3) 2.610 (3) (3) (3) (3) 5.855 1.035 28.949 5.060 
965 M.M. do 18.686 413,6 555,6 2.461 (3) (3) (3) (3) 6.169 1.072 25.655 3.978 

Avr. - Apr. 19.158 2109/0574 I CUT) (3) (3) (3) 6.168 992 23.711 3.129 
Grande-Bretagne- à front en 1.000 t 
Groot-Brittannië in front in 1.000 t 
966 Semaine du ——— 
23 au 30-4 3,801 (3) 432 5.846 1.907 (3) (3) 16,48 (3) (3) 18.573 (3) 
Week van 
23 tot 30-4 

1965 Moy. hebd. 
Wekel, gem. 3.606 (3) 466 5,502 1.824 (3) (3) 17,47 (3) (3) 21.124 (3) 
Semaine du 
24-4 au 1-5 
Week van 
24-4 tot 1-5 4.016 (3) 473 5.546 1.862 (3) (3) 16,68  ! (3) (3) 20.323 (3) 

N. B. — (1) Absences individuelles seulement - Alléén individuële afwezigheid. — (2) Surface seulement - Bovengrond alléén. — (3) Chiffres 


indisponibles - Onbeschikbare cijfers. 
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Aspects techniques 
de l'exploitation charbonnière belge en 1965 


Technische kenmerken 
van de Belgische Steenkolenontginning in 1965 


INTRODUCTION 


Les statistiques techniques relatives à l'exploitation 
des charbonnages belges en 1965 ne comportent guère 
d'innovations par rapport à 1964. 


Cette étude statistique en est, à présent, à sa douzième 
année. Il ne fait pas de doute qu’elle comporte encore 
de nombreuses imperfecuivns. 


L'Adminisuation sera toujours reconnaissante à toute 
personne qui lui signalerait les lacunes de son travail 
ou lui suggèrerait des améliorations à apporter au con- 
tenu ou à la présentation de cette étude. 


Le Directeur Général des Mines, 


A. VANDENHEUVEL. 


WOORD VOORAF 


In deze technische statistieken over de ontginning 
van de Belgische steenkolenmijnen in 1965 komen in 
vergelijking met het vorige jaar haast geen nieuwig- 
heden voor. 


Dit is nu de twaalfde jaargang van deze statistische 
studie. Het lijdt geen twijfel dat zij nog voor heel 
wat verbeteringen vatbaar is. 


Wij danken onze lezers die ons op bepaalde tekort- 
komingen zullen wijzen en ons nuttige wenken zullen 
geven aangaande de inhoud of de vorm van deze studie. 


De Directeur-Generaal der Mijner, 


A. VANDENHEUVEL 
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Aspects techniques de l'exploitation charbonnière belge en 1965 


INHOUD 


HOOFDSTUK 1 


ALGEMENE KENMERKEN VAN DE EXPLOITATIE 


Aantai concessies en ontginningszelels … 


Tee 
12; 


Concessies, samensmeltingen, verkavelingen 


Ontginningszetels in bedrijf, in reserve en in voorbereiding … 


Kenmerken van de in 1965 ontgonnen lagen 


ul 


z.1l. 


212: 
2 
2.4. 


Opening van de lagen, gemiddelde kooldikte, ren ne 


Helling van de lagen … 


Volumetrische zuiverheid van 4 Sens lagen 


Gravimetrische zuiverheid van de ontgonnen lagen 


In de mijnen te werk gesield personeel … 


aie 
22: 
29: 


TECHNISCHE UITSLAGEN VAN DE STEENKOLENWINNING IN 1965 


Ingeschreven personeel, evolutie, nationaliteit, leeftijd …. 
Analytische opgave van de aanwezigheden en niet-aanwezigheden … 
Gemiddeld aantal aanwezigheden en niet-aanwezigheden op werkdagen … 


HOOFDSTUK ïl 


De verwezenlijkte produktie … 


LE 
152: 


159 
sr 


Totale bruto- en nettoproduktie … 


De verhouding bruto/netto 


Indeling van de totale ne van het RUE naar de à 
Aantal gewerkte dagen en gemiddelde produktie per er dag 


Rendement en indices … 


251 
2,2, 
2.5: 


Werkplaatsindices … 


Indices betreffende de ra 


Indices betreffende ondergrond en bovengrond … 


V'erbruik … 


Verbruik van energie 


I: 
42° 
3.3; 
3.4. 


Verbruik van mijnhout … 


Verbruik van ondersteuningsijzer 
Verbruik van springstoffen 


Opgevangen en verkocht mijngas … 


KENMERKEN VAN DE ONDERGRONDSE WERKEN 


HOOFDSTUK. HI 


Ontginningswerk plaatsen 


IA 


Algemene kenmerken … 


LAAUE 
A2? 
115: 
1.14. 
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1196 
1196 
1196 


1199 
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1204 
1207 


1208 
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1215 
1219 


1221 
1221 
1221 
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1224 


1226 
1226 
1228 
1229 


1251 
1251 
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1238 
1253 


1242 


1244 
1244 
1244 
1246 
1248 
1248 
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No 
15° 
4 
125: 
1.6. 
127: 


20: 
2.4. 


Abattage . 

Contrôle du toit te 

Soutènement des chantiers em. 0 NT 
Déblocage des tailles … 

Lutte contre les poussières … 

Lutte contre l'incendie 


Galeries souterraines 
DAlE 
D 


Situation des galeries Fonte au De vue du revêtement 
Galeries creusées en 1965. Emploi des explosifs et ‘des différents 
types de détonateurs, situation de la lutte contre les poussières, 
section de creusement . : 

Matériel en service au 31 penis 1965 

Burquins : creusement et revêtement 


3. Transport souterrain 


Organisation du ee 1 Pole abattus 


3.1. 

3.2. Organisation du transport du matériel 

3.3. Organisation du transport du personnel . 

3.4. Inventaire des moteurs utilisés (en service au 31 ne 1965) . 
4. Aérage 
5. Exhaure … 
6. Eclairage … 


7. Inventaire des moteurs en service au fond le 31 décembre 1965 


CHAPITRE IV 


EXTRACTION, EPURATION ET PREPARATION DES PRODUITS 


1. Extraction . 


151: 
152% 


(5: 
1.4. 


Nombre de puits et tee tac d eux rage 
Dimensions et profondeur moyenne des puits d'extraction, équipe- 
ment des puits U SN 

Caractéristiques des PA io q extraction … RO LOT 

Air comprimé. Caractéristiques des compresseurs. Distribution … 


2. Epuration et préparation 


21e 


DDS 


PE 


2.4. 


Répartition de la nn ne d après les For d épuration 
et de préparation ne ; RER 
Répartition de la dre nette d'après Fe park dé te 
et de préparation … FN Me ” 
Situation des SN de nat et 7. manutention de A 
au 31 décembre 1965 . 


Inventaire des moteurs en service à D TS au 31 res 1965 


CHAPITRE V 


ANALYSE DES PRINCIPAUX TRAVAUX DE PREMIER ETABLISSEMENT ENTRE- 
PRIS EN 1965 
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1290 


1290 
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CHAPITRE PREMIER 


CARACTERISTIQUES GENERALES 
DE L'EXPLOITATION 


1. NOMBRE DE CONCESSIONS 
ET DE SIÈGES D'EXTRACTION 


1.1. — Concessions, fusions 
et remembrements. 


Une concession en activité est une concession en 
exploitation ou en préparation. Par extension, une 
concession où l'extraction a cessé, mais où des 
ouvriers sont encore occupés à divers travaux (rem- 
blayage des puits, etc...) est considérée comme étant 
en activité. 


Le tableau n° 1 donne le nombre et l'étendue des 
mines de houilles concédées au 31 décembre 1965 et de 
celles d’entre elles qui étaient en activité à cette date. 


Ces renseignements ont été groupés par bassin minier 
et par province. 


Au total 38 concessions étaient en activité à la fin de 
l’année 1965, contre 42 à la fin de l’année 1964. 


Le nombre des concessions en activité a diminué de 
2 unités dans la partie Borinage-Centre du Bassin du 
Hainaut, de 1 unité dans la partie Charleroi-Namur du 
Bassin du Hainaut et de 1 unité dans le bassin de 
Liège, Dans le bassin de Campine le statu quo subsiste 
par rapport à 1964. 


1.2. — Sièges d'extraction : 
en exploitation, en réserve, en préparation. 


Par siège d'extraction, il faut entendre un ensemble 
de puits ayant des installations communes ou tout au 
moins en grande partie communes, dont l’un au moins 
est équipé pour l'extraction. Un siège est dit en 
exploitation lorsqu'on y extrait régulièrement du 
charbon en provenance d'au moins un chantier. Il 
est dit en préparation lorsque l’on y occupe du per- 
sonnel exclusivement à des travaux préparatoires, de 
premier établissement ou de remise en état en vue 
de l'exploitation ultérieure. 


Les sièges en réserve sont ceux où aucune activité 
n’est plus exercée au fond mais dont l'équipement sub- 
siste et qui, de ce fait, pourraient éventuellement être 
remis en activité. 

Le tableau n° 2 donne le nombre de sièges d'extrac- 
tion en exploitation, en réserve et en préparation au 
31 décembre 1965. 


HOOFDSTUK ] 


ALGEMENE KENMERKEN 
VAN DE EXPLOITATIE 


1. AANTAL CONCESSIES 
EN ONTGINNINGSZETELS 
1.1. — Concessies, samensmeltingen 
en verkavelingen. 


Een in bedrijf zijnde concessie is een concessie 
die ontgonnen of voorbereid wordt. In ruimere zin 
wordt een concessie waar de winning stilgelegd is, 
maar waar nog arbeiders aan allerlei werken te werk 
gesteld zijn (vullen van de schachten, enz.) be- 
schouwd als zijnde in bedrijf. 

In tabel 1 is het aantal steenkolenmijnconcessies die 
op 31 december 1965 toegestaan waren, samen met de 
oppervlakte ervan, aangegeven, alsmede het aantal en 
de oppervlakte van de concessies die op genoemde da- 
tum in bedrijf waren. 

Die inlichtingen zijn volgens de verschillende mijn- 
bekkens en per provincie gegroepeerd. 

Einde 1965 waren in totaal 38 concessies in bedrijf, 
tegenover 42 ultimo 1964. 

In het gedeelte Borinage-Centrum van het bekken 
van Henegouwen is het aantal in bedrijf zijnde con- 
cessies met twee verminderd, in het gedeelte Charleroi- 
Namen van dat bekken met één en in het bekken van 
Luik ook met één. In de Kempen is er geen verande- 
ring. 


1.2. — Oniginningszetels : 
in bedrijf, in reserve, in voorbereiding. 


Onder ontginningszetel verstaat men een stel schach- 
ten met volledige gemeenschappelijke of ten minste 
voor een groot deel gemeenschappelijke installaties, 
waarvan ten minste één voor de ophaling uitgerust is. 
Men zegt dat een ontginningszetel in bedrijf is, wan- 
neer er regelmatig kolen van ten minste één werkplaats 
opgehaald worden. Men zegt dat hij in voorbereiding 
is, wanneer arbeiders er uitsluitend voorbereidende 
werken, werken van eerste aanleg of herstellingswerken 
met het oog op de toekomstige ontginning uitvoeren. 


De ontginningszetels in reserve zijn die waar in de 
ondergrond geen activiteit meer uitgeoefend wordt, 
maar die nog uitgerust zijn om gebeurlijk opnieuw in 
bedrijf te kunnen worden gesteld. 

In tabel 2 is het aantal ontginningszetels aangeduid 
die op 31 december/1965 in bedrijf, in reserve of in 
voorbereiding waren. 
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TABLEAU:n° 2. 
Sièges d'extraction (situation au 31 décembre 1965). 


TABEL 2. 
Ontginningszetels (toestand op 31 december 1965). 


Borinage- Charleroi- 
Sièges d'extraction Centre Namur Liège Sud Campine Royaume 
Borinage- Charleroi- Zuiderbekkens Het Rijk 
Ontginningszetels Centrum Namen Luik (HEAUDEE Kempen (6) 
(1) (2) (3) (2)68(2) (5) (1) 661 
En exploitation 7 26 14 47 7 04 
In bedrijf 
En préparation 2e 24: os LE ve C£S 
In voorbereiding 
En réserve == Es 2  : re Le 
In reserve 
Total — Totaal ri 26 14 47 7 04 


Le nombre de sièges en exploitation est passé de 58 
en 1964 à 54 en 1965, soit globalement une diminu- 
tion de 4 sièges. 


En fait il y a eu : 


1) dans le bassin de Charleroi-Namur, arrêt des sièges 
Ste-Exgénie et St-Barbe de la concession de « Tami- 
nes » ; 


2) dans le bassin de Liège, arrêt des sièges Bonne-Fin 
et Batterie de la concession « Bonne-Fin, Bâneux et 
Batterie ». 


Nous rappelons en outre que dans le bassin du Bori- 
nage-Centre les deux sièges Sartis et Louis-Lambert de 
la concession « Hensies-Pommerœul et Nord de Quié- 
vrain » sont devenus le complexe Sartis-Louis Lambert 
comptabilisé pour une seule unité dans la présente sta- 
tistique. 


Comme en 1962, 1963 et 1964, il n'y a plus de sièges 
en préparation au 31-12-1965. 


Alors qu'il existait encore 3 sièges en réserve au 
31-12-1963, le siège Vedette de la concession « Ouest 
de Mons » (Bassin du Borinage-Centre), le siège 7° 3 
de la concession «Gouffre - Carabinier et Ormont 
réunis », le 7° 10 de la concession « Monceau-Fontaine, 
Marcinelle et Nord de Charleroi », (Bassin de Charle- 
roi-Namur), il n'y en a plus aucun depuis le 31-12-1964. 


Le tableau n° 2 bis reprend l’évolution du nombre 
de sièges d'extraction depuis 1850, marquée par une 
concentration progressive des exploitations, particu- 
lièrement rapide depuis 1950. Cette évolution s’est 
encore accélérée à la suite de la crise de 1957, 


Van de 58 zetels die in 1964 in bedrijf waren, waren 
er in 1965 nog 54, d.i. in totaal 4 zetels minder. 


Feitelijk werden vier zetels stilgelegd : 


1) de zetels Sante-Eugénie en Sainte-Barbe van de 
concessie & Tamines » in het bekken van Charleroi- 
Namen ; 


2) de zetels Bonne-Fin en Batterie van de concessie 
«Bonne-Fin, Bâneux et Batterie» in het bekken 
van Luik. 


Men west dat de twee zetels Sartis en Louis Lambert 
van de concessie «Hensies-Pommerœul et Nord de 
Quiévrain » in het bekken Borinage-Centrum het com- 
plex Sartis-Louis Lambert geworden zijn, dat in deze 
statistiek voor één enkele zetel doorgaat. 


Zoals in 1962, 1963 en 1964 was op 31-12-1965 
geen enkele zetel meer in voorbereiding. 


Dan wanneer ultimo 1963 nog drie zetels in reserve 
waren, met name de Zzetel Vedeite van de concessie 
«Ouest de Mons » (Borinage-Centrum}), de zetel 7 3 
van de concessie « Gouffre-Carabinier et Ormont réu- 
nis» en de Zzetel 7" 10 van de concessie « Monceau- 
Fontaine, Marcinelle et Nord de Charleroi » (Bekken 
van Charleroi-Namen), is er sedert 31 december 1964 
geen enkele meer, 


In tabel 2bis is het aantal ontginningszetels 
aangeduid sedert 1850. Er is een geleidelijke 
concentratie van de ontginning waat te nemen, voor- 
al sedert 1950. Die ontwikkeling heeft zich inge- 
volge de crisis van 1957 nog sneller voltrokken. 
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TABLEAU n° 2 bis. — Evolution du nombre de sièges 
d'extraction de 1850 à 1965. 


HABED2bts, — Ontwikkeling van het aantal ontgin- 
ningszetels van 1850 tot 1965. 


OS 


SIEGES 
ZETELS 1850 1879 1899 1910 1930 1940 


en exploitation ACCES SN 275079 255 170 
in bedrijf 


en préparation 8 14 5 (à 
in voorpereiding 


en réserve FAT 42 13 24 
in reserve 
Total — Totaal 360 329 251 194 


1950 


1958 1959 1960 1961 1962 1963 1964 1965 


106 89 75 64 63 60 58 54 


15980115 99 79 68 66 63 58 54 


2. CARACTERISTIQUES DES COUCHES 
EXPLOITEES EN 1965 


2.1. — Ouverture des couches, 
puissance moyenne et surface exploitée. 


Le tableau n° 3 donne, pour chaque bassin, les 
renseignements relatifs à l'ouverture des couches et à 
leur puissance. Il indique également la superficie ex- 
ploitée dans chaque bassin. 

L'ouverture d’une couche est la distance entre toit 
et mur, mesurée perpendiculairement à ses épontes, 
tandis que la puissance est l'épaisseur totale des lits de 
charbon qui composent la couche. 

Se conformant aux recommandations pressantes de 
l'Administration des Mines, les sociétés qui, précédem- 
ment, ne procédaient pas systématiquement au merurage 
périodique des ouvertures et puis:ances des couches ex: 
ploitées, les font à présent relever régulièrement de 
sorte que, pour tous les chantiers, les ouvertures et 
puissances indiquées sont bien les moyennes des ouver- 
tures et puissances effectivement mesurées au fond 
au cours de l'exercice. 

Les déclarants ont tous donné la superficie déhouillée 
résultant du mesurage du développement des chantiers 
et de l'avancement. 

L'Administration des Mines a déduit de ces données 
une production calculée, obtenue en multipliant les 
puissances mesurées par les superficies exploitées et en 
adoptant pour poids spécifique moyen du charbon en 
roche 1,35 -t/nm. 

Ces calculs ont donné pour chaque bassin une pro- 
duction théorique très voisine des écoulements effec- 
tivement déclarés par les exploitants. Elle a servi de 
base de comparaison pour fixer l'importance relative 
des diverses caractéristiques techniques qui seront ana- 


lysées plus loin. 


2. KENMERKEN 
VAN DE IN 1965 ONTGONNEN LAGEN 


2.1. — Opening van de lagen, 
gemiddelde kooldikte, ontgonnen oppervlakte. 


Tabel 3 bevat inlichtingen over de opening en de 
kooldikte van de lagen in de verschillende bekkens. 
Ook de ontgonnen oppervlakte is erin aangeduid. 


De opening van een laag is de afstand tussen dak 
en muur, loodrecht op het nevengesteente gemeten, dan 
wanneer de kooldikte de totale dikte van de kolen- 
beddingen in de laag is. 


De vennootschappen die vroeger de openingen en de 
kooldikten van de ontgonnen lagen niet regelmatig 
maten, volgen nu de aanbevelingen van de Administra- 
tie van het Mijnwezen op en doen die gegevens regel- 
matig meten, zodat de aangeduide openingen en dikten, 
voor al de werkplaatsen, wel degelijk de gemiddelden 
zijn van de openingen en kooldikten die men in de 
loop van het geschouwde jaar in de ondergrond werke- 
lijk gemeten heeft. 


De exploitanten hebben de ontkoolde oppervlakte 
berekend op de gemeten breedte en vooruitgang van 
van de werkplaatsen. 


Aan de hand van die gegevens heeft de Adminis- 
tratie van het Mijnwezen de produktie berekend, nl. 
door de gemeten kooldikten te vermenigvuldigen met 
de ontgonnen oppervlakten en voor de kolen in de laag 
een gemiddeld soortelijk gewicht van 1,35 te nemen. 


Die berekeningen hebben voor ieder bekken een 
theoretische produktie opgeleverd die de door de ex- 
ploitanten aangegeven afzet zeer dicht benadert. Het is 
deze produktie die wij als basis genomen hebben om de 
betrekkelijke belangrijkheid te bepalen van de verschil- 
lende technische kenmerken die verder aingeduid zijn. 
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a) Ouverture des couches. 


Sous le rapport de l'ouverture, les couches sont tou- 
Jours réparties en 7 catégories, depuis les veines de 
moins de 60 cm jusqu'à celles de plus de 180 cm. 

En 1965, l'ouverture moyenne pour le Royaume a 
augmenté de 2 cm par rapport à celle de 1964 passant 
de 123 cm à 125 cm. Il y a eu augmentation de 2 cm 
dans l'ensemble des bassins du Sud (118 cm contre 
116 cm) et statu quo dans le bassin de Campine 
(133 cm). 

Le bassin de Liège se caractérise toujours par l'ex- 
ploitation de couches minces : 60 chantiers sur 134 
sont ouverts dans des couches dont l'ouverture esf in- 
férieure À 80 cm. Ces chantiers ont fourni 41,9 % de 
la production du bassin ; cette proportion est en aug- 
mentation vis-à-vis de 1964 (41,5 %), 1963 (36,3 %), 
1962 (36,8 %), 1961 (37,3 %), 1960 (38,4 %), 
1958 (39,7 %). Elle reste inférieure à celle de 1959 
(44,2 %). L'ouverture moyenne s'établit à 90 cm con- 
tre 89 cm en 1964 et en 1963. 

Dans le bassin de Charleroi-Namur, 60 tailles exploi- 
tent des couches comprises entre 120 et 150 cm, pro- 
duisant 31,2 %, de la production du bassin. En 1959, 
il y avait 73 tailles dans ces couches et elles produi- 
saient 25,1 % de la production du bassin. À noter 
aussi que la production en provenance de tailles exploi- 
tant des couches de »01n5 de 60 cm est restée pratique- 
ment stationnaire en 1965 (1,6 %,) par rapport à 1964 
(1,2 %), alors qu'elle était en forte diminution depuis 
1961 (3,9 % en 1961 et 2% en 1962). Dans ce bas- 
sin l'ouverture moyenne s'établit à 129 cm en augmen- 
tation de 4 cm sur celle de 1964. 

Dans le bassin du Borinage-Centre, l'ouverture 
moyenne est de 143 cm contre 144 cm en 1964 et l’on 
constate que 30 tailles exploitent des couches de plus de 
150 cm produisant ainsi 52,1 %, de la production du 
bassin (en 1964 : 28 tailles et 52,9 %, de la production ; 
en 1963 : 18 tailles et 31,3 %, de la production). 

En Campine, l'exploitation de couches de 120 à 
180 cm d'ouverture est encore restée particulièrement 
importante comme au cours des années précédentes, En 
1959, ces tailles produisaient 42,1 %, de la production 
du bassin, en 1960, 50,6 %,, en 1961, 56,0 %, en 1962, 
48,9 %,, en 1963, 63,9 %, en 1964, 67,6 % et en 1965, 
64,7 %. 

Le nombre total des chantiers est passé : 

a) de 449 en 1964 à 408 en 1965 pour l'ensemble 
des bassins du Sud, soit une diminution de 41 unités ; 

b) de 180 en 1964 à 175 en 1965 pour le bassin 
de Campine, soit une diminution de 5 unités. 


b) Puissance des couches. 
Pour l’ensemble du pays, la puissance moyenne s’éta- 
blit à 88 cm de 1955 à 1959. En 1960 (voir tableau 


a) Opening van de lagen. 

Wat de opening betreft, zijn de lagen nog steeds in 
7 kategorieën ingedeeld ; de eerste kategorie omvat de 
lagen van minder dan 60 cm, de laatste die van meer 
dan 180 cm. 

In 1965 was de gemiddelde opening voor geheel het 
Rijk 2 cm groter dan het jaar te voren (nl. 125 cm 
tegenover 123 in 1964). In de zuiderbekkens is zi) 
2 cm toegenomen (van 116 tot 118 cm), in de Kempen 
is er geen verandering (133 cm). 

Het bekken van Luik wordt nog steeds gekenmerkt 
door de ontginning van dunne lagen : 60 werkplaat- 
sen op 134 zijn er gedreven in lagen met een opening 
van minder dan 80 cm. Die werkplaatsen hebben 
41,9 % van de produktie van het bekken opgeleverd ; 
dit is meer dan in 1964 (41,5 %), 1963 (36,3 %), 
1962 (36,8 %), 1961 (37,3 %), 1960 (38,4 %) en 
1958 (39,7 %), maar minder dan in 1959 (44,2 %), 
De gemiddelde opening bedroeg 90 cm, tegen 89 cm 
in 1964 en in 1963. 

In het bekken van Charleroi-Namen heeft men 60 
pilers in lagen met een opening van 120 tot 150 cm 
ontgonnen, samen hebben zij 31,2 % van de produktie 
opgeleverd, In 1959 telde men in zulke lagen 73 pijlers, 
die toen samen 25,1 % van de produktie van het bek- 
ken opleverden. Ook zij opgemerkt dat de produktie 
van de pijlers in lagen met een opening van #7/nder 
dan 60 cm praktisch op het peil van 1964 gebleven is 

(1,6 % tegenover 1,2 % in 1964), dan wanneer zi] 
sedert 1961 fel verminderd was (3,9 % in 1961 en 
2 % in 1962). In dit bekken is de gemiddelde opening 
129 cm, d.i. 4 cm meer dan in 1964. 

In het bekken Borinage-Centrum is de gemiddelde 
opening 143 cm, tegenover 144 cm in 1964. In 30 
pijlers heeft men lagen met een opening van meer dan 
150 cm ontgonnen ; samen hebben zij 52,1 %, van de 
produktie van het bekken geleverd (in 1964 : 28 pijlers 
en 52,9 % van de produktie ; in 1963 : 18 pijlers en 
31,3 % van de produktie),. 

In de Kempen is de ontginning van lagen met een 
opening van 120 tot 180 cm Jjuist zoals de voorgaande 
jaren nog bijzonder groot geweest. In 1959 had men 
in zulke pijlers 42,1 % van de produktie gewonnen, 
in 1960 50,6%, in 1961 56,0 %, in 1962 48,9 Y, 
in 1963 63,9 %, in 1964 67,6 % en in 1965 64,7 %). 

Het totaal aantal werkplaatsen is : 

a) met 41 afgenomen in de drie zuiderbekkens, nl. 
van 449 in 1964 tot 408 in 1965 ; 

b) met 5 verminderd in de Kempen, nl. van 180 in 
1964 tot 175 in 1965. 


b) Dikie van de lagen. 
Van 1955 tot 1959 bedroeg de gemiddelde kool- 
dikte voor alle bekkens samen 88 cm. In 1960 (zie tabel 
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3 bis), la puissance moyenne augmenta sensiblement 
jusqu'à 92 cm, puis 96 cm en 1961 et en 1962. 

En 1963 l'augmentation de puissance moyenne se 
poursuivit à nouveau et elle atteignit 98 cm, puissance 
qui se maintint en 1964. 

En 1965 la puissance moyenne a atteint 100 cm pour 
le Royaume. Pour l'ensemble des bassins du Sud, elle 
a été de 92 cm contre 91 cm en 1964 et pour le bassin 
de Campine 109 cm comme en 1964. 

C'est dans le bassin du Borinage-Centre que sont 
exploitées les couches les plus puissantes (112 cm). 


TABLEAU 3 bis. 
Evolution de la puissance moyenne des couches 
de 1913 à 1965. 


3 bis) nam zij aanzienlijk toe, nl. tot 92 cm. Daarna, 
in 1961 en in 1962, tot 96 cm. 

In 1963 is de gemiddelde kooldikte van de lagen 
nog toegenomen ; zij bedroeg toen 98 cm, een dikte die 
ook in 1964 bereikt werd. 

In 1965 is de gemiddelde kooldikte voor heel het 
Rijk tot 100 cm gestegen. In de drie zuiderbekkens 
samen bedroeg zij 92 cm (91 cm in 1964) en in de 
Kempen 109,cn, zoals in 1964). 

De dikste lagen worden ontgonnen in het bekken 
Borinage-Centrum. 


TABEL 3 bis. 
Ontuikkeling van de gemiddelde dikte van de lager 
van 1913 tot 1965, 


BASSINS -— BEKKENS 1913 1927 1939 1945 1950 1960 1961 1962 1963 1964 1965 
Borinage Borinage 7 19 76 85 87 102 106 
Centre Centrum 64 74 7 82 77 98 101 110 108 115 112 
Charleroi- Charleroi- 

Namur Namen 720) 720) 8720)n860)2075 90 90 93 97 97 99 
Liège Luik 62 63 63 67 68 66 69 68 70 70 phil 
Bass. du Sud Zuiderbekk. 64 71 71 81 76 84 7 88 90 91 92 
Campine Kempen » 89 109 (2 101 105 110 109 bi 109 109 
Royaume Het Rijk 64 12 T4 88 82 92 96 96 98 98 100 


(zx) Estimation de la moyenne des bassins de Charleroi et de 
Namur. 


c) Superficies exploitées. 


Par rapport à 1964, les superficies exploitées ont 
évolué diversément suivant les bassins : 
diminution de 6,7 % 
diminution de 10,9 % 
diminution de 12,2 % 

Sud : diminution de 10,5 % 
diminution de 4,0 % 


diminution de 7,7 % 


Borinage-Centre : 
Charleroi-Namur : 
Liège : 


Campine : 
Royaume : 
En conclusion, le fait que 61,8 % de la produc- 
tion des bassins du Sud et 59,1 % de celle du bassin 
de Campine proviennent de couches de moins de 
150 cm d'ouverture reste un trait caractéristique du 
gisement houiller belge où la puissance moyenne des 
veines en exploitation n’atteint que 100 cm pour 
l’ensemble du Royaume (92 cm dans le Sud, 109 cm 
en Campine). 
Ces proportions étaient respectivement de : 71 % 
et 61 % en 1961, 70 % et 58 % en 1962, 71,3 % 
et 58,5 % en 1963, 63,2 % et 61,6 % en 1964. 


2.2. — Pente des couches. 


Le tableau n° 4 reprend chaque groupe de couches 
classées selon l'ouverture et indique pour chacun d’eux 
la proportion de la production réalisée dans des pentes 
inférieures à 20°, de 20° à 35° et de plus de 35°, 


(rx) Raming van het gemiddelde voor de bekkens van Char- 
leroi en Namen. 


c) Ontgonnen oppervlakte. 


In vergelijking met 1964 is de ontgonnen opper- 
vlakte in de verschillende bekkens anders geëvolueerd : 
Borinage-Centrum : vermindering van 6,7 % 


Charleroi-Namen :  vermindering van 10,9 % 


Luik : vermindering van 12,2 % 
Zuiderbekkens : vermindering van 10,5 % 
Kempen : vermindering van 4,0 % 
Het Rijk : vermindering van 7,7 % 


Het feit dat 61,8 % van de produktie van de zui- 
derbekkens en 59,1 % van die van de Kempen voort- 
komen uit lagen met een opening van minder dan 
150 cm blijft tekenend voor de Belgische kolenafzet- 
tingen, waar de gemiddelde kooldikte van de ontgon- 
nen lagen voor heel het Rijk slechts 100 cm bedraagt 
(92 cm in de zuiderbekkens, 109 cm in de Kempen). 

In 1961 waren die percentages onderscheidelijk 
71 % en 61 %, in 1962 70 % en 58 %, in 1963 
71,3 % en 58,5 % en in 1964 63,2 % en 61,6 %. 


2.2. — Helling van de lagen. 


In tabel 4 zijn de lagen nogmaals naar de opening 
in verschillende groepen ingedeeld, terwijl voor iedere 
groep aangeduid is welk percentage van de produktie 
men gewonnen heeft in lagen met een helling van min- 
der dan 20°, in lagen met cen helling van 20° tot 35° en 
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Les renseignements sont doubles : dans chaque bassin 
la colonne de gauche donne la fraction de la production 
du bassin correspondant à l'ouverture et à la pente in- 
diquées et la colonne de droite donne la fraction de la 
production du groupe considéré correspondant à la 
pente indiquée. 

La comparaison de ce tableau avec le tableau cor- 
respondant de l'année 1964 fait apparaître, pour l'en- 


TABLEAU n° 4. 
Pente des couches exploitées en 1965. 


SE 


in lagen met een helling van meer dan 35° gewonnen 
werd. 


Voor ieder bekken omvat de tabel twee kolommen. 
In de linkerkolom is het percentage van de produktie 
van het bekken vermeld dat men in lagen met de aan- 
geduide opening en helling gewonnen heeft ; in de rech- 
terkolom het percentage van de produktie van de be- 


TABEL 4. 
Helling van de in 1965 ontgonnen lagen. 


Borinage- Charleroi- Liège au Campine Royaume 
Centre Namur 
OUVERTURE|  PENTE Ss|5° is15° E$ | SES SE HE PACS 
(en cm) (en degrés) 5 3 8 8,” Ga 8 © Sat 6 4 [37 CE 37 
Sur cr à AS se : . > ne e> CO PS UES AE 
slider | Pate) emma les 
OPENING | HELLING s8ls sûles os & | à a & | à aile à mA 
(en) (graden) | 85145 | 458$ | s8l48 | sslss | 48145 | 281,5 
erlee | srelex | relxkx CESR SERRES SRE 
Borinage- Charleroi- : Zuider- s 
Centrum Namen Luik bekkens Kempen Het Rijk 
< 20 ie ie DS RD OR 670 | 25 "607 || en ee 167 
< 60 20 à 35 + TOURS | 7 OR CS TA INR EE 0,7 33,9 
> 35 Tes Sn MONET es À EE 0,1 44 
60 < 20 SRE DO TS SAT AS 477 «18 000tl 52m 
à 20 à 35 Le RE DS MONS. HS SO. RANCE 20 35,1 
79 > 35 Le a OMS ANT 4 A l'OS OO RE 05 9,3 
80 < 20 FAUNE NON. ch46 | 100 6681178 "682 1 130 Os l| 108 ARTE 
à 20 à 35 MER ad OA DES tlle6 roi. A7. 41e 7 1,9 14,4 
99 > 35 EX 16. M9 | HOPMNENTIUIEO RAILS 05 37 
100 < 20 8,3 589 | 6,0 58,0 | 6,6 68,3 | 6,8 60,8 | 109 100,0 | 88 79,7 
à 20 à 35 Shot ALT | TU 298 ls SiRoll rt. CO TALELOQMES 1,8 15,99 
119 > 35 =. 4 19 0 020 CARTE AUS CON. COURS NRE © 0,5 4,4 
120 < 20 De -2s604187 600.282. 45085145 5463217204 1067212292 0478;1 
à 20 à 35 105 0341/1107. 4349 :| 190 501!" 102. 6960 NO" LT) 57 0200 
149 > 35 0,1 0,6 1,8 5,8 0,6 32 1,0 4,1 = = 0,5 1,9 
150 < 20 PONS es 270) 6887 2251406 5951323. 97071207. 4206 
à 20 à 35 DE A2 NO All ut) 0700470 087,07 | EL 0" 26011822 H07 
179 > 35 HOT Ur Till) RUES ON CEE DS ANT 7 
180 < 20 122004750060 27296.| 021 "10001! 11506674) L76MO0OU 296: 76,6 
et + 20 à 35 12,1 43,5 20 1547 — = 45 26,4 — + 2,3 18,5 
énmeer DS mes 290 1,1 Hd RSS LAN GOT RME QC 
Ensemble 
des < 20 54,8 64,9 53,6 59,2 96,9 77,6 
Fr SE UE 38,3 28,3 39,6 34,0 sé 18,9 
e j 
werkplaatsen put». | 6,9 6,8 6,8 6,8 — 3,5 
samen 
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semble des chantiers, très peu de changements. L'ex- 
ploitation des couches inclinées à plus de 35° est en 
régression dans les bassins de Charleroi-Namur et de 
Liège. Par contre dans le bassin du Borinage-Centre une 
légère augmentation de la production dans cette caté- 
gorie de pente est à enregistrer par rapport à 1964. En 
1954, 16,1 % de la production du bassin de Liège 
provenaient de couches de plus de 35°; en 1961 cette 
proportion était de 10,2 %, en 1962, 10,6 %, en 1963, 
8,31 en 1964, 7,99 eten10 050,800: 


En 1954, 27,3 % de la production du bassin de 
Charleroi-Namur provenaient de couches de plus de 
35°; en 1961 cette proportion était de 12,1 %, en 
1962M9 987 en.1963 9,807; en 1964, 111;6 95%et en 
1965, 6,8 %. 


Dans le bassin du Borinage-Centre, la production 
provenant des couches de plus de 35° représente en 
1965 6,9 % de la production totale contre 5,6 % en 
1964, 4,8 % en 1963 et 6,8 % en 1962. 


Le tableau n° 4bis donne pour le Royaume l'évo- 
lution du pourcentage de la production globale réalisé 
en plateures faiblement inclinées (— 20°), en couches 
à moyen pendage (20 à 35°) et en couches en dressant 


(+ de 35°). 


TABLEAU n° 4bs. 
Evolution pour le Royaume du pourcentage 
de la production globale suivant la pente des couches, 
de 1954 à 1965. 


schouwde groep dat uit lagen met de aangeduide hel- 
ling herkomstig is. 

Wanneer men deze tabei met de overeenstemmende 
tabel van 1964 vergelijkt, ziet men over het algemeen 
zeer weinig verandering. In de bekkens van Charleroi- 
Namen en Luik is de ontginning van lagen met een 
helling van meer dan 35° verminderd. In het bekken 
Borinage-Centrum is de produktie in zulke lagen daar- 
entegen iets hoger dan in 1964. In 1954 was 16,1 % 
van de produktie van het bekken van Luik herkomstig 
uit lagen van meer dan 35°, in 1961 was dat 10,2 %, 
in 1962 10,6 %, in 1963 8,3 %, in 1964 7,99 % en in 
1965 6,8 %. 

In 1954 was 27,3 % van de produktie van het bek- 
ken van Charleroi-Namen herkomstig uit lagen van 
meer dan 35 % ; in 1961 was dat 12,1 %, in 1962 
9,9 %, in 1963 9,8 %, in 1964 11,6 en in 1965 
6,8 Yo. 

In 1965 kwam 6,9 % van de totale produktie van 
het bekken van Borinage-Centrum uit lagen van meer 
dan 35° ; in 1964 was dat 5,6 %, in 1963 4,8 % en in 
1962 6,8 %. 

In tabel 4 bis is de ontwikkeling van de percentages 
van de globale produktie uit vlakke en licht hellende 
lagen (minder dan 20°), uit middelmatig hellende la- 
gen (20 à 35°) en uit steile lagen (meer dan 35°) her- 
komstig voor geheel het Rijk aangeduid. 


TABEL 4b:s. 


Indeling van de globale produktie van het Rijk 
naar de helling van de lagen. 
Ontwikkeling van 1954 tot 1964. 


Pente des couches 

Helling der lagen 1954 | 1960 
<a 20° 62,6 70,3 
20-2350 250 23,4 
002 Ho 6,3 


La part de la production des bassins du Sud prove- 
nant de couches d’un pendage supérieur à 20° est 
pour la sixième fois inférieure à 50 % (40,8 %) 
tandis qu’en Campine elle est toujours inférieure à 


SNS 1070): 


2.3. — Propreté volumétrique 
des couches exploitées. 


Le tableau n° 5 donne Je degré de propreté volu- 
métrique des couches exploitées, c'est-à-dire le rapport 
du volume de charbon en place avant l’abatage au 
volume total de la veine déhouillée. 

Cette notion s'exprime également par le rapport de la 
puissance à l'ouverture, 


| 1961 


| 1962 | 1963 | 1964 | 1965 
722 74,7 74,2 77 77,6 
AE 20,3 21,4 17,8 18,9 
6,1 5,0 4,4 4,7 3,5 


In 1965 was voor de zesde maal minder dan 
50 % van de totale produktie van de zuiderbekkens 
herkomstig uit lagen met een helling van meer dan 
20° (40,8 %), terwijl zulke lagen in de Kempen 
wecr minder dan 5 % van de totale produktie opge- 
leverd hebben (3,1 %). 


2.3. — Volumetrische zuiverheid 
van de ontgonnen lagen. 

In tabel 5 is de volumetrische zuiverheid van de 
ontgonnen lagen aangeduid, d.i. de verhouding van het 
volume van de kolen in de laag vo6r de winning tot 
het totale volume van de ontkoolde laag. 

Dat begrip geeft ook de verhouding van de kool- 
dikte tot de opening van de laag weer. 
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Les couches exploitées restant réparties d’après leur 
ouverture, le tableau donne le pourcentage de la pro- 
duction des chantiers recensés dans chaque classe d’ou- 
verture réalisée dans des couches de différentes pro 
pretés volumétriques. 

Ce tableau montre que, de façon globale, plus une 
couche est épaisse, plus sa propreté volumétrique est 


TABLEAU n° 5. 


Propreté volumétrique des couches exploitées. 


De ontgonnen lagen zijn nog steeds naar de ope- 
ning ingedeeld. Voor iedere groep geeft de tabel, in 
verhouding tot de totale produktie van het bekken, 
het percentage van de produktie weer dat uit lagen met 
een bepaalde volumetrische zuiverheid herkomstig is. 

Uit deze tabel blijkt dat, g/obaai genomen, hoe dik- 
ker een laag, hoe kleiner haar volumetrische zuiverheid 


TABEL 5. 


Volumetrische zuiverheid van de ontgonnen lagen. 


Borinage- Charleroi- 
Centre Namur Liège Sud Campine Royaume 
Propreté HE Sè 54 S è ÿ Sé 5 ë à HE SÈ dE) SÈ 
Diane eme let | AGE dé Pl, RSS mea 
OUVERTURE | *° {en 9 34/3 Sale | les aliens Ta mA 
(en cm) Sels > ER AIRE > + © : > ES < > rs % > æ S k > 
Volume- “5 | $ % Ho | 2% a RO TS # 3 | ES 8 | © + |ÉS 
el ul dE | AE S EE | QE Ra El ik Ent 
(cm) zuiverheid mile RER EME non an Palo a ete 
(% o S | 3 se |SS CURE Re DS |35 Do 8 | 5 > CENT EE 
ex | Rx Le [wie | welrxxr ex lite ee lxex ex |&xre 
Borinage- Charleroi- Zuider- 
Centrum Namen Luik bekkens Kempen Het Rijk 
< 70 PAM QD TE NI ET UT 
2 70/79 rer Te ROUTE OR 0 NOT CAN PO DA RIC 
« 80/89 LU de ON els 570 A0 ON MILLE MOSS AIRES Pr 0,8. 394 
90/100 A GO THON 20 40 NT OM AE TRES 0,8 402 
ET En eiRomes eo L'éct|loe parie eee er 
à 70/79 LE LS Dose SES COMENT OMEPOSD FEAR 0174 
se 80/89 Er, = 10141 816,47 MSSAN 40025150) NOM AD CN 164 
90/100 LUS 122040274410 SU ns ANlN2 e CIN PELLE TE SE 
. Ch EE En ee NE OS RE ET CA SE SET RE 
, 70/79 MANN O0 267 104022002157 002.8 002 0 OS A RO 
” 80/89 S:0de--82.0 85 au5 1:02 04 353107 | ne 6,0 de 5 9 Den 0 Tim. G TONNES DE 
90/100 UT ST tar | 2000140014 11.100, ÉD OT 70 
sde < 70 Doi Ter au roll is Lien no ar ri 
: 70/79 CRE CT RE VE NE DE C0 CE RE 
do 80/89 DANS TN 2700500 0 SOMMES L6S | 27e EC TAMETONNR 2 TR OU 
90/100 5 402112312220 16.016068 [032 287 IV I RSS IEC 
# <70 RE 6 Li ON Tee GA 2 M ME MP, 
à 70/79 or alMA4 6510200 os le Rd cs CS COM 
ea 80/89 Je idasl ll M457 | 108817, |M0) 621 MR ON El ETS 020 
90/100 tn DS) ser ai 17710282 Fo RTS 00 ES 2702 
_ <70 ossi sn l 08 all ven deuil 06 00200 
à 70/79 36 CARS 2540001 “Hit 61 2008! 0640 AIS 62 72220 
_. 80/89 SENS A0 og. |. 08 EME | So | 045 Mao LASER 355 
90/100 D NOM Deer | O0 te 75 6 120%) 010 7,305, 026 
É Fe <70 Hi et ion sa cire | 04000500) [00 000770 
70/79 DIUCETEZ 4,9 24,4 0,7 33,3 ERA CS LÉ 2,5 19,8 
Ft 80/89 LCA OILOZ 2549 | 141064001067 290711770022 |" 43 341 
en meer 90/190 07 350 28 13,9 us FA 30 1772 1,9 25,4 DO057 
Ensemble <70 22,6 20,5 19,9 20,9 12,0 16,6 
des 70/79 22,9 30,2 23,7 26,5 16,7 07 
chantiers 80/89 34,8 37,0 34,4 35,7 39,6 37,6 
ae 90/100 19,7 12,3 22,0 16,9 7 24,1 
werkpla 
samen 
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basse. En effet on voit qu'en 1965 et pour le Royaume, 
le pourcentage de production provenant de tailles dont 
la propreté volumétrique est de 90 % et plus, dans la 
production du groupe de tailles dont l'ouverture est de 


moins de 60 cm s'établit à 40,2 % 
60 à 79 cm DROLE 0 
80 à 99 cm D D 790 
100 à 119 cm » » 419 % 
120 2149" cm » » 204 % 
150 à 179 cm » » 21,6 VA 
180 cm et plus DOS, 2070 


L'année 1962 avait montré par rapport à 1961 une 
tendance à l'exploitation des couches plus propres. 1963 
n'avait plus confirmé cette tendance. L'année 1964 au 
contraire avait montré un retour à l'exploitation de cou- 
ches plus propres. La proportion de production réalisée 
dans des couches sales (moins de 70 % de propreté 
volumétrique) avait diminué de 16,5 à 15,9 % et celle 
des couches propres (90 à 100 % de propreté volumé- 
trique) avait augmenté de 22,1 % à 24,1 %. L'année 
1965 a confirmé cette situation, les mêmes pourcenta- 
ges qu'en 1964 étant enregistrés. 

Le tableau n° 5475 donne pour le royaume l’évolution 
du pourcentage de la production globale réalisé dans 
les couches à propreté volumétrique inférieure à 70 % 
et comprise entre 70-79 % 80-89 %, 90-100 %. 


TABLEAU n° 5hss. 
Evolution du pourcentage de la production globale 
réalisé en fonction de la propreté volumétrique de 
1954 à 1965. 


is. Men ziet inderdaad dat in 1965 en voor heel het 
Rijk het aandeel van de pijlers met een volumetrische 
zuiverheid vans90. % en meer in de gezamenlijke pro- 
duktie van de pijlers met een opening van : 

minder dan 60 cm 40,2 % bedraagt 


60 tot 79 cm 31,1 % » 
80 tot 99 cm 17,9 D » 
100 tot 119 cm 419 % » 
120, tot 149 cm 20,4 D » 
150 tot 179 cm 21,6 % » 
180 cm en meer 23,2 % » 


In 1962 werd een neiging waargenomen om zuiver- 
der lagen te ontginnen dan in 1961. In 1961 was dat 
niet meer het geval. Maar in 1964 had men weer zui- 
verder lagen ontgonnen. Het aandeel van de vuile lagen 
(volumetrische zuiverheid van minder dan 70 %) in de 
produktie was van 16,5 tot 15,9 % gedaald en dat van 
de zuivere lagen (volumetrische zuiverheid van 90 tot 
100 %) van 22,1 tot 24,1 % toegenomen. In 1965 1s 
die toestand blijven duren, aangezien dezelfde cijfers 
behaald werden als in 1964. 

In tabel 5hi5 is de ontwikkeling van de percentages 
van de globale produktie uit lagen met een volume- 
trische zuiverheid van minder dan 70 %, van 70-79 %, 
van 80-89 % en van 90-100 % herkomstig voor geheel 
het Rijk aangeduid. 


TABEL 5. 


Indeling van de globale produktie naar de volume- 
trische zuiverheid. Ontwikkeling van 1954 tot 1965. 


a en ès : 1954 | 1960 | 1961 | 1962 | 1963 | 1964 1965 
0e 21,6 18,7 16,7 14,0 16,5 15,9 16,6 

70 à 79 25,1 22,8 24,2 28,4 24,4 24,1 Site 

80 à 89 D 28,5 34,2 35,2 36,7 37,0 35,9 37,6 

90 à 100 24,8 24,3 23,9 24,5 22,1 24,1 24,1 


La propreté volumétrique moyenne des couches ex- 
ploitées dans les différents bassins se répartit comme 


suit : 
Bassin du Borinage-Centre 78 
Charleroi-Namur DMC, 
Liège 19290 
Campine 82 D 
Ensemble des bassins 80 % 


Ces calculs montrent que le bassin de la Campine 
exploite à nouveau les couches les plus propres tandis 
que la propreté volumétrique moyenne des couches 


De gemiddelde volumetrische zuiverheid van de ont- 
gonnen lagen ziet er in de verschillende bekkens als 
volot uit : 


Borinage-Centrum 78 
Charleroi-Namen . 11000 
Luik MR nr 
Kempen . 82 D 
Het Rijk 80 


Deze cijfers tonen aan dat het Kempens bekken op- | 


volumetrische zuiverheid van de lagen die in de zuider- ! 


nieuw de zuiverste lagen ontgint en dat de gemiddelde 
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exploitées dans les bassins du Sud est inférivure à la 
moyenne nationale qui est restée stable. 


Dans le Sud, le bassin de Charleroi-Namur a vu la 
Propreté volumétrique moyenne des couches exploitées 
diminuer de 1 % (77 % contre 78 % en 1964) tan- 
dis qu'elle est restée stationnaire dans les bassins de 
Liège et du Borinage-Centre, 


En résumé, en 1965 comme en 1964, pour abattre 
80 m* de charbon en Belgique il à fallu abattre aussi 
20 m° de stériles en taille, dont une faible part seu- 
lement fut mise directement au remblai. Le reste fut 
remonté où jour et constitua près du cinquième du 
volume des tran$ports et de l'extraction en prove- 
nance des tailles. 


2.4. — Propreté gravimétrique 
des couches exploitées. 


Au lieu de déterminer le rapport des volumes net et 
brut, on peut établir le rapport des poids, ce qui donne 
le degré de propreté gravimétrique de la couche, notion 
importante du point de vue de la consommation d'éner- 
gie des transports. 

Dans le tableau n° 6 la production de chaque bassin 
a été répartie par rapport à la propreté gravimétrique 
des couches ; ces rapports sont sensiblement plus fai- 
bles que ceux de la propreté volumétrique par suite de 
la différence de densité entre la houille et les matières 
inertes, densité qui a été fixée conventionnellement à 
1,35 et 2,20 respectivement. 


T'echnische kenmerken van de Belgische steenkolenontginning in 1965 1207 


bekkens ontgonnen worden, kleiner is dan het rijksge- 
middelde, dat onveranderd gebleven is 

In de zuiderbekkens is de gemiddelde volumetrische 
zuiverheid van de ontgonnen lagen met 1 % vermin- 
derd in het bekken van Cahrleroi-Namen (77 % tegen 


78 % in 1964) en niet in het bekken van Luik en in 
de Borinage. 


Kortom, om in België 80 m‘ kolen te winnen, 
heeft men in 1965, net als in 1964, in de piler ook 
20 m' stenen moeten afbouwen, waarvan slechts 
zeer weinig onmiddellijk voor de vulling gebruikt 
werd. Het overige werd naar de begane grond 
gebracht en bedraagt in omvang één vijfde van de 


uit de pijlers komende vervoerde en opgehaalde 
produkten. 


2.4. — Gravimetrische zuiverheid 
van de ontgonnen lagen. 


In plaats van de verhouding tussen het netto- en het 
brutovolume te bepalen, kan men de verhouding in ge- 
wicht berekenen ; die verhouding noemt men de gravi- 
metrische zuiverheid van de laag ; zij is van groot be- 
lang op het gebied van de voor het vervoer verbruikte 
energie. 

In tabel 6 is de produktie van ieder bekken ingedeeld 
naar de gravimetrische zuiverheid van de lagen. 
Deze cijfers zijn merkelijk kleiner dan die van de volu- 
metrische zuiverheid, wegens het feit dat het soortelijk 
gewicht van de kolen kleiner is dan dat van de stenen 
(zij zijn conventicneel vastgesteld op 1,35 en 2,20). 


TABLEAU n° 6. AB EILEAG: 
Propreté gravimétrique des couches exploitées. Gravimetrische zuiverheid van de ontgonnen lagen. 
Borinage- Charleroi- | . 
Propreté fgravimétrique Centre Namur Liège Sud Campine oyaume 
9 la prod. de la prod. de 1 d. | % de la prod. | % de la prod. | % de 1 d. 
PP en ne de ti ME ne Re Ne ae 
zuiverheid (9) Borinage- Charleroi- Luik Zuider- Kempen Het Rijk 
Centrum Namen bekkens 
D'un. 9,5 6,8 6,2 73 2,6 5,0 
DONS 14,0 15,8 14,7 1550 10,9 13,0 
HS Pics ENURINAE 20,0 22,4 20,6 215 14,6 18,0 
70] OMR 25002 36,1 18,4 28,5 26,7 27,6 
ROMAN. 16,7 13,4 32,9 19,6 28,9 24,1 
SH TETE 14,6 5,5 7 8,3 16,3 123 
Total —. Totaal 100,0 100,0 100,0 100,0 100,0 100,0 


La propreté gravimétrique moyenne des couches ex- 
ploitées dans les différents bassins se répartit comme 


suit : 


Bassin du Borinage-Centre 


69 D 


Charleroi-Namur 67 % 


De gravimetrische zuiverheid van de ontgonnen lagen 
ziet er in de verschillende bekkens uit als volgt : 


Borinage-Centrum 69 % 
Charleroi-Namen 67 % 
LORD. NO ROM er RE D ACS 
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èGe ET 0 Kempen . 74 % 
Campine 74 Het Rijk 71 


Ensemble des bassins 71 % 


Les chiffres de ce tableau confirment ce que nous 
avons dit ci-avant à propos de la propreté volumétrique. 


3. PERSONNEL 
UTILISE DANS LES MINES 


3.1. — Personnel inscrit 
évolution - nationalité - âge. 


Le tableau n° 7 donne le personnel inscrit au fond 
et à la surface à la fin de chaque mois de l’année. 


Le personnel inscrit au fond, qui avait augmenté ré- 
gulièrement depuis octobre 1956 pour atteindre son 
effectif maximum en janvier 1958, diminua depuis 
lors de mois en mois. La perte d'effectif, liée 
cette fois au ralentissement de l’activité des houillères, 
à l'arrêt du recrutement et aux licenciements consécutifs 
à la fermeture des sièges, atteignit de décembre 1960 à 
décembre 1961 10.874 hommes, soit 14,06 %. Le 
rythme des départs ne se ralentit que très légèrement 
en 1962 : — 2.362 soit 3,55 %. Il se poursuivit du- 
rant les cinq premiers mois de 1963, le personnel 
inscrit au fond passant de 64.097 au 31 décembre 1962 
à 61.857 au 31 mai 1963. Il y eut alors arrêt du mou- 
vement et le personnel inscrit réaugmenta régulière- 
ment par appel de main-d'œuvre étrangère pour attein- 
dre le niveau de 64.327 au 31 décembre 1963. Ce mou- 
vement s'est poursuivi en 1964, l'effectif au 31-12-1964 
atteignant 65.646 unités. En 1965, par contre, le per- 
sonnel inscrit au fond a diminué de mois en mois jus- 
qu'en fin août, puis une légère augmentation s’est 
annoncée jusqu'en décembre 1965. 


Au total sur l’ensemble de l’année 1965 Ia varia- 
tion a été une diminution de 8.179 personnes du 
31 décembre 1964 au 31 décembre 1965, soit 12,46 %. 


La diminution d’effectif s'est manifestée dans tous 
les bassins et spécialement celui de Liège : 


Porinage-Centre un 135,210 
Charleroi-Namur . . . . . — 9,11 % 
TRS CPR ENT CARE Ne 621 509002 
CARIPINE NO PIED ON TRE 0 LEA 


cn ce qui concerne le personnel inscrit à la surface, 
la diminution en cours depuis avril 1958 s’est poursui- 
vie sur un rythme à nouveau accentué. Pour l’ensemble 
des bassins, le pourcentage de variation qui était de 
4,03 % pour la période de décembre 1963 à décembre 
1964 a, en effet, atteint 7,75 % pour la période de 
décembre 1964 à décembre 1965. 


De cijfers van deze tabel bevestigen wat wij hierboven 
in verband met de volumetrische zuiverheid hebben ge- 


schreven. 


3. IN DE MIJNEN 
TE WERK GESTELD PERSONEEL 


3.1. — Ingestchreven personneel 
evolutie - nationgaliteit - leeitijd. 


In tabel 7 is het aantal ondergrondse en boven- 
grondse arbeiders aangeduid die in 1965, op het einde 
van iedere maand, ingeschreven waren. 

Het aantal ingeschreven ondergrondse arbeiders, 
dat sedert oktober 1956 voortdurend steeg en in 
januari 1958 een hoogtepunt bereikte, is sedert- 
dien van maand tot maand gedaald. De vermindering, 
die met een verslapping van de bedrijvigheid van de 
kolenmijnen, de stopzetting van de aanwerving en 
de afdankingen veroorzaakt door het sluiten van 
zetels verband hield, heeft van december 1960 tot de- 
cember 1961 10.874 arbeiders getroffen, d.i. 14,06 %. 
In 1962 is het tempo iets vertraagd : — 2.362 arbei- 
ders, d.i, 3,55 %. Gedurende de eerste vijf maanden 
van 1963 is het aantal ondergrondse arbeiders nog ver- 
minderd, nl. van 64.097 op 31 december 1962 tot 
61.857 op 31 mei 1963. Van toen af is het ingeschreven 
personeel door de aanwerving van vreemde arbeiders 
geleidelijk terug toegenomen, nl. tot 64.327 op 31 de- 
cember 1963. Ook in 1964 : op 31 december 1964 wa- 
ren 65.646 ondergrondse arbeiders ingeschreven. In 
1965 daarentegen is het aantal ingeschreven onder- 
grondse arbeiders tot einde augustus van maand tot 
maand verminderd ; daarna is het terug licht gestegen 
tot in december. 


Over heel het jaar was er een vermindering van 
8.179 personen van 31 december 1964 tot 31 december 
1965, d.i. 12,46 %. 

Deze vermindering heeft zich in alle bekkens voor- 
gedaan en vooral in het bekken van Luik : 


Borinage-Centrum . . . . — 13,21 % 
Charleroi-Namen  . . . . — 9,11 
EU 
RME — 10,11 % 


Wat de bovengrondse arbeiders betreft, heeft de 
vermindering die sedert april 1958 aan de gang was, 
zich opnieuw in versneld tempo voortgezet. Voor alle 
bekkens samen is het aantal ingeschreven arbeiders, dat 
van december 1963 tot december 1964 met 4,03 % ver- 
minderd was, in de loop van 1965 nog met 7,75 % 
gedaald. 
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TABLEAU- n°7. 


Personnel inscrit dans les mines en 1965. 


TABEL 7. 


Aantal arbeiders die in 1965 in de mijnen ingeschreven waren. 


FOND ONDERGROND 
EE 
Borinage- Charleroi- = à 
MOIS ue Nan Liège Sud Campine Royaume 
MAANDEN Borinage- Charleroi- Zuider- 
Centrum Namen Luik bekkens Kempen Het Rijk 
31-XI1-1964 9 381 16 573 1250 38 304 27 342 65 646 
1-1965 9 345 16 387 12 276 38 008 D7ar2 TA 65 279 
IT 9 310 16 024 12 041 27 6e) 27 183 64 558 
III 9117 15 410 11 024 DOI 26H 62 102 
IV 8 996 15 160 10 802 34 958 26 066 61 024 
V 8 906 14 953 10 647 34 506 25 849 60 355 
VI 8 762 14 855 10 408 34 025 25 631 59 656 
VII 8 540 14 579 9 394 321) 25 367 57 880 
VIII 8 310 14 335 9 200 31 845 24 872 SONT 
IX 8 386 14 396 9 371 32153 24 586 56 739 
X 8 291 14 657 9 656 32 604 24 608 Sy 
XI 8 232 14 974 9 691 32 897 24 790 57 687 
XII 8 142 15 063 9 684 32 889 24 578 57 467 
Moyenne de l'année 
Gemiddelde van het jaar 8 695 15 066 10 349 34 110 DOS 59 723 
Variation de décembre 1964 
à décembre 1965 —_ 112239 —1 510 21000 SANS — Dai 8179 
Wijziging v. december 1964 
tot december 1965 
soit en %/of in % 1 21 — 9,11 — 21,59 — 14,17 — 10,11 — MAC 
SURFACE (1) BOVENGROND (1) 
MOIS oui Sun Liège Sud Campine Royaume 
“4 1 
MAANDEN Borinage- Charleroi- Zuider- 
Centrum Namen Luik bekkens Kempen Het Rijk 
31-XI1-1964 2 630 5 780 3 726 12 136 8 168 20 304 
1-1965 2 627 5 843 3 733 12 203 8 079 20 282 
IT 2 616 50725 3 698 12 039 8 046 20 085 
III MOD 51627. 3 502 SO 7 983 10 
IV 2 618 5512 3 443 11 573 7 883 19 456 
V 2 610 5 406 3 420 11 436 7 788 19 224 
VI 2 594 5 376 3 362 11 332 7 743 1OIO7S 
VII 2 563 5 366 3 080 11 009 7 719 18 728 
VIII PSS A 5 349 3 OSI 10 954 7 676 18 630 
IX 2 524 ) 382 3 041 10 947 7 852 18 799 
> 2 506 5 402 3 048 10 956 7 715 18 671 
XI DIS 5 495 3 031 11 039 7 688 1S27 
XII 2 500 DD LS 3 027 11 042 7 688 18 730 
” Moyenne de l’année 
Gemiddelde van het jaar 2 570 o 900 3 286 115506 7 822 19 178 
Variation de décembre 1964 
à décembre 1965 — 130 209 —— 699 1094 —- 480 — 1 S7A 
Wijziging v. december 1964 
tot di ber 1965 
soit en %/of in % FRA — 4,58 — 18,76 —9,01 —_ Tire 


(1) Y compris les élèves des écoles techniques et profes- 


sionnelles des mines. 


(1) De leerlingen der technische en beroepsscholen der 
mijnen inbegrepen. 
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Répartition du personnel par nationalité. 


Le tableau n° 8 donne la répartition par nationalité 
des ouvriers inscrits dans les mines au 31 décembre 
1965. 

Ce tableua montre qu’à la fin de 1965 65,1 % des 
ouvriers du fond étaient des étrangers et que, parmi 
ceux-ci 37,2 %, soit 24,2 %, du total, étaient des 
Italiens, | 

Par rapport à la situation de fin décembre 1964, la 
proportion étrangers parmi les ouvriers du fond est 
restée pratiquement stable dans l’ensemble passant de 
65,8 % à 65,1 %. Dans le bassin de Campine, il y a 
eu une diminution du nombre d'étrangers (de 48 % 
à 46,5 %) et dans l'ensemble des bassins du Sud une 
augmentation (de 78,6 % à 78,9 %). 

De décembre 1964 à décembre 1965 le nombre 
d'ouvriers belges des bassins du Sud a diminué de 1.273 
unités et le nombre d'ouvriers étrangers de 4.142 unités; 
pendant cette même période le nombre d'ouvriers bel- 
ges du bassin de Campine à diminué de 1.077 unités 
et le nombre d'ouvriers étrangers de 1.687 unités. 

La proportion d'Italiens parmi les étrangers à légère- 
ment augmenté passant de 23,8 % en 1964 à 24,2 % 
en 1965 ; celle des «autres nationalités et apatrides » 
est restée au niveau de 1964, soit 0,5 %, mais il faut 
noter que les nationalités marocaine et turque, qui ont 
été séparées dès 1964, interviennent respectivement en 
1965 pour 7,2 % et 13,8 % du total des étrangers. 

Les plus fortes proportions d'étrangers se rencontrent 
toujours dans les bassins de Charleroi-Namur et de 
Liège, où l'effectif belge n'atteint pas le quart 
du nombre total d'ouvriers du fond. (18,3% et 18,8% 
respectivement). 

À la surface, la proportion d'étrangers pour l'ensem- 
ble du royaume est beaucoup plus faible quoique en 
augmentation régulière : 9,8 % en 1961, 10,8 % en 
1962, 12,2 % en 1963, 13,4 % en 1964 et 15,1 % en 
1965. 

Dans les bassins du Sud, la tendance à l'augmentation 
de la proportion d'étrangers est marquée (13,5 % en 
1961, 15,3 % en 1962, 17,4 % en 1963, 18,8 % en 
1964 et 21,3 % en 1965). Dans le bassin de Campine, 
cette propoition est restée stable de 1961 à 1963 (4,3 % 
en 1961, 4,2 % en 1962 ct 4,3 % en 1963), puis a 
augmenté sensiblement en 1964, atteignant 5,3 %. Ce 
mouvement s'est encore accentué en 1965 puisque la 
proportion d'étrangers est passée à 6,3 %. 


Répartition du personnel inscrit par âge. 


Le tableau 8his permet l'édification de la pyramide 
des Âges du personnel inscrit dans les charbonnages 


belges, 


Indeling van de arbeiders naar hun nationaliteit. 


In tabel 8 zijn de arbeiders die op 31 december 1965 
in de mijnen ingeschreven waren naar hun nationaliteit 
ingedeeld. 

Hieruit blijkt dat einde 1965 65,1 % van de onder- 
grondse arbeiders vreemdelingen waren en dat 37,2 % 
van die vreemdelingen, of 24,2 % van het totaal, 
Italianen waren. 


In vergelijking met de toestand op 31 december 1964 
is het percentage vreemdelingen onder de ondergrondse 
arbeiders in alle bekkens samen praktisch haast niet 
veranderd, nl. van 65,8 % tot 65,1 %. In de Kempen 
is het aantal vreemdelingen verminderd (van 48 %, tot 
46,5 %) ; in de drie zuiderbekkens samen is het toege- 
nomen (van 78,6 % tot 78,9 %). 

Van december 1964 tot december 1965 is het aantal 
Belgische arbeiders in de zuiderbekkens met 1.275 
en het aantal vreemdelingen met 4.142 verminderd ; 
tijdens dezelfde periode is het aantal Belgische arbei- 
desr in het Kempens bekken met 1.077 en het aantal 
vreemdelingen met 1.687 verminderd. 

Het percentage Italianen onder de vreemde arbeiders 
is Licht toegenomen, nl. van 23,8 % in 1964 tot 24,2 % 
in 1965 ; dat van de « overige nationaliteiten en vader- 
landlozen » bedroeg 0,5 %, zoals in 1964, maar er 
dient op gewezen dat de Marokkanen en de Turken 
nu afzonderlijk vermeld zijn en onderscheidenlijk 7,2 
en 13,8 % van het totaal aantal vreemdelingen uitma- 
ken. 

Het percentage vreemdelingen is nog steeds het 
hoogst in de bekkens van Charleroi-Namen en van 
Luik, waar de Belgische arbeiders nog niet één vierde 
van het ondergronds personeel uitmaken (onderschei- 
denlijk 18,3 en 18,8 %). 

Onder het bovengronds personeel is het percentage 
vreemdelingen in alle bekkens samen veel kleiner, hoe- 
wel het geleidelijk toeneemt : 9,8 % in 1961, 10,8 % 
in 1962, 12,2 % in 1963, 13,4 % in 1964 en 15,1 % 
in 1965. 

In de zuiderbekkens vertoont het percentage vreem- 
delingen een uitgesproken neiging tot stijgen (13,5 % 
in 1961, 15,3 % in 1962, 17,4 % in 1963, 18,8 % 
in 1964 en 21,3 % in 1965. In de Kempen is dat per- 
centage van 1961 tot 1963 haast niet veranderd (4,3 % 
in 1961, 4,2 % in 1962 en 4,3 % in 1963) ; daarna 
is het aanzienlijk gestegen (5,3 % in 1964), ook in 
1965 (6,3 %). 


Indeling van de arbeiders naar hun leeftijd. 


Aan de hand van tabel 85 kunnen wij de leeftijds- 
piramide van de in de Belgische kolenmijnen inge- 


schreven arbeiders opmaken. 
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L'étude du tableau montre que dans les bassins du 
Sud, 24,8 % du personnel du fond se range dans la ca- 
tégorie 18 à 30 ans et 44,4 % de 31 à 40 ans (28,2 % 
et 43,2 % respectivement en 1964). 


En Campine, ces proportions sont respectivement de 
32,2 et 39,5 % (36,9 % et 38,1 % respectivement 
en 1965). L'étalement des âges y est plus régulier et la 
main-d'œuvre est plus jeune. 


La comparaison du tableau 8h75 avec les tableaux cor- 
respondants des années antérieures montre la tendan- 
ce au vieillissement des effectifs du fond. Toutefois le 
statu quo constaté én 1964 par rapport à 1963 s’est con- 
firmé en 1965. L'âge moyen du personnel inscrit dans 
les divers bassins et pour le Royaume s'établit comme 
suit en 1965 : 


Uit de tabel blijkt dat in de zuiderbekkens 24,8 % 
van het ondergrondse personeel tot de groep van 18 
tot 30 jaar behoort en 4,4 % tot de groep van 31 
tot 40 jaar (onderscheidenlijk 28,2 en 43,2 % in 
1964). 

In de Kempen is dat onderscheidenlijk 32,2 en 
39,5 % (onderscheidenlijk 36,9 en 38,1 % in 1964). 
De spreiding naar de leeftijd is er regelmatiger en de 
arbeidskrachten zijn er jonger. 

Wanneer men tabel 8h/5 met de overeenkomstige 
tabellen van de voorgaande jaren vergelijkt, stelt men 
een geleidelijke veroudering van het ondergronds per- 
soneel vast. Maar de stilstand die in 1964 werd vast- 
gesteld is in 1965 blijven aanhouden. In 1965 zag de 
gemiddelde leeftijd van het ingeschreven personeel er 
in de verschillende bekkens en in heel het Rijk als 
volet uit : 


Borinage- | Charleroi- 
Centre Namur Liège Sud Campine | Royaume 
Borinage- | Charleroi- Zuider- F 
Centrum Namen Luik bekkens Kempen | Het Rijk 
Personnel du fond - Ondergr. personeel 38 36 37 27 35 36 
Personnel de la surface - Bovengronds 
personeel : 
— hommes - mannen . . . . . 44 41 43 42 39 41 
— femmes - vrouwen . . . . . 45 44 47 45 43 45 


En 1964, pour le Royaume, l'âge moyen du personnel 
fond était de 35 ans et du personnel surface 41 ans pour 
les hommes et 45 ans pour les femmes. 


3.2. — Relevé des jours de présence 
et des jours de non-présence 
pour le fond et pour la surface. 


Les tableaux n° 9 et n° 10 qui donnent respective 
ment le relevé des jours de présence et des jours de 
non-présence pour les ouvriers du fond et de la sur- 
face ont été obtenus au moyen du relevé analytique 
journalier des présences et des non-présences des 
ouvriers du fond et de la surface. 


A cet effet, chaque jour de l’année tour le personnel 
inscrit a été pointé, soit comme présent, soit comme 
non-présent ; pour les jours ouvrables la cause de la 
non-présence a été indiquée aux rubriques 2.1 à 2.8 
tandis que pour les dimanches, les jours fériés légaux 
et les jours fériés payés ne coïncidant pas avec les 
jours fériés légaux, toutes les non-présences ont été 
indiquées à la rubrique 2.9. Les non-présences pour 
fêtes locales sont rangées à la rubrique 2.7. 


In 1964 was de gemiddelde leeftijd van het onder- 
gronds personeel voor alle bekkens samen 35 jaar en 
die van het bovengronds personeel 41 jaar voor de 
mannen en 45 jaar voor de vrouwen. 


3.2. — Opgave van de aanwezigheidsdagen 
en van de niet-aanwezigheidsdagen 
ondergronds en bovengrondbs. 


De tabellen 9 en 10, waarin onderscheidenlijk de 
aanwezigheidsdagen en de niet-aanwezigheidsdagen 
van de ondergrondse en de bovengrondse arbeiders aan- 
geduid zijn, hebben wij bekomen door middel van de 
dagelijkse analytische opgave van de aanwezigheden en 
de niet-aanwezigheden van de ondergrondse en de 
bovengrondse arbeiders. 


Te dien einde hebben de mijnen het ingeschreven 
personeel iedere dag van het jaar opgetekend als zijnde 
aanwezig of niet-aanwezig ; voor de werkdagen heb- 
ben zij de reden van de niet-aanwezigheid aangeduid 
in één van de rubrieken 2.1 te.m. 2.8, terwijl zij 
voor de zondagen, de wettelijke feestdagen en de 
bezoldigde feestdagen die geen wettelijke feestdagen 


waren alle niet-aanwezigheden in rubriek 2.9 aangeduid 
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TABLEAU» n°9 9. 
Relevé des jours de présence et des jours de non- 
présence des ouvriers du fond. 


TABEL:9; 


Opgave van de aanwezigheidsdagen en de niet-aanwe- 
zigheidsdagen van de ondergrondse arbeiders. 


Borinage- Charleroi- 
Centre Namur Liège Sud Campine Royaume 
Borinage- Charleroi- Zuider- 
Centrum Namen Luik bekkens Kempen Het Rijk 
1. Présences Aanwezigheden 186,5 1921 201,0 193,4 201,3 196,8 
2. Non-présences : Niet-aanwezigheden : 
2.1. absences non autori-  afwezig zonder toestem- i 
sées ming 6,9 6,1 oi Pal 6,1 6,7 
2.2. absences médicales : afwezig om gezond- 
heidsredenen : 
2.21. accidents de tra-  arbeidsongevallen of 
vail ou sur le ongevallen op de weg 
chemin du travail naar of van het werk 10,0 9,0 8,5 9,1 De 7,4 
2.22. autres accidents andere ongevallen en 
et maladies attes- ziekten met genees- 
tées par un cer- kundig getuigschrift 
tificat médical 56,2 41,0 35,6 43,3 20,4 D 920 
Total 2.2. Totaal 2.2. 66,2 50,0 44,1 2,4 25,6 40,9 
2.3. absences autorisées in-  individuele afwezighe- 
dividuelles den met toestemming 2 23 2,4 210 25 22 
2.4. chômage par manque  stillegging wegens ge- 
de débouchés brek aan afzet —— oil —— ZA 72 4,9 
2.5. congés payés vakantie 14,0 16,1 15% 14,8 17,6 16,0 
2.6. grèves werkstakingen 0,1 0,2 12 05 0,1 0,3 
2.7. autres causes andere oorzaken 0,2 02 0,5 0% — 02 
2.8. réduction de la durée verkorting van de 
du travail (1) werktijd (1) 28,1 ur 32,3 31,0 43,2 36,2 
2.9. dimanches et jours fé- zondagen en feestda- 
ess (2) (6) gen (2) (3) 61,8 592 61,1 60,4 61,4 60,8 
Total des non-présences Totaal aantal niet-aan- 
wezigheden 178,5 172,9 164,0 LAC 163,7 168,2 
Total des présences et des T'ot. aantal aanwezigh. 
non-présences en niet-aanwezigh. 365,0 365,0 365,0 365,0 365,0 365,0 


(1) Rubriek 2.8 stemt overeen met rubriek 2.81 van 1956. 


(x) La rubrique 2.8 correspond a la rubrique 2.81 de 1956. 

(2) La rubrique 2.9 correspond à la rubrique 2.82 de 1956 
et à la rubrique 2.8 des années antérieures. 

(3) Cette rubrique comprend également les non-présences des 
ouvriers pour « jours fériés payés » ne coincidant pas avec 
les jours fériés légaux. 


Dans chaque bassin, et pour le Royaume, les chiffres 
totaux des présences et des non-présences ont été rap- 
portés au nombre total de jours de l’année considérée, 
soit 365 en 1965, de façon à faire apparaître le nombre 
de jours de l'année consacrés par un ouvrier moyen à 
chacune des rubriques indiquées dans la première 
colonne. 


Rappelons que depuis le mois de septembre 1961, 
au cours duquel les dispositions de la convention du 
23 août 1961 ont été mises en application, il existait 
deux régimes de travail : 

a) Toutes les semaines de l'année ne comportent que 
5 jours de travail, le 6° jour étant soit férié, soit de re- 
pos, et la durée du poste à été portée à 8 heures 15’ 


(2) Rubriek 2.9 stemt overeen met rubriek 2.82 van 1956 en 
met rubriek 2.8 van de voorgaande jaren. 

(3) Deze rubriek omvat ook de niet-aanwezigheden van de 
arbeiders voor « bezoldigde feestdagen » die niet op de 
wettelijke feestdagen vieler. 


hebben. De niet-aanwezigheden voor plaatselijke fees- 
ten zijn aangeduid in rubriek 2.7. 


Voor ieder vekken en voor heel het Rijk is het 
totaal aantal aanwezigheden of niet-aanwezigheden be- 
rekend op het totaal aantal dagen van het beschouwde 
jaar, dus op 365 in 1965, zodat de tabellen aanduiden 
hoeveel dagen van het jaar een doorsnee arbeider 
aan iedere rubriek van de eerste kolom besteed heeft. 

Men weet dat er sedert 1 september 1961, toen men 
de overeenkomst van 25 augustus 1961 is gaan toe- 
passen, twee arbeidsregelingen waren : 


a) Al de weken van het jaar tellen slechts 5 werk- 
dagen ; de zesde dag is een feestdag ofwel een rust- 
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TABLEAU"n° 10. 


Relevé des jours de présence et des jours de non- 
présence des ouvriers de la surface, 


TABEL 10. 


Opgave van de aanwezigheidsdagen en niet-aanwezig- 
heidsdagen van de bovengrondse arbeiders. 


——_— een : 


————————— 


Borinage- | Charleroi- 

Centre Namur Liège Sud Campine Royaume 
Borinage- | Charleroi- Zuider- 
Centrum Namen Luik bekkens Kempen Het Rijk 


1. Présences Aanwezigheden 29 72 230,4 236,8 233,8 234,8 234,2 
2. Non-présences : Niet-aanwezigheden : 
2.1. absences non autori-  afwezig zonder toestem- 
sées ming Fe 3,3 3,6 2 0,8 2,3 
2.2. absences médicales : afwezig om gezond- 
heidsredenen : 
2.21. accidents de tra-  arbeidsongevallen of 
vail ou ‘sur le ongevallen op de weg 
chemin du travail naar of van het werk 552 2,5) 159 2,1 1,0 2,1 
2.22. autres accidents andere ongevallen en 
et maladies attes- ziekten met genees- 
tées par un cer- kundig getuigschrift 
tificat médical 22,9 DT. 21% 24,8 9,4 19,0 
Lotal.2.2. Motaal.2:2; 26,1 30,6 DR 275) 10,4 PA 
2.3. absences autorisées in-  individuele  afwezighe- 
dividuelles den met toestemming 2,4 2,8 3,0 2,8 1,6 2,3 
2.4. chômage par manque  stillegging wegens ge- 
de débouchés brek aan afzet —— D — 251 6,9 4,3 
2.5. congés payés vakantie 10,9 12,0 11,6 11,6 125 12,0 
2.6. grèves werkstakingen 0,0 0,1 (0) 74 0,3 0,1 0,2 
2.7. autres causes andere oorzaken 0,1 0,0 0,3 0,1 — 0,1 
2.8. réduction de la durée  verkorting van de 
du travail (1) werktijd (1) 210 251 28,9 267 39,4 31,4 
2.9. dimanches et jours fé- zondagen en feestda- 
riés (2) (3) gen (2) (3) 58,3 55,0 50,7 56,3 58,5 SH 
Total des non-présences Totaal aantal niet-aan- 
wezigheden 1278 134,6 128,2 1202 1302 130,8 


Total des présences et des Tot. aantal aanwezigh. 
non-présences en niet-aanwezigh. 


) La rubrique 2.8 correspond à la rubrique 2.81 de 1956. 
2) La rubrique 2.9 correspond à la rubrique 2.82 de 1956 
et à la rubrique 2.8 des années antérieures. 

(3) Cette rubrique comprend également les non-présences des 
ouvriers pour « jours fériés payés » ne coïncidant pas avec 
les jours fériés légaux. 


pour le fond et 8 heures 30° pour la surface (bassin de 


Campine). 


b) Les semaines de l'année ne comportent que 5 
jours de travail, le 6° étant soit férié, soit de repos, 
sauf 8 semaines qui comportent 6 jours de travail. La 
durée du poste au fond est alors de 8 heures et à la 
surface de 8 heures 15°’ (bassins du Sud). 


Ces deux régimes ont été appliquées jusqu'au 
15 mai 1964. 
A partir de cette date, en vertu d'une décision du 


25 octobre 1963, deux nouveaux programmes de durée 
de travail furent applicables : 


365,0 365,0 365,0 365,0 365,0 365,0 


(x) Rubriek 2.8 stemt overeen met rubriek 2.81 van 1956. 

(2) Rubriek 2.9 stemt overeen met rubriek 2.82 van 1956 en 
met rubriek 2.8 van de voorgaande jaren. 

(3) Deze rubriek omvat ook de niet-aanwezigheden van de 
arbeiders voor «bezoldigde feestdagen » die niet op de 
wettelijke feestdagen vielen. 


dag. Een dienst duurt 8 uren 15° in de ondergrond 
en 8 uren 30° op de bovengrond (Kempens bekken). 


b) De weken van het jaar tellen slechts 5 werkda- 
gen ; de zesde dag is een feestdag ofwel een rustdag. 
Maar er zijn 8 weken met 6 werkdagen. Een dienst 
duurt 8 uren in de ondergrond en 8 uren 15°’ op de 
bovengrond (zuiderbekkens). 


Deze twee regelingen werden tot 15 mei 1964 toe- 
gepast. 
Vanaf die datum werden krachtens een beslissing van 


25 oktober 1963 twee nieuwe arbeidsregelingen toege- 
past É 
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a) dans chaque semaine le samedi est jour non tra- 
vaillé et les jours fériés éventuels autres que le samedi 
ne sont plus récupérés; la durée du poste est de 8 heures 
15’ pour le fond et de 8 heures 30° pour la surface ; 


b) toutes les semaines de l'année conportent 5 jours 
de travail et pour ce faire le samedi est jour non tra- 
vaillé s’il n’y a pas de jour férié durant la semaine, ou 
le samedi est jour travaillé s’il y a un jour férié durant 
la semaine; la durée du poste est de 8 heures pour le 
fond et de 8 heures 15° pour la surface. 


Le premier régime a été appliqué en Campine et le 
second dans les bassins du Sud à partir du 15 mai 1964. 


En tout premier lieu, on remarquera que vis-à-vis de 
1964, le nombre moyen de présences pour le fond a 
diminué (196,8 contre 206,6), l’ensemble des bassins 
du Sud et celui de Campine enregistrant des baisses 
de, respectivement, 10,2 et 9,4 jours. 


Pour la surface le nombre moyen de présences est en 
diminution dans tous les bassins (Sud, — 11,6 jours, 
Campine, — 91 jours), la diminution résultante pour 
l'ensemble du Royaume étant de 10,5 jours. 


Passons en revue les différentes rubriques ventilant 
le total des non-présences, pour en examiner les nom- 
bres, les comparer entre bassins et les confronter avec 
ceux de 1964. 


Pour les absences non autorisées (2.1), il y a dimi- 
nution pour le fond (6,7 au lieu de 7.7) et pour la sur- 
face (2,3 au lieu de 2,6). Ces absences non autorisées 
sont assez variables d’un bassin à l’autre, mais on retien- 
dra que pour les bassins du Sud si la différence est faible 
pour les ouvriers du fond (7,1 dans le Sud et 6,1 en 
Campine), elle est très marquée pour les ouvriers de 
surface (3,2 dans le Sud et 0,8 en Campine). 


Les absences médicales (2.2) sont subdivisées en 
absences résultant d’accidents du travail ou sur le che- 
min du travail (2.21) et en absences résultant d’autres 
accidents et maladies attestées par un certificat médical 
(2:22) 


En ce qui concerne les premières (2.21), on s’aper- 
çoit qu'il y a une diminution par rapport à 1964 
et que dans les bassins du Sud ce nombre est fortement 
supérieur à celui de la Campine, tant pour le fond que 


pour la surface. 


En ce qui concerne les secondes (2.22), on avait 
constaté en 1960 une augmentation assez extraordinaire 
du nombre de ces absences pour les ouvriers du fond. 
Les chiffres de 1961 confirmèrent entièrement l’évolu- 
tion de 1960, tandis que ceux de 1962, 1963 et 1964 
indiquèrent une diminution pour le Royaume de 1,5, 8, 
Seb jours respectivement. 


a) de zaterdag van iedere week is een niet-gewerkte 
dag en eventuele feestdagen die niet op cen zaterdag 
vallen worden*nièt meer ingehaald ; een dienst duurt 
8 uren 15 in de ondergrond en 8 uren 30° op de 
bovengrond ; 

b) al de weken van het jaar tellen nog slechts vijf 
werkdagen ; daarom is de zaterdag een niet-gewerkte 
dag als in die week geen feestdag voorkomt, ofwel een 
gewerkte day als in de week wel een feestdag voor- 
komt ; een dienst duurt 8 uren in de ondergrond en 
8 uren 15°’ op de bovengrond. 


Vanaf 15 mei 1964 werd de eerste regeling in de 
Kempen, de tweede in de zuiderbekkens toegepast. 


Vooreerst ziet men dat het gemiddeld aantal aan- 
wezigheden van de ondergrondse arbeiders verminderd 
is sedert 1964 (196,8 tegenover 206,6 dagen); in de 
zuiderbekkens waren er 10,2 dagen minder, in de Kem- 
pen 9,4 dagen. 

Op de bovengrond is het gemiddeld aantal aanwe- 
zigheden in alle bekkens gedaald (zuiderbekkens — 11,6 
dagen, Kempens bekken — 9,1 dagen); voor geheel 
het Rijk is er een vermindering van 10,5 dagen. 


Laten wij de verschillende rubrieken die samen de 
niet-aanwezigheden vormen wat nader bekijken, de be- 
langrijkheid van elke rubriek onderzoeken en de cijfers 
van de verschillende bekkens onder elkaar en met die 


van 1964 vergelijken. 


De afwezigheden zonder toestemming (2.1) zijn 


voor de ondergrond (6,7 tegenover 7,7) en voor de 
bovengrond (2,3 tegenover 2,6) verminderd. Deze 
afwezigheden zijn nogal verschillend van het ene bek- 
ken tot het andere, maar in de zuiderbekkens, waar het 
verschil voor de ondergrondse arbeiders gering is (7,1 
dagen in de zuiderbekkens en 6,1 in de Kempen), is 
het verschil voor de bovengrondse arbeiders opvallend 
groot (3,2 dagen in de zuiderbekkens en 0,8 in de 
Kempen). 

De afwezigheden om gezondheidsredenen (2.2) zijn 
onderverdeeld in afwezigheden ingevolge arbeidsonge- 
vallen of ongevallen onderweg (2.21) en afwezigheden 
te wijten aan andere ongevallen en aan ziekten met een 
geneeskundig getuigschrift (2.22). 


Wat de eerste (2.21) betreft, ziet men dat hun aan- 
tal sedert het vorige jaar verminderd is en dat zij in 
de zuiderbekkens veel talrijker zijn dan in de Kempen, 
zo voor de ondergrond als voor de bovengrond. 


Wat de tweede (2.22) betreft, had men in 1960 
voor de ondergrondse arbeiders een vrij buitengewone 
stijging waargenomen. De cijfers van 1961 bevestigden 
volkomen de ontwikkeling van 1960, maar die van 
1962, 1963 en 1964 wezen voor heel het Rijk op een 
vermindering van onderscheidenlijk 1,5, 8 en 1,1 dagen. 
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1965 est marqué par une augmentation dans tous les 
bassins (Borinage-Centre 4,3 Charleroi-Namur 3,6, Liè- 
ge 49, Campine 0,6) soit au total pour le Royaume 
une augmentation de 2,7 jours. 


Pour les ouvriers de la surtace, on avail constaté en 
1960 une augmentation très sensible du nombre de 
ces absences. Les chiffres de 1961 accusèrent une dimi- 
nution nette dans tous les bassins, ceux de 1962 une 
nouvelle augmentation et ceux de 1963 et 1964 une 
diminution. 


Les chiffres de 1965 indiquent une augmentation 
1e Charle. 
1,% — Campine,: 0,8) soit 


dans tous les bassins (Borinage-Centre : 
roi-Namur : 3 — Liège : 
pour le Royaume une augmentation de 2,2 journées 
(19 jours en 1965 contre 16,8 en 1964). 


Les absences individuelles autorisées (2.3) montrent 
peu de changements cette année, sauf en Campine pour 
les ouvriers du fond où le nombre passe de 3,3 à 2,5 
jours et dans le Borinage-Centre et en Campine pour les 
ouvriers de surface où le nombre passe de 2 à 2,4 et de 
2 à 1,6 respectivement. 


En 1962 et 1963 le chômage par manque de débou- 
chés était totalement nul. En 1964, on compta pour le 
Royaume, tant au fond qu'en surface, une perte de 0,1 
Jour. 1965 est marqué par un accroissement important 
des jours de non-présence pour chômage par manque 
de débouché pour le Royaume : 4,9 jours pour le fond 
et 4,3 jours pour la surface. C'est surtout le bassin de 
Campine qui a été affecté par ce chômage tant au fond 
qu'en surface (7,9 et 6,9 jours respectivement en Cam- 
pine contre 3,1 et 2,7 Jours respectivement dans l’en- 
semble des bassins du Sud). 


Par rapport à 1964, on compte dans le Sud 0,9 jour 
de congé payé en plus et en Campine 0,3 jour en plus 
pour le fond. Pour la surface se sont respectivement 
0,5 jour en plus et 0,4 jour en moins. 


En 1964, les non-présences pour grèves sont en 
augmentation dans les bassins du Sud (fond + 0,2, sur- 
face + 0,2) et dans le bassin de Campine (fond + 0,1, 
surface + 0,1). 

Pour les autres causes, rubrique 2.7, il y a légère 
augmentation pour l'ensemble du Royaume (fond, 
+ 0,1 — surfaces + 0,1). 

La mise en application de la convention du 23 août 
1961 sur la réduction de la durée du travail entraîna 
un accroissement substantiel des chiffres de 1962 de 
la rubrique 2.8 par rapport à ceux de 1961, particulière- 
ment en Campine où la durée du poste fut allongée. 
Les accroissements étaient de + 8,3 jours pour le Sud 
et de + 14,7 jours en Campine. Les chiffres, pour 
l'ensemble du Royaume, accusèrent une certaine stabilité 
en 1963, mais 1964 se caractérisa par un nouvel accrois- 


In 1965 zijn deze afwezigheden in alle bekkens toe- 
genomen (Borinage-Centrum + 4,8, Charleroi-Namen 
+ 3,6, Luik + 4,9, Kempen + 0,6), wat voor heel 
het Rijk neerkomt op een verhoging van 2,7 dagen. 


Wat de bovengrondse arbeiders betreft, had men in 
1960 een aanzienlijke stijging van deze afwezigheden 
vastgesteld. De cijfers van 1961 waren in alle bekkens 
merkelijk lager, die van 1962 opnieuw hoger en die 
van 1963 en 1964 weer lager. 


In 1965 was er een verhoging in alle bekkens (Bori- 
nage-Centrum + 4,8, Charleroi-Namen + 3, Luik 
+ 1,7, Kempen + 0,8), wat voor heel het Rijk een 
stijging van 2,2 dagen oplevert (19 dagen in 1965, te- 
genover 16,8 in 1964). 


De. individuele afwezigheden met toestemming (2.3) 
zijn dit jaar weinig veranderd, behalve voor de onder- 
grondse arbeiders in de Kempen, waar het cijfer van 3,3 
tot 2,5 dagen gedaald is en voor de bovengrondse 
arbeiders in de bekkens Borinage-Centrum en Kempen 
waar deze afwezigheden onderscheidenlijk van 2 tot 
2,4 dagen en van 2 tot 1,6 dagen verminderd zijn. 


In 1962 en 1963 was de werkloosheid wegens ge- 
brek aan afzet volledig verdwenen. In 1964 heeft men 
hiervoor in alle bekkens samen, zo in de ondergrond als 
op de bovengrond, 0,1 dag verloren. In 1965 is het 
aantal verletdagen wegens gebrek aan afzetmogelijkhe- 
den voor heel het Rijk aanzienlijk toegenomen : 4,9 da- 
gen in de ondergrond en 4,3 dagen op de bovengrond. 
Vooral het Kempens bekken werd door deze werkloos- 
heid getroffen, zowel in de ondergrond als op de bo- 
vengrond (onderscheidenlijk 7,2 en 6,9 dagen in de 
Kempen tegenover 3,1 en 2,7 dagen in de drie zuider- 
bekkens samen). 


In vergelijking met 1964 is het aantal dagen va- 
kantie voor de ondergrondse arbeiders in de zuiderbek- 
kens met 0,9 dagen en in de Kempen met 0,3 dagen 
toegenomen en voor de bovengrondse onderscheidenlijk 
met 0,5 dag toegenomen en met 0,4 dag verminderd. 


De niet-aanwezigheden wegens werkstakingen zijn in 
1965 toegenomen in de zuiderbekkens (ondergrond 
+ 0,2, bovengrond + 0,2) en in de Kempen (onder- 
grond +- 0,1, bovengrond + 0,1). 

De afwezigheden wegens andere oorzaken (rubriek 
2.7) zijn voor alle bekkens samen licht toegenomen 
(ondergrond + 0,1, bovengrond + 0,1). 

De toepassing van de overeenkomst van 23 augustus 
1961 aangaande de verkorting van de werktijd had 
de cijfers van rubriek 2.8 in 1962 aanzienlijk verhoogd, 
vooral in de Kempen waar de duur van de dienst 
verlengd werd. De verhoging bedroeg + 8,3 dagen in 
de zuiderbekkens en + 14,7 dagen in de Kempen. In 
1963 wezen de cijfers voor hee! het Rijk op een zekere 
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sement. 1965 conforme cette tendance : 2,8 jours dans 
les bassins du Sud, 2,3 jours dans le bassin de Campine 


et 2,7 jours pour le Royaume. 


La comparaison entre les tableaux n° 9 et n° 10 fait 
apparaître que l'ouvrier de surface a travaillé en 
moyenne 37,4 jours de plus que l'ouvrier du fond. Les 
« non-présences » supplémentaires des ouvriers du fond 
se répartissent comme suit : 


absences injustifieés + 4,4 jours 
absences médicales (maladies et bles- 

sures) +19,8 jours 
absencestautorisées, M Met DE 10, 15jour 
chômage par manque de débouché + 0,6 jour 
CON DÉS AVES Ne PCR DEN LE DINJOUES 
grèves + 0,1 jour 
AULTES CAUSES. MAS es SO DVJOUT 
réduction de la durée du travail . . . + 4,8 jours 
dinanchestetijoutssiéties er 0. DE, Jours 


Ces deux derniers postes expriment le fait que la 
propoition d'ouvriers de la surface (ouvriers d’entre- 


TABLEAU n° 11. 


Moyenne des présences et des non-présences 
des ouvriers du fond pendant les jours ouvrables. 


standvastigheid, maar in 1964 was er een nieuwe verho- 
ging die in 1965 is blijven duren : + 2,8 dagen in de 
zuiderbekkens, 2,43 dagen in de Kempen en 2,7 dagen 
voor heel het Rijk. 

Wanneer men tabel 9 met tabel 10 vergelijkt, stelt 
men vast dat de bovengrondse arbeiders gemiddeld 
37,4 dagen meer gewerkt hebben dan de ondergrondse. 
Het verschil wordt als volgt verdeeld : 


ongewettigde afwezigheden . + 4,4 dagen 
afwezigheden om gezondheidsredenen 

(ziekten en ongevallen) +19,8 dagen 
afwezigheden met toestemming . . . — 0,1 dag 
verletdagen wegens gebrek aan afzet- 

mogelijkheden + 0,6 dag 
vakantie … LU ee ts ROBE Æ ONE 
wetkstakingen et FORCER RE ERT dag 
andere oorzaken . + 0,1 dag 
verkorting van de werktijd + 4,8 dagen 


zondagen enr feestdagen "ONE TEA een 
Deze laatste twee cijfers tonen aan dat op zon- en 
feestdagen in verhouding veel meer bovengrondse arbei- 


TABELAL 


Gemiddeld aantal aanwezigheden en niet-aanwezig- 
heden van de ondergrondse arbeiders op de werkdagen. 


Borinage- Charleroi- 
Centre Namur Liège Sud Campine Royaume 
Borinage- Charleroi- Zuider- 
Centrum Namen Luik bekkens Kempen Het Rijk 
1. Présences Aanwezigheden 5 316 9 364 6716 21456 "16889" 38345 
2. Non-présences : Niet-aanwezigheden : 
2.1. absences non autori-  afwezig zonder toestem- 
sées ming 199) 303 298 800 517 151 
2.2. absences médicales : afwezig om gezond- 
heidsredenen : 
2.21. accidents de tra-  arbeidsongevallen of 
vail ou sur le ongevallen op de weg 
chemin du travail naar of van het werk 288 446 290 1 024 438 1 462 
2.22. autres accidents andere ongevallen en 
et maladies attes- ziekten met genees- 
tées par un cer- kundig getuigschrift 
tificat médical 1 615 2 027 1 216 4 858 10727 6 582 
Hotale2?) Totaal 2.2. 1 903 Des) 1 506 5 882 2102 8 044 
2.3. absences autorisées in-  individuele afwezighe- 
dividuelles den met toestemming 33 nt? 81 226 214 440 
2.4. chômage par manque  stillegging wegens ge- 
de débouchés brek aan afzet — DSL — 351 607 958 
2.5. congés payés vakantie 402 796 468 1 666 1 483 3 149 
2.6. grèves werkstakingen 3 8 39 50 7 57 
2.7. autres causes andere oorzaken 6 8 18 82 — 32 
2.8. réduction de la durée  verkorting van de 
du travail werktijd 809 1 566 1 102 3 477 3:652 729 
Total des non-présences Totaal aantal niet- 
aanwezigheden DD DIOLT DOUDS PTE SIC SI2C 
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tien, surveillants, gardes et concierges) appelés au tra- 
vail les dimanches et jours fériés est notablement plus 
grande que pour les ouvriers du fond. 


3.3. — Moyenne des présences 
et des non-présences 
pendant les jours ouvrables. 


Les tableaux n° 9 et 10 tiennent compte de tous les 
jours de l'année, y compris les dimanches et les jours 
fériés. Ce mode d'appréciation de l’assiduité au travail 
est le seul qui soit complet du point de vue du per- 
sonnel, mais du point de vue de l'entreprise il est plus 
utile d'analyser la situation de ses effectifs pendant les 
iours ouvrables. Malheureusement ce mode d'estimation 
a perdu une bonne partie de sa valeur du fait que cer- 
tains jours ouvrables sont devenus des jours de repos. 


Par conséquent, les présences de l’année divisées par 


TABLEAU n° 12. 


Moyenne des présences et des non-présences 
des ouvriers de la surface pendant les jours ouvrables. 


ders van de onderhoudsdiensten, opzichters, wachters 
en huisbewaarders) dan ondergrondse arbeiders ge- 
werkt hebben, 


3.3. — Gemiddeld aantal aanwezigheden 
en niet-aanwezigheden op werkdagen. 


In de tabellen 9 en 10 worden al de digen van het 
jaar in aanmerking genomen, ook de zon- en feest- 
dagen. Gezien van uit het standpunt van het personeel 
is deze manier om de stiptheid te beoordelen de enige 
die volledig is, maar beschouwd van uit het standpunt 
van de onderneming, is het nuttiger de aanwezigheid 
van het personeel op de werkdagen te onderzoeken. 
Deze wijze van berekening heeft helaas veel van haar 
waarde verloren door het feit dat sommige werkdagen 
rustdagen geworden zijn. Bijgevolg bekomt men door 
deling van de aanwezigheden van het jaar door het 
aantal werkdagen niet meer het gemiddeld aantal arbei- 
ders aanwezig op een dag waarop normaal gewerkt 


TABEE:12: 


Gemiddeld aantal aanwezigheden en niet-ainwezig- 
den van de bovengrondse arbeiders op de werkdagen. 


Borinage- Charleroi- 
Centre Namur Liège Sud Campine Royaume 
Borinage- Charleroi- Zuider- 
Centrum Namen Luik bekkens Kempen Het Rijk 
1. Présences Aanwezigheden 1 965 4 035 2509 8 509 5:169, 1137678 
2. Non-présences : Niet-aanwezigheden : 
2.1. absences non autori-  afwezig zonder toestem- 
sées ming 24 58 39 121 19 140 
2.2. absences médicales : afwezig om gezond- 
heidsredenen : 
2.21. accidents de tra-  arbeidsongevallen of 
vail ou sur le ongevallen op de weg 
chemin du travail naar of van het werk 27 52 20 100 23 123 
2.22. autres accidents andere ongevallen en 
et maladies attes- ziekten met genees- 
tées par un cer- kundig getuigschrift 193 500 235 928 209 1857 
tificat médical 
Total 2.2. Totaal 2.2. 220 555 295 1 028 232 1 260 
2.3. absences autorisées in-  individuele afwezighe- 
dividuelles den met toestemming 2 50 32 103 9» 138 
2.4. chômage par manque  stillegging wegens ge- 
de débouchés brek aan afzet — 102 — 102 154 256 
2.5. congés payés vakantie 92 216 127 435 281 716 
2.6. grèves werkstakingen 2 8 10 3 1e 
2.7. autres causes andere oorzaken 1 1 3 5 — >) 
2.8. réduction de la durée  verkorting van de 
du travail werktijd 230 453 315 998 882 1 880 
Total des non-présences Totaal aantal niet- 
aanwezigheden 588 1 435 779 2 802 1 606 4 408 
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le nombre de jours ouvrables, ne représentent plus le 
nombre moyen d'ouvriers présents un jour normalement 
ouvré, mais un nombre inférieur. De plus dans le ré- 
gime de réduction de la durée du travail en vigueur en 
1965 le nombre de jours ouvrables qui deviennent des 


jours de repos varie selon les bassins. 


C'est la raison pour laquelle la reconstitution du nom- 
bre moyen d'inscrits que l'on pouvait faire au départ du 
nombre moyen de présences et de non-présences n’est 
plus possible maintenant sans obtenir un résultat 
s'écartant sérieusement de la réalité. Aussi la dernière 
ligne des tableaux 11 et 12 donnant le nombre moyen 
reconstitué d'inscrits est-elle supprimée depuis 1961. Ce 
nombre moyen d'inscrits (fond et surface) obtenu au 
départ du nombre moyen de présences et des non- 
présences pour 1965, s'écarte de 1.344 unités du nom- 
bre moyen obtenu à partir des nombres réels d'inscrits. 


Les données des tableaux n° 11 et 12 confirment 
évidemment les renseignements déjà fournis par les ta- 


os 


bleaux n° 9 et 10. On voit notamment que pour les 
ouvriers de la surface le rapport des présences aux 
inscrits est nettement plus favorable que pour les 


ouvriers du fond. 


wordt, maar een kleiner cijfer. In de arbeidsregeling 
voor de verkorting van de werktijd die in 1965 van 
kracht was is het aantal werkdagen die rustdagen wor- 
den bovendien niet gelijk in alle bekkens. 


Het is om die reden dat het gemiddeld aantal inge- 
schreven arbeiders dat men vroeger aan de hand van 
het gemiddeld aantal aanwezigheden en niet-aanwezig- 
heden kon berekenen, nu niet meer kan worden bere- 
kend zonder ten uitslag te bekomen die de werkelijk- 
heid slecht weergeeft. De laatste regel van de tabellen 11 
en 12, die het gemiddeld aantal ingeschreven arbeiders 
vermeldde, is sedert 1961 dan ook weggelaten. Dit ge 
middeld aantal ingeschreven arbeiders (onder- en boven- 
grond) voor 1965 door optelling van het gemid- 
deld aantal aanwezigheden en niet-aanwezigheden bere- 
kend, verschilt 1.344 eenheden van het gemiddeld aan- 
tal op de werkelijke cijfers van de ingeschrevenen 
berekend. 


De cijfers van de tabellen 11 en 12 bevestigen na- 
tuurlijk de gegevens verstrekt in de tabellen 9 en 10. 
Men stelt meer bepaald vast dat de verhouding van 
de aanwezige arbeiders t.o.v. de ingeschreven arbeiders 
voor de bovengrond veel beter is dan voor de onder- 
grond. 


Octobre 1966 


CHAPITRE DEUXIEME 


RESULTATS TECHNIQUES 
DE L'EXPLOITATION CHARBONNIERE 
EN 1965 


1. PRODUCTION REALISEE 


1.1. — Production brute et nette. 


La production brute de charbon est égale à la quantité 
de houille et de pierres (stériles) qui ont été abattues 
et remontées ensemble à la surface de la mine. La pro- 
duction nette donne le poids du charbon contenu 
dans la production brute. 

Le tableau n° 13 fournit les productions brute et nette 
réalisées dans chaque bassin ; de plus la production 
nette est décomposée entre les différentes catégories dé- 
finies par la classification internationale du 7 novembre 
1957 (1). 

La production nette qui avait diminué de quelque 
111.070 tonnes en 1967 par rapport à 1963, a en 1965 
diminué de 518.400 tonnes par rapport à 1964, Ce 
mouvement résulte d'une diminution de production dans 
tous les bassins. 

En pourcentage, la contribution de la Campine a en- 
core cru en 1965; de 44,6 % en 1961, 46,2 % en 1962, 
47,01 % en 1963 et 47,60 % en 1964, elle est passée 
à 49,06 % en 1965. 


1.2. — Rapport brut/net. 


Le rapport brur/net caractérise la propreté des cou- 
ches exploitées et «onne le coefficient dont il faut affec- 
ter la production nette pour avoir la production brute. 


Le tableau 13.1 donne, pour chaque bassin et le 
Royaume, les valeurs de ce rapport brut/net de 1956 
à 1965. 


De 1955 à 1959, on avait observé une aggravation 
de ce rapport dans tous les bassins. De 1960 à 1962 
la tendance s'était nettement renversée. En 1963 et 
1964 une légère aggravation réapparaissait dans tous 
les bassins et pour le Royaume. 1965 est caractérisé 
par une amélioration du rapport dans tous les bassins 
sauf celui de Charleroi-Namur. Sa valeur passe de 1,72 
en 1964 à 1,70 en 1965 pour la Royaume. 


(1) Voir Annales des Mines de Belgique, 9° livraison, 
septembre 1958, p. 747. 
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TECHNISCHE UITSLAGEN 
VAN DE STEENKOLENWINNING 
IN 1965 


1. DE VERWEZENLIJKTE PRODUKTIE 


1.1. — Totale bruto- en nettoproduktie. 


De brutokolenproduktie is de hoeveelheid kolen en 
stenen die gewonnen en samen naar de begane grond 
gebracht zijn. De nettoproduktie is het gewicht van 
de in de brutoproduktie vervatte kolen. 


In tabel 13 zijn de bruto- en de nettoproduktie van 
ieder bekken aangeduid ; bovendien is de nettoproduk- 
tie ingedeeld naar de verschillende kategorieën van de 
internationale indeling die op 7 november 1957 tot 
stand gekomen is (1). 


De nettoproduktie, die in 1964 met 111.070 ton ver- 
minderd was ten opzichte van 1963, is in 1965 met 
518.400 ton verminderd ten opzichte van 1964. Er was 
een produktievermindering in alle bekkens. 


Percentsgewijs is het aandeel van het Kempens bek- 
ken in 1965 weer toegenomen; van 44,6 % in 1961, 
46,2 % in 1962, 47,01 % in 1963 en 47,60 % in 1964 
is het tot 49,06% gestegen. 


1.2. — De verhouding bruto/netto. 


De verhouding van de bruto- tot de nettoproduktie is 
kenmerkend voor de zuiverheid van de ontgonnen la- 
gen ; het is de coëfficient waarmee de nettoproduktic 
moet worden vermenigvuldigd om de brutoproduktie 
te bekomen. 

In tabel 13.1 is de verhouding bruto/netto van 1956 
tot 1965 voor ieder bekken afzonderlijk en voor heel het 
rijk aangeduid. 

Van 1955 tot 1959 was die verhouding in alle bek- 
kens toegenomen. Van 1960 tot 1962 was de ontwik- 
keling volkomen omgeslagen. In 1963 en 1964 werd in 
alle bekkens en voor heel het Rijk opnieuw een lichte 
stijging waargenomen. In 1965 is de verhouding in al- 
le bekkens verbeterd, behalve in het bekken van Char- 
leroi-Namen. Voor heel het Rijk is zij van 1,72 in 
1964 gedaald tot 1,70 in 1965. 


(1) Zie Annalen der Mijnen van België, nummer 9, septem- 
ber 1958, p. 747. 
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Il convient de noter que ce rapport peut différer 
sensiblement du «degré de propreté gravimétrique » 
défini plus haut (voir chapitre Ie", tableau n° 6), dans 
la mesure où les stériles intercalaires sont mis au rem- 
blai dans les tailles et ne sont pas remontés au jour. 


Er dient opgemerkt dat die verhouding aanzienlijk 
kan verschillen van de hierboven bepaalde « graad van 
gravimetrische zuiverheid » (zie hoofdstuk I, tabel 6), 
in de mate waarin de steenmiddels in de pijlers ge- 
bruikt worden voor de vulling en dus niet worden op- 
gehaald. 


TABLEAU n° 13.1. PABEIMISE 


Ontwikkeling van de verbonding tussen bruto- en 


Evolution du rapport brut/net de 1956 à 1965. neltoproduktie van 1956 101 1965. 
nn, 


oo 


Charkeroi- 
ANNEES Borinage Centre Namur Liège Sud Campine Royaume 
JAREN Borinage Centrum Charleroi- Luik Zuider- Kempen Het Rijk 
Namen bekkens 
1956 1,81 71 17 1,57 Re. 1,65 1,69 
1957 1,83 172 17 1,58 re) 1,68 17 
1958 1,86 1,76 1,80 % IG 1,76 17e TE 
1959 1,88 1,91 175) 1,63 NT il 7 1,74 
1960 1572 1,94 172 1,56 74 1,69 1,70 
1961 1,66 1,94 1172 1,59 LÉ 1,68 1,70 
1962 1,79 DE 1,60 1,71 1,69 1,70 
1963 1,86 1,78 1,59 1,75 1,67 Ut 
1964 1,76 1,81 1,63 1,75 1,68 D 72 
1965 1,72 Le M NT PS LS 1,67 1,70 
om M TE EP MUI UE 
1.3. — Décomposition qualitative . 1.3. — Indeling van de nettoproduktie 


de la production nette du Royaume. van het Rijk naar de kwaliteit. 


In tabel 14 is de nettoproduktie van het Rijk naar 
de verschillende soorten en kategorieën ingedeeld. 

Hieruit blijkt dat het kolenslik en de mixte-kolen 
samen 15,6 %, de ongewassen stofkolen 15,7 % en 


Le tableau n° 14 donne la décomposition de la pro- 
duction nette du Royaume par catégories et par sortes. 


On constate que les mixtes et les schlamms consti- 


tuent 15,6% de la production, les poussiers bruts 
15,7 % et les fines lavées 41,2 %. Au total, la pro- 
duction nette du Royaume contient 72,5 % de char- 


de gewassen fijnkolen 41,2% van de produktie uit- 
maken. Alles samen genomen bestaat de nettoproduktie 
van het Rijk uit 72,5 % nijverheidskolen, tegenover 


bons industriels, contre 72,3 % en 1964. 72,3 % in 1964. 


TABLEAU n° 14. TABEL 14. 
Décomposition qualitative de la production nette Indeling van de Belgische nettoproduktie naar de 
du Royaume. kwaliteit. 


CATEGORIES — KATEGORIEEN 

Anthracites | Maigres 13 gras 34 gras Gras À Gras B Toutes 

CRT CIS EANERS Antraciet Magerkoo!l | 14 vetkool PA Vetkool À | Vetkool B catégories 
ñ Alle 

<10% 10-14 14-18 14 18-20 20-28 > 28% | kategorieën 

Schlamms et Kolenslik en! 1000t 1 260 314 115 202 554 637 3 082 
mixtes mixte-kolen % 6,4 1,6 0,6 1,0 2,8 3,2 15,6 

Poussiers bruts Ongewassen 1 000 t 1 182 576 339 205 372 429 3 103 
stofkolen Z 6,0 2,9 7 1,0 1,9 22 115,7 

Fines lavées ÉLT 1 000 t 962 389 317 522 3 309 2 649 8 148 
fiinkolen % 4,9 2,0 1,6 2,6 16,7 13,4 2e 

Classés Gesorteerde 1000t 1 100 268 151 69 227 7AS 2 530 
kolen % 5,6 1,4 0,8 0,3 tal 3,6 12,8 

Criblés et gail- Stukkolen en| 1000t 934 213 159 72 412 11153 2,023 
leteries klompen % À 7 Het 0,8 0,3 À il 5,7 14,7 

1 000 t 5 438 1 760 1 O81 1 070 4 874 5 563 19 786 
Ensemble Totaal | % 26 9,0 5,5 5,2 24,6 28,1 7 -100,0 
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1.4. — Nombre de jours ouvrés 
et production moyenne par jour ouvré. 


Dans un siège déterminé, un jour est dit «ouvré » 
lorsque l'effectif normal du fond a été appelé au tra- 
vail et qu'il a effectivement travaillé, quelle que soit 
l'extraction réalisée. La pondération entre différents 
sièges est faite sur la base du personnel inscrit au fond 
dans chacun d'eux. 


En calculant, pour chaque bassin et pour le Royaume, 
le nombre de jours ouvrés et en divisant la production 
totale par ce nombre on obtient la «production par 
jour ouvté ». 


Cette notion donne pour l'ensemble considéré la 
capacité pratique d'un jour travaillé, compte tenu du 
personnel dont on dispose et du rendement qu'il est 
possible de réaliser à l’époque où cette notion est cal- 
culée. 

Le tableau n° 15 donne, pour chaque bassin, le 
nombre de jours ouvrés et la production moyenne par 
jour ouvré pour chaque mois de l’année 1965 et pour 
l'ensemble de l'exercice. II donne également les valeurs 
de l'ensemble de l'exercice pour quelques années anté- 
rieures. 


La production par jour ouvré, en 1965, à diminué 
assez sensiblement dans tous les bassins du Sud et 
augmenté faiblement dans le bassin de Campine. Pour 
l’ensemble du Royaume, il y a eu une diminution de 
3,2% environ. 

L'évolution de ces chiffres résulte de l'influence des 
fermetures de capacités de production, des variations 
des effectifs et des rendements, 

Le tableau n° 15475 donne l’évolution du nombre de 
jours ouvrés par bassin de 1956 à 1965. 

Il y a eu, en 1965, une diminution générale dans tous 


les bassins du nombre de jours ouvrés par rapport à 
1964. 


TABLEAU n° 1565. 
Evolution du nombre de jours ouvrés de 1956 
à 1965. 


| Charleroi- 
Années Borinage | Centre Namur 

Charleroi- 
Jaren Borinage | Centrum Namen 
1956 275 273,4 279,4 
1957 276,9 276,0 DIUST 
1958 237,0 25115 ASS 
1959 191,7 190,1 DID 
1960 228,8 DD 1 240,1 
1961 261,4 251,4 25220 
1962 262,0 256,6 
1963 25917) 260,2 
1964 25729 255,.À 
1965 25 IA 240,8 


EE À | 


1.4. — Aantal gewerkte dagen 
en gemiddelde produktie per gewerkte dag. 


CE: 
In een bepaalde zetel noemt men een dag een « ge- 


werkte » dag indien het normaal aantal ondergrondse 
arbeiders die dag verzocht was te werken en daadwer- 
kelijk gewerkt heeft, om het even hoeveel kolen er 
opgehaald werden. De weging tussen verschillende ze- 
tels geschiedt op basis van het aantal ondergrondse 
arbeiders welke in die zetels ingeschreven zijn. 


Als men voor ieder bekken afzonderlijk en voor 
heel het Rijk het aantal gewerkte dagen berekent en 
de totale produktie daarna door dat getal deelt, bekomt 
men de «produktie per gewerkte dag ». 


Dat begrip geeft voor het beschouwde bekken (of 
voor het Rijk) de praktische kapaciteit van een ge- 
werkte dag weer, rekening gehouden met het personeel 
waarover men op het gekozen tijdstip beschikt en met 
het rendement dat dan kan verwezenlijkt worden. 


In tabel 15 zijn voor iedere maand van 1965 en 
voor hcel het jaar, voor ieder bekken afzonderlijk, het 
aantal gewerkte dagen en de gemiddelde produktie per 
gewerkte dag aangeduid. Ook de overeenstemmende 
jaarcijfers van de vorige jaren zijn erin aangeduid. 


In 1965 is de produktie per gewerkte dag in al de 
zuiderbekkens vrij aanzienlijk verminderd en in het 
Kempens bekken licht toegenomen. Voor heel het Rijk 
is deze produktie met ongeveer 3,2% verminderd. 


Deze ontwikkeling is het gevolg van de mijnslui- 
tingen en van de veranderingen op het stuk van perso- 
neel en rendement. 


In tabel 15475 is de ontwikkeling van het aantal ge- 
werkte dagen in ieder bekken van 1956 tot 1965 aan- 
geduid. 


In 1965 is het aantal gewerkte dagen in alle bekkens 
verminderd, 


TABEL 1515. 
Ontwikkeling van het aantal gewerkte dagen van 
1956 tot 1965. 


Liège Sud Campine Royaume 
Zuider- 
Luik bekkens Kempen Het Rijk 
TON. 277,6 295 2817 
276,4 276,9 286,2 279 
265,0 248,3 2722 255,3 
266,6 222 230,5 224,7 
260,4 241,1 255,0 246,0 
2291 254,7 260,5 256,8 
254,5 259725 260,9 258,8 
256,5 258,9 2599 259,5 
254% 255,6 256,3 2555 
247,3 245,6 245,2 245,5 
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Les raisons de la diminution importante du nombre 
de jours ouvrés en 1956 et 1957 ont été analysées pré- 


cédemment : la réduction de la durée hebdomadaire du 
travail était la principale. Pour 1958 et 1959, cette 
diminution fut plus importante encore par suite cette 
fois de l'extension du chômage partiel pour manque de 
débouchés. La situation s'améliora en 1960, à ce point 
de vue, et se maintint jusqu'en 1964. 1965 voit le retour 
du chômage partiel pour manque de débouchés. 


2. RENDEMENTS ET INDICES 


2.1. — indices chantier. 


Les travaux des chantiers d'exploitation ont été ré- 
partis de la manière suivante : abattage - suite de l’abat- 
tage - contrôle du toit - ouverture et entretien des gale- 
ries - transport (charbon, terres et matériel) - autres 
travaux de chantier - et surveillance. 


Le tableau n° 16 donne pour chacun de ces groupes 
le nombre d'unités de travail (postes) utilisées par unité 
de production de 100 tonnes (production nette calculée 
en fonction de la puissance moyenne de la couche et 
de la surface exploitée), 


TABLEAU n° 16. — Indices chantier. 


(Nombre de postes affectés aux travaux indiqués par 
unité de production nette de 100 t). 
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De redenen waarom het aantal gewerkte dagen in 
1956 en 1957 zo aanzienlijk gedaald was, hebben wi] 
vroeger uiteengezet : de verkorting van de werktijd per 
weck was er de voornaamste van. In 1958 en 1959 was 
de daling nog groter, ditmaal ten gevolge van de uit- 
breiding van de werkloosheid wegens gebrek aan af- 
zetmogelijkheden. In 1960 verbeterde de toestand op 
dat gebied, een verbetering die tot in 1964 aanhield. 
In 1965 is weer gedeeltelijke werkloosheid wegens ge- 
brek aan afzetmogelijkheden ontstaan. 


2. RENDEMENTEN EN INDICES 
2.1. — Werkplaatsindices. 


De verrichtingen in de ontginningswerkplaatsen 
zijn als volgt ingedeeld : de winning - het vervolg van 
de winning - de dakcontrole - het delven en onderhou- 
den van mijngangen - het vervoer (kolen, stenen, ma- 
terieel) - andere verrichtingen op de werkplaats - en 
het toezicht. 

In tabel 16 is aangeduid hoeveel arbeidseenheden 
(diensten) men voor een produktie van 100 ton (netto- 
produktie berekend op basis van de gemiddelde dikte 


van de laag en de ontgonnen oppervlakte) aan ieder 
van deze verrichtingen besteed heeft. 


TABEL 16. — Werkplaatsindices. 


(Aantal diensten die men voor een nettoproduktie van 
100 ton aan de aangeduide verrichtingen besteed heeft). 


Borinage- Charleroi- 
Centre Namur Liège Sud Campine Royaume 
TRAVAUX WERKZAAMHEDEN Borinage- Charleroi- Zuider- 
Centrum Namen Luik bekkens Kempen Het Rijk 
! 
Abattage Winning 11,4 10,6 14,0 12 4 8.8 10,7 
Suite de l'abattage Vervolg van de winning 6,4 69 7,7 7,2 34 5,4 
Contrôle du toit Dakcontrole 4,9 5,8 6,2 5,9 3,6 4,9 
Taille Piiler ne 7135 2924852 15,8 21,0 
Ouverture et entretien Delving en onderhoud 
des galeries van mijngangen 4,8 6,0 6,5 6,0 4,4 Se 
Transport (charbon, Vervoer (kolen, stenen, 
terres, matériel) materieel) 4,8 3,1 6,4 4,6 5,8 55 
Autres travaux de chan-  Andere werkplaats- 
tier verrichtingen 1,8 15 2,8 1,9 0,6 1,3 
Chantier Werkplaats 34,1 337 43,6 37,7 26,6 5229) 
Surveillance Toezicht DS DS 4,5 NS) 3,0 333 
Total chantier Totaal werkplaats 374 37,2 48,1 41,6 29,6 36,4 


Comme les années précédentes, on peut constater 
que l'indice du bassin de Liège reste le plus élevé et 
celui de la Campine le plus faible. 

Par rapport à 1964 les indices sont en diminution 
dans tous les bassins et pour l’ensemble du Royaume. 

Dans le bassin du Borinage-Centre, une augmenta- 
tion de l'indice taille de 0,7 point et surveillance de 


———… 


Zoals de voorgaande jaren stelt men vast dat de in- 
dice van het bekken van Luik de hoogste en die van het 
Kempens bekken de laagste gebleven zijn. 

In vergelijking met 1964 zijn de indices in alle bek- 
kens en voor heel het Rijk gedaald. 

In het bekken Borinage-Centrum werd de stijging 
van de indices « pijler » (+ 0,7 punt) en « toezicht » 
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0,3 point a été compensée par la diminution de l'indice 
galeries de 0,2 point, transport de 1,2 point et autres 
travaux de chantier de 0,2 point. Le gain total de l’in- 
dice chantier a été de 0,6 point. 


Dans le bassin de Charleroi-Namur, il y a eu gain 
de 3,8 points résultant d’une part d'un gain de 1,7 point 
et taille, de 1 point en galeries, de 0,7 point en autres 
travaux de chantier et de 0,5 point en surveillance et 
d'autre part d'une perte de 0,1 point en transport. 


Dans le bassin de Liège, la diminution de l'indice 
taille de 1,1 points, galeries de 0,5 point, autres travaux 
de chantier de 1,2 point et surveillance de 0,5 point 
a compensé très largement l'augmentation de l'indice 
transport de 0,4 point. Le gain total de l'indice chan- 
tier a été de 2,9 points. 

Dans le bassin de Campine, la diminution d'indice à 
été générale dans tous les groupes (2,2 points en taille, 
0,6 point en galeries, 0,2 point en transport, 0,4 point 
et autres travaux de chantier), sauf en surveillance où 
il n'a pas varié. Le résultat global est une diminution 
de l'indice chantier de 3,4 points. 

Pour le Royaume, l'indice-chantier a diminué de 1,6 
points, alors qu'en 1964 il avait augmenté de 2 points. 

Il faut noter que la notion « abattage » est plus large 
que celle « d'ouvriers à veine », laquelle ne couvre que 
les seuls ouvriers munis d'un moyen d’abattage indivi- 
duel (marteau-piqueur). L'extension de l'abattage mé- 
canisé, notamment en Campine, tend à réduire le nom- 
bre d'ouvriers à veine «sensu stricto » et à accroître 
celui des ouvriers de l'abattage autres que les ouvriers 
à veine. 

Le tableau n° 17 montre la variation des indices 
cnantier en fonction de l'ouverture des couches exploi- 
tées. 


TABLEAU n° 17. 
Variations des indices chantier avec l'ouverture 
des couches. 
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(+ 0,3 punt) gekompenseerd door een daling van de 
indices & mijngangen » (— 0,2 punt), « vervoer » 
(— 1,2 punt) en «andere werkplaatsverrichtingen » 
(— 0,2 punt). De werkplaatsindice is in totaal met 0,6 
punt verminderd. 

Het bekken van Charleroi-Namen heeft 3,8 punten 
gewonnen, nl. 1,7 punten gewonnen in de pijlers, 1 punt 
in de mijngangen, 0,7 punt op de andere werkplaats- 
verrichtigen en 0,5 punt op het toezicht en 0,1 punt ver- 
loren op het vervoer. 

In het bekken van Luik heeft de daling van de in- 
dies €pijler» (— 1,1 punt), « mijngangen » (— 0,5 
CAR 
punt) en &toezicht » (— 0,5 punt) de stijging van de 
indice « vervoer » (4- 0,4 punt) ruimschoots gekom- 
penseerd. De werkplaatsindice is in totaal met 2,9 pun- 
ten verminderd. 

In het Kempens bekken zijn al de indices gedaald 
(2,2 punten in de pijlers, 0,6 punten in de mijngan- 
gen, 0,2 punten op het vervoer, 0,4 punten op de an- 
dere werkplaatsverrichtingen), behalve die van het toe- 


punt), Xaundere werkplaatsverrichtingen » 


zicht, die niet veranderd is. De werkplaatsindice is in to- 
taal met 3,4 punten verminderd. 

Voor heel het Rijk is de werkplaatsindice met 1,6 
punten gedaald, dan wanneer hij in 1964 met 2 punten 
gestegen was. 

Er zij opgemerkt dat het beprip 
ruimer is dan het begrip «houwers»; dit laatste 


«winning » 


slaat alleen op de arbeiders die over een indivi- 
dueel winningstoestel beschikken (pikhamers). De uit- 
breiding van de mechanische winning, in het bijzonder 
in de Kempen, doet het aantal eigenlijke houwers da- 
len en dat van de andere winningsarbeiders stijgen. 

Tabel 17 toont aan hoe de werkplaatsindice varieert 
volgens de opening van de laag. 


TANSIEIL, T7. 
Schommeling van de werkplaatsindices volgens de 
opening van de laag. 


Borinage- Charleroi- 
Centre Namur Sud 
Ouverture des couches Borinage- Charleroi- Liège Zuider- Campine Royaume 
Opening van de laag Centrum Namen Luik bekkens Kempen Het Rijk 
(cm) * | #k% * | LE * | LE * | *k% * | x %k * | ** 
< 60 = OS AS ASIN SN SON AS ES TAN — — | 44,5 51,1 
60 — 79 — ——|"43,2. "48,4 | 46,7 mm51,90 646, 2m51,3"| 38,2 43,21|"45,0 "50" 
80 — 99 40,6 44,8 | 43,3 47,8 | 48,8 53,9 | 44,5 49,1 | 29,0 32,8 | 35,9 40,1 
100.119 SAT INC ONUTS OS SONIN SONT OA MST 2 RS m7 
120 — 149 RE PS COOP SNS 04067278 MST0E #2, 00592 
150 — 179 SORT ESPN 362527 035,00183,9%083710)24/7 0747 08 pere T2 
= 180 DORE DSL A CESSE TL QETIAL 32:00 34300 3335-16 TLe#6293 
Ensemble — Samen 383403501033, /40"445 "409 1:| 37,7 (AL.6.1:27,8. 30,9, 132,92. 36.4 
* Surveillance non comprise. * Toezicht niet inbegrepen. 
** Surveillance comprise. **  Toezicht inbegrepen. 


Comme il fallait s'y attendre, les indices varient en Zoals te verwachten was, zijn de indices omgekeerd 


sens inverse de l'ouverture des couches. evenredig met de opening van de laag. 


1228 


Annales des Mines de Belgique 


10° livraison 


re 


2.2. — Indices fond. 


Les travaux généraux du fond ont été répartis comme 
suit : chantier, transport (y compris l'envoyage), entre- 
tien des galeries principales et des puits, divers, travaux 
préparatoires, formation professionnelle, surveillance 


fond. 


Les tableaux n°5 18.1 et 18.2 donnent le nombre 
d'unités de travail (postes) affectées aux travaux indi- 
qués par unité de production nette et de production 
brute de 100 tonnes. 


On remarquera que les indices chantiers utilisés dans 
ces tableaux sont souvent légèrement supérieurs à ceux 
qui résultent des tableaux n°5 16 et 17. 


Cela provient du fait que, dans l'étude comparative 
des indices chantiers, il n’a été tenu compte que des 
chantiers ayant eu une période d'activité suffisante au 
cours de l’année recensée (en principe au moins 1 
mois), et que le nombre de postes effectués dans ces 
chantiers a été rapporté à une production nette calculée 
(produit de la superficie déhouillée par la puissance 
moyenne mesurée et par 1,35, densité conventionnelle 
du charbon en place) ; dans les tableaux suivants, par 
contre, les indices chantiers tiennent compte de tous 
les postes effectués dans les chantiers, y compris les 
chantiers en réserve ou en préparation, au cours de 
l'année et le nombre total de ces postes y est rapporté 
à la production totale «nette ou brute» de chaque 
bassin. 


TABLEAU n° 18.1. — Indices fond. 


(Nombre de postes affectés aux travaux indiqués par 
unité de production nette de 100 t). 


2.2. — Indices ondergrond. 


De algemene verrichtingen in de ondergrond zijn 
als volgt ingedeeld : de werkplaats, het vervoer (de 
Jaadplaats inbegrepen), het onderhoud van hoofdgan- 
gen en schachten, allerlei werken, voorbereidende wer- 
ken, de beroepsopleiding, het toezicht ondergronds. 


In de tabellen 18.1 en 18.2 is aangeduid hocveel 
arbeidseenheden (diensten) inen voor een netto-, on- 
derscheidenlijk brutoproduktie, van 100 ton aan ieder 
van die verrichtingen besteed heeft. 


Men ziet dat de werkplaatsindices in deze tabellen 
vermeld dikwijls iets groter zijn dan die welke in de 
tabellen 16 en 17 aangeduid zijn. 


Dit is het gevolg van het feit dat men in de ver- 
gelijkende studie over de werkplaatsindices slechts 
rekening gehouden heeft met de werkplaatsen die 
tijdens het beschouwde jaar lang genoeg in bedrijf 
geweest zijn (in beginsel ten minste één maand) en 
dat men het aantal diensten in die werkplaatsen ver- 
richt gedeeld heeft door een berekende nettoproduktie, 
nl. door het produkt van de ontkoolde oppervlakte, de 
gemiddelde kooldikte van de laag en de coëfficiënt 1,35 
(konventioneel soortelijk gewicht van de kolen in de 
laag). De werkplaatsindices aangeduid in de volgende 
tabellen zijn daarentegen berekend op alle in de f00p 
van het jaar in de werkplaatsen verrichte diensteu, de 
in voorbereiding of in reserve zijnde werkplaatsen in- 
begrepen, en het totaal aantal van die diensten heeft 
men gedeeld door de « netto- » of de «brutoproduktie » 
van ieder bekken. 


TABEL 18.1. — Indices ondergrond. 


(Aantal diensten die men voor een nettoproduktie van 
100 ton aan de aangeduide verrichtingen besteed heeft). 


Borinage- Charlero:i- 
Centre Namur Liège Sud Campine Royaume 
TRAVAUX WERKEN Borinage- Charleroi- Zuider- 
Centrum Namen Luik bekkens Kempen Het Rijk 
Chantier (sans la surveil  Werkplaats (zonder het 
lance) toezicht) 36,2 DS? 45,0 38,1 31,2 34,7 
Transport (y compris Vervoer (laadplaats inbe- 
l'envoyage) grepen) 4,5 4,7 Gil 5,0 3,1 4,1 
Entretien des galeries Onderhoud van hoofdgan- 
principales et des puits gen en van schachten 3,0 3,1 4,2 3,3 AD 3,8 
Divers Allerlei werken 5,0 6,5 6,8 6,2 A] 51 
Travaux préparatoires Voorbereidende werken (07 DAS 3,9 pi 3.0 28 
Formation professionnelle  Beroepsopleiding 4,7 39 3,0 3,6 3.4 3.5 
Fond Ondergrond DO 5) 69,0 58,9 49,0 54,0 
Surveillance fond Toezicht ondergrond 5,8 6,0 19 6,5 5,9 6,2 
Ensemble fond Totaal ondergrond | 60,9 61,3 76,9 65,4 54,9 60 2 
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La supériorité du bassin de l2 Campine sur les autres 
bassins est aussi nette que dans les indices chantier ; 
elle résulte d’un meilleur rendement notamment des 
chantiers et du transport, ce qui s'explique par la con- 
centration des travaux et le tonnage moyen élevé de la 
production journalière par chantier. 


Ce sont les bassins du Borinage-Centre et de Char- 
leroi-Namur qui obtiennent en 1965 le meilleur indice 
du fond dans les bassins du Sud. 


Le bassin du Borinage-Centre gagne 1,1 points par 
rapport à 1964 et le bassin de Charleroi-Namur 2,7 
points. ( 


Le bassin de Liège enregistre une perte de 0,9 point 
par rapport à 1964 et son indice du fond reste nette- 
ment supérieur à celui des deux autres bassins du Sud. 


Le bassin de Campine gagne 3,1 points en 1965 
par rapport à 1964. 


Le résultat global du Royaume est un gain de 2,8 
points, l'indice fond 1965 s’'établissant à 60,2 contre 
63 en 1964. 


TABLEAU n° 18.2. — Indices fond. 


(Nombre de postes affectés aux travaux indiqués par 
unité de production brute de 100 t). 


De voorsprong van het Kempens bekken op de 
overige bekkens is hier even groot als voor de werk- 
plaatsindices; dit is te danken aan het hogere rendement 
o.m. op de werkplaatsen en bij het vervoer, wat te ver- 
klaren is door de koncentratie van de werken en de 
hoge gemiddelde dagproduktie per werkplaats. 


In de zuiderbekkens behaalden de bekkens Borinage- 
Centrum en Charleroi-Namen in 1965 de beste indice- 
ondergrond. 


Het bekken Borinage-Centrum heeft t.o.v. 1964 1,1 
punten gewonnen, dat van Charleroi-Namen 2,7 pun- 
ten. 


Het bekken van Luik heeft t.0.v. 1964 0,9 punt ver- 
loren; zijn indice-ondergrond blijft merkelijk hoger dan 
die van de twee overige zuiderbekkens. 


Het Kempens bekken heeft t.0.v. 1964 3,1 punten 
gewonnen in 1965. 


Voor heel het Rijk heeft men 2,8 punten gewonnen: 
de indice-ondergrond bedroeg 60,2 punten in 1965, 
tegenover 63 punten in 1964. 


TABEL 18.2. — Indices ondergrond. 


(Aantal diensten die men voor een brutoproduktie van 
100 ton aan de aangeduide verrichtingen besteed heeft). 


TRAVAUX 


Chantier (sans la surveil- 
lance) 

Transport (y compris 
l'envoyage) 

Entretien des galeries 
principales et des puits 

Divers 

Travaux préparatoires 

Formation professionnelle 


Fond 


Surveillance fond 


Ensemble fond 


WERKEN 
Werkplaats (zonder het 
toezicht) 
Vervoer (laadplaats inbe- 
grepen) 


Onderhoud van hoofdgan- 
gen en van schachten 
Allerlei werken 
Voorbereidende werken 
Beroepsopleiding 


Ondergrond 
Toezicht ondergrond 


Totaal ondergrond 


Borinage- | Charleroi- 

Centre Namur Liège Sud Campine Royaume 
Borinage- Charleroi- Zuider- ; 
Centrum Namen Luik bekkens Kempen Het Rijk 

11 19,4 28,6 221 18,7 20,5 
24 2 6 3,8 2,9 1,9 2,4 
17 17 25 1,9 2,5 22 
2,9 3,5 4,4 3, 2,4 3,0 
1,0 1,4 2) 1,5 1,8 7 
2,8 1,8 1,9 24 2,1 4 


32,1 30,4 43,9 34,1 29,4 31,9 
3,4 3,3 5,0 3,8 3,6 3,6 


2250 33,7 48,9 349 33,0 230 


2.3. — Indices fond et surface. 


Le tableau n° 19 donne dans les mêmes conditions, 
l'indice détaillé de la surface des différents bassins ainsi 
que l'indice global (fond et surface), en fonction de la 


production nette. 


2.3. — Indices ondergrond- en -bovengrond. 


In tabel 19 zijn de gedailleerde indice-bovengrond 
en de indice ondergrond-en-bovengrond-samen, op de 
nettoproduktie berekend, voor ieder bekken in dezelfde 


voorwaarden aangeduid. 
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Les travaux de la surtace ont été décomposés en 5 
catégories : les services relatifs à l'extraction, le triage- 
lavage et la manutention des produits extraits, les ser- 
vices auxiliaires, la formation professionnelle (pour 
mémoire) et la surveillance de la surface. 


Le tableau montre que la concentration de la pro- 
duction du bassin de la Campine permet de réaliser 
d'importantes économies de personnel de surface surtout 
dans l'extraction et la préparation des produits. Pour ces 
deux catégories de travaux, il faut 12,1 ouvriers par 
100 tonnes nettes dans les bassins du Sud et seulement 
6 ouvriers dans le bassin de la Campine. Les services 
auxiliaires ne requièrent que 9,7 ouvriers pour 100 ton- 
nes, là où il en faut en moyenne 13,6 dans le Sud. 


Les résultats globaux acquis, en 1965, pour la surface, 
montrent, par rapport à 1964 : 


a) une diminution de 0,8 point pour le bassin de 
Liège et de 1 point pour le bassin de Campine, 


b) une augmentation de 0,1 point pour le bassin 
de Charleroi-Namur, 


c) un statu quo pour le bassin du Borinage-Centre. 


TABLEAU n°19 
Indices fond et surface. 


(Nombre de postes affectés aux travaux indiqués par 
unité de production nette de 100 t). 


De bovengrondse werken zijn in vijf groepen in- 
gedeeld : de diensten in verband met de ophaling, het 
sorteren, wassen,en. verplaatsen van de gewonnen pro- 
dukten, de hulpdiensten, de beroepsopleiding (pro me- 
morie) en het toezicht op de bovengrond. 


De tabel toont aan dat de in het Kempens bekken 
verwezenlijkte koncentratie van de voortbrenging een 
grote besparing van bovengronds personeel meebrengt, 
vooral wat desophaling en de verwerking van de kolen 
betreft, Voor deze twee werken zijn in de zuiderbekkens 
12,1 arbeiders per 100 ton nettoproduktie vereist, dan 
wanneer er in de Kempen hiervoor slechts 6 nodig zijn. 


In dit laatste bekken zijn voor de hulpdiensten slechts 
9,7 arbeiders per 100 ton vereist, tegen gemiddeld 13,6 
in de zuiderbekkens. 


In vergelijking met 1964 zijn de globale indices- 
bovengrond in 1965 : 

a) verminderd in het bekken van Luik (— 0,8 punt) 
en in de Kempen (— 1 punt), 

b) met 0,1 punt gestegen in het bekken Charleroi- 
Namen, 


c) niet veranderd in het bekken Borinage-Centrum. 


FABEL #9: 
Indices ondergrond-en-bovengrond. 
(Aantal diensten die men voor een nettoproduktie van 
100 ton aan de aangeduide verrichtingen besteed heeft). 


TRAVAUX 


Travaux du fond 

— Surveillance non com- 
prise 

— Surveillance comprise 


WERKEN 


Ondergrondse werken 

— Toezicht niet inbegre- 
pen 

— Toezicht inbegrepen 


Travaux de la surface 

— Services relatifs à 
l'extraction 

— Triage - lavage et ma- 
nutention 

— Services auxiliaires 
(sans surveillance) 

— Formation profession- 
nelle 


Surface 
— Surveillance surface 


Bovengrondse werken 
— Diensten in verband 
met de ophaling 
— Sorteren - wassen - 
verplaatsen 

— Hulpdiensten (zonder 
toezicht) 

— Beroepsopleiding 


Bovengrond 
— Toezicht op de boven- 
grond 


Total surface 


Totaal bovengrond 


Ensemble des travaux 

— Surveillance non com- 
prise 

— Surveillance comprise 


Alle werken samen 

— Toezicht niet inbegre- 
pen 

— Toezicht inbegrepen 


Borinage- Charleroi- 

Centre Namur Liège Sud Campine Royaume 

Borinage- Charleroi- Zuider- 

Centrum Namen Luik bekkens Kempen Het Rijk 
55,1 55,3 69,0 58,9 49,0 54,0 
60,9 61,3 76,9 65,4 54,9 60,2 

5,0 5,2 Gas 5,4 2,9 4,2 
5) 6,9 Fil 6,7 26 4,9 
1 14,6 14,2 13,6 9,7 117 
0,1 0,0 2 0,0 = 0,0 
20 26,7 27,4 25,7 157 20,8 
1,9 1,4 1,8 16 1,3 5 
24,0 28,1 29,2 21 17,3 22,3 
102 82,0 96,4 84,6 64,7 74,8 
84,9 89,4 106,1 92,7 719) S 220 


l'ABLEAU n° 20 ( 


SO Al 


alions d'énergie dans les mines en 1965. 


TABEL 20. — {y 1965 in de mijnen verbruikte energie. 


Borinage- Charleroï- | 
Unité Centre Namur | Liège Sud Campine ROYAUME 
Eenheid Borinage- Charleroi- | Luik Zuider- Kempen HET RIJK 
Centrum Namen | bekkens 
Ll. Charbon (1) 1. Kolen (1) 
11. Transformé en électricité 11. In elektriciteit omgezet 
Répartition suivant la centrale Verdeling naar de aard van 
transformatrice de centrale 
1) par centrale propre . 1) in eigen centrale t 123 058 58 200 19 641 200 899 313 972 514 871 
2) par centrale minière commune 2) in gemeenschappelijke cen- 
trale van mijnen ; t 272 258 135 321 — 407 579 226 850 634 429 
3) par autre centrale (échange 3) in andere centrale (ruil 
charbon/courant) kolen/stroom) É 121 476 180 205 20 304 200 509 
Total (1 + 2 + 3) Totaal (1 + 2 +4 3) t 395 316 141 117 788 683 561 126 1 349 809 
Répartition suivant l'utilisation : Verdeling naar het verbruik 
4) consommation propre de la 4) door de mijn zelf ver- 
houillère o pot bruikt ; ; t 38 345 194 725 97 242 330 312 368 859 699 171 
5) consommation propre des ac- 5) door nevenbedrijven ver- 
tivités connexes bruikt Ne : t 1 819 5 303 4 878 12 000 1 249 13 249 
6) vente à des tiers . 6) verkocht aan derden . t 355 152 52 222 38 997 446 371 191 018 637 389 
Total (4 + 5 + 6) Totaal (4 + 5 + 6) t 395 316 252 250 141 117 788 683 561 126 1 349 809 
12. Transformé en air comprimé 12. In perslucht omgezet zonder 
sans transformation préalable en voorafgaande omzetting in 
électricité : elektriciteit t 10 742 18 200 28 942 24 181 53123 
13. Autres consommations de la 13. Ander verbruik van de mijn, 
houillère, des activités connexes van de nevenbedrijven t 22 862 36 786 153 879 213 527 64 792 278 319 
TOTAL CHARBON TOTAAL KOLEN . t 428 920 307 236 294 996 1 031 152 650 099 1 681 251 
2. Schistes de récupération et/ou de lavoir| 2. Steenstort- en/of wassertjschist 
21. Transformés en électricité 21. In elektriciteit omgezet t 129 141 129 141 
22. Transformés en air comprimé 22. In perslucht omgezet zonder 
sans transformation préalable en voorafgaande omzetting in 
électricité elektriciteit t — — 854 854 
TOTAL SCHISTES TOTAAL KOLENSCHIST t = — = — 129995 129 995 
3 Fuel-oil (mazout) Fuel-oil (Stookolie) 
31. Transformé en électricité 31. In elektriciteit omgezet 1® 1 446 6 452 151 603 
32. Transformé en air comprimé 32. In perslucht omgezet zonder 
sans transformation préalable en voorafgaande omzetting in 
électricité = 1 elektriciteit re à 10 1 15 15 32 47 
33. Autres consommations de la 33. Ander verbruik van de mijn, 
houillère, des activités connexes van de nevenbedrijven 10 1 1 859 4370 4 067 10 296 6713 17 009 
TOTAL FUEL-OIL TOTAAL FUEL-OIL 1® 1 1 859 4831 4 073 10 763 6 896 17 659 
4. Grison (8 500 kcal/m 4. Mijngas (8500 kcal/m 
0°.760 mm Hg) 0°.760 mm Hg) 10° m° 2 
41. Transformé en électricité 41. In elektriciteit omgezet 10° m° 8 747 400 8 747 400 
42. Transformé en air comprimé 42. In perslucht omgezet zonder 
sans transformation préalable en voorafgaande omzetting in 
électricité elektriciteit ee 10 m° 42 178 42 178 
43. Autres consommations 43, Ander verbruik . : 10° m = — 3 328 881 3 328 881 
TOTAL GRISOU TOTAAL MIJNGAS 10° m° = = = — 12 118 459 12 118 459 
S. Energie éle S. Elektrische energie 
À. Entrées A. Ontvangen 
— Produite par centrale propre — Door eigen centrale voort- 
(provenant de 11.1, 21, 31, gebracht (voortkomend 
41) c Ts ete van 11.1, 21, 31, 41) . . 10° kWh 195 417 87 580 26 004 309 O01 587 920 896 921 
Reçue de la centrale minière Van de gemeenschappe- 
commune (provenant de 11.2) lijke centrale gekregen 5 
(voortkomend van 11.2) 10° kWh 222 525 222 525 485 070 707 595 
Obtenue par échange char- Door ruil kolen/stroom 
bon/courant (provenant de bekomen (voortkomend 
1129) van 11.3) TL 10 kWh — 53 555 136 117 189 672 21 626 211 298 
Achetée ou reçue par cession Gekocht of gekregen . 10 kWh 823 920 42,959 137 523 1 004 402 30 125 1 034 527 
TOTAL DES ENTREES IN TOTAAL ONTVANGEN . 1® kWh 1019 337 406 619 299 644 1 725 600 1 124741 2 850 341 
p \ ükt of verkocht 
1. Consommation de la houillère: | 1. Door de mijn verbruikt : b 4 E 
11. Extraction 11. Ophaling . 10 kWh 26 815 62 373 28 316 117 504 79 401 196 905 
12. Compression 12. Perslucht 10° kWh 100 616 112 745 80 449 293 810 290 289 584 099 
13. Exhaure 13. Drooghouding 10 kWh 15911 AAA. 52 486 115 844 27 588 143 432 
14. Ventilation 14. Luchtverversing 10 kWh 21 8% 38 746 21 734 82 376 91 017 173 393 
15. Ander verbruik op de 
15. Autres de la surface bovengrond . 10 kWh 42651 68 972 39 206 150 829 162 544 313 373 
16. Ander verbruik in de 
16. Autres du fond ondergrond 10 kWh 11975 23 414 15 515 50 904 78 352 129 256 
17. Total 17. Totaal . 10 kWh 219 864 353 697 237 706 811 267 729 191 1 540 458 
2. Consommation des activités 2. Door de nevenbedrijven 
e verbruikt , 10 kWh 8241 12 102 7 760 28 103 21 951 50 054 
A e à des tiers 3. Aan derden verkocht . 10 kWh 791 232 40 820 54 178 886 230 373 599 1 259 829 
TOTAL DES SORTIES IN TOTAAL VERBRUIKT OF 
VERKOCHT - . . 10 KWh 1019 337 406 619 299 644 1 725 600 1 124741 2 850 341 
1) Chiffres provisoires. Les renseignements définitifs seront publiés dans la statistique (1) Voorlopige cijfers. De definitieve inlichtingen zullen in de ekonomische statistiek 


1 l'année 1965 


over het jaar 1965 verschijnen. 
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L'indice fond et surface du Royaume après avoir 
baissé de 9 points de 1954 à 1956, se stabilisa en 
1957 et 1958 à son niveau de 1956, puis baissa de 
9 points en 1959, de 11 points en 1960, de 7 points 
en 1961 et de 7 points en 1962. En 1963, il resta sta- 
tionnaire, puis en 1964 une légère augmentation de 
1 point se manifesta. 1965 est marqué par une dimi- 
nution de 3,5 points, l'indice s'établissant à 82,5 contre 
86 en 1964. 


3. CONSOMMATIONS 

Les consommations qui sont examinées ici ne con- 
cernent que les matières dont on peut mesurer aisément 
la quantité en fonctiôn de l'extraction, c'est-à-dire 
l'énergie (charbon, électricité et air comprimé), le bois 
et les explosifs. D'autres consommations importantes 
comme les fers de soutènement ne s'expriment aisément 
qu'en fonction de leur valeur ; cette année-ci, le lecteur 
trouvera cependant quelques indications sur cette con- 
sommation d'acier. Ces éléments ainsi que beaucoup 
d'autres encore entrent en ligne de compte à l'occasion 
de l'élaboration de la statistique économique, et peu- 
vent donc y être retrouvés (voir le tableau III B). Le 
lecteur trouvera en plus au chapitre suivant des don- 
nées précises relatives au mode de soutènement utilisé 
dans les tailles et dans les galeries. 


3.1. — Consommation d'énergie. 

Le tableau n° 20 ci-après donne les consommations 
de charbon, de schistes, de mazout, de grisou et d’élec- 
tricité. 

La présentation de ce tableau a été modifiée de ma- 
mére à être plus explicite. 

Les charbons, les schistes, le fuel-oil et le grisou 
consommés sont répartis en 3 groupes : 

1) Transformés en électricité. 

2) Transformés en air comprimé sans transformation 
préalable en électricité (génération d'air comprimé 
par turbo-compresseur à vapeur). 

3) Destinés à d’autres consommations de la houillère 
et des activités connexes. 

En ce qui concerne le charbon transformé en électri- 
cité, on observera que les quantités de ces charbons 
sont réparties une première fois selon la centrale 
utilisatrice (centrale propre, centrale minière com- 
mune, contrat d'échange charbon/courant) et une se- 
conde fois selon l’utilisation subséquente du courant 
produit. 

En ce qui concerne l'électricité, le tableau donne le 
détail des entrées et le détail des sorties. 

Vis-â-vis des consommations d'énergie au cours de 
l'année 1964, on constatera que pour 1965 : 

_— Ja consommation de charbon a diminuée dans le Sud 
et en Campine ; 


Voor heel het Rijk was de indice ondergrond-en- 
bovengrond-samen van 1954 tot 1956 9 punten ge- 
daald, in 1957 en 1958 op het peil van 1956 blijven 
staan, in 1959 9 punten, in 1960 11 punten, in 1961 
7 punten en in 1962 7 punten gedaald en in 1963 niet 
veranderd. In 1964 was hij licht gestegen. In 1965 is 
hij 3,5 punten gedaald, nl. van 86 punten in 1964 tot 
82,5 punten in 1963. 


3. VERBRUIK 


In de ontleding die volgt wordt alleen het verbruik 
beschouwd van waren waarvan de hoeveelheid gemak- 
kelijk in funktie van de winning kan gemeten wor- 
den, nl. energie (kolen, elektriciteit en perslucht), hout 
en springstoffen. Andere waren waarvan aanzienlijke 
hoeveelheden verbruikt worden, ijzeren stijlen en kap- 
pen b.v., kunnen slechts gemakkelijk in waarde uitge- 
drukt worden ; dit jaar treft de lezer toch enkele aan- 
wijzingen over het verbruik van ijzer aan. Deze ge- 
gevens en nog vele andere zijn in de ekonomische sta- 
tistiek opgenomen en kunnen bijgevolg aldaar aange- 
troffen worden (zie tabel III B). In het volgende hoofd- 
stuk komen bovendien nauwkeurige gegevens voor over 
de wijze van ondersteuning die men in pijlers en mijn- 
gangen toegepast heeft. 


3.1. — Verbruik van energie. 


Het verbruik van kolen, kolenschist, stookolie, 
mijngas en elektriciteit is in onderstaande tabel 20 aan- 


geduid. 


Om aan duidelijkheid te winnen hebben wij de vorm 
van deze tabel gewijzigd. 


De verbruikte kolen, kolenschist, fuel-oil en mijngas 
zijn in drie groepen verdeeld : 

1) In elektriciteit omgezet. 

2) In perslucht omgezet zonder voorafgaande omzet- 
ting in elektriciteit (voortbrenging van perslucht 
door turbokompressoren met stoom). 

3) Voor ander verbruik van de kolenmijn en van de 
nevenbedrijven bestemd. 


Wat de in elektriciteit omgezette kolen betreft, ziet 
men dat de hoeveelheden eerst verdeeld zijn naar de 
verbruikende centrale (eigen centrale, gemeenschappe- 
like centrale van mijnen, ruilkontrakt voor kolen en 
stroom) en vervolgens naar het gebruik van de voortge- 
brachte stroom nadien. 

Wat de elektriciteit betreft, bevat de tabel alle bij- 
zonderheden over de ontvangen en over de verbruikte 
en verkochte elektriciteit. 

In vergelijking met 1964 ziet men : 

— dat het kolenverbruik in 1965 verminderd is in de 
zuiderbekkens en in de Kempen ; 
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-- la consommation de schistes charbonneux par cer- 
taines mines de Campine est en diminution ; 

-— la consommation de fuel-oil est en augmentation 
dans le Sud et en diminution en Campine ; 

— la consommation de grisou qui est typique à la 
Campine est en augmentation. 


La consommation d'électricité pour l'ensemble des 
charbonnages du Royaume est en diminution. Il en est 
de même dans tous les bassins du Sud et dans le bas- 
sin de Campine. 


Dans les consommations de la houillère, on pointera 
pour l'ensemble des bassins du Sud une diminution de 
la consommation d'électricité dans tous les postes en- 
visagés sauf pour l'exhaure où elle est en hausse. 


3.2. — Consommation de bois de mine. 


Le tableau n° 21 donne les consommations de bois 
de mine utilisé pour le soutènement dans les divers 
bassins, exprimées en mètres cubes d'une part, et en 
dmÿ/tonne nette d'autre part. 


TABLEAU n° 21. 


Consommation de bois de mine. 


—— dat sommige Kempense mijnen minder kolenschist 
verbruikt hebben ; 

— dat het vesbruik van fuel-oil gestegen is in de zui- 
derbekkens en verminderd in de Kempen ; 

__ dat het verbruik van mijngas, typerend voor de 
Kempen, toegenomen 1. 


Voor alle kolenmijnen van het Rijk samen is het 
verbruik van elektriciteit verminderd; dat is ook het 
geval in al de zuiderbekkens en in de Kempen. 


Wat het verbruik van de mijnen betreft, ziet men dat 
de drie zuiderbekkens samen voor alle beschouwde pos- 
ten minder elektriciteit verbruikt hebben, behalve voor 
de drooghouding, waarvoor het verbruik toegenomen 


15. 


3.2. — Verbruik van mijnhout. 


In tabel 21 is, enerzijds in kubiecke meter en ande:- 
zijds in kubieke decimeter per nettoton, het mijnhout 
aangeduid dat men in de verschillende bekkens voor de 


ondersteuning verbruikt heeft. 


HABELE ZE 


Verbruik van mijnhoui. 


Liège Sud Campine Royaume 
Zuider- 
Luik bekkens Kempen Het Rijk 
84 878 280 601 186 066 466 667 
A5 27,8 19,2 23,6 


Borinage- Charleroi- 
Centre Namur 
Borinage- Charleroi- 
Centrum Namen 
mè 77 180 118 543 
dm/t 29,1 25,0 


La consommation spécifique de bois de mine est res- 
tée stationnaire dans le bassin du Borinage-Centre, à 
Charleroi-Namur et a 
augmenté dans les bassins de Liège et de Campine. 


diminué dans le bassin de 


La consommation spécifique de bois a évolué de 1948 
à 1965 comme l'indique le tableau ci-après. 


Het specifiek verbruik van mijnhout is niet veran- 
derd in het bekken Borinage-Centrum; in het bekken 
van Charleroi-Namen is het verminderd, in het bekken 
van Luik en in de Kempen toegenomen. 


Het specifiek verbruik van mijnhout tijdens de jong- 
ste jaren is in onderstaande tabel aangeduid. 


Charleroi- 
JAREN Borinage Centre Namur Liège Sud Campine Royaume 
ANNEES Borinage Centrum Charleroi- Zuider- 
Namen Luik bekkens Kempen Het Riik 
1948 50 46 46 44 46 31 42 
1958 36 29 2)7/ 7) 7 22 22 
1929 20 36 D 38 36 21 30 
1960 29 32 31 36 32 pal 223) 
1961 y] 34 20) 25 21 21 26 
1962 Sxil 28 34 il 20 26 
1963 30 29 92 30 18 2) 
1964 29 27 31 2) 1L7/ 29 
1965 29) 25 DA 28 10) 24 
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3.3. — Consommation d'aciers de soutènement. 


Le tableau n° 21b/5 donne, pour la sixième fois, des 
indications concernant la consommation d’aciers de sou- 
tènement, Cette consommation est extrêmement diffi- 
cile à établir de façon précise et finalement la meilleure 
manière de l'approcher est de prendre en considération 
les achats de l’année. Les achats devant intervenir en 
comptabilité, peuvent être cennus de façon précise. 
Certes, les achats d'un charbonnage ne sont pas néces- 
sairement consommés durant la même année et ces 
achats peuvent être faits par à-coups. Mais à l'échelle du 
bassin et surtout à l'échelle nationale, l'approximation 
doit être suffisante. 


TABLEAU n° 21645. 
Achats d'aciers pour soutènement. 


3.3. — Verbruik van ondersteuningsijzer. 


In tabel 2147: zijn voor de zesde maal gegevens 
over het verbruik van ondersteuningsijzer aangeduid. 
Het is uiterst moeilijk dat verbruik nauwkeurig te bepa- 
len en ten slotte is het nog het best te benaderen door 
de aankopen in de loop van het jaar in aanmerking te 
nemen. De aankopen zijn nauwkeurig bekend, aange- 
zien zij in de boekhouding moeten vermeld zijn. Het 
materieel dat een kolenmijn in de loop van een jaar ge- 
kocht heeft wordt weliswaar niet noodzakelijk tijdens 
hetzelfde jaar verbruikt. Bovendien kunnen de aanko- 
pen op een bepaald ogenblik sterk geconcentreerd zijn. 
Maar voor een bekken en vooral voor heel het Rijk 
moeten de aankopen een voldoende benadering vormen. 


TABEL 21641. 
Voor de ondersteuning gekocht ijzer. 


en tonnes ton 
Borinage- | Charleroi- 
Centre Namur Liège Sud Campine | Royaume 
Borinage- | Charleroi- Luik Zuider- Kempen Het Rijk 
Centrum Namen bekkens 
Achats d'étançons, Gekochte stijlen, kap- 
pèles, plateaux pen, vloerplaten 
semelles 171,8 972,5 176,8 15211 22343 3 555,4 
Achats de cadres, Gekochte ramen, ijzers, 
fers, poutrelles, balken roosters, enz. 
grilles, etc. 3 361,0 10 181,8 4 307,0 17 849,8 10 329,4 28 179,2 
Total Totaal 3 532,8 1101543 4 483,8 19 170,9 12 563,7 31 734,6 
soit en kg/t nette of kg/nettoton 1,332 2,356 1,665 1,902 1,294 1,604 


Les achats d'acier de soutènement atteignaient : 


en 1960 : 1,852 kg/tonne nette 
1961 : 1,932 kg/tonne nette 
1962 : 1,782 kg/tonne nette 
1963: 1,854 kg/tonne nette 
1964 : 1,908 kg/tonne nette 


Pour 1965 ils sont de 1,604 kg/tonne nette. 


3.4. — Consommation d'explosifs. 


Des changements ont été apportés à la réglementation 
par l'arrêté royal du 12 septembre 1955 et par l'arrêté 
ministériel du 12 avril 1956 ayant autorisé l'emploi 
de nouvelles catégories d’explosifs ; aussi les rubriques 
de ce tableau furent-elles modifiées en 1956. 


L'arrêté ministériel du 31 octobre 1958 relatif aux 
types, aux conditions d'agréation et aux charges limites 
d'explosif par fourneau dans les travaux souterrains 
des mines, a bouleversé la classification des explosifs 
miniers. Il y a introduit un type nouveau dénommé 
n° IV. Il s’agit des explosifs à ions échangés dont 
le premier a été agréé sous la dénomination commer- 


cale de «chatbrite». Son emploi a pris dès l’ahord 


De aankopen van ondersteuningsijzer bedroegen : 


1NPLOCON 1,852 kg/nettoton 
INT LOL 1,932 kg/nettoton 
in 1962 : 1,782 kg/nettoton 
in 1963" 1,854 kg/nettoton 
in 1964 : 1,908 kg/nettoton 


In 1965 bedroegen zij 1,604 kg/nettoton 


3.4. — Verbruik van springstoffen. 

Het koninklijk besluit van 12 september 1955 en het 
munisterieel besluit van 12 april 1956 hadden de regle- 
mentering gewijzigd en het gebruik van nieuwe kate- 
gorieën springstoffen toegestaan. In 1956 hebben wij de 
rubrieken van de tabel dan ook gewijzigd. 

Het ministerieel besluit van 31 oktober 1958 betref- 
fende de types, de toelatingsvoorwaarden en de grens- 
ladingen van de springstoffen per mijngat in de onder- 
grondse werken van mijnen, heeft een volledige 
verandering in de indeling van de springstoffen te- 
weeggebracht.. Er werd een nieuw type aan toegevoegd, 
het type n' IV. Het gaat hier om een springstof met 
uitgewisselde ionen. De eerste springstof van het type 
IV die aangenomen werd, was de springstof met de han- 
delsbenaming «charbrite». Het gebruik van «char- 
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une grande extension, Les explosifs de ce type parais- 
sent appelés à se substituer rapidement aux explosifs 
gaînés. 

Ces modifications, ainsi que l'apparition sur le mar- 
ché de détonateurs antigrisouteux, nous avaient con- 
duits à changer le tableau n° 24 de la consommation 
des explosifs, Nous en avions profité pour revoir les 
grandes subdivisions des travaux où sont employés les 
explosifs. 

La rubrique 1, abattage du charbon, comprend l'en- 
lèvement des lits stériles des couches. Elle correspond 
exactement à la rubrique d'avant 1959. 

La rubrique 2, tirs à l’ébranlement, correspond exac- 
tement à l’ancienne. Elle comprend les tirs de mise à 
découvert. 

La rubrique 3, coupage des voies, correspond à l'an- 
cienne. Elle comprend le recarrage des dites voies. 

La rubrique 4, foudroyage, est nouvelle. Les con- 
sommations pour cet usage étaient noyées dans la rubri- 
que 5, divers. 

Les rubriques 5, creusement des galeries au rocher, 
6, autres travaux préparatoires et 7, fonçage de puits, 
proviennent de l'éclatement de l'ancienne rubrique 4. 
La rubrique 7, fonçage de puits, comporte le creusement 
de b'irquins. 

L'évolution de la consommation des explosifs est don- 
née au tableau n° 22. 

L'emploi de la dynamite avait baissé assez nettement 
et régulièrement de 1955 à 1962 (de 36,76 % de la 
consommation totale à 29,27%) tandis que la consom- 
mation des explosifs difficilement inflammables passait 
de 63,24 % 70,73 %. 1963 marqua un certain arrêt 
dans cette évolution, les pourcentages respectifs s'éta- 
blissant à 29,45 % et 70,55 %. 1964 se caractérisa 
par une remonte de la proportion de dynamite utilisée 
(33,91 %) et une baisse de celle des explosifs diffi- 
cilement inflammables (66,09 %). En 1965, la propor- 
tion de dynamite utilisée retombe à 30,47 % et celle 
des explosifs difficilement inflammables réaugmente et 
atteint 69,53 %. Dans cette dernière catégorie l’augmen- 
tation est surtout marquée dans l’utilisation des explosifs 
à ions échangés (65,02 % contre 60,72 % en 1964), 
la consommation d'explosifs S.G.P. diminuant légère- 
ment (3,83 % contre 4,52 % en 1964). 

L'analyse globale de cette évolution montre bien que 
les mines se sont orientées nettement vers la consom- 
mation de la dynamite et des explosifs à ions échangés 
(en 1964 94,68% et en 1965 95,49 % de la consom- 
mation totale). 

Ea valeur absolue, la consommation d’explosifs est en 
diminuation assez sensible par rapport à 1964. Le ta- 
bleau de l’évolution des consommations durant ces der- 
nières années montre qu'elle était restée relativement sta- 


ble de 1960 à 1964. 


brite» heeft onmiddellijk een grote uitbreiding genc- 
men. De springstoffen van dat type schijnen geroepen 
te zijn om ins de nabije toekomst de ommantelde 
springstoffen te vervangen. 


Deze wijzigingen en het verschijnen op de markt van 
mijngasveilige slagpijpjes hadden ons ertoe aangezet 
tabel 24 over het verbruik van springstoffen te wijzi- 
gen. Wij hebben de gelegenheid te baat genomen om 
de grote onderverdelingen van de werken waar spring- 
stoffen gebruikt worden te herzien. 


In rubriek 1, winning van de kolen, is het verwijde- 
ren van steenmiddels uit de lagen begrepen. Zi) 
stemt volledig overeen met rubriek 1 van v66r 1959. 


Rubriek 2, schokschieten, stemt volledig overeen met 
de oude. Zij omvat het springwerk voor het blootleggen 
van de kolen. 

Rubriek 3, delven van gangen, stemt overeen met de 
oude. Zij omvat het verbreden van die gangen. 


Rubriek 4, dakbreuk, is nieuw. De springstoffen die 
men vroeger voor dat doel verbruikte waren opge- 
nomen in rubriek 5, allerlei. 


De rubrieken 5, delven van gangen in het gesteente, 
6, andere voorbereidende werken en 7, delven van 
schachten, zijn ontstaan doot splitsing van de voorma- 
lige rubriek 4. Rubriek 7, delven van schachten, omvat 
het delven van blindschachten. 

De ontwikkeling van het springstoffenverbruik is in 
tabel 22 aangeduid, 


Het verbruik van dynamiet is van 1955 tot 1962 
voortdurend sterk verminderd (van 36,76 % van het 
totale verbruik tot 29,27 ), terwijl het verbruik van 
moeilijk ontvlambare springstoffen tijdens dezelfde 
periode van 63,24 tot 70,73 % steeg. In 1963 kwam 
er een einde aan deze ontwikkeling (29,45 % tegenover 
70,55 %). In 1964 was het verbruik van dynamiet te- 
rug toegenomen (33,91 %), dat van moeilijk ontvlam- 
bare springstoffen terug verminderd (66,09 %). In 
1965 is het verbruik van dynamiet terug tot 30,47 % 
verminderd en dat van moeilijk ontvlambare springstof- 
fen opnieuw gestegen tot 69,53 %. In deze laatste ka- 
tegorie hebben vooral de springstoffen met uitgewissel- 
de ionen veld gewonnen (65,02 % tegenover 60,72 % 
in 1964), terwijl het verbruik van S.G.P.-springstoffen 
licht verminderde (3,83 % tegenover 4,52% in 1964). 


Hieruit blijkt dat de mijnen zich duidelijk voor het 
verbruik van dynamiet en springstoffen met uitgewis- 
selde ionen (in 1964 94,68 % en in 1965 95,49 Œ 
van het totaal verbruik) hebben uitgesproken. 

In volstrekte cijfers is het springsstoffenverbruik in 
1965 vrij sterk verminderd. De tabel van het verbruik 
tijdens de jongste jaren toont aan dat van 1960 tot 
1964 weinig veranderd was. 
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TABLEAU n° 22, 
Evolution de la consommation d'explosifs. 


TABEI27 


Het verbruik van springstoffen tijdens de jongste jaren. 


kg 


kg 
Type II Type III Type IV Total des 
. (ions échan- explosifs 
Année Type I __ (Brisants) (S'GR) gés) et diffic. infl. Total 
(Dynamites) (Brisante springstoffen) bicarbites 
- A Totaal der 
Jaar (Dynamiet) | non gainés gainés non gainés gainés (uitgewissel- moeilijk Totaal 
zonder huls met huls zonder huls met huls |de ionen) en | ontvlambare 
cl bicarbiet springstoffen 
1956 977059 | 182 079 16 018 128 142 1 351 240 5 267 1 682 746 | 2 659 805 
36,73 6,85 % 0,60 % 4,82 % 50,80 % 0,20 % 63,27 % 100 
1957 1 005 490 158 072 1972 94 729 1 396 419 36 123 15704720 F25710 210 
37,10 5,83 D 0,71 % 3,50 % 51,53 % 1,33 % 62,90 100 
1958 992 273 181 708 25 542 27 026 1 223 809 265 748 , 1 723833 | 2716106 
36,53 % 6,69 % 0,94 % 1,00 % 45,06 % 9,78 63,47 100 
1959 850 666 201 287 15527 192 139 835 739 536 023 1778715 | 2 G29 381 
32,35 % 7,65 % 0,51 7,31 D 31,79 20,39 67,65 % 100 % 
1960 793 476 109 268 22 105 375 562 505 1 002 166 | 1 696419 | 2 489 895 
31,87 % 4,39 0,89 0,01 % 22,59 % 40,25 68,13 % 100 
Type I Type II Type III Type IV Total des 
É explosifs Total 
Anné : . diffic. infl. 
e £ Brisants Brisants Ions 
ynamite nus gainés échangés omalides 
Jaar S.G.P. | moeilijk 
Dynamiet Brisante Brisante Citdewis meet Totaal 
springstoffen | springstoffen selde ionen : 
bloot met huls SE: 
1961 724 524 39 230 20 902 263 096 1390 352 | 1713 580 | 2438 104 
29,72 % 1,61 % 0,86 % 10,79 % 57,02 % | 70,28 % 100 % 
1962 769 847 58 649 40 923 91 630 1 668 833 | 1860035 | 2 629 882 
29,27 2,23 % 1,56 % 3,48 % 63,46 D 70,73 % 100 % 
1963 722 019 24 033 963 107 370 1597252011 729 618112458637 
29,45 % 0,98 0,04 % 4,38 % 65,15 % 70,55 % 100 % 
1964 852 810 20475 — IU5YSS 1527 975 (NL 6611903 12514713 
33,91 % 0,80 % _ 4,53 % 60,76 % | 66,09 % 100 % 
1965 660 083 5.363 225927 83 087 {1 408 440 | 1 506129 | 2 166 212 
30,47 % 0,25 % 0,43 % 3,83 % 65,02 % | 69,53 % 100 


Le tableau n° 23 donne la ventilation de la consom- 
mation d’explosifs par tonne nette produite selon les 
diverses utilisations des explosifs (reprises au ta- 
bleau 24). 

La consommation spécifique ou consommation par 
tonne nette a varié d’une année à l’autre. Elle accuse 
en 1965 une diminution due à une diminution de cette 
consommation pour l'abattage du charbon, le creuse- 
ment des galeries au rocher, les autres travaux prépara- 
toires et les divers, qu'une augmentation de la consom- 
mation pour les tirs à l'ébranlement et le fonçage des 
puits n'a pu compenser. 


aanwending ingedeela. 


pen te niet doen. 


In tabei 23 zijn de per netto gewonnen ton ver. 
bruikte springstoffen naar de (in tabel 24 aangeduide) 


Het specifiek verbruik of verbruik per netto gewon- 
nen ton verschilt van het ene jaar tot het andere. In 
1965 is het verminderd, meer bepaald voor de winning 
van de kolen, het delven van gangen in het gesteente, 
de andere voorbereidende werken en allerlei werken. 
Het hogere verbruik voor het schokschieten en het 
delven van schachten heeft deze vermindering niet kun- 
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MABEBAURSE2:3 
Consommation d'explosifs par tonne nette. 


MABET 23; 
Verbruikle springstoffen per nettoton. 


kg PSE kg 
Borinage- Charleroi- 
Centre Namur Liège Sud Campine Royaume 
TRAVAUX WERKEN Borinage- | Charleroi- Zuider- £ 
Centrum Namen Luik bekkens Kempen Het Rijk 
1. Abattage du charbon Winning van de kolen 0,006 0,009 0,002 0,006 0,006 0,006 
2. Tirs à l'ébranlement Schokschieten 0,012 0,002 4 — 0,004 = 0,002 
3. Coupages des voies Delven van gangen 0,032 0,058 OMS 0,065 0,032 0,049 
4, Foudroyage Dakbreuk 0,001 0,000 0,001 0,001 0,001 0,001 
5. Creusement des galeries Delven van gangen in 
au rocher het gesteente 0,014 0,035 0,052 0,034 0,039 0,036 
6. Autres préparatoires Andere voorbereidende 
werken GLQUZ 0,006 0,015 0,010 0,013 0,012 
7. Fonçage de puits Delven van schachten — 0,000 0,003 0,001 0,004 0,002 
8. Divers Allerlei 0,001 0,001 0,000 0,001 0,001 0,001 
9. Ensemble des travaux Alle werken samen 0,078 0,111 0,186 0,122 0,096 0,109 


L'emploi des diverses sortes de détonateurs a évolué 
comme suit au cours des 10 dernières années, pour l'en- 
semble du Royaume : 


Millions de détonateurs 


Voor heel het Rijk is het verbruik van de verschil- 
lende soorten slagpijpjes gedurende de jongste tien 
jaren als volgt geëvolueerd : 


1 miljoen stuks 


À court retard 
ANNEES Instantanés ordinaires antigrisouteux A long retard Ensemble 
Slagpijpjes met geringe vertraging 
JAREN Moment- Slagpijpjes met Samen 
slagpijpjes gewone mijngasveilige veel vertraging 
1956 1,09 522 1,54 DANS 
1957 0,85 3,58 1,46 5,89 
1958 0,66 3,54 1,54 5,74 
1959 0,42 2,06 1,28 153 5,09 
1960 0:55 QLIS 3,08 115 4,70 
1961 0,36 0,23 270) 0,98 4,36 
1962 0,18 0,14 2.10 1,01 4,45 
1963 0,24 0,26 2,84 0,99 4,33 
1964 0,22 0,16 DIE 1,06 4,56 
1965 0,19 OS 2,80 0,88 4,00 


L'emploi des détonateurs à court retard est de 73 % 
de la consommation totale de détonateurs en 1965, 
contre 72 % en 1964 et 1963. 

On remarquera également l'importance de l'emploi 
de détonateurs antigrisouteux (70 % de la consomma- 
tion totale de détonateurs de toutes natures). 

Le tableau 24, précédemment numéroté 22 et com- 
portant 9 volets, donne en grand détail la consomma- 
tion d’explosifs et de détonateurs dans les divers chan- 
tiers des mines. 


Het gebruik van slagpijpjes met geringe vertraging 
bedroeg 73 % van alle verbruikte slagpijpjes in 1965, 
tegenover 72 % in 1964 en 1963. 


Ook het verbruik van mijngasveilige slagpijpjes is 
aanzienlijk (70 % van alle verbruikte slagpijpjes). 


Tabel 24, voorheen 22, bestaande uit negen vakken, 
bevat uitvoerige gegevens over het verbruik van spring- 
stoffen en slagpijpjes in de verschillende werkplaatsen 
van de mijnen. 
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Une remarque s'impose au sujet de la charge 
moyenne par fourneau pour le fonçage de puits dans 
les bassins de Liège et de Charleroi-Namur. La charge 
moyenne par fourneau est normalement calculée en 
divisant la charge totale d’explosifs utilisée dans les 
fourneaux par le nombre de détonateurs utilisés, Or, 
dans ces bassins, il est fait usage pour ces travaux de 
cordeau détonant et dès lors un seul détonateur con- 
cerne plusieurs fourneaux. Les chiffres obtenus pour 
ces bassins ne sont donc pas comparables avec ceux des 
autres bassins car statistiquement le nombre de four- 
neaux reliés par un même cordeau détonant n'a pu 
être déterminé. Pour l'année 1965 il a été fait usage 
pour le fonçage des puits de 19.986 m de cordeau déto- 
nant dans le bassin de Liège et de 2.660 m dans le 
bassin de Charleroi-Namur. 


4. GRISOU CAPTE ET VENDU 


Le captage du gricou est toujours réalisé dans 3 bas- 
sins : Borinage-Centre, Charleroi-Namur et Campine. 
Dans les bassins du Sud, pratiquement tout le gaz capté 
est livré aux sociétés gazières. En Campine, il est en 
majeure partie valorisé sur place, mais en 1965 une 
fraction importante a aussi été livrée aux sociétés gaziè- 
res. (3.27/1-420:m° en11965 et 1.617.686 m° en 1964); 
Une quantité importante (3.444.337 m* de la produc- 
tion totale de 19.885.588 m°) n'est pas valorisée. 


L'année 1960 connut une très nette régression des 
quantités captées qui tombèrent de 93 millions de m* 
à 74 millions. 

En 1961 et 1962 les quantités captées se stabilisèrent 
et furent même légèrement plus élevées : 76 millions 
de mÿ en 1961 et 75 millions en 1962. 


En 1963 et 1964 il y eut de nouveau une régression 
des quantités captées qui atteignirent les niveaux de 
71,8 millions de m* en 1963 et 69,8 millions de m° 
en 1964. 

Ce mouvement ne s’est pas poursuivi en 1965 où 
la quantité captée a été de 82,8 millions de m’, soit 
une augmentation de 18 % environ. 


De gemiddelde lading per mijngat voor het delven 
van schachten in de bekkens van Luik en Charleroi- 
Namen vergt*erige toelichting. Normaal wordt de 
gemiddelde lading per miingat berekend door de totale 
hoeveelheid springstoffen geplaatst in de mijngaten 
door het aantal gebruikte slagpijpjes te delen. Nu wordt 
in genoemde bekkens slagkoord gebruikt, zodat één 
enkel slagpijpje voor verscheidene mijngaten dient. De 
cijfers van deze statistiek kunnen bijgevolg niet met 
die van de overige bekkens vergeleken worden, want 
men heeft niet kunnen vaststellen hoeveel mijngaten 
met éénzelfde slagkoord verbonden waren. In 1965 
heeft men voor het delven van schachten 19.986 m 
slagkoord gebruikt in het bekken van Luik en 2.660 m 
in het bekken van Charleroi-Namen. 


4. AFGEZOGEN EN VERKOCHT MIJNGAS 


In drie bekkens wordt nog steeds mijngas afgezo- 
gen, nl. in Borinage-Centrum, Charleroi-Namen en de 
Kempen. In de zuiderbekkens wordt praktisch al het 
afgezogen gas aan gasbedrijven geleverd; in de Kempen 
wordt het grootste gedeelte ter plaatse verbruikt, maar 
in 1965 werd een aanzienlijk gedeelte ook aan de gas- 
bedrijven geleverd (3.271.420 m° in 1965, tegen 
230.245 m° in 1963 en 1.617.686 m° in 1964). Een 
belangrijke hoeveelheid (3.444.337 m‘ van de totale 
produktie van 19.885.588 m*) wordt niet benut. 


In 1960 was de afgezogen hoeveelheid aanzienlijk 
verminderd, nl. van 93 miljoen m tot 74 miljoen. 


In 1961 en 1962 bleef zij op hetzelfde peil ; er was 
zelfs een lichte stijging : 76 miljoen m° in 1961 en 
75 miljoen in 1962, 


In 1963 en 1964 verminderde de afgezogen hoeveel- 
heid opnieuw, nl. tot 71,8 miljoen m* in 1963 en 
69,8 miljoen m* in 1964. 


In 1965 heeft deze ontwikkeling zich niet voortge- 
zet : er werd 82,8 miljoen m° gas afgezogen, d.i. on- 
geveer 18 % meer dan in 1964. 


Quantités captées (106 m3) 
Afgezogen hoeveelheden (106 m3) 


93,0 
74,2 
76,3 
75,4 
71,8 
69,8 
82,8 


mm, | 
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Le tableau n° 25 donne des détails au sujet du cap- 
tage de grisou bassin par bassin. 

Ce tableau met en évidence que l'augmentation des 
quantités captées, par rapport à 1964, est générale dans 
les trois bassins qui réalisent le captage et que dans les 
bassins du Sud aucune quantité de gaz n’est valorisée 
à la mine. 


TABLEAU n° 25. — Capiage du grison (*%). 


Tabel 25 geeft voor eik bekken afzonderlijk bijzon- 
derheden over het afgezogen mijngas. 

Uit deze tabel blijkt dat de verhoging van de afge- 
zogen hoeveelheid ten opzichte van 1964 algemeen is in 
de drie bekkens waar gas wordt afgezogen en dat in de 
zuiderbekkens geen gas ter plaatse wordt benut. 


TABEL 25. — Mijngasafzuiging (*). 


Borinage- | Charleroi- 
Centre Namur Liège Sud Campine Royaume 
| Borinage- | Charleroi- Zuider- 
Centrum Namen Luik bekkens Kempen Het Rijk 
Quantité valorisée (Op de mijn ge- 
à la mine bruikt mS = — — — 13 169 831 | 13 169 831 
Quantité vendue à Aan een gasbe- 
des sociétés ga- drijf verkocht m3 | 20848713 41995715 — 62 8444928" 3271 420 |" 66115848 
zières 
Quantité vendue Rechtstreeks aan 
directement aux verbruikers ver- 
utilisateurs kocht mÿ + == == — — == 
Quantité non valo-  Niet gebruikt mÿ —- 119 302 — 119302: 3.444337 3 563 639 
risée 
Quantité totale Totale afgezogen 
captée hoeveelheid m3 | 20848713 42115017 _ 62963730 19885 588 | 82 849 318 
Nombre de sonda-  Aantal boringenin 
ges forés en 1965 1965 uitgevoerd 160 232 — 392 250 (542 
longueur  cu- gezamenlijke 
mulée lengte km 13,6 21,0 —— 34,6 13,6 48,2 
longueur moy- gemiddelde 
enne lengte m | 85,0 90,6 — 88,3 542 75,0 
Nombre de sonda- Aantal boringen 
ges en service in gebruik op 
au 31-12-1965 31-12-1965 79 175 —— LA 92 339 
longueur cu- gezamenlijke 
mulée lengte km 6,4 17 -— 24,1 54 29,5 
longueur moy- gemiddelde 
enne lengte m | 88,2 101,1 — 97,3 59,2 87,0 
Longueur totale 
des canalisations Totale lengte van 
de captage au de leidingen op 
31-12-1965 31-12-1965 km 20,4 62 — 52,9 745 127,4 


(*) Les m de grisou sont exprimés à 8 500 kcal., 0° et 
760 mm de mercure. 


Il faut encore noter que le nombre de sondages en 
service en fin d'année est passé de 352 en 1961, à 318 
en 1962, 321 en 1963, 322 en 1964 et 339 en 1965. 
Le nombre de sondages forés a par contre été de 913 
en 1961, 765 en 1962, 711 en 1963, 734 en 1964 et 
642 en 1965. 


(*) De m gas zijn berekend aan 8 500 kcal., o° en 760 mm 
kwik. 


Ook zij aangestipt dat het aantal boringen in ge- 
bruik op het einde van het jaar 352 bedroeg in 1961, 
318 in 1962, 321 in 1963, 322 in 1964 en 339 in 
1965. In de loop van het jaar werden 913 boringen 
uitgevoerd in 1961, 765 in 1962, 711 in 1963, 734 in 
1964 en 642 in 1965. 
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CHAPITRE Il HOOFDSTUK IH. 
CARACTERISTIQUES KENMERKEN 
DES TRAVAUX DU FOND VAN DE ONDERGRONDSE WERKEN 
1. CHANTIERS D'EXPLOITATION 1. ONTGINNINGSWERKPLAATSEN 
1.1. — Caractéristiques générales. 1.1. — Algemene kenmerken. 
1.11. — Production par chantier. 1.11. — Produktie per werkplaats. 


Le tableau n° 26 donne la répartition de la produc- 
tion de l’année 1965 d’après l'importance des chan- 
tiers. Ceux-ci ont été répartis en 11 catégories, depuis 
«moins de 25 tonnes par jour» jusqu'à «plus de 
700 t ». Dans chaque bassin, le pourcentage de la pro- 
duction provenant de chaque catégorie de chantiers a 
été mentionné ; ces mêmes données sont reprises pour 
l'ensemble des bassins du Sud et pour le Royaume. 


TABLEAU n° 26. 


Répartition de la production d’après l'importance des 
chantiers (en % de la production de chaque bassin et 
du Royaume). 


In tabel 26 is de produktie van 1965 ingedeeld 
naar de grootte van de werkplaatsen. Deze zijn in 11 
kategorieën ingedeeld, gaande van minder dan 25 ton 
tot meer dan 700 ton per dag. Voor ieder bekken is 
aangeduid welk percentage van de totale produktie uit 
iedere kategorie herkomstig is. Deze inlichtingen zijn 
eveneens gegeven voor de drie zuiderbekkens samea en 
voor heel het Rijk. 


TABEL 26. 
Indeling van de produktie naar de grootte van de 


werkplaatsen (percentage van de produktie van ieder 
bekken en van heel het Rijk). 


Borinage- Charleroi- 
Production journalière Centre Namur Liège Sud Campine Royaume 
moyenne en tonnes Borinage- Charleroi- Luik Zuider- Kempen Het Rijk 
Gemiddelde dagproduktie in ton Centrum Namen bekkens 

25 _— 0,9 0,3 0,5 = 0,5 

25/50 0,5 nl 8,1 4,1 — DR 

50/100 2 5,2 18,5 13,0 0,0 6,7 

100/150 4,8 17,6 (ES 152 0,6 7,0 

150/200 8,9 LS 21,8 13,6 1,4 7,6 

200/300 36,4 29,0 20,9 2931 ME 20,5 

300/400 20 16,5 11,8 16,4 19,0 757 

400/500 1189) 2,8 4,8 5,8 LT LE 

500/600 — 2,8 — 155 22,0 11,4 

600/700 G,1 — — 1,6 D? D 

> 700 7,0 —— - 1,8 18,8 10,1 

Total — Totaal 100,0 100,0 100,0 100,0 100,0 100,0 

La fraction prépondérante dans chaque bassin et Het hoogste percentage is voor ieder bekken, 


pour l’ensemble des bassins du Sud et le Royaume est 


indiquée en caractères gras. 


Dans le bassin du Borinage-Centre, c’est la part des 
chantiers de 200 à 300 tonnes de production journalière 
qui, comme en 1964, reste prépondérante. 


Dans le bassin de Charleroi-Namur, c’est aussi cette 
catégorie de chantiers qui continue depuis 1962 à assu- 


rer le maximum de la production. 


Dans le bassin de Liège, la part des chantiers de 
100 à 150 tonnes de production journalière reste pré- 


pondérante comme en 1964. 


voor alle zuiderbekkens samen en voor heel het Rijk, 
in vetjes aangeduid. 


In het bekken Borinage-Centrum hebben de werk- 
plaatsen met een dagproduktie van 200 tot 300 ton weer, 
zoals in 1964, het hoogste percentage van de produktie 
geleverd. 


In het bekken van Charleroi-Namen leveren deze 
werkplaatsen sedert 1962 nog altijd het hoogste per- 
centage van de produktie. 


In het bekken van Luik is het aandeel van de 
werkplaatsen met een dagproduktie van 100 tot 150 ton 
het grootst, juist zoals in 1964. 
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Pour l’ensemble des bassins du Sud, la part des chan- 
tiers de moins de 50 tonnes/jour est en légère augmen- 
tation (4,6% contre 4,2% en 1964). Il en est de mé- 
me, mais de manière plus accentuée, pour celle des chan- 
tiers de plus de 200 tonnes/jour (55,6 % contre 50,5% 
en 1964). 


Dans le bassin de Campine, la part des chantiers de 
500 à 600 tonnes de production journalière est pré- 
pondérante pour l'année 1965 alors qu'en 1964 c'était 
celle des chantiers de 400 à 500 tonnes. 


Les progrès de la concentration sont le mieux mis 
en évidence par l'évolution du pourcentage de la pro- 
duction globale en provenance des chantiers fournissant 
plus de 200 tonnes/jour. Le tableau ci-dessous donnant 
cette évolution montre que le progrès de la concentra- 
tion, assez faible entre 1962 et 1963 et entre 1963 et 
1964, est devenu plus important entre 1964 et 1965. 


In de drie zuiderbekkens samen is het aandeel van de 
werkplaatsen van minder dan 50 ton per dag licht toe- 
genomen (4,6 % tegenover 4,2 % in 1964). Ook dat 
van de werkplaatsen van meer dan 200 ton per dag is 
toegenomen, maar in sterkere mate (55,6% in 1965, 
tegenover 50,5 % in 1964). 


In het Kempens bekken staan de werkplaatsen met 
een dagproduktie van 500 tot 600 ton vooraan, dan 
wanneer in 1964 die van 400 tot 500 ton de grootste 
produktie opgeleverd hadden. 


De vooruitgang van de concentratie komt het best 
tot uiting door de ontwikkeling van het aandeel van 
de werkplaatsen die meer dan 200 ton per dag voort- 
brengen. Onderstaande tabel, waarin deze ontwikkeling 
aangeduid is, toont aan dat de concentratie van 1962 
tot 1963 en van 1963 tot 1964 vrij gering geweest is, 
maar van 1964 tot 1965 aanzienlijk is toegenomen. 


1962 1963 1964 1965 

Borinage Borinage 
82 
Centre Centrum ie F 762 76,0 3 
Charleroi-Namur Charleroi-Namen 41,1 45,6 45,1 Slt 
Liège Luik 35,6 34,4 35,8 37,5 
Sud Zuiderbekkens 48,1 50,3 505 55,6 
Campine Kempen 96,1 95,3 95,8 98,0 
Royaume Het Rijk 70 7180 71,9 76,3 
L'apport des chantiers produisant plus de 300 #/j a Het aandeel van de werkplaatsen van meer dan 
évolué comme suit : 300 ton per dag is als volgt geëvolueerd : 

1962 1963 1964 1965 
Borinage Borinage 442 D nt 52,4 45,9 
Centre Centrum 
Charleroi-Namur Charleroi-Namen 20,4 211,5 23,1 Pi 
Liège Luik 16,6 15,4 14,2 16,6 
Sud Zuiderbekkens 25,9 DTA 28,2 26,9 
Campine Kempen 84,1 83,0 84,6 86,1 
Royaume Het Rijk S2NT 53,0 54,9 55,8 

L'apport des chantiers produisant plus de 400 f/j a Het aandeel van de werkplaatsen van meer dan 
évolué comme suit : 400 ton per dag is als volgt geëvolueerd : 

1962 1963 1964 1965 
Borinage Borinage 20,3 1 25,2 35.1 25,0 
Centre Centrum 
Charleroi-Namur Charleroi-Namen 5,0 9,6 9,8 5,6 
Liège Luik 8,1 8,4 6,3 4,8 
Sud Zuiderbekkens 10,1 13,1 15,4 10,5 
Campine Kempen 63,8 59,8 62,9 67,1 
Royaume Het Rijk 34,8 34,6 570) 38,1 


0 
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La production journalière moyenne par chantier, 
dans chacun des bassins et pour le Royaume s'établit 
comme suit : 


Borinage-Centre 250 tonnes (— 9) 
131 tonnes (— 5) 
LÉO LR TIOS tonnes (T0) 
Campine 445 tonnes (+20) 


232 tonnes (+ 6G) 


Charleroi-Namur . 


Royaume 


Il y a donc eu une diminution de la production jour- 
nalière moyenne par chantier dans tous les bassins du 
Sud et une augmentation dans le bassin de Campine. 


1.12. — Longueur des tailles. 


Dans le tableau n° 27 la production a été répartie 
d'après la longueur des tailles. Cette répartition a été 
faite pour les différentes ouvertures considérées pré- 
cédemment et ensuite pour l'ensemble des chantiers. 
Les pourcentages indiqués se rapportent respectivement 
à la production de tout le bassin (colonne de gauche), 
et à la production dans la catégorie de couches analy- 
sées (colonne de droite). 


Pour l'ensemble des ouvertures et suivant les lon- 
gueurs, l'apport des tailles prépondérant dans chaque 
bassin, dans l’ensemble des bassins du Sud et pour le 
Royaume, est indiqué en caractères gras. 


Les longueurs moyennes des tailles de chaque bassin 
sont données ci-dessous : 


Borninage- Center IS? inertes 
Charletoi-Namus 106" metres 
DiÉEMe ROMMEN: LR MIO mmEteS 
SG E oi De ER EN OU HO TMS 
Campine so + 0 Os à e LOS Mere 
Royaume RE. CBI 0 mètres 


La longueur moyenne des tailles à augmenté dans 
tous les bassins sauf dans celui de Charleroi-Namur où 
elle est restée stationnaire. La longueur moyenne dans le 
bassin de Campine reste notablement supérieure à celle 
qui existe dans les autres bassins. 


La part de production dans les tailles de 100 à 150 m 
est prépondérante dans le bassin de Liège et celle des 
tailles de 150 à 200 m dans les bassins du Borinage- 
Centre, de Charleroi-Namur et de Campine. 


Le tableau n° 27 ne fait pas apparaître de corrélation 
systématique entre la longueur des tailles et l'ouverture 
des veines exploitées. 


De gemiddelde dagproduktie per werkplaats ziet er 
in de verschillende bekkens en in heel het Rijk als 
volot uit : Le 


Borinage-Centrum 250 ton (— 9) 


Charleroi-Namen . 131 ton (— 5) 


Luik . 105 ton (—10) 
Kempen . 445 ton (+20) 
Het Rijk 232 ton (+ 6) 


\ 


In alle zuiderbekkens is de gemiddelde dagproduktie 
per werkplaats dus afgenomen en in de Kempen ge- 
stegen. 


1.12. — Lengte van de pijlers. 


In tabel 27 is de produktie ingedceld naar de 
lengte van de pijlers. Deze indeling is gedaan voor 
ieder van de hierboven beschouwde openingen en bo- 
vendien voor alle werkplaatsen samen. De aangeduide 
percentages hebben enerzijds betrekking op de pro- 
duktie van heel het bekken (kolom links) en ander- 
zijds op de produktie die men in de lagen van de be- 
schouwde kategorie verwezenlijkt heeft (kolom rechts). 


In de groep «alle openingen » is het hoogste per- 
centage voor ieder bekken, voor alle zuiderbekkens 
samen en voor heel het Rijk in vetjes aangeduid. 


De gemiddelde lengte van de pijlers zag er in de 
verschillende bekkens als volgt uit : 


Borinage-Centrum . . . . . 152 meter 
Charleroi-Namen .— . . 106 meter 
LuutR -:. 4) Ca ST EE 
Zuiderbekkens mn LIOMREI 
KémpEN PE RON MERE RS nee 
HE RTE sppees e e  EEt 


De gemiddelde lengte van de pijlers is in alle bek- 
kens toegenomen behalve in het bekken van Charleroi- 
Namen, waar zij niet veranderd is. In de Kempen is de 
gemiddelde lengte nog steeds veel groter dan in de 
overige bekkens. 


De pijlers van 100 tot 150 m hebben het grootste 
percentage van de produktie geleverd in het bekken van 
Luik, die van 150 tot 200 m in de bekkens Borinage- 
Centrum, Charleroi-Namen en de Kempen. 


Tabel 27 wijst niet op een stelselmatig verband tussen 


de lengte van de pijlers en de opening van de ontgon- 
nen lagen. 
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d'après la longueur des tailles. 


lengte van de pijlers. 


TABEL 27. — Indeling van de produklie naar de 


Borinage- Charleroi- 
Centre Namur Liège Sud Campine Royaume 
Ë Sn Ra DEP ec lNE | Edo re SPORE See 
OUVERTURES rate FER Oo ES AT ECS Ce RE PE 
des tailles sa) )+: 8° ne 3° 3 « 8° 8 4 ci 2t ch 
à OS D OR PRE PORT M BRON ESS ER Le QUE 
OPENING Esae | ÊdlÉsl a lksl Êalés| sl fs|) alt) Êa 
van de pijlers À 0 ON ON PO PACS PT CT CA A re PP 
ou 4 re ol a a d — a 
36 SE) ssheflsshaslss|sé|ss) s#|ss) «4; 
SRIRÉ | sel rerk|reRI RR|RRI ER] RER ER|RERI LR 
Borinage- | Charleroi- Zuider- 
cm m Centrum Namen Luik bekkens Kempen Het Rijk 
< 50 L je ee ob 2 el 0 Rec De ln —> == PO TE 
50/99,9 = = NOR ANNE 7302 TO 26 NE | 05 201 
< €0 100/149,9 Ée Le) 10 700: 47e 6 | 16 431 SZ — | 0,9 443 
150/199,9 - 2 OP CNRS PRAIRIE POUCES OS 6 
> 200 z 
50 nt m0 035 m0 | 200, LE) AO CNT 0 
| 50/99,9 _ 000829 300125 - 491-138 400) = |.2,034;0 
60/79 100/149,9 == AND 2651 42 14217157 01611003 1924 NP E0 PACE 
150/199,9 ci NNOS. 1630972022 AIM TIM IOUONEDSR AÉSNMRONE27 
| > 200 a mie 0. 25,9482040 10212278 06358 0 A0 
| pt 
< 50 LA rot 3231. 02, 41414020 2010 PO AU 
50/99,9 Ée Mm22470213.6542895,5 | 07 10080 RE ET OSEO 
80/99 100/149,9 001440 435 | 56 409 |P46 AF0 007 47117700 
150/199,9 DR DOD 26 0 3150 10,15 AM 2 002,5 M 24,618 21 CT SES 
> 200 3,8 396| — 100 MO | 18, 15;2 16 O7 NS 20 
< 50 es 415 147) 00e 104) 07 CCS MN RO 5 
50/99,9 = enlne ro 30 474 | 00 00104 0 
100/119 100/149,9 AR MOS M207. 285 400550) 6 D NIAOOIN ESS ETS 4 
150/199,9 Ne LM ee OC 0 AC ES 1 CC Le 
> 200 Abo N=s EN s | 26 2501) m3 300000 AIN AO 
< 50 st le AG OS 26 O7 2 TES "04 13 
50/99,9 A2 00:61 3104000.) 3 30484 | 224 ONMOL SOS | EURE EA 
120/149 100/149,9 11220 DO 18 70 306! 85 02235 N 700: NS Cm 70 1 
150/199,9 163 NE | 1CO 547 14704 0 143 5109" 0124039507 ES? 
> 200 2.7 054 UD UND ON MES IANES EN 
< 50 ROUTE D ME PES 0 
50/99,9 OM 1203221430 4308628, 0740016510 0,200 74) OS 6 
150/179 109/149,9 ADM IRIS ALAN es Ur RU 37 2202 CUIR USA 
150/199,9 DAS 61/0131 |008 2074100 027010290000 
> 200 2112133144 63 A TE NE LPS SE 7 
< 50 PL 00 200 COS TO he Ou il 
50/99,9 ZI CIO, 5 08 DURS CHAINES on rt ES RS 104 
> 180 100/149,9 17 45710501 703000 EUISAEG. 10 35,5 1450 591n|.5720423 
150/199,9 147445014115 SU A EST AN NU Et 
> 200 HO 251 (IS 06 NN OSN NO S IRIS RO 
< 50 _ 4,2 1,5 2,3 = 1,2 
ue 50/99,9 6,7 15,1 31,7 17,4 0,3 9,1 
ouvertures 109/149,9 30,2 34,8 35,7 33,9 11,4 22,9 
ne 150/199,9 35,9 43,6 21,0 35,5 39,6 37,5 
RHRNEE > 200 27,2 2,3 10,1 10,9 48,7 29,3 


EE —]—]————————— — ——"— 
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1.13. — Avancement journalier. 


Le tableau n° 28 donne la répartition de la produc- 
tion de chaque bassin par rapport à l'avancement jour- 
nalier moyen des chantiers. 


TABLEAU n° 28. 
Répartition de la production par rapport à l'avance- 
ment journalier moyen des chantiers. (En % de la 
production de chaque bassin et du Royaume). 


1.13. — Dagelijkse vooruitgang. 


In tabel 28 is de produktie van ieder bekken inge- 
deeld naar de’ gemiddelde dagelijkse vooruitgang van 
de werkplaatsen. 


TABEL 28. 
Indeling van de produktie naar de gemiddelde dage- 
lijkse vooruitgang van de werkplaatsen. (Percentage van 
de produktie van ieder bekken en van heel het Rijk). 


Borinage- Charleroi- L 
Avancement journalier Centre Namur Liège Sud Campine Royaume 
Dagelijkse vooruitgang : 
FT (m) Borinage- Charleroi- Luik Zuider- Kempen Het Rijk 
Centrum Namen bekkens 
0) 510) 2e 4,8 6,4 4,7 0,2 25 
0,50/0,99 26,1 42,1 46,2 39,0 4,7 222 
1,00/1,49 57,0 44,1 30,5 43,8 36,9 40,5 
= #90 14,1 9,0 16,9 12% 58,2 34,8 
Total — Totaal 7 100,0 100,0 100,0 100,0 100,0 100,0 


Les avancements journaliers supérieurs à 1 mètre 
sont les moins fréquents dans les bassins de Charleroi- 
Namur et de Liège. 

La moyenne des avancements journaliers dans chacun 
des bassins s'établit comme suit en 1965 : 


Borinage-Centre 1,07 m 
Charleroi-Namur 0,88 m 
Liège 0 CR AL RUE 
Sud SR RE RE 007 
Campine 1,54 m 
Royaume l 11çm 


L'avancement journalier moyen, par rapport à 1964, 
est en diminution dans le bassin de Charleroi-Namur, 
et en augmentation dans les bassins du Borinage-Centre, 
de Liège et de Campine. Un très grand écart subsiste 
entre les avancements réalisés dans le bassin de Cam- 
pine et ceux obtenus dans les bassins du Sud. 

Les avancements journaliers de plus de 1,50 m dans 
les bassins du Sud sont devenus fréquents. Toutefois en 
1965 la proportion de la production provenant de ces 
tailles à avancement supérieur à 1,50 m est retombée à 
12,5 %. Elle avait atteint 18,1 % en 1964, 16% en 
1963, 12,7 % en 1962, 13,3 % en 1961 et 11,5 % en 
1960. En Campine l'apport de ces tailles à été de 
58,2 % en 1965 contre 58,3 % en 1964, 55,5 % en 
1963, 60,5 % en 1962, 54,8 % en 1961 et 50,3 % en 
1960. 


1.14. — Largeur des havées. 

Les renseignements relatifs à la largeur des havées 
n'ont plus été demandés depuis 1956, en raison de 
l'extension dans certains bassins, et spécialement en 
Campine, du soutènement montant par bèles articulées 


Een dagelijkse vooruitgang van meer dan 1 m komt 
het minst voor in de bekkens van Charleroi-Namen en 
van Luik. 

De gemiddelde dagelijkse vooruitgang zag er in de 
verschillende bekkens als volgt uit in 1965 : 


Borinage-Centrum 1,07 m 
Charleroi-Namen 0,88 m 
Luik ; 0,92 m 
Zuiderbekkens 0,92 m 
Kempen 1 54m 
Het Rijk 1,11 m 


In vergelijking met 1964 is de gemiddelde dagelijkse 
vooruitgang kleiner geworden in het bekken van Char- 
leroi-Namen, groter in de bekkens van Borinage-Cen- 
trum, van Luik en de Kempen. Er bestaat nog steeds 
een Zeer groot verschil tussen de vooruitgang in de 
Kempen en die in de zuiderbekkens. 

In de zuiderbekkens komt een dagelijkse vooruit- 
gang van meer dan 1,50 m nu vaak voor. In 1965 heb- 
ben de pijlers met een vooruitgang van meer dan 
1,50 m per dag er evenwel maar 12,5 % van de pro- 
duktie geleverd, tegenover 18,1 % in 1964, 16 % in 
1963, 12,7 % in 1962, 13,3 % in 1961 en 11,5 % in 
1960. In de Kempen hebben zulke pijlers 58,2 % van 
de produktie geleverd in 1965, tegenover 58,3 % in 
1964, 55,5 % in 1963, 60,5 % in 1962, 54,8 % in 
1961 en 50,3 % in 1960. ” 


1.14. — Breedte van panden. 


Wegens de uitbreiding die de stijgende ondersteu- 
ning met geartikuleerde overstekende kappen en de 
mechanische winning met voortdurende verplaatsing 
van de transportbanden in bepaalde bekkens en bijzon- 


| 
| 
| 
| 
| 
| 
| 
|| 
| 
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en porte à faux, avec abattage mécanique et avancement 
continu des convoyeurs, méthode d'exploitation pour 
laquelle la « havée » n'a plus de sens concret. 


1.2. — Abattage. 


Les procédés d'abattage sont consignés dans le ta- 
bleau 30. 


TABLEAU n° 30. 
Répartition de la production d'après le procédé d'abat- 
tage utilisé (en % de la production de chaque bassin 
et du Royaume). 


— 


der in de Kempen genomen hebben, hebben wij de 
inlichtingen over de breedte van de panden sedert 1956 
niet meer gevraagd. Die ontginningsmethode heeft im- 
mers aan het begrip « pand » iedere konkrete betekenis 
ontnomen. 


1.2. — Winning. 


In tabel 30 zijn de verschillende winningsmiddelen 
aangeduid, 


TABEL 30. 
Indeling van de produktie naar de gebruikie winnings- 
middelen (in percentages van de produktie van ieder 
bekken en van heel het Rijk). 


PROCEDES 
UTILISES 


GEBRUIKTE 
MIDDELEN 


1. Marteaux-pics seuls Pikhamers alleen 


2. Haveuses, rouilleuses, Ondersnijmachines, kerf- 
haveuses à tambours machines, trommelon- 
dersnijmachines 

3. Rabots ou charrues 

4. Explosifs 

5. Scraper-rabots et engins 


dérivés du bélier 


Snelschaven of ploegen 
Springstoffen 
Schrapers-snelschaven 
en van de ram afge- 
leide tuigen 
6. Emploi combiné de mar-  Pikhamers samen met: 
teaux-pics avec : 
a) haveuses ondersnijmachines 
b) rabots ou charrues 
c) explosifs 
7. Emploi combiné d'explo- 
sifs avec rabots ou 


snelschaven of ploegen 
springstoffen 
Springstoffen samen met 
snelschaven of ploe- 
charrues gen 
8. Moyens divers non dé- 
nommés ailleurs 


Allerlei elders niet ver- 
melde middelen 


Borinage- 


Borinage- 


Charleroi- 
Centre Namur Liège Sud Campine Royaume 
Charleroi- Zuider- 
Centrum |  Namen Luik bekkens Kempen Het Rijk 
79,2 69,8 83,9 76,1 1,4 39,6 
= = = 22 9,7 4,8 
132 17,8 7,6 13,8 87,0 49,6 
pe 0,1 Ar 0,1 1,9 0,9 
— 21 rer 31 — 1,6 
= 0,5 La 0,2 Es 0,1 
7,6 9,6 0,8 6,7 — 3,4 


9. Ensemble des procédés Alle middelen samen 


Pour suivre l'évolution du procédé d'abattage au scra- 
per-rabot, procédé dérivé du bélier de Peissenberg et 
pratiqué dans les bassins du Sud, nous avons estimé in- 
téressant d’individualiser ce dernier procédé d'abattage. 

Les quatre procédés différents d'abattage précédem- 
ment utilisés en Belgique (marteaux-pics, haveuses, ra- 
bots ou charrues, explosifs) continuent d'assurer isolé- 
ment ou en combinaisons diverses, la quasi totalité de 
la production. 

La proportion de production réalisée au marteau- 
piqueur seul est en 1965 de 76,1 % pour l'ensemble 
des bassins du Sud. Il y a une légère augmentation par 
rapport à 1964 et 1963 ou la proportion était de 73 % 
et 72,6 %. Rappelons que précédemment la régression 
était régulière d'année en année (80,9% en 1962, 
86,5 % en 1961, 88 % en 1960). 


100,0 100,0 100,0 100,0 100,0 100,0 


Om de ontwikkeling van de winning met schraper- 
snelschaven, een van de Peissenbergram afgeleid procé- 
dé dat in de zuiderbekkens toegepast wordt, te volgen, 
hebben wij het nuttig geoordeeld dit winningsprocédé 
afzonderlijk te vermelden. 

De vier winningsprocédés die vroeger in België ge- 
bruikt werden (pikhamers, ondersnijmachines, snel- 
schaven of ploegen, springstoffen) hebben, samen of 
afzonderlijk gebruikt, nog steeds haast de volledige 
produktie geleverd. 

In 1965 werd 76,1 % van de produktie van de zui- 
derbekkens met pikhamers alleen verwezenlijkt. Dit is 
iets meer dan in 1964 (73 %) en 1963 (72,6 %). 
Men weet dat dit procédé vroeger van jaar tot jaar veld 
verloor (80,9 % in 1962, 86,5 % in 1961, 88 % in 
1960). 
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Dans le bassin de Campine le recul de ce mode 
d'abbatage se poursuit : 1,4% en 1965 contre 5,7 % 
en 1964, 9,0 % en 1963, 11,4% en 1962, 23,1 % en 
1961 et 32,2 % en 1960. 

Si on envisage l’ensemble des procédés où le marteau- 
piqueur est utilisé seul ou combiné avec haveuses, ra- 
bots, chaînes et explosifs, la proportion de production 
effectuée est : 

a) en légère hausse dans les bassins du Sud : 83 % en 
1965 contre 81,2% en 1964, 80,2% en 1963, 
85,1 % en 1962 et 89,7 % en 1961 ; 

b) en baisse dans le bassin de Campine : 1,4% en 1965 
contre 5,7 % en 1964, 11,5 % en 1963, 15,4 % 
en 1962 et 27,9 % en 1961. 

L'utilisation d’'haveuses intégrales a fortement diminué 
dans le bassin de Campine, 9,7 % de la production lui 
restant imputables contre 20,5 % en 1964 et 29,1 % 
en 1963. 

En ce qui concerne l'emploi de rabots et charrues, 
on notera une augmentation de la part de production 
due à ces engins en Campine (87 % en 1965 contre 
73 % en 1964, 59,4 % en 1963, 68,8 % en 1962 et 
62,3 % en 1961), tandis qu'elle res'e sensiblement sta- 
tionnaire dans les bassins du Sud (13,8% contre 
14,8 % en 1964). 

L'utilisation des scraper-rabots et engins dérivés du 

élier a été envisagée depuis l’année 1960. Ce procédé 
d'abattage s’est localisé dans les bassins de Charleroi- 

Namur et de Liège avec en 1960 quelques essais dans 

le bassin du Borinage-Centre mais qui ne se sont pas 

développés. 

L'évolution de la proportion de production par bas- 
sin, ensemble des bassins du Sud et Royaume, a été la 
suivante en 1960 - 1961 - 1962 - 1963 - 1964 et 1965 : 
a) Charleroi-Namur : 2,4 % - 3,7 % - 6,5 % - 5,6 % 

- 4,5% - 2,1 D 

D)Pièce 2109 3403.99 4205307 

14% 


c) Sud : 1,6% - 2,5 % - 3,1% - 42% - 3,5 D - 
3,1 

d) Royaume : 1 % - 1,3 % - 2,1 % - 23 % - 1,9 %: 
- 1,6% 


Il s'avère que ce procédé d'abattage a atteint un maxi- 
mum d'utilisation pour l'ensemble des bassins du Sud 
qui se situa en 1963. Dans le bassin de Liège toutefois 
il est en constant développement et se classe en 1965 
en seconde position dans l’ordre d'importance des 
moyens d’abattage utilisés. 

Le tableau n° 31 donne l'inventaire des engins 
d'abattage en service à la fin de l’année 1965. 

Le nombre de marteaux-piqueurs en service en 1965 
est en diminution par rapport à 1964 (12.185 contre 
14.090). 


In de Kempen houdt de achteruitgang aan : 1,4% 
in 1965 tegenover 5,7 % in 1964, 9 % in 1963, 11,4% 
in 1962, 23,1 So -in 1961 en 32,2% in 1960. 


Beschouwt men de ganse produktie met pikhamers 
alleen of samen met andere middelen gewonnen, dan 
ziet men : 

a) dat in de zuiderbekkens een lichte vooruitgang heeft 
plaatsgehad : 83 % in 1965 tegenover 81,2 % in 
1964, 80,2 % in 1963, 85,1 % in 1962 en 89,7 Z 
in 1961 ; 

b) dat dit procédé in de Kempen achteruitgaat : 1,4% 
in 1965 tegenover 5,7 % in 1964, 11,5 % in 1963, 
15,4 % in 1962 en 27,9 % in 1961. 

Het gebruik van intergraalzagen is in het Kempens 
bekken sterk verminderd ; zij hebben 9,7 % van de 
produktie opgeleverd, tegenover 20,5 % in 1964 en 
29,1 % in 1963. 


Het aandeel van snelschaven en ploegen in de 
produktie van het Kempens bekken is toegenomen 
(87 % in 1965, tegenover 73 % in 1964, 59,4% in 
1963, 68,8 % in 1962 en 62,3 % in 1961). In de zui- 
derbekkens is er haast geen verandering (13,8 % tegen- 
over 14,8 % in 1964). 


Het gebruik van schraper-snelschaven en van de ram 
afgeleide tuigen wordt sedert 1960 aangegeven. Dit 
winningsprocédé is tot de bekkens van Charleroi-Namen 
en Luik beperkt gebleven, hoewel in 1260 in het bek- 
ken Borinage-Centrum proeven gedaan werden die 
evenwel geen uitbreïding genomen hebben. 


Het percentage van de produktie van ieder bekken, 
van de drie zuiderbekkens samen en van heel het Rijk 
is in 1960 - 1961 - 1962 - 1963 - 1964 en 1965 als 
volgt geévolueerd : 


a) Charleroi-Namen : 2,4 % - 3,7 % - 6,5 % - 5,6 % 
45 00 2 1100 

b) Luik : 2,1% - 3,4% - 3,9% - 42 % - 5,3 D - 
FAYAGENE 

c) Zuiderbekkens : 1,6 % - 2,5 % - 3,1 % - 4,2 % - 
3 500 SUNCCE 

d) Het Rijk : 1 % - 1,3 % - 2,1 % - 2,3 % - 1,9 %. 
-1,6 %. 


Dit winningsprocédé blijkt in de zuiderbekkens een 
hoogtepunt te hebben bereikt in 1963. In het bekken 
van Luik wint het evenwel nog altijd veld ; in 1965 
bekleedde het daar de tweede plaats. 


In tabel 31 zijn de winningstoestellen aangeduid die 
op het einde van 1965 in gebruik waren. 


Het aantal pikhamers is in 1965 verminderd (12.185 
tegenover 14.090 in 1964). 
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Le nombre de ces outils dotés de pulvérisateurs 
d'eau pour la prévention de l’empoussiérement a dimi- 
nué pour le Royaume de 42 unités ; 23,99 % des mar- 
teaux-piqueurs sont dotés de ces pulvérisateurs d’eau 
en Campine et 10 % dans les bassins du Sud. 


FABLEAU, n° 31. 
Inventaire du matériel d'abattage en service 
an 31 décembre 1965. 
Nombre d'appareils 


Het aantal zulke hamers die met waterverstuivers 
tegen het stof uitgerust zijn, is voor heel het Rijk met 
42 verminderd ; in de Kempen zijn 23,9 % van die 
hamers met waterverstuivers uitgerust, in de zuiderbek- 
kens 10 %. 


TABEL 31. 
Inventaris van het winningsmaterieel in gebruik 
op 31 december 1965. 
Aantal toestellen 


Borinage- | Charleroi- 
Centre Namur Liège Sud Campine 
Borinage- | Charleroi- Zuider- Het Rijk 
Centrum Namen Luik bekkens Kempen 
. Marteaux-pics : Pikhamers : 
— sans pulvérisation zonder waterverstui- ù 
d'eau ving 1.553 DOS 1 867 Cr? ESS TOPST 
— avec pulvérisation met waterverstuiving 
d'eau — 430 2) 707 10221 1 928 
Total T'otaal 1555 3 382 2 144 7 079 SAIOCMMI 285 
. Haveuses Ondersnijmachines _ — — — — —— 
. Haveuses à tambours Trommelondersnijmachi- 
nes — — — — 10 10 
. Rouilleuses Kerfmachines == — — — — — 
. Rabots ou charrues Snelschaven of ploegen 2 24 4 30 92 122 
. Scrapers Schrapers = 5 17 22 4 26 


Plus aucune haveuse n’a été utilisée en 1965 tant dans 
le bassin du Sud que dans le bassin de Campine où son 
emploi a cependant été important (3 en 1964, 5 en 
1963, 10 en 1962, 11 en 1961, 19 en 1960). 


L’accroissement du nombre de rabots en service a été 
très rapide en Campine. De 12 en 1954, il était passé 
successivement à 24 en 1955, 40 en 1956 et 51 en 
1957. Il atteignait 59 à la fin de 1958 et 69 à la fin de 
1959. Il est revenu à 60 en 1960. Il est remonté à 69 
et 1961, 76 en 1962, 84 en 1963 et 89 en 1964. En 
1965 on en relève 92. 


Dans les bassins du Sud, le nombre de rabots avait 
diminué très sensiblement en 1960 (20 à 11) à cause 
des fermetures de sièges dans le Borinage où ces en- 
gins étaient assez bien utilisés. En 1961, 1962 et 1963, 
on nota un accroissement de leur emploi dans tous les 
bassins du Sud. 1964 révèla un certain statu quo pour 
l'ensemble des bassins du Sud (29 en 1964 contre 30 
en 1963) résultant d’une baisse de 4 unités dans les 
bassins du Borinage-Centre et Charleroi-Namur et une 
augmentation de 3 unités dans le bassin de Liège. En 
1965, 30 unités sont encore en service mais leur nom- 
bre passe dans le bassin du Borinage-Centre de 6 en 
1964 à 2 en 1965, dans le bassin de Charleroi-Namur 
de 14 en 1964 à 24 en 1965 et dans le bassin de Liège 
de 9 en 1964 à 4 en 1965. 


In 1965 werd geen enkele ondersnijmachine meer 
gebruikt, noch in de zuiderbekken, noch in de Kem- 
pen, waar er vroeger nochtans veel gebruikt werden 
(3 in 1964, 5 in 1963, 10 in 1962, 11 in 1961 en 19 
in 1960). 


In de Kempen is het aantal gebruikte snelschaven 
vlug gestegen : van 12 in 1954, steeg het achtereen- 
volgens tot 24 in 1955, 40 in 1956 en 51 in 1957. 
Op het einde van 1958 waren er 59, en einde 1959, 
69. In 1960 is het terug verminderd tot 60. In 1961 is 
het opnieuw gestegen tot 69, in 1962 tot 76, in 1963 
tot 84 en in 1964 tot 89. In 1965 waren er 92. 


In de zuiderbekkens was het aantal snelschaven in 
1960 aanzienlijk verminderd (van 20 tot 11) ten ge- 
volge van de mijnsluitingen in de Borinage, waar deze 
machines vrij veel gebruikt werden. In 1961, 1962 en 
1963 namen zij uitbreiding in alle zuiderbekkens. In 
1964 werd in deze drie bekkens samen haast geen 
verandering vastgesteld (29 tegenover 30 in 1963) ; 
in de bekkens Borinage-Centrum en Charleroi-Namen 
waren er 4 minder, in het bekken van Luik 3 meer. 
In 1965 waren er nog 30 in gebruik, maar in het bek- 
ken Borinage-Centrum waren er slechts 2, tegenover 6 
in 1964, in het bekken Charleroi-Namen 24 tegenover 
14 in 1964, en in het bekken van Luik 4 tegenover 9 
in 1964. 
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L'emploi de haveuses à tambours, développé seule- 
10 
appareils sont encore en service en 1965, contre 17 en 
1964, 22 en 1963, 13 en 1962, 6 en 1961 et 4 en 
1960. 

Le nombre de scrapers est passé pour le Royaume de 


ment dans le bassin de Campine est en régression : 


34 unités en 1964 à 26 unités. Dans cette rubrique sont 
compris les scrapers-rabots et engins dérivés du bélier. 


1.3. — Contrôle du toit. 


Le tableau n° 32 fournit la répartition de la produc- 
tion d’après la méthode adoptée pour le contrôle du toit. 


TABLEAU n° 32. 
Répartinon de la production d'après la méthode utilisée 
pour le contrôle du toit (en % de la production de 
chaque bassin et du Royaume). 


Annales des Mines de Belgique 
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De trommelondersnijmachines, die alleen in de Kem- 
pen gebruikt worden, verliezen veld : in 1965 waren er 
nog 10 in gebruik, tegenover 17 in 1964, 22 in 1963, 
13 in 1962, 6 in 1961 en 4 in 1960. 

Van 34 in 1964, is het aantal schrapers voor heel het 
Rijk tot 26 verminderd. Deze rubriek omvat de schra- 
pers-snelschaven en de van de ram afgeleide tuigen. 


1.3. — Dakcontrole. 


In tabel 32 is de produktie ingedeeld naar de 
verschillende methodes die men voor de dakcontrole 
toegepast heeft. 


LABELS? 
Indeling van de produktie naar de verschillende me- 
thodes van dakcontrole (in percentages van de produktie 
van ieder bekken en van heel het Rijk). 


Borinage- | Charleroi- 
METHODES AANGEWENDE Centre Namur Liège Sud Campine Royaume 
Ÿ ri - harleroi- Zuider- 
HCIISÉES MERE se pos Luik bekkens Kempen Het Riÿk 
1. Remblayage ordinaire Gewone opvulling met 
(au moyen de terres niet aangevoerde ste- 
non rapportées) nen 2 31 29,5 10,1 — D. 
2. Remblayage au moyen Opvulling met aange- 
de terres rapportées voerde stenen — 2,9 2 187 -— 0,8 
. Remblayage pneumatique  Blaasopvulmethode 17,8 il DS 6,8 14,6 10,6 
. Foudroyage sur étan- Dakbreuk op  ijzeren 
çons métalliques stijlen ÂTS 65,1 24,2 49,4 85,4 67,0 
. Foudroyage sur piles Dakbreuk op (houten of 
(bois ou métalliques) ijzeren) bokken 29,7 20,1 DES 24,6 — 12,6 
. Autres méthodes Andere methodes 23 D 7 1SS 7,4 — 3,8 
Total T'otaal 100,0 100,0 100,0 100,0 100,0 100,0 


Le remblayage ordinaire au moyen de terres non 
rapportées est celui qui est effectué exclusivement avec 
des terres provenant de la couche, de fausses voies ou 
de voies d’aérage et d'évacuation des chantiers. 

Ce mode de remblayage à poursuivi sa régression 
dans tous les bassins du Sud, même dans celui de Liège 
où 1l reste cependant important. 

En Campine, il a complètement disparu depuis 10 ans 
déjà. 

Le remblayage par terres rapportées est également en 
régression par rapport à 1961, 1962, 1963 et 1964 dans 
tous les bassins du Sud. En Campine, il n'est plus utili- 
sé depuis plusieurs années. 

Le remblayage pneumatique est en progression 
(10,6 % en 1965 contre 10,1 % en 1964) pour l’en- 
semble du pays. La diminution d'utilisation de ce pro- 
cédé dans les bassins du Sud (6,8 % en 1965 contre 
7,3 % en 1964) a été neutralisée par une augmentation 
dans le bassin de Campine (14,6 % en 1965 contre 
13,3 % en 1963). 


Met gewone opvulling met niet aangevoerde stenen 
bedoelt men de opvulling die uitsluitend verricht wordt 
met stenen uit de laag, uit blinde galerijen of uit gangen 
bestemd voor de luchtverversing of voor de afvoer van 
de produkten uit de werkplaatsen. 

In de zuiderbekkens is die methode nog achteruit- 
gegaan, zelfs in het bekken van Luik, hoewel zij er nog 
een belangrijke plaats blijft innemen. 

In de Kempen wordt zij reeds tien jaar lang niet 
meer toegepast. 

De opvulling met aangevoerde stenen heeft in al de 
zuiderbekkens veld verloren sedert 1961, 1962, 1963 
en 1964. In de Kempen wordt deze methode al jaren 
niet meer toegepast. 

Voor alle bekkens samen is de blaasopvulling voor- 
uitgegaan (10,6 % in 1965 tegenover 10,1 % in 1964); 
de achteruitgang in de zuiderbekkens (6,8 % in 1965, 
tegenover 7,3 % in 1964) werd ongedaan gemaakt door 
de vooruitgang in de Kempen (14,6 % in 1965, tegen- 
over 13,3 % in 1964). 
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Les chiffres ci-après donnent l’évolution du pourcen- 
tage de la production du Royaume provenant de tailles 
à remblayage pneumatique de 1948 à 1965 : 


TOR Re Te 04 
HOSOR à = ; . . nn ET 
MT EUR Ne ur de SR 
D (ou. | 52 
PDO Re nl. OL le OÙ 
1OS7R é s ; ; À : 6,9 
ROSE DUT La (lie 4 LkO 
1959 27; ; : : s - , 72 
ROCCO CL TI. : RS 
DORE M CR D ET 
te Cr TS 
1963 1T- ; . : : à : 9,8 
Re V0 101 
NME UIE 4 RO) 4106 


Le procédé de contrôle du toit par foudroyage est 
en légère diminution vis-à-vis du niveau atteint en 1964 
(79,6 % en 1965 contre 80,1 % en 1964, 78,5 % en 
1963, 75,2% en 1962, 74,5 %® en 1961 et 74,4% 
en 1960). 

En fait la part du foudroyage sur piles (en bois ou 
métalliques) a légèrement diminué (12,6% en 1965 
contre 14,1 % en 1964, 16,6 % en 1963 et 16,8 % en 
1962), le foudroyage sur étancons métalliques prenant 
plus d'importance (67 % en 1965 contre 66,0 % en 
1964, 61,9 en 1963 et 58,4 % en 1962). 

Le pourcentage de la production provenant des tailles 
à foudroyage a évolué comme suit depuis 1950 : 


Bassins Bassin de 

du Sud Campine Royaume 
O5 0e EE 45,6 83,5 56,9 
1951 es 47,7 84,6 59,3 
1952 2 D SE 51,8 86,4 62,9 
1953 Jp FOR 52:5 87,3 63,4 
DOS OUES DAC 83,1 61,7 
1955 AT E 51,4 82,4 61,8 
AO or 2, 55,2 82,5 64,9 
DOVE En Sail 83.8 66,5 
1958 SANTE ST 60,5 82,2 68,5 
THOSE 101: 63,4 82,4 70,8 
LOCO CALE 7! 67,3 84,6 74,4 
MORE ri. 69,1 81,2 74,5 
ROGERS 70,6 80,7 75 
OST EN es LL Le 720 85,4 78,5 
MOOAMRPA! 27.48 74,2 86,7 80,1 
HOGSAME ARTE 74,0 85,4 79,6 


Les autres méthodes de contrôle du toit sont le fou- 
droyage sur piles de bois abandonnées ou la descente 
progressive du toit avec écrasement de pilots (faibles 
ouvertures). 


Onderstaande cijfers duiden aan welk percentage 
van ‘s lands produktie herkomstig is uit pijlers die 
men van 1948 tot 1965 volgens deze methode opgevuld 
heeft : 


LC Er RE To 
ISO. ; . ; 7 ; , 4,4 
1902. |: Eee 
AN ete AS er DNS 
PAST et Mare AD ST T0 0 
LOST ; : ; ; £ : 6,9 
INSÉRER. | 10100 MAO 
TOSOLETME. A RAT OR 
1960Éeraf ue Fr ES ES 
LOG ET EN ES ee NT MO 
EE ie Den ol ep ee 
DOCS Ce Det LE CNRS 
LOC EE Tin Le ON 
100sirer don : LL NE ER LOG 


De dakbreukmethode is iets achteruitgegaan tegen- 
over 1964 (79,6 % in 1965, tegenover 80,1 % in 1964, 
78,5 % in 1963, 75,2 Y in 1962, 74,5 % in 1961 en 
74,4 % in 1960). 


In feite is het aandeel van de dakbreuk op houten of 
metalen bokken wat verminderd (12,6 % in 1965, te- 
genover 14,1 % in 1964, 16,6 % in 1963 en 16,8 % in 
1962), dan wanneer de dakbreuk op metalen stijlen 
vooruitgegaan is (67 % in 1965, tegenover 66,0 % in 
1964, 61,9 % in 1963 en 58,4 % in 1962). 


Het percentage van de produktie gewonnen in pijlers 
met dakbreuk is sedert 1950 als volgt geëvolueerd : 


Zuider- Kempens 

bekkens bekken Het Rijk 
LOSC AE ET 45,6 83,5 56,9 
1951 7 47,7 84,6 595 
1952 TUE S. Die 86,4 62,9 
ICE Fr: 525 87,3 63,4 
TS EAN DIRE 83,1 61,7 
1955 ONE. 51,4 82,4 61,8 
LOSC re 5532 82,5 64,9 
lOST A ne SA 83,8 66,5 
LOSSN ARE ef. 60,5 82,2 68,5 
LOSC 63,4 82,4 70,8 
1607 ER Le 67,3 84,6 74,4 
1961 TONNES. 69,1 81,2 74,5 
OGC R -L re À 70,6 80,7 UDY2 
EME EeR 2 126 85,4 78,5 
LOCAL Ar. 74,2 86,7 80,1 
CCE 74,0 85,4 79,6 


De andere methodes van dakcontrole zijn de dak- 
breuk op verloren houtbokken of het geleidelijk zakken 
van het dak met verbrijzeling van paaltjes (geringe 
openingen). 


10° aflevering 
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TABLEAU n° 34. — Nombre d'étançons métalliques 


en service au 31 décembre 1965. 


TABEL 34. — Aantal ijzeren stijlen in gebruik op 
31 december 1965. 


Borinage- | Charleroi- 
TYPES UTILISES Borinage- Namur Liège Sud Campine | Royaume 
GEBRUIKTE MODELLEN Centre Charleroi- Zuider- 
Centrum Namen Luik bekkens | Kempen Het Rijk 
1. Coulissants, à fàt intérieur unique et 
Serrure : 
Schuifstilen met één enkele binnen- 
schacht en grendel : 
1.1. Gerlach . 12 387 64 985 6417 83 789 18,955 MU02#744 
1.2. Schwartz Sr 1.548 — 2 492 544125 56 617 
2 Duplex : 3 497 21052 102778 6 827 19 014 25 841 
1.4. Wieman — — — — 8 225 8 225 
1.5. Rote-Erde . 4 659 — — 4 659 — 4 659 
146: GHH. 160 130 2 040 2 330 — 2 330 
1.7. Wanheim 564 — — 564 — 564 
1e Tandem 155 — — 155 1 105 1 260 
1: Schmidt =: 875 29 1 208 — 1 208 
1.10. Colinet 98 1 043 _— 1 141 — MIEL 
1.11. Titan 102 — — 102 — 102 
1.12. Prochar . — 97 2 97 24 97 
1.13. M. 50 92 Le ss 92 sé: 92 
Total 1 — Total 1. 22658 70730 10068 103456 101424 204 880 
2. Coulissants, à surfaces multiples : 
Schuifstijlen met verscheidene vlakken : 
2.1. Wanheim 1 5 868 4 431 10 300 45 158 55 458 
2.2. Wieman — — — — 6 118 6118 
T'otal 2 — Toftaal 2 1 5 868 4 431 10 300 218270 61 576 
3. H ydrauliques K 
Hydraulische stijlen : 
3.1. Dobson . — 18 101 119) 1159 Ta 
3.2. Ferromatik — — — — 2 594 2 594 
2:23 Dowty — 427 12 439 1952 SOI 
3.4, Wanheim — 145 145 581 726 
Total 3 — Totaal 3 — 590 115 703 12720 1525 
4. Rigides — Starre stijlen : 
4.1. Winterslag . — — — — 5150 3 130 
4.2. Maes — 41 — 41 — 41 
4.3. Dardenne — 27 — 2] — 27 
Total 4 — Totaal 4 — 68 ee 68 3.130 3 198 
5. Eléments de soutènement marchant : 
Stiylen voor schrijdende ondersteuning: 
5.1. Westfalia — == — —— 734 734 
5.2. Dowty , — —- — EE 171 EE 
5.3. Hemscheidt = — — — 20 20 
Total 5 — Totaal 5 — — — -— 925 925 
G. Piles et caissons — Bokken en kasten : 
GA Prochar ARTE ré! PA 578 — 789 — 789 
6.2. Fabriqués au charbonnage — 
In de kolenmijn vervaardigd . — 246 _ 246 365 611 
6.3. Mecapiles — —- 295 29% — 2% 
6.4. Wanheim — —_ — _ 276 276 
6.5. Cométal _— — 230 230 —— 230 
Total 6 — Totaal 6 . 20 824 025 1BESS 641 2 199 
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1.4. — Soutènement des chantiers. 


Le tableau n° 33 donne la répartition de la production 
d’après le mode de soutènement utilisé. Les modes sui- 
vants ont été retenus : soutènement entièrement en bois 
- soutènement mixte bois et fer - soutènement métal- 
lique avec bêles ordinaires - soutènement métallique avec 
bêles articulées - autres modes de soutènement. 

Ces données sont répétées pour différentes ouver- 
tures ; comme dans les tableaux antérieurs les pourcen- 
tages ont été établis par rapport à l’ensemble de la 
production de chaque bassin et par rapport à la produc- 
tion de chaque groupe de couches. 

Afin de compléter la documentation relative au sou- 
tènement métallique, les différents types d'étançons et 
de bêles en service au 31 décembre 1965 ont été recen- 
sés et les résultats sont consignés dans les tableaux 
EL RE DE 

Le soutènement en bois reste nettement prédominant 
dans les bassins du Sud. En Campine, il a totalement 
disparu. En 1965 le degré d'utilisation de ce mode de 
soutènement est pratiquement resté stationnaire pour 
l’ensemble des bassins du Sud (38,3 % en 1965 contre 
37,1 % en 1964). Il en est de même dans le bassin de 
Liège où les conditions de gisement, pente et ouverture, 
font que le soutènement en bois est préféré. 67,5 % de 
la production de ce bassin provient de tailles ainsi équi- 
pées. Dans le bassin du Borinage-Centre, la part de pro- 
duction réalisée avec soutènement entièrement en bois 
est passée de 39,1 % en 1964 à 51,3 % en 1965. Dans 
le bassin de Charleroi-Namur, elle s’est établie à 14,2% 
en 1965 contre 17,8 % en 1964. 

Le soutènement mixte est en légère progression dans 
les bassins du Sud (10,9 % en 1965 contre 9,2% en 
1964) et n'a pas été utilisé dans le bassin de Campine, 
comme déjà en 1963 et 1964. 

Le soutènement métallique continue, quoique plus len- 
tement que par le passé, à prendre de l'extension et 
spécialement le soutènement par bêles métalliques arti- 
culées qui couvre plus des trois-quarts de la production 
campinoise (83,7 %) et presque la moitié de celle des 
bassins du Sud (47,6 %). En 1954 cette part était de 
57,6 % dans le bassin de Campine et de 11,8 % pour 
l’ensemble des bassins du Sud. 

Dans la rubrique « autres soutènements » sont ran- 
gés le soutènement réalisé par des étançons métalliques 
portant un plateau amovible ou des bêlettes attachées, 
ainsi que le soutènement « marchant ». 

Le nombre d’étançons rigides en service en 1965 a 
fortement diminué. Il s'établit à 3.198 unités en 1965 
contre 11.191 en 1964, 7.063 en 1963, 17.278 en 1962, 
16.527 en 1961 et 37.000 en 1955. L'utilisation de ce 
type d'étançon teste concentrée dans le bassin de Cam- 
pine )3.130 contre 68 dans les bassins du Sud). 


1.4. — Ondersteuning van de werkplaatsen. 


In tabel 33 is de produktie ingedeeld naar de 
verschillende wijzen van ondersteuning. Deze zijn: 
gans van hout, van hout en ijzer samen, van ijzer met 
gewone kappen, van 1JZer met geartikuleerde kappen, 
andere wijzen van ondersteuning. 

Die gegevens zijn telkens voor de verschillende ope- 
ningen aangegeven ; zoals in de voorgaande tabellen 
zijn de percentages berekend, enerzijds op de produk- 
tie van het bekken en anderzijds op de produktie ver- 
wezenlijkt in de beschouwde groep lagen. 

Om een volledige dokumentatie over de ijzeren on- 
dersteuning te bekomen, heeft men een telling gehou- 
den van de verschillende modellen van stijlen en kap- 
pen die op 31 december 1965 in gebruik waren. De 
uitslagen zijn opgenomen in de tabellen 34 en 35. 


In de zuiderbekkens treft men nog verreweg het 
meest houten ondersteuning aan. In de Kempen is 
deze volledig verdwenen. In de drie zuiderbekkens sa- 
men is het gebruik van deze wijze van ondersteuning 
praktisch op het peil van 1964 gebleven (38,3% in 
1965, tegenover 37,1 % in 1964). Dat is ook het geval 
in het bekken van Luik waar de houten ondersteuning 
wegens de aard van het mijnveld, de helling en de ope- 
ning van de lagen de voorkeur heeft. 67,5 % van de 
produktie van dit bekken komt uit pijlers met zulke on- 
dersteuning. In het bekken Borinage-Centrum kwam 
51,3 % van de produktie in 1965 uit pijlers met een 
volledig houten ondersteuning; in 1964 39,1 %. In het 
bekken van Charleroi-Namen was dat 14,2 % in 1965, 
tegenover 17,8 % in 1964. 


De gemengde ondersteuning is licht vooruitgegaan in 
de zuiderbekkens (10,9 % in 1965, tegenover 9,2 % in 
1964); in de Kempen werd zij in 1965, zoals trouwens 
al in 1963 en 1964, niet meer gebruikt. 


De ijzeren ondersteuning breidt zich daarentegen nog 
steeds uit, hoewel minder snel dan vroeger, meer be- 
paald de ondersteuning met geartikuleerde ijzeren kap- 
pen, die in de Kempen voor meer dan drie vierde van 
de produktie (83,1%) en in de zuiderbekkens voor 
haast de helft (47,6%) van de produktie aangewend 
wordt ; in 1954 was dat 57,6 % in het Kempens bek- 
ken en 11,8 % in de drie zuiderbekkens samen. 

De rubriek «andere ondersteuningsmiddelen » om- 
vat de ondersteuning door middel van ijzeren stijlen 
met afneembare schijven of met vaste kappen, en de 
schrijdende ondersteuning. 


In 1965 werden veel minder starre stijlen gebruikt, 
nl. 3.198 tegenover 11.191 in 1964, 7.063 in 1963, 
17.278 in 1962, 16.527 in 1961 en 37.000 in 1955. Dat 
model van stijl wordt nog steeds het meest in de Kem- 
pen gebruikt (3.130 tegenover 68 in de zuiderbekkens). 
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TABLEAU n° 35. TABEL 35. 
Nombre de bèles métalliques en service Aantal ijzeren kappen in gebruik 
au 31 décembre 1965 op 31 december 1965. 
OL 0 2 pre ptits Lis 2h 
Borinage- | Charleroi- 
TYPES UTILISES Centre Namur Liège Sud Campine | Royaume 
GEBRUIKTE MODELLEN Borinage- | Charleroi- Zuider- 
Centrum Namen Luik bekkens Kempen Het Rijk 

1. Bêles articulées : 

Geartikuleerde kappen : 

1.1. Vanwersch 

(fabriquées par Wanheim) 
(vervaardigd door Wanheim) 15:925 24 380 4 474 44777 106096 150 873 

1.2. Belgam . 3 605 3 712 — 7 7 25 186 32 503 

1.3. Prochar . - 3 605 20825 4 879 29 219 — 29 219 

1.4 Groetschel 1 950 4 661 — 6611 8 370 14 981 

1.5. Gerlach ANR VON ER NL, Dan de ARS 20295 DO —— DO 88 2 362 

MÉREONel comsedi dlrrduteti sut « Les — — — — INCST IRGSI 

T'ofal 1 Totaal 1. 27 318 DD 27 93355 90 198 141 391 231 589 
2. Bêles non articuleés : 

Net geartikuleerde kappen : 

2.1. Ougrée . RE 30 À 410 444 2 166 2 610 

2.2. Vanwersch RE Pr NI E We — — _— —- 518 518 

Total 2 OPA PE ET RE 30 4 410 444 2 684 3 128 
3. Plateaux Schijven Lu, — 3 465 950 4 415 DAS 25 528 
4. Semelles Vloerbalken . . — 13 — 1,331 == 1531 
Total général Algemeen totaal 27 348 58 327 NOTE 96.388. 105 188 261570 


Le nombre d’étançons coulissants à fût intérieur uni- 
que et serrure est en augmentation : 204.880 contre 
197.322 en 1964, 190.405 en 1963, 176.760 en 1962 
et 198.729 en 1961. L'augmentation a été sensiblement 
le même dans le bassin de Campine et dans l'ensemble 
des bassins du Sud. 


Le nombre d’étançons coulissants à lamelles ou à sur- 
faces multiples est en augmentation également passant à 
61.596 contre 57.724 en 1964. Il y en avait 61.506 en 
1963, 51.851 en 1962 et 44.955 en 1961. Cette augmen- 
tation résulte d’une forte hausse dans le bassin de Cam- 
pine (+ 5.885 unités) qui neutralise complètement la 
baisse de 2.033 unités enregistrée dans les bassins du 


Sud. 


Le nombre d’étançons hydrauliques a légèrement aug- 
menté passant de 13.196 en 1964 à 13.423 en 1965 
(13.084 en 1963 et 10.893 en 1962). Cette augmen- 
tation résulte d’une augmentation de 115 unités dans le 
bassin de Campine et de 112 unités dans les bassins du 


Sud. 


Au 31 décembre 1965 plus aucun élément de sou- 
tènement marchant n'était en service dans les bassins du 


Het aantal schuifstijlen met één enkele binnenschacht 
: 204.880 tegenover 197.322 
in 1964, 190.405 in 1963, 176.760 in 1962 en 198.729 
in 1961. In de Kempen en in de drie zuiderbekkens 


en grendel is toegenomen 


samen was de verhoging nagenoeg even groot. 


Het aantal schuifstijlen met lamellen of met verschei- 
dene vlakken is ook toegenomen, nl. tot 61.596 tegen- 
over 57.724 in 1964. In 1963 waren er 61.506, in 
1962 57.851 en in 1961 44.955. De verhoging is het 
gevolg van een zeer grote toename in de Kempen 
(+ 5.885 eenheden) die de vermindering van 2.033 


eenheden in de zuiderbekkens volledig te niet doet. 


Het aantal hydraulische stijlen is licht toegenomen, 
nl. van 13.196 in 1964 tot 13.423 in 1965. (13.084 
in 1963 en 10.893 in 1962). Deze verhoging is het 
gevolg van een verhoging van 115 eenheden in de 


Kempen en 112 eenheden in de zuiderbekkens. 


Op 31 december 1965 werd in de zuiderbekkens, 
zoals trouwens al op 31 december 1964, geen enkel 
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Sud, comme au 31 décembre 1964 d’ailleurs, tandis 
qu'en Campine il y en avait 925 contre 365 en 1964 et 
776 en 1963. 


Le détail du nombre de piles et caissons est donné à 
la rubrique 6 du tableau n° 34. Le nombre total a dimi- 
nué cette année (2.199 en 1965, 2.890 en 1964). 

Le nombre de bêles non articulées qui était en dimi- 
nution constante depuis 1958 (25.274 en 1958, 16.689 
en 1959, 11.448 en 1960, 6.507 en 1961 et 3.991 en 
1962), était remonté au niveau de 12.410 unités en 
1963 puis retombée à 2.811 unités en 1964. Au 31 dé- 
cembre 1965, 3.128 bêles non articulées étaient en ser- 
vice dont 2.684 dans le bassin de Campine (+ 451 
unités) et 444 dans les bassins du Sud (— 134 unités). 

Le nombre de bêles articulées a légèrement augmen- 
té pour l’ensemble du Royaume (231.589 en 1965 con- 
tre 224.791 en 1964). Il y a une augmentation de 
2.821 unités dans le bassin de Campine et de 3.977 
dans les bassins du Sud. 

L'utilisation des plateaux a été en régression en 1965 
dans les bassins de Charleroi-Namur et de Campine 
et pratiquement stable dans le bassin de Liège. Dans 
celui du Borinage-Centre aucune unité n'a été en ser- 
vice. Leur nombre est passé de 5.282 en 1964 à 4.415 
en 1965 pour les bassins du Sud et de 22.579 en 1964 
à 21.113 en 1965 pour le bassin de Campine. Pour le 
Royaume il y en a 25.528 en 1965 contre 27.861 en 
1964. 

Afin de pouvoir apprécier l'évolution du soutènement 
métallique des tailles, le tableau ci-après donne quel- 
ques indications rétrospectives. 


(En milliers de pièces.) 


element voor de schrijdende ondersteuning meer ge- 
bruikt. In de Kempen daarentegen waren er 925, te- 
genover 365 in 1964 en 776 in 1963. 


Rubriek 6 van tabel 34 bevat bijzonderheden over 
het aantal bokken en kasten. Het totaal aantal is dit 
jaar verminderd (2199 in 1965, 2.890 in 1964). 


Het aantal niet-geartikuleerde kappen, dat sedert 
1958 voortdurend afnam (25.274 in 1958, 16.689 in 
1959, 11.448 in 1960, 6.507 in 1961 en 3.991 in 
1962), was in 1963 terug tot 12.410 gestegen en ver- 
volgens in 1964 plots gedaald tot 2.811. Op 31 de- 
cember 1965 waren 3 128 niet-geartikuleerde kappen in 
gebruik, nl. 2.684 in de Kempen (+ 451) en 444 in 
de zuiderbekkens (— 134). 


Het aantal geartikuleerde kappen is voor heel het 
Rijk iets toegenomen (231.589 in 1965 tegenover 
224.791 in 1964). In de Kempen waren er 2.821 meer 
dan in 1964, in de zuiderbekkens 3.977. 


Het gebruik van schijfstempels is in 1965 afgenomen 
in het bekken van Charleroi-Namen en in de Kempen. 
In het bekken van Luik is het praktisch niet veranderd. 
In het bekken Borinage-Centrum werd er geen enkele 
gebruikt. Van 5.282 in 1964 is hun aantal in 1965 tot 
4.415 verminderd in de zuiderbekkens en van 22.579 
tot 21.113 in de Kempen. Voor heel het Rijk waren er 
25.528 in 1965 tegenover 27.861 in 1964. 


Om de evolutie van de ijzeren ondersteuning in de 
pijlers beter te kunnen beoordelen, zijn hierna enkele 
gegevens betreffende de jongste jaren samengebracht. 


(1.000 stuks.) 


Charleroi- 
Années Borinage Centre Namur Liège Sud Campine Royaume 
Jaren Borinage Centrum Charleroi- Luik Zuider- Kempen Het Rijk 
Namen bekkens 
1950 30 13 43 6 92 125 2477 
1957 34 28 81 24 167 182 349 
ue 1958 25 32 85 18 170 189 3559 
Etançons métalliques 1959 34 30 68 16 148 183 331 
(total général) 1960 26 22 67 11 126 179 305 
robes 1961 19 10 65 10 104 166 270 
(algemeen totaal) 1962 25) 59 10 94 169 263 
1963 28 66 14 108 164 272 
1964 26 72 16 ia 165 279) 
1965 29 #7 15 IS 168 283 
1950 5 — ? îl 8 3 1Ù 
1957 26 25 0 11 its 155 250 
Bèles métalliques Pa + . 42 11 111 155 266 
: 1959 Zjil 28 59 7/ 105 LS 256 
(y compris les plateaux) 1960 25 21 42 = 95 155 250 
IJzeren kappen 1961 18 10 43 8 79 147 226 
(schijven inbegrepen) 1962 25 43 8 76 156 232 
1963 27 50 10 87 165 252 
1964 28 54 10! 93 163 256 
1965 27 58 ii 96 165 261 


A ——_—_—._ —_— 
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Il faut évidemment tenir compte lors de l'examen de 
ce tableau de l'influence des fermeturse de sièges sur les 
chiffres globaux d’étançons métalliques et bêles métal- 
liques. La diminution des nombres n'indique pas néces- 
sairement une régression du soutènement métallique des 
tailles. 


1.5. — Déblocage des tailles. 


Le terme « déblocage des tailles » désigne les instal- 
lations de transport et également les engins fixes uti- 
lisés pour évacuer les produits dans les tailles à fort 
pendage. 

Ces engins et installations sont énumérés dans le 
tableau n° 36 qui indique, pour chacun d'eux, la frac- 
tion correspondante de la production transportée. 


TABLEAU n° 36. 


Répartition de la production bar rapport au déblocage 
des tailles (en % de la production de chaque bassin 
et du Royaume). 


| Centrum 


AIS men deze tabel bekijkt moet men natuurlijk re- 
kening houden met de invloed van de mijnsluitingen 
op de globale cijfers van de ijzeren stijlen en kappen. 
De lagere cijfers wijzen dus niet noodzakelijk op een 
achteruitgang van de ijzeren ondersteuning in de pijlers. 


1.5. — Ontruiming van de pijlers. 


Door «ontruiming van de pijlers » bedoelt men de 
vervoerinrichtingen in de pijlers en tevens de vaste tui- 
gen bestemd voor de afvoer van de produkten in pijlers 
met grote helling. 

Die installaties zijn aangeduid in tabel 36. Voor 
ieder van hen is vermeld voor welk percentage van de 
produktie men ze gebruikt heeft. 


TABEL 36. 
Indeling van de produkiie naar de middelen gebruikt 
voor de ontruiming (in percentages van de produktie 
van ieder bekken en van heel het Rijk). 


Borinage- Charleroi- 
Centre | Namur Liège Sud Campine Royaume 
Borinage- Charleroi- Luik Zuider- Kempen Het Rijk 
Namen bekkens 

36,0 19,3 26,2 25,5 => 13,0 
# 0,8 2,5 1,0 s 0,5 

Æ 2 15,2 4,1 = 2,1 

ss 0,8 æ 0,4 2 0,2 

= 11,2 23,0 HS _ 5,9 
64,0 Fe io > 121000 75 
ee 1,4 10,5 3,5 es 1,8 

Es 0,3 65 1,9 = 1,0 


NATURE DES AARD VAN DE 

INSTALLATIONS INSTALLATIES 

1. Appareils de freinage Remmende tuigen — 
— Gravité Door zwaartekracht 

2. Couloirs oscillants Schudgoten 

3. Chaînes à raclettes Schraapkettingen 

4. Courroies à brin supé- Transporteurs met dra- 
rieur porteur gende bovenband 

5. Courroies à brin infé- Transporteurs met dra- 
rieur porteur gende onderband 

6. Panzers (convoyeurs Pantsers 
blindés) 

7. Scrapers Schrapers 

8. Autres appareils Andere toestellen 
Total T'otaal 


100,0 


100,0 100,0 100,0 


Vo 


Dans les bassins du Sud, 25,5 % de la production 
proviennent de chantiers dont l'inclinaison est telle 
qu'elle peut être évacuée de la taille sans l'aide de mo- 
teur. 

L'apport de ces chantiers était en constante diminu- 
tion depuis 1958. Il était passé de 48% en 1958 à 
25 % en 1964. 1965 semble donc marquer un certain 
arrêt de cette tendance. 

En Campine l'emploi d'engins moteurs est absolu- 
ment général en raison de la faible pente des couches. 


Le convoyeur blindé ou « panzer » a évincé le cou- 
loir oscillant de la première place qu'il occupait dans les 
bassins du Sud. De 26,6 % en 1954, la part de la pro- 
duction des bassins du Sud évacuée par couloirs oscil- 
lants est tombée à 1 % en 1965, tandis que la part éva- 


In de zuiderbekkens is 25,5% van de produktie 
herkomstig uit pijlers met een zodanige helling dat 
voor de afvoer geen motoren nodig zijn. Het aandeel 
van die pijlers in de produktie is sedert 1958 voortdu- 
rend verminderd. Van 48 % in 1958 was het tot 25% 
gedaald in 1964. In 1965 schijnt deze ontwikkeling 
dus enigszins gestuit te zijn. 


In de Kempen is het gebruik van bewegende tuigen, 
wegens de geringe helling van de lagen, algemeen. 


De ijzeren transporteur (pantser) heeft de schud- 
goot, die in de zuiderbekkens de eerste plaats innam, 
overvleugeld. In 1954 werd 26,6% van de produktie 
aldaar met schudgoten verwijderd, in 1965 nog slechts 
1%; het percentage verwijderd met ijzeren transpor- 
teurs steeg inmiddels van 7,9 tot 52,1 %. 
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cuée par convoyeurs blindés y passait de 7,9 % en 1954 
à 52,1 % en 1965. Ce développement a été particuliè- 
rement rapide au Borinage-Centre (13,3 % de la pro- 
duction en 1954 et 64% en 1965) et à Charleroi- 
Namur (5,5 % en 1954 et 66,2 % en 1965). Dans le 
bassin de Liège la part de la production évacuée par des 
« panzers » est passé de 21,8 % en 1964 à 16,1 % en 
1965). En Campine le « panzer » reste le seul moyen 
d'évacuation utilisé en taille et ce depuis 1963. Rappe- 
lons qu'il évacuait déjà 98,2% de la production en 
1962.et91,5 Shen 1961. 


Le tableau fait également apparaitre que l'emploi des 
courroies en taille, tant à brin supérieur qu'à brin infé- 
rieur porteur n'a pas continué à se développer dans les 
bassins du Sud et est complètement abandonné dans le 
bassin de Campine. Ce mode d'évacuation est toutefois 
encore prépondérant dans le bassin de Liège où il reste 
le grand concurrent du convoyeur blindé. La production 
évacuée par courroie à brin inférieur porteur y représen- 
te 23 % de la production totale en 1965. 


1.6. — Lutte contre les poussières. 


La statistique technique n'a pas la prétention d'ana- 
lyser les progrès de la lutte contre les poussières qui 
fait l'objet d’études systématiques de la part de l’Insti- 
tut d'Hygiène des Mines. Néanmoins, dans le cadre de 
ce travail, il a été jugé utile de répartir la production 
d’après la situation des différents chantiers vis-à-vis de 
la lutte contre les poussières. C’est l’objet du tableau 
AOEME 


La fraction de la production provenant de chantiers 
où aucune mesure n’est prise pour l'abattement des pous- 
sières a subi de nombreuses variations de sens divers : 
46,8 % en 1954, 31,7 % en 1957, 16,8 % en 1961, 
21,5 % en 1962, 17,8 % en 1963 et 12,9 % en 1964. 
Pour 1965 elle atteint 10,7 %, le mouvement de ré- 
gression paraissant ainsi réassuré. 


L'injection d’eau en veine, soit seule, soit en combi- 
naison avec des marteaux-piqueurs à pulvérisation 
d'eau ou avec des pulvérisateurs en taille, qui est de 
loin le procédé le plus efficace là où il est applicable, 
dépoussière 58,8 % du tonnage abattu dans le bassin 
de Campine (50,3 % en 1964). 


La situation, sous ce rapport, s'améliore toujours ré- 
gulièrement dans les bassins du Sud où la part de la 
production en provenance de chantiers ainsi dépoussié- 
rés atteint 58,3 % du tonnage extrait en 1965 contre 
57,6 % en 1964. La progression des années précéden- 
tes s'établissait comme suit : 19,4 % en 1958, 22,9 % 
en 1959, 31 % en 1960, 36,4% en 1961, 37,6 % en 
1962, 43,7 % en 1963. 


Deze ontwikkeling heeft zich zeer snel voltrokken in 
het bekken Borinage-Centrum (13,3 % van de produk- 
tie in 1954 en 64 % in 1965) en in het bekken van 
Charleroi-Namen (5,5 % in 1954 en 66,2 % in 1965). 
In 1964 werd 21,8 % van de produktie van het bekken 
van Luik met pantsers verwijderd, in 1965 16,1%. In 
de Kempen is de pantser sedert 1963 het enige vervoer- 
middel dat in de pijlers gebruikt wordt. In 1962 werd 
al 98,2% en in 1961 91,5 % van de produktie met 
pantsers verwijderd. 


Uit de tabel blijkt eveneens dat het gebruik van 
bandtransporteurs — met dragende onderband of met 
dragende bovenband — in de pijlers geen uitbreiding 
meer genomen heeft in de zuiderbekkens en in het 
Kempens bekken volledig verdwenen is. In het bekken 
van Luik, waar dit vervoermiddel nog steeds de grote 
concurrent van de pantser is, neemt het toch nog altijd 
de eerste plaats in. In 1965 werd 23 % van de totale 
produktie er met bandtransporteurs met dragende onder- 
band verwijderd. 


1.6. — Bestrijding van het stof. 


In de technische statistiek wordt geen volledig over- 
zicht gegeven van de vooruitgang die men op het ge- 
bied van de stofbestrijding gemaakt heeft ; die kwestie 
wordt door het Instituut voor Mijnhygiëne stelselmatig 
bestudeerd. Toch hebben wij het nuttig geacht de pro- 
duktie in te delen naar de toestand die zich op het 
gebied van de stofbestrijding in de verschillende werk- 
plaatsen voordoet. Die inlichtingen zijn aangeduid in 
tabel 37. 


Het gedeelte van de produktie dat herkomstig is uit 
werkplaatsen waar geen enkele maatregel genomen 
is om het stof neer te slaan, heeft heel wat verande- 
ringen in verschillende zin ondergaan ; 46,8 % in 1954, 
31,7 % in 1957, 16,8 % in 1961, 21,5 % in 1962, 
17,8 % in 1963 en 12,9 % in 1964. In 1965 bedroeg 
het 10,7 %, zodat het opnieuw schijnt af te nemen. 


De waterinspuiting in de laag, hetzij alleen, hetzij 
samen met pikhamers met waterverstuiving of met 
waterverstuivers in pijlers gebruikt, het procédé dat 
verreweg het doelmatigst is, wordt in de Kempen op 
58,8 % van de gewone hoeveelheid toegepast (50,3 % 
in 1964). 

In de zuiderbekkens verbetert de toestand nog altijd 
geregeld op dat gebied; in 1965 was 58,3% van de 
produktie er herkomstig uit werkplaatsen waar zulke 
maatregelen tegen het stof genomen waren (57,6 % in 
1964). Tijdens de vorige jaren was de toestand als volgt 
verbeterd : 19,4% in 1958, 22,9 Œ in 1959, 31 % in 
1960, 36,4% in 1961, 37,6 % in 1962 en 43,7 % in 
1963). 
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Le tableau n° 38 donne l'inventaire des engins de 
lutte contre les poussières en service au 31 décembre 
1965 non seulement dans les tailles, mais également 
dans l'ensemble des galeries du fond, ainsi que l’inven- 
taire du matériel d'injection d’eau en veine. 


Il s'avère encore qu’en galerie la lutte contre les 
poussières en 1965 reste plus poussée en Campine que 
dans les bassins du Sud, puisque 77,5 % de tous les 
outils de forage y sont équipés de dispositifs d'in- 
jection d'eau, alors que dans les bassins du Sud, 4.490 
en sont encore dépourvus. 

IL faut cependant constater que la progression du 
forage humide en galerie est différente dans les bassins 
du Sud et dans le bassin de Campine. La progression 
fut lente dans les bassins du Sud de 1954 à 1961 


TABLEAU n° 37. 
Répartition de la production par rapport aux moyens 
de lutte contre les poussières (en % de la production 
de chaque bassin et du Royaume). 


In tabel 38 zijn de toestellen voor de bestrijding van 
het stof aangeduid die op 31 december 1965 niet al- 
leen in pijlers, maar ook in ondergrondse gangen 
in gebruik waren. De inventaris van het matericel voor 
waterinspuiting in de laag is eveneens in die tabel op- 
genomen. 

De bestrijding van het stof bleek in 1965 in het Kem- 
pens bekken nog verder gevorderd te zijn dan in de 
zuiderbekkens, aangezien 77,5 % van alle boortoestel- 
len er met een toestel voor waterinspuiting uitgerust wa- 
ren, terwijl in de zuiderbekkens 4.490 zulke toestellen 
er nog niet mee uitgerust zijn. 


Toch dient opgemerkt dat de uitbreiding van het 
nat boren in gangen in de zuiderbekkens anders ver- 
lopen is dan in de Kempen. In de zuiderbekkens ge- 


TABEL 37. 
Indeling van de produktie naar de middelen gebruikt 
voor de bestrijding van het stof (in percentages van de 
produktie van ieder bekken en van heel het Rijk). 


| Borinage- | Charleroi- 
METHODES AANGEWENDE Centre Namur Liège Sud Campine Royaume 
UTILISEES METHODES Borinage- Charleroi- Luik Zuider- Kempen Het Rijk 
Centrum Namen bekkens 
1. Pulvérisateurs Met verstuivers 0 9,0 10,9 72 34,4 20,5 
2. Marteaux-pics avec Pikhamers met water- 
pulvérisation d’eau verstuiving = 10,0 fn il 0,2 ON. 
3. Injection d'eau en Waterinspuiting in de 
veine laag 51,0 21,8 16,2 27,9 55.6 41,5 
4. Combinaison de mar- Pikhamers met water- 
teaux-pics avec pulvé- verstuiving samen 
risation d'eau et injec- met waterinspuiting 
tion d’eau en veine in de laag — = 2,9 0,8 22 2,0 
5. Pulvérisateurs en taille Verstuivers in de pij- 
et injection d'eau en ler en waterinspui- 
veine ting in de laag 38,2 37,9 PA 29,6 — 1552 
6. Pulvérisateurs en taille Verstuivers in de pij- 
et marteaux-pics avec ler en  pikhamers 
pulvérisation d'eau met waterverstuiving — — 9,6 26 — 19 
7. Traitement de la cou-  Bewerking van de laag 
che par une autre mé- volgens een andere 
thode (sans emploi methode  (zonder 
d'engins) toestellen) DAT 8,7 10,6 7,3 5,0 6,1 
8. Aucune mesure d’abat- Zonder enige maatre- 
tement des poussières gel om het stof neer 
te slaan 0 12,6 41,0 195 1,6 10,7 
Total T'otaal 100,0 100,0 100,0 100,0 100,0 100,0 


 ———"———— 


(12,8 % en 1954, 40,3 % en 1960 et 48,5 % en 
1961). 1962 fut caractérisée par un recul assez net 
(42 %) que 1963, 1964 et 1965 ne confirment heureu- 
sement pas puisque le nombre d'outils perforateurs avec 
injection d’eau représente 48,6 % en 1963, 50,5 % en 
1964 et 56 % en 1965 du nombre total des outils per- 


beurde de vooruitgang traag van 1954 tot 1961 (12,8 
in 1954, 40,3 % in 1960 en 48,5 % in 1961). In 
1962 deed zich een vrij grote achteruitgang voor 
(42 %), die in 1963, 1964 en 1965 gelukkig niet be- 
vestigd werd, aangezien in 1963 48,6 %, in 1964 
50,5 % en in 1965 56 % van de gebruikte boortoestel- 
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forateurs en service. Dans le bassin de Campine une 
progression très rapide au début (59,4% en 1954 et 
99,7 % en 1958) fut suivie d'une régression qui alla 
s'accentuant régulièrement de 1961 à 1964 (95,8% en 
1961, 85,9 % en 1962, 72,5 % en 1963 et 69,99 en 
1964). 1965 est marqué au contraire par une nouvelle 
amélioration de la situation (77,5 %). 

Le fait que 19,5 % de la production des bassins du 
Sud est réalisée sans aucune mesure d’abattement des 
poussières contre 1,6% dans le bassin de Campine, 
explique l’utilisation beaucoup plus importante de mas- 
ques filtrants dans les bassins du Sud. Il n’est pas 
possible de faire un recensement tant soit peu exact des 
masques effectivement en service et la statistique ne peut 
enregistrer que le nombre de masques distribués en cours 
d'exercice : 8.388 dans les bassins du Sud et 2.267 dans 
le bassin de Campine. 


TABLEAU n° 38. 
Engins de lutte contre les poussières, en service 
au 31 décembre 1965. 


ENGINS HOESRELECEN 
1. Injection d'eau Waterinspuiting 
Sondes (nombre) Boren (aantal) 
Pompes (nombre) Pompen (aantal) 
Flexibles à haute pres- Hoge-drukslangen (m) 
sion (m) 
2. Marteaux-pics à eau Afbouwbhamers met 
water 
Nombre Aantal 
en % du total % van het totaal 
3. Outils perforateurs Boortoestellen met 
avec injection d’eau waterinspuiting 
Nombre Aantal 
en % du total Go van het totaal 
4. Pulvérisateurs installés  Waterverstuivers 
dans les tailles in pijlers (aantal) 
(nombre) 
dans les galeries in mijngangen (aantal) 
(nombre) 
5. Masques mis en ser-  Maskers in 1965 in ge- 
vice en 1965 (nombre) bruik genomen (aan- 
tal) 
1.7. — Lutte contre l'incendie. 


Il a été jugé intéressant de relever aussi l'importance 
du réseau de distribution d’eau au fond, dans les diffé- 
rents bassins, en rapport non seulement avec la lutte 
contre les poussières, mais aussi avec les possibilités de 
lutte contre d'éventuels incendies. Voici le résultat de 
ces investigations. 


len waterinspuiting hadden. In de Kempen deed zich 
eerst een zeer snelle uitbreiding voor (59,4% in 1954 
en 99,7 in 1958) en daarna een geleidelijke achter- 
uitgang, die van 1961 tot 1964 voortdurend toenam 
(95,8 % in 1961, 85,9 % in1962, 72,5 % in 1963 en 
69,9 % in 1964). In 1965 daarentegen is de toestand 
opnieuw verbeterd (77,5 %). 


Dat 19,5 %, van de produktie van de zuiderbekkens 
gewonnen wordt zonder dat maatregelen tegen het stof 
genomen zijn, tegenover 1,6 % in de Kempen, ver- 
klaart het veel ruimer gebruik van filtreermaskers in 
het zuiden. Het is niet mogelijk een vrij juiste telling 
van de werkelijk in gebruik zijnde maskers te houden. 
In de statistiek is alleen aangeduid hoeveel maskers 
men in de loop van het jaar heeft uitgedeeld : 8.388 
in de zuiderbekkens en 2.267 in de Kempen. 


TABEL,38. 
Toestellen voor de bestrijding van het stof die op 
31 december 1965 in gebruik waren. 


Borinage- Charleroi- 
Centre Namur Liège Sud Campine Royaume 
Borinage- Charleroi- Luik Zuider- Kempen Het Rijk 
Centrum Namen bekkens 
73 164 46 283 215 498 
27 127 40 204 107 2 uit 


SI210 9 550 1405 14231 21424 35655 


_ 430 277 7071 1511221 (WI11928 
= 1252 12,9 10,0 23,9 15,8 
182 511 323. f 1 016 798 1814 
48,9 63,2 51,0 56,0 17 63,7 
29 487 73 589 346 935 
64 243 115 422 421 843 


1 682 3 080 3 626 8 388 DD6T 10 00 


1.7. — Bestrijding van brand. 


Het is zeker niet van belang ontbloot de uitbreiding 
van de wate:leiding in de ondergrond in de verschil- 
lende bekkens in het licht te stellen, niet alleen in 
verband met de bestrijding van het stof, maar ook in 
verband met de mogelijkheden om gebeurlijke branden 
te blussen. Onderstaande inlichtingen werden met dat 
doel ingewonnen. 
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Longueur du réseau de distribution d'eau au fond. 


Bassins Longueurs en km 


Borinage-Centre 66,800 
Charleroi-Namur , 261,258 
DÉOMAS 0 Me UT. l Mba067 
Ensemble Sud 467,025 


Campine 624,700 


Royaume 109 1725 


Il ressort que l'ensemble de ces réseaux totalise 
1.092 km (contre 1.134 km en 1964, 1.083 km en 
1963 et 1.020 km en 1962). Il ne faut pas s'attendre à 
ce que ces réseaux se développent beaucoup plus étant 
donné d’une part la tendance de concentration au chan- 
tier et d'autre part le fait que les prescriptions régle- 
mentaires qui imposent ces canalisations d'eau doivent 
être satisfaites depuis longtemps. Les fluctuations de 
longueur du réseau de distribution d'eau au fond sont 
aussi en relation avec les fermetures de sièges. 


2. GALERIES SOUTERRAINES 


La situation en ce qui concerne les galeries couvre tou- 
tes les galeries souterraines quelle que soit leur destina- 
tion ; elle englobe donc aussi bien les voies de chantier 
que les bouveaux ou bacnures de recoupe. 


2.1. — Situation des galeries utilisables 
au point de vue du revêtement. 

Le tableau n° 39 donne la longueur totale utilisable 
au 31 décembre 1965 ainsi que la nature du revêtement 
de ces galeries. En regard se trouve le nombre de mètres 
de chaque revêtement posés en 1965. 

Les galeries sont classées en trois catégories : les tra- 
vers-bancs, les chassages et les galeries inclinées ; pour 
chacune de ces catégories, les divers modes de revête- 
ment utilisés ont été indiqués. 

En ce qui concerne les travers-bancs, on observe une 
prédominance de plus en plus nette des cadres coulis- 
sants dans les bassins du Sud (95% des creusements de 
l'année), tandis qu'en Campine les claveaux en béton 
constituent le revêtement le plus fréquent (54% des 
nouvelles galeries). Dans les chassages, la même ten- 
dance se manifeste dans les bassins du Sud (94%), 
mais pour cette catégorie de voies, la Campine utilise 
également en ordre principal des cadres coulissants 
(45 %) concurremment avec le soutènement mixte 
bois et fer (31%). Ces tendances avaient déjà été 
observées au cours des années précédentes. 

Les «autres modes de soutènement » comprennent, 
notamment, le boulonnage du toit dont l'extension reste 
très limitée. On y trouve aussi quelques tronçons de 
galeries maçonnées, bétonnées ou gunitées, 


Lengie van het waterleidingsnet in de ondergrond. 


Bekkens Lengte (km) 


Borinage-Centrum 66,800 
Charleroi-Namen 261,258 
Luik A PEN A 22139007 
Zuiderbekkens 467,025 
Kempen 624,700 
Het Rijk 11:091725 


Hieruit blijkt dat de leidingen in totaal 1092 km 
lang zijn, tegenover 1.134 km in 1964, 1.083 km in 
1963 en 1.020 km in 1962. Het is niet te verwachten 
dat die netten een veel grotere uitbreiding zullen ne- 
men, enerzijds omdat er een streven naar koncentratie 
in de werkplaatsen bestaat en anderzijds omdat de re- 
glementaire voorschriften welke die waterleidingen op- 
gelegd hebben reeds lang moeten toegepast zijn. De ver- 
anderingen op het stuk van de lengte van het water- 
leidingsnet houden ook verband met de mijnsluitingen. 


2. ONDERGRONDSE GANGEN 


De hierna besproken mijngangen omvatten alle onder- 
grondse gangen, ongeacht welke hun bestemming is; 
zowel de werkplaatsgalerijen als de dwarssteengangen 
zijn er dus in begrepen. 


2.1. — Toestand van de bruikbare mijngangen 
op het gebied van de bekleding. 

In tabel 39 is de totale bruikbare lengte op 31 de- 
cember 1965, alsmede de aard van de bekleding van de 
mijngangen aangeduid. Daarnaast is vermeld welke 
lengte men in 1965 gedolven heeft. 

De mijngangen zijn in drie kategorieën ingedeeld : 
de steengangen, de horizontale galerijen en de hellende 
gangen, voor elke kategorie zijn de verschillende soor- 
ten van bekleding aangeduid. 

Wat de steengangen betreft, stelt men vast dat de 
schuiframen in de zuiderbekkens hoe langer hoe meer 
overheersen (95 % van de in de loop van het jaar 
gedolven gangen), terwijl in de Kempen de beton- 
blokken het meest voorkomen (54% van de nieuwe 
gangen). In de horizontale galerijen doet zich in de 
zuiderbekkens hetzelfde verschijnsel voor (94%), 
maar in de Kempen worden in zulke gangen het meest 
schuiframen (45 %) gebruikt, benevens gemengde 
ondersteuning hout en ijzer (31 %). Deze ontwikke- 
ling hebben wij reeds vroeger waargenomen. 

De «andere wijzen van ondersteuning » omvatten 
o.m. het gebruik van steunbouten, een methode die nog 
steeds weinig verspreid is. Verder zijn er ook enkele 
gemetselde, gebetonneerde of geguniteerde mijngangen 
in opgenomen. 


« 
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Le tableau montre enfin qu'au 31 décembre 1965 
il y avait 1.157 km de galeries utilisables dans les bas- 
sins du Sud et 635 km en Campine, soit 1.792 km 
pour le Royaume. 


2.2. — Galeries creusées en 1965. 
Emploi des explosifs 
et des divers types de détonateurs. 
Situation de la lutte contre les poussières. 
Section de creusement. 


Le tableau n° 40 reprend les galeries creusées au cours 
de l’année 1965 et analyse pour chaque catégorie le 
mode de creusement ainsi que la nature des détonateurs 
utilisés. Il donne ensuite la situation de la lutte contre 
les poussières en indiquant la fraction creusée avec 
abattement ou captage des poussières. 


Les chiffres de cette année confirment ceux de 1962, 
1963 et 1964, c’est-à-dire la prédominance de l'utilisa- 
tion des détonateurs à longs retards pour le creusement 
des travers-bans et chassages en roche et celle des déto- 
nateurs à courts retards pour le bosseyement ou creuse- 
ment des chassages en veine. 


Au point de vue de la lutte contre les poussières, le 
tableau montre que l'amélioration constatée précédem- 
ment s’est poursuivie en 1965, particulièrement dans 
les bassins du Sud qui étaient en retard sur le bassin de 
Campine. 


Le captage et l'abattement des poussières lors du 
creusement des travers-bancs et chassages en roche sont 
réalisés à concurrence de 97,5 % des longueurs creu- 
sées dans les bassins du Sud et de 100% dans le bassin 
de Campine. Les moyens de captage et d’abattement de 
poussières ont été appliqués, dans le Royaume, pour le 
creusement de 90,4% (86,3 % en 1964, 82,3% en 
1963, 80,4 % en 1962 et 78,9% en 1961) et pour le 
creusement de 87,1% de la longueur des galeries incli- 
nées creusées (82,9% en 1964, 75,4 % en 1963, 73,0% 
nL9621073 6 707en 10610): 

L'examen de l'ensemble des galeries creusées révèle 
que l’entièreté des longueurs de galeries creusées dans 
le bassin de Campine l’est avec abattement ou captage 
des poussières (97,1 % en 1964, 97,2 % en 1963 et 
100 % en 1962). Dans les bassins du Sud, la propor- 
tion de ces longueurs creusées avec abattement ou cap- 
tage des poussières s'établit à 86,2 % contre 83,6 % en 
1964, 77,5 % en 1963, 73,2 % en 1962 et 72,9 % en 
1961. La situation s'y améliore donc régulièrement. 

Le tableau n° 40bj5 répartit les longueurs creusées 
dans chaque catégorie de galeries selon la section de 


creusement. 


Ce tableau montre, pour les galeries creusées en 
1965%quer 


Ten slotte toont de tabel aan dat er op 31 december 
1965, 1.157 km bruikbare mijngangen waren in de zui- 
derbekkens en 635 km in de Kempen, di. samen 
1.792 km voor heel het Rijk. 


2.2. — In 1965 gedolven mijngangen. 
Gebruik van springstoffen 
en van de verschillende soorten slagpijpies. 
Toestand op het gebied van de bestrijding 
van het stof. Doorsnede van de gangen. 


In tabel 40 zijn nogmaals de in 1965 gedolven mijn- 
gangen aangeduid, Voor iedere kategorie zijn de 
gebruikte methode van delven en de aard van de 
slagpijpjes aangegeven, alsmede de toestand op het ge- 
bied van de stofbestrijding, nl. het percentage dat men 
gegraven heeft terwijl middelen aangewend waren 


om het stof neer te slaan of op te vangen. 


De cijfers van dit jaar bevestigen die van 1962, 1963 
en 1964, d.w.z. het overwegend gebruik van slagpijpjes 
met veel vertraging voor het delven van steengangen 
en van slagpijpjes met geringe vertraging voor het uit- 
snigden of delven van galerijen in de kolenlaag. 


Wat de bestrijding van het stof betreft, toont de tabel 
aan dat de verbetering die vroeger waargenomen werd, 
in 1965 is blijven voortduren, vooral in de zuiderbek- 
kens, die een achterstand hadden op de Kempen. 


Bij het graven van steengangen werd het stof in de 
zuiderbekkens over 97,5 % van de gedolven lengte op- 
gevangen of neergeslagen en in de Kempen over 
100%. In heel het Rijk werd 90,4% van de lengte van 
de gegraven gangen in de kolen gedolven terwijl mid- 
delen tegen het stof aangewend waren (86,3 % in 1964, 
82,3 % in 1963, 80,4%in 1962 en 78,9% in 1961) 
en 87,1 % van de lengte van de gegraven hellende gan- 
gen (82,9 % in 1964, 75,4 % in 1963, 73,0% in 1962 
en 73,6 % in 1961). 


In de Kempen werden alle gangen gegraven terwijl 
middelen tegen het stof aangewend waren (97,1 % in 
1964, 97,2% in 1963 en 100 % in 1962). In de zui- 
derbekkens was dat 86,2 %, tegenover 83,6 Go in 1964, 
77,5 % in 1963, 73,2 % in 1962 en 72,9 % in 1961. 
De toestand verbetert hier dus geleidelijk. 


In tabel 40bs zijn de mijngangen ingedeeld naar 
de doorsnede waarop zij gedolven werden. 


Wat de in 1965 gedolven gangen betreft, toont deze 
tabel aan : 
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TABLEAU n° 40. 
Section d'ouverture des galeries creusées en 1965. 


(en mètres) 


TABEL 4Obis. 
Doorsnede van de in 1965 gedolven mijngangen. 


(meter) 
Borinage- | Charleroi- 

Soon nd Centre Namur Liège Sud Campine | Royaume 

DE CREUSEMENT DOORSNEDE | Borinage- | Charleroi- Luik Zuider- Kempen | Het Rijk 
Centrum Namen bekkens 

À. Travers-bancs et Steengangen 

chassages en roche 

ler me — 23 100 (23 _ 123 

2. 5-7,49 m2 340 1 430 4 659 6 429 — 6 429 

3. 7,50 -9,99 m2 1 706 8 531 5 032 15 269 — 15 269 

4, > 10 m2? « 635 IN155 55 18825 16 638 18 463 
B. Chassages Horizontale  ga- 

lerijen 

ICS ne 565 1 000 4 154 5 719 = SA, 

2. 5-7,49 m2 ot 15 500 18 565 35 606 602 36 208 

3. 7,50 -9,99 m? 12 956 33 819 21 687 68 462 7 244 75 706 

4. 2 10 m?. 6 832 27e 981 10 188 67 848 78 036 
C. Galeries inclinées  Hellende mijn- 

gangen 

LS nue MIT ai £ 150 1 424 1 587 3 161 ee 3 161 

2. 5-7,49 m? 181 12972 3 635 5 688 -— 5 688 

3 7,50 -9,99 m? 1 973 5 186 5 353 121512 654 13 166 

4 > 10 m . 823 ee 66 889 5 074 S 963 

TABLEAU n° 41. TABEL 41. 


Matériel de forage, de chargement et de remblayage, 
en service au 31-12-1965. 


Boor, laad- en vulmaterieel dat op 31-12-1965 in 
gebruik was. 


Borinage- Charleroi- 
DESIGNATION AANDUIDING VAN Centre Namur Liège Sud Campine Royaume 
DU MATERIEL HET MATERIEEL Borinage- | Charleroi- Luik Zuider- Kempen Het Rijk 
Centrum Namen bekkens 
1. Outils perforateurs Doorboringstoestellen 
— sans injection d'eau — zonder waterinspuiting 190 297 310 797 231 1 028 
— avec injection d'eau — met waterinspuiting 182 Sl 323 1 016 798 1 814 
Total | Totaal 372 808 633 nuS TS Mn029 met 
2. Perforatrices rotatives Draaiboormachines 80 142 48 270 1027 DO 
3. Jumbos Jumbos — Æ 3 3 — 3 
4. Béquilles pneumatiques Persluchtkrukken 150 447 270 867 335 1 202 
5. Sondeuses (pour captage Boormachines (voor het 
de grisou et autres) opvangen van mijngas 
en andere) 28 34 1 63 37 100 
6. Chargeuses mécaniques Laadmachines 13 93 43 149 60 209 
7. Autres engins de travaux Andere toestellen voor 
préparatoires voorbereidende  wer- 
ken 11 3 15 29 60 89 
8. Machines de remblayage  Vulmachines 4 1 2 7 2 9 
9. Installations de rem- Installaties voor vulling 
blayage pneumatique volgens de blaasme- 
thode 6 il 2 9 12 2 | 
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1° —— dans les bassins du Sud, la section dominante 
des galeries de toutes natures est comprise entre 7,5 m° 
et 10 m°, ce qui confirme l'agrandissement des sections 
de creusement constaté les années précédentes. 

2° — dans le bassin de Campine la totalité des travers- 
bancs et chassages en roche et pratiquement les 9/10 
des chassages et des galeries inclinées sont creusés à plus 


de 10 m? de section. 


2.3. — Matériel en service au 31 décembre 1965. 


Le tableau n° 41 reprend l'inventaire du matériel de 
forage, de chargement et de remblayage en service à la 
fin de l’année 1965. 

Il résulte de ce tableau que le nombre de marteaux- 
perforateurs en service a diminué en 1965 dans tous 
les bassins, passant pour l’ensemble du Royaume de 
4.815 outils perforateurs en 1964 à 2.842 en 1965. 
La proportion des outils dotés d’un dispositif d'injec- 
tion d’eau qui était passée de 19,4 % en 1954 à 60,6% 
en 1961, puis était retombée à 53,4% en 1962, 55,9% 
en 1963 et 36,1 % en 1964, atteint 63,8 % en 1965, 
indice d’une très nette amélioration. 

Le nombre de perforatrices rotatives est en augmen- 
tation dans tous les bassins sauf celui de Liège où il su- 
bit une légère baisse. 

3 « jumbos » ont été utilisé en 1965 dans le bassin 
de Liège, alors qu'en 1964 ils avaient complètement dis- 
parus de nos mines. En 1965 le nombre de perforateurs 
légers montés sur béquilles pneumatiques individuelles 
est passé à 1202 unités contre 1591 unités en 1964. 


Le nombre de sondeuses pour captage de grisou et 
autres est passée de 92 en 1964 à 100 en 1965, mou- 
vement résultant d'une augmentation enregistrée dans les 
bassins du Sud (+ 8) et d’un statu quo dans le bassin 
de Campine. 


Les autres engins de travaux préparatoires utilisés 
en Campine sont essentiellement des engins de levage 
et de manutention pour faciliter la mise en place des 
claveaux dans le revêtement des grands bouveaux. 


Dans les bassins du Sud, on notera que cette catégo- 
rie comprend des capteurs de poussières et des scrapers- 
houes. 


Le nombre des installations de remblayage pneuma- 
tique et des machines de remblayage est en diminution 
par rapport à 1964. 


2.4. — Burquins : creusement et revêtement. 


Les tableaux n° 42 et 43 condensent les données 
relatives au revêtement et au creusement des burquir:s 
ou puits intérieurs. 


52,6 % environ des longueurs de burquins cumulées 
sont équipées d'encadrements en bois. Il est à remar- 


1° — dat in de zuiderbekkens de meeste mijngan- 
gen een doorsnede hebben van 7,5 tot 10 m°, wat de 
vergroting vam de doorsnede bij het delven, die de jong- 
ste jaren waargenomen werd, bevestigt. 

2° — dat in het Kempens bekken alle steengangen en 
praktisch de 9/10 van de horizontale galerijen en 
hellende mijngangen gegraven worden met een door- 
snede van meer dan 10 mé. 


ù 


2.3. — Materieel in gebruik op 31 december 1965. 


In tabel 41 is het boor-, laad- en vulmaterieel aan- 
geduid dat op het einde van 1965 in gebruik was. 


Uit deze tabel blijkt dat het aantal doorborings- 
hamers in 1965 in alle bekkens afgenomen is. Voor 
heel het Rijk is het aantal toestellen tot 2 842 vermin- 
derd (4815 toestellen in 1964). Van deze werktuigen 
waren er 63,8% voorzien van een toestel voor water- 
inspuiting, wat een Zeer grote vooruitgang is, aange- 
zien dat percentage van 19,4 % in 1954 tot 60,6 % in 
1961 gestegen, maar nadien tot 53,4% in 1962, 55,9% 
in 1963 en 36,1 % in 1964 verminderd was. 


Het aantal draaiboormachines is in alle bekkens toe- 
genomen, behalve in het bekken van Luik waar het iets 
verminderd is. 


In 1965 werden 3 jumbo’s gebruikt in het bekken 
van Luik, hoewel zulke toestellen in 1964 volledig ver- 
dwenen waren in ons land. Het aantal lichte doorbo- 
ringstoestellen op individuele persluchtkrukken is van 
1591 in 1964 tot 1202 verminderd. 


Het aantal boormachines voor het opvangen van 
mijngas en andere is van 92 in 1964 tot 100 in 1965 
gestegen. Deze vermeerdering heeft zich in de zuider- 
bekkens voorgedaan; in de Kempen is er geen veran- 
dering. 


De « andere toestellen voor voorbereidende werken » 
die in de Kempen gebruikt worden, zijn voor het 
grootste deel hef- en verplaatsingstoestellen die dienen 
om de betonblokken te verplaatsen welke voor de 


bekleding van de grote steengangen gebruikt worden. 


In de zuiderbekkens treft men in deze groep stof- 
zuigers en hark-schrapers aan. 


Het aantal vulmachines en installaties voor vulling 
volgens de blaasmethode is kleiner dan in 1964, 


2.4. — Blindschachten : delving en bekleding. 


In de tabellen 42 en 43 zijn de inlichtingen in ver- 
band met de delving en de bekleding van de blind- 
schachten of binnenschachten aangeduid. 

Nagenoeg 52,6 % van de gezamenlijke lengte van 
de blindschachten is uitgerust met houten ramen. Er zi) 
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quer que les longueurs creusées en 1965 avec revête- 
ments en bois représentent 75,7 % des longueurs creu- 
sées. En 1959, cette proportion était de 78 %. 

En Campine, les longueurs de burquins cumulées sont 
plus de quatre fois supérieures à celles de l’ensemble des 
bassins du Sud. 


3. TRANSPORT SOUTERRAIN 


La situation analysée dans les tableaux qui vont suivre 
couvre toute l'organisation des transports depuis le pied 
de la taille jusqu'à l’envoyage inclus. 


3.1. — Organisation du transport 
des produits abattus. 


Le transport principal du fond concerne évidemment 
celui des produits abattus, c’est-à-dire le charbon et 
les terres, Le tableau n° 44 analyse l’organisation de 
ce transport en 1965. 

Les galeries parcourues ont été classées en 3 catégo 
ries : horizontales, inclinées ou verticales (burquins) ; 
pour chaque catégorie, les principaux moyens utilisés 
sont envisagés et, pour chaque moyen de transport, le 
tableau donne la longueur du parcours et les tonnes 
kilométriques brutes transportées. La rubrique « loco- 
motives à air comprimé » a été supprimée, aucun trans- 
port de produits n'ayant plus été effectué par ce moyen 
depuis plusieurs années. 

Le total général des t-km brutes a très légèrement 
diminué vis-à-vis de celui de 1964 pour l’ensemble du 
Royaume, pour l'ensemble des bassins du Sud et pour 
le bassin de Campine. 

En fait de transport horizontal, 61 % du trafic ex- 
primé en t.km. sont assurés par la traction Diesel, 17 % 
par la traction électrique, 10 % par les trainages. Dans 
les bassins du Sud, la traction électrique est beaucoup 
moins développée qu'en Campine, mais les trainages le 
sont beaucoup plus. 

La traction Diesel assure 64 %, du trafic dans le Sud 
et 59 % en Campine. 

En ce qui concerne les galeries inclinées, les courroies 
y assurent une part prépondérante du transport : dans 
le bassin de Campine 73 % du trafic, dans les bassins 
du Sud 56 %. 

Le tableau récapitulatif ci-après permet d'apprécier 
l’évolution de l'organisation des transports souterrains 
au cours des dernières années, caractérisée par un déve- 
loppement rapide des transports par locomotives tant 
Diesel qu'électriques. Ce moyen de transport assure en 
1965 81% de l'ensemble du tonnage kilométrique 
(trainages, convoyeurs à courroies et locomotives) du 
Royaume, 73 % de celui des bassins du Sud et 85 % 
de celui de Campine. 


opgemerkt dat 75,7 % van de in 1965 gedolven lengte 
met hout bekleed is, In 1959 was dat 78 %. 

De gezamenlijke lengte van de blindschachten is 
meer dan vier maal groter in de Kempen dan in de drie 
zuiderbekkens samen. 


3. VERVOER IN DE ONDERGROND 


Onderstaande tabellen hebben betrekking op het 
volledig vervoer vanaf de voet van de pijler tot aan de 
laadplaats, deze laatste inbegrepen. 


3.1. — Vervoer 
van de gewonnen produkten. 


Bij het vervoer in de ondergrond wordt natuurlijk 
de eerste plaats ingenomen door de gewonnen pro- 
dukten : kolen en stenen, Voor 1965 is dat vervoer in | 
tabel 44 aangeduid. 

De gebruikte mijngangen zijn in drie kategorieën in- 
gedeeld : de horizontale, de hellende en de vertikale 
gangen (blindschachten): voor iedere kategorie zijn de 
voornaamste aangewende middelen aangeduid, en vooi | 


ieder vervoermiddel, de lengte van het trajekt en de 
vervoerde bruto-kilometertonnemaat. De rubriek « pers- 
luchtlokomotieven » hebben wij afgeschaft, omdat men | 
dat middel sedert verscheidene jaren niet meer aange- 
wend heeft voor het vervoer van produkten. 

In vergelijking met 1964 is het algemeen totaal van | 
de vervoerde bruto km-tonnemaat in heel het Rijk, in 
de drie zuiderbekkens samen en in het Kempens bek- 
ken, iets verminderd. | 

Van het horizontaal vervoer wordt 61 %, in km.-t. | 
uitgedrukt, met dieseltraktie verricht, 17 % met elek- 
trische traktie en 10 % met sleepinrichtingen. In de zui-| 


derbekkens is de elektrische traktie veel minder ver- | 
spreid dan in de Kempen. De sleepinrichtingen daaren: | 
tegen veel meer. 

64 % van het vervoer in de zuiderbekkens en 59 % || 
in de Kempen wordt met diesellokomotieven verricht. | 
In hellende gangen wordt het grootste gedeelte van{| 
in del 
Kempen 73 % van het vervoer, in de zuiderbekkens!l 
56 %. | 

Onderstaande samenvattende tabel geeft een overzicht} 
van het ondergronds vervoer tijdens de jongste jaren ; 


het vervoer met bandtransporteurs verricht : 


de snelle uitbreiding van het vervoer met en | 
diesellokomotieven en elektrische, is opvallend; in 19651] 
werd 81% van de met sleepinrichtingen, bandtrans- 
porteurs en lokomotieven samen vervoerde kilometer:! 
tonnemaat met dit middel vervoerd (alle bekkens sa- 
men), nl. 73% in de zuiderbekkens en 85% in de 
Kempen. 
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En millions de tonnes kilométriques In miljoenen kmit. 
HR CU D LS RER AU dre ce ones ne ne ee 
Charleroi- Re | 
Nature du transport et année Borinage Centre Namur Liège 1 Sud Campine | Royaume 
Aard van het vervoer en jaar Borinage | Centrum | Charleroi- Luik Zuider- Kempen | Het Rijk 
Namen bekkens 


RE PS PE RAT 2 … HR Es RE à CRE ae 
Traînages — Sleepinrichtingen 


1955 1,6 4,3 4,0 52 151 4,4 19,5 
1956 2 4,5 3,8 5,2 15,8 0,2. 19,0 
1957 1,4 259 3,8 4,6 il 4,1 (762 
1958 13 233 4,0 4,4 12,8 4,4 17,2 
1959 0,7 25 55 nd 10,2 4,0 14,2 
1960 0,4 2,4 il 2,4 7,3 4,1 11,4 
1961 0,6 5) 189 159 9 4,8 107 
1962 ib,#/ 2,0 22 55) 5) {0 10,9 
1963 1,6 23 23 6,2 4,8 11,0 
1964 7 22 2,3 6,2 4,8 11,0 
1965 1,6 129 1174 »,2 4,5 9,6 
Convoyeurs à courroies — 
Bandtransporteurs 
1955 il 0,7 1,0 0,9 ST D;8 95 
1956 qi 0,6 1,6 11 44 6,5 10,9 
1957 153 0,7 17 0,9 4,6 5,9 10,5 
1958 0,9 0,6 15 0,9 70 27 9,8 
1959 0,4 0,5 0,9 0,8 2,6 4,7 7,3 
1960 0,4 0,4 122 0,9 29 4,7 7,6 
1961 0,6 0,2 1,1 0,6 2,5 5,0 75 
1962 0,7 1,0 0,8 255 5,0 7) 
1963 1,0 13 0,6 2,9 8,2 
1964 09 1,4 Cb7 29 5e, 8,2 
1965 1,0 1,4 0,4 2,8 4,7 755 
Locomotives (1) — 
Lokomotieven () 
1955 9,4 4,1 10,9 45 28,9 44,0 72,9 
1956 9,8 5,4 9,6 4,6 29,4 50,0 79,4 
1957 10,5 5,3 10,6 4,7 31,1 52,4 83,5 
1958 10,6 4,1 10,6 4,8 30,1 51,6 81,7 
1959 6,0 22 8,1 5,5 22,8 47,1 69,9 
1960 4,3 2,8 7,6 6,0 20,7 49,0 69,7 
1961 019 3,4 8,3 3,5 | 50,0 FL 
1962 Dal 8,3 DA 19,7 520 TT 
1963 6,4 8,6 6,2 2122 53,2 74,4 
1964 5,6 8,5 6,7 20,8 Da 74,5 
1965 | 8,0 8,4 5,6 22,0 54,0 76,0 
(x) Diesel et électriques. (1) Diesellokomotieven en elektrische. 
En rapprochant les tonnes kilométriques transportées Als men de vervoerde kilometertonnemaat met de 
de la production brute on peut se faire une idée du brutoproduktie vergelijkt, kan men zich een beeld 
chemin parcouru au fond par chaque tonne de produit vormen van de afstand die de opgehaalde ruwe pro- 
brut remonté. dukten in de ondergrond afgelegd hebben. 
Cette distance est la suivante : Die afstand ziet er als volgt uit : 
Bassin du Borinage-Centre . 2611 m Borinage-Centrum . . . 2611 m 
Bassin de Charleroi-Namur . 1645 m Bekken van Charleroi-Namen 1645 m 
Bissin dé Fiècelen  22 n Bekken van: Luk 0 0722 20m 
Bassin de la Campine . . 4 184 m Kempens bekken . . . . 4184 m 
ROVAUIDE © 5. PATRONS CS O7 HEC KR, ler brie 
L'opposition entre les bassins du Sud avec leurs De tegenstelling tussen de zuiderbekkens met een 
nombreuses concessions et leurs champs d'exploitation groot aantal concessies en kleine ontginningsvelden, en 
limités, et le bassin de Campine, aux vastes unités het Kempens bekken, met grote mijnen, springt in het 


d'exploitation, est très nette. 008. 
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3.2. — Organisation du transport du matériel. 


Le tableau n° 45 donne Les moyens de transport qui 
ont été utilisés pour le transport du matériel, Pour ce 
genre de transport, il n'est pas possible de fournir 
d’autres éléments que la longueur du parcours effectué. 

Ici aussi la rubrique « locomotives à air comprimé » 
a été supprimée, aucun transport de matériel par ce 
moyen n'étant plus mentionné en 1965. 

Dans les bassins du Sud, une part de ces transports 
reste assurée par des hiercheurs ou des chevaux, mais 
elle diminue. Il convient de noter encore pour 1965 la 
forte régression, déjà annoncée en 1962, 1963 et 1964, 
des transports par chevaux et hiercheurs dans le bassin 
de Charleroi-Namur où ces modes de transport desser- 
vaient près de 50 % des voies affectées aux transports 
de matériel en 1957. En Campine, les locomotives et les 
traînages sont les moyens de traction presqu'exclusifs 
de ces transports. 


8.3. — Organisation du transport du personnel. 


Le tableau n° 46 est relatif à l’organisation du trans- 
port du personnel. 


Ce transport n'est réellement organisé de façon sys- 
tématique que dans le bassin de Campine. Dans ce 
bassin chaque charbonnage à organisé le transport du 
personnel sur une distance totale d'environ 37 kilomè- 
tres en moyenne en 1965. 


Dans les bassins du Sud le transport du personnel 
a peu d'extension. Alors qu'il avait en 1964 cru par 
rapport à 1962 et 1963 (25,1 km en 1962, 34,4 km en 
1963, 35,6 km en 1964) il est redescendu en 1965 au 
niveau de 1962 avec 26,5 km. C'est le bassin de Liège 
qui est à la base de cette chute, le transport du person- 
nel dans ce bassin s'étant effectué sur 5,3 km en 1965 au 
lieu de 16,5 km en 1964. 


TABLEAU n° 46. 


Organisation du transport du personnel dans les gale- 
ries horizontales où à faible pente. (Longueur du 


3.2. — Vervoer van materieel. 


In tabel 45 zijn de middelen aangeduid die voor het 
vervoer van materieel gebruikt worden. Voor dat ver- 
voer kan alleen de lengte van het trajekt vermeld wor- 
den. 

Ook hier werd de rubriek « persluchtlokomotieven » 
afgeschaft, omdat men in 1965 geen materieel met 
dat middel vervoerd heeft. 

In de zuiderbekkens wordt een gedeelte van dat ver- 
voer nog altijd met slepers of paarden verricht, maar 
hoc langer hoe minder. In het bekken van Charleroi- 
Namen, waar deze middelen in 1957 in haast 50 Z 
van de voor het vervoer van materieel bestemde gangen 
gebruikt werden, zijn deze vervoermiddelen in 1965, 
net als in 1962, 1963 en 1964, nog aanzienlijk achter- 
uitgegaan. In de Kempen daarentegen worden voor het 
vervoer van materiaal haast uitsluitend Iokomotieven of 
sleepinrichtingen gebruikt. 


3.3. — Vervoer van personeel. 


Tabel 46 bevat inlichtingen over het vervoer van het 
personeel. 


Het vervoer van het personeel is feitelijk alleen in 
het Kempens bekken stelselmatig ingericht. In dat bek- 
ken heeft iedere kolenmijn in 1965 het vervoer van 
het personeel over een gemiddelde totale lengte van on- 
geveer 37 km ingericht. 

In de zuiderbekkens is het vervoer van het perso- 
neel weinig uitgebreid. Hoewel het in 1964 toegeno- 
men was (35,6 km tegen 25,1 km in 1962 en 34,4 km 
in 1963), is het in 1965 met 26,5 km terug vermin- 
derd tot het peil van 1962. Deze vermindering is toe 
te schrijven aan het bekken van Luik, waar het ver- 
voer van personeel in 1965 maar 5,3 km bedroeg, tegen 
16,5 km in 1964. 


TABEL 46. 


Vervoer van personeel in vlakke of licht hellende 
mijngangen. (Lengte van bet trajekt). 


1.000 m parcours). 1.000 m 
Borinage- Charleroi- | 
MOYENS AANGEWENDE Centre Namur Liège Sud Campine Royaume 
DE TRANSPORT . < 
UTILISES VERVOERMIDDELEN | Borinage- Charleroi- Luik Zuider- Kempen Het Rijk 
Centrum Namen bekkens 
1. Locomotives Diesel Diesellokomotieven 5,9 Di l 3,9 20,9 183,9 204,8 
2. Locomotives électriques  Elektrische lokomotieven == 2,8 — 2,8 63,4 66,2 
3. Autres Andere middelen — 1,4 1,4 2,8 12,9 15,7 
Total T'otaal 5,9 15,3 55 26,5 260,2 286,7 
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3.4. — Inventaire des moteurs utilisés 
(en service au 31 décembre 1965). 


Le tableau n° 47 donne l'inventaire des moteurs 
en service pour le transport à la date du 31 décembre 
1965. Ce relevé, qui reprend les différents modes de 
transport analysés dans les tableaux précédents, donne 
en outre le nombre de chevaux qui, à la même date, 
étaient affectés exclusivement à des tâches de transport. 


Il a été complété par un classement des moteurs 
d’après la source d'énergie utilisée, et par l'indication 
de la puissance unitaire moyenne de chaque genre de 
moteur. 


Ce tableau montre que les moteurs à air comprimé 
fournissent encore une grande fraction de l'énergie 
pour les transports du fond. La puissance cumulée des 
moteurs Diesel et électriques dépasse très nettement la 
puissance cumulée des seuls moteurs à air comprimé 
et cela dans tous les bassins, chose qui n'existait pas 
encore en 1959. Pour l’ensemble des bassins du Sud, la 
puissance cumulée des seuls moteurs électriques dépasse 
nettement la puissance cumulée des moteurs à air com- 
primé. En Campine, cette puissance cumulée des mo- 
teurs électriques ne dépasse plus depuis 1962 celle des 
moteurs à air comprimé. 

Voici pour le Royaume la comparaison de la puis- 
sance cumulée de l’ensemble des moteurs en service, 
respectivement à la fin de 1963, de 1964 et de 1965 
(en milliers de kW). 


1965 MI ICF ON T1965 


MOtCUrS ADDICT 15,6 162 
Moteurs électriques . . . -35,6 US 31,6 
Moteurs à air comprimé . 36,9 34,1 30,4 


Total des moteurs de trans- 
portenpoaléries SN M878 87,2 78,2 


Le nombre de locomotives Diesel a diminué de 29 
unités dans les bassins du Sud et augmenté de 24 unités 


dans le bassin de Campine, soit pour le Royaume une 
baisse de 5 unités. 


En ce qui concerne les locomotives électriques, la 
situation est pratiquement restée stationnaire en 1965 
par rapport à 1964. 


Par rapport à 1964, le nombre de moteurs électriques 
des transports en galeries a diminué de 164 unités tota- 
lisant une puissance de 5.982 kW. Le nombre de mo- 
teurs à air comprimé a lui diminué de 305 unités, tota- 
lisant une puissance de 3.717 kW. 


En ce qui concerne les moteurs animant les con- 
voyeurs à bande, on remarquera que dans le bassin de 
Campine, la proportion des moteurs à air comprimé 
utilisés est assez importante, contrairement aux bassins 


du Sud, 


3.4. — Inventaris van de gebruike motoren 
(toestand op 31 december 1965). 


Tabel 47 bevat de inventaris van de motoren die op 
31 december 1965 voor het vervoer in gebruik waren. 
In die tabel zijn de verschillende in de voorgaande 
tabellen beschouwde vervoermiddelen aangeduid ; ook 
de paarden die op genoemde datum uitsluitend voor 
het vervoer werkten zijn erin vermeld. 


De motorèn zijn ingedeeld volgens de gebruikte 
drijfkracht ; voor elke soort is het gemiddeld vermogen 
aangegeven, 


Uit de tabel blijkt dat de motoren met perslucht 
nog een groot gedeelte van de energie voor het on- 
dergronds vervoer leveren. Het vermogen van al de 
dieselmotoren en elektrische motoren samen overtreft 
merkelijk het gezamenlijk vermogen van de moto- 
ren met perslucht alleen en wel in al de bekkens, wat 
in 1959 nog niet het geval was. In al de zuiderbekkens 
samen is het gezamenlijk vermogen van de elektrische 
motoren alleen merkelijk groter dan dat van de moto- 
ren met perslucht. In de Kempen is het gezamenlijk 
vermogen van de elektrische motoren sedert 1962 niet 
groter meer dan dat van de motoren met perslucht. 


Hierna is voor heel het Rijk het gezamenlijk vermo- 
gen aangeduid van de verschillende motoren die onder- 
scheidenlijk op het einde van 1963, 1964 en 1965 in 
gebruik waren (1.000 kW). 


1963- -:1964.0 11965 


Diéslmotocc_ 15,6 16,2 
Elektrische motoren . . . 35,6 37,9 31,6 
Motoren met perslucht . . 36,9 34,1 30,4 


Alle motoren voor het ver- 


voer in mijngangen samen 87,8 87,2 78,2 


Het aantal diesellokomotieven is met 29 verminderd 
in de zuiderbekkens en met 24 toegenomen in de Kem- 
pen, wat voor heel het Rijk neerkomt op een lichte da- 
ling van 5 Iokomotieven. 


Wat de elektrische lokomotieven betreft, is de toe- 
stand praktisch niet veranderd in 1965. 


In vergelijking met 1964 is het aantal elektrische 
motoren die voor het vervoer in mijngangen gebruikt 


worden met 164 verminderd, die samen een vermogen 
van 5.982 kW hadden. 


Het aantal persluchtmotoren is met 305 verminderd, 
die samen een vermogen van 3.717 kW hadden. 


Voor de aandrijving van bandtransporteurs worden 
in het Kempens bekken tamelijk veel persluchtmoto- 
ren gebruikt, wat in de zuiderbekkens niet het geval is. 
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4. AERAGE 


Le tableau n° 48 donne les caractéristiques princi- 
pales de l’aérage des mines. On y trouve le débit d'air 
total des mines de chaque bassin et, pour chacun d'eux, 
les maxima et minima des débits spécifiques rapportés 
à la production journalière et au personnel occupé. 


Depuis 1957 le débit rapporté à la production est 
exprimé en litres par seconde par tonne nette d’extrac- 
tion journalière plutôt qu'en mS#/t. Les chiffres corres- 
pondants pour les années 1954 à 1956 peuvent s’obtenir 
en divisant par 86,4 les données des tableaux n° 48 
de ces années. 


Le tableau donne encore le nombre de ventilateurs 
principaux et auxiliaires en service et en réserve, avec 
leur puissance et leur emplacement, le nombre et la 
puissance cumulée des ventilateurs secondaires et en- 
fin les longueurs des tuyaux d'aérage (canars). 


En ce qui concerne les ventilateurs secondaires, les 
ventilateurs à air comprimé sont encore fort utilisés 
particulièrement dans les bassin du Sud (71,0% en 
nombre et 45 % en puissance). En Campine le nombre 
des ventilateurs électriques et le nombre des ventilateurs 
à air comprimé sont peu différents (579 et 451), mais 
la puissance cumulée des ventilateurs électriques est net- 
tement supérieure à celle des ventilateurs à air compri- 
mé (2.388 kW contre 1.771 kW). 


Les comparaisons de puissances moyennes sont très 
dangereuses car dans les ventilateurs de surface sont 
rangés les déviateurs de faible puissance, ce qui fausse 
la puissance moyenne. A titre indicatif, le plus puissant 
ventilateur de surface a une puissance de 2.944 kW 
et le plus puissant ventilateur du fond a 2.208 kW. 


La puissance globale des ventilateurs principaux 
installés au fond et celle des ventilateurs principaux 
installés à la surface ont très peu varié d'une année 
à l’autre. 


Les ventilateurs de réserve restent, dans leur grande 
majorité, installés à la surface. 


La température sèche maximum du Royaume a été de 
34° C contre 33,5° C en 1964. La température humide 
maximum a été de 31,5° C. 


La technique de la réfrigération de l'air n'est plus 
appliquée qu'en Campine, où dans deux charbonnages, 
les chantiers les plus chauds sont aérés par de l'air cli- 


matisé. 


Cette année même des données ont été recueillies au 
sujet des installations de réchauffage de l'air de venti- 
lation à l’orifice du puits d'entrée durant l'hiver. 


4. LUCHTVERVERSING 


Tabel 48 bevat inlichtingen over de luchtverversing 
in de mijnen. Het totaal debiet van al de mijnen van 
ieder bekken is er in aangeduid en voor ieder bekken 
het hoogste en het laagste debiet, enerzijds per gewon- 
nen ton per dag en anderzijds per arbeider. 


Sedert 1957 wordt het debiet per gewonnen ton uit- 
gedrukt in liter per seconde per netto-gewonnen ton per 
dag, i.p.v. in mÿ/t. Om de overeenstemmende cijfers 
voor de jaren 1954 tot 1956 te bekomen deelt men 
de gegevens van de tabellen 48 van die jaren door 86,4. 


Ook het aantal hoofd- en hulpventilatoren die op 
31 december 1965 in gebruik of in reserve waren 
in de tabel aangeduid, evenals hun vermogen en de 
plaats waar zij geïnstalleerd waren, het aantal en het 
gezamenlijk vermogen van de secundaire ventilatoren 
en ten slotte de lengte van de luchtkokers. 


Onder de secundaire ventilatoren worden nog veel 
ventilatoren met perslucht gebruikt, vooral in de zui- 
derbekkens (71,0 % van het totaal aantal en 45 % 
van het totaal vermogen). In de Kempen worden haast 
evenveel elektrische ventilatoren als ventilatoren met 
perslucht gebruikt (579 en 451), maar het gezamenlijk 
vermogen van de elektrische is veel groter dan dat van 
de ventilatoren met perslucht (2.388 kW tegenover 
1.771 kW). 


Het is gevaarlijk de gemiddelde vermogens met el- 
kaar te vergelijken, want onder de bovengrondse ven- 
tilatoren komen de uitwijkingsventilatoren met gering 
vermogen voor, wat een onjuist beeld geeft van het 
gemiddeld vermogen. Als aanwijzing zij vermeld dat 
de sterkste bovengrondse ventilator een vermogen heeft 
van 2.944 kW en de sterkste ondergrondse ventilator 
een van 2.208 kW. 

Het globaal vermogen van de ondergrondse hoofd- 
ventilatoren en dat van de bovengrondse hoofdventi- 
latoren zijn sedert verleden jaar weinig veranderd. 

De grote reerderheid van de ventilatoren in reserve 
zijn op de bovengrond geïnstalleerd. 


De hoogste droge temperatuur van heel het Rijk 
bedroeg 34° C, tegenover 33,5° C in 1964. De hoogste 
vochtige temperatuur bedroeg 31,5° C. . 


De techniek van de luchtkoeling wordt nog alleen in 
de Kempen toegepast, waar in twee kolenmijnen de 
hectste werkplaatsen met geklimatiseerde lucht geven- 
tileerd worden. 


Dit jaar hebben wij weer inlichtingen verzameld 
over de installaties voor verwarming van de lucht 
aan de mond van de intrekkende schachten in de win- 


ter, 
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TABEL 48. — Luchtverversing. 


—————_—_——————————— 


Borinage- Charleroi- 
Centre Namur * Liège Sud Campine Royaume 
Borinage- Charleroi- Luik Zuider- Kempen Het Rijk 
Centrum Namen bekkens 
Débit total (mè/s) Totaal debiet (m3/s) 816 1 490 833 31138) 2 064 5 203 
Débit par tonne extraite Debiet per gewonnen ton 
maximum Î/s/t/jour maximum l/s/t/dag 178 200 130 200 106 200 
minimum Î/s/t/jour minimum |l/s/t/dag 51 28 28 28 30 28 
Débit par ouvrier occupé  Debiet per arbeider in de 
au poste le plus chargé meest bezette dienst 
maximum 1/s 680 540 462 680 291 680 
minimum Î|/s 173 20 100 20 145 20 
Ventilateurs principaux et  Hoofd- en hulpventilatoren 
auxiliaires en service au in gebruik op 31-12-65: 
31-12-65 : 5 
— Fond: — Ondergrond : 
Nombre Aantal 1418) 58 15 90 22 112 
Puiss. cumulée (kW) Gezam. vermogen (kW)| 2127 2921 1 140 6 188 8 549 LEE 
Puiss. moyenne (kW) Gemidd. verm. (kW) 125 50 76 69 389 131 
— Surface : — Bovengrond : 
Nombre Aantal 6 17 14 3% 5 É2 
Puiss. cumulée (kW) Gezam. vermogen (kW)| 1 969 2 064 1547 5 580 7 459 13.039 
Puiss. moyenne (kW) Gemidd. verm. (kW) 328 121 110 151 1 492 310 
Ventilateurs principaux et  Hoofd- en hulpventilatoren 
auxiliaires en réserve in reserve  (gebruiks- 
(en ordre de marche) klaar) op 31-12-1965 : 
au 31-12-65 : 
— Fond: — Ondergrond : 
Nombre Aantal 8(1) 6 2 16 8 24 
Puiss. cumulée (kW) Gezam. vermogen (kW)| 1657 326 180 2 163 4 380 6 543 
— Surface : — Bovengrond : 
Nombre Aantal 6 26 22 54 7 61 
Puiss. cumulée (kW) Gezam. vermogen (kW)| 1453 3718 D 2 1298 7 393 14 686 
Ventilateurs secondaires:  Secundaire ventilatoren: 
— Electriques : — Elektrische : 
Nombre Aantal 44 151 79 274 579 853 
Puiss. cumulée (kW) Gezam. vermogen (kW) 415 915 317 1 647 2 388 4 035 
— Air comprimé : — Perslucht : 
Nombre Aantal 132 313 300 745 451 1 196 
Puiss. cumulée (kW) Gezam. vermogen (kW) 252 627 475 1 354 A 3025 
Canars (longueur en m):  Luchtkokers (lengte in m) : 
— Souples — Soepele 
— Rigides — Vormvaste 1 130 7 388 2 885 11 403 15 572 26 975 
D < 40 cm 3 160 PS4 9 655 24 969 5 463 30 432 
AUFCHENORSONCN 2 280 2 293 6 323 10 896 40 801 51 697 
60 cm < S 3 290 3 532 — 6 822 31 094 37 916 


(1) Dont 1 à air comprimé pour une puissance de 24 kW. 


(1) Waarvan | 


met perslucht met een vermogen van 24 KW. 
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On compte, en 1965 : 


3 installations au Borinage 
(environ 2.358.000 cal/h au total) ; 


1 installation au Centre 
(environ 1.078.000 cal/h) ; 
20 installations à Charleroi 
(environ 12.620.000 cal/h au total) ; 
8 installations à Liège 
(environ 6.280.000 cal/h au total) ; 
5 installations en Campine 
(environ 18.680.000 cal/h au total). 


Pour l’ensemble du pays, on compte donc 37 puits 
équipés de ces installations pour 33 sièges. 


9. EXHAURE 


Les données relatives à l'exhaure sont portées au 
tableau n° 49. Le tableau est conçu d'une manière ana- 
logue à celui de l'aérage. 


L'année 1965 est marquée par une augmentation très 
sensible du volume d'eau amené au jour pour l'ensemble 
du Royaume (56.615.000 m en 1963, 51.298.000 m° 
en 1964 et 6.145.900 m° en 1965). L'augmentation est 
générale dans tous les bassins du Sud (ensemble des 
bassins du Sud : + 9.846.000 m*) et dans le bassin de 
Campine (+ 495.000 m°). 

La profondeur d'origine moyenne s'est peu modifiée 
(452 m en 1965 pour 476 m en 1964). 

Les problèmes d'exhaure sont très différents d’un 
bassin à l’autre. 


Les profondeurs moyennes d'exhaure sont beaucoup 


plus faibles dans les bassins du Sud que dans le bassin 
de Campine : 


Bassin du Borinage-Centre 529 m 
Bassin de Charleroi-Namur 372 m 
Bassin de Liège . 416 m 
Bassin de Campine 758 m 


Par contre le nombre de m° d’eau ou de tonnes d’eau 
ramenés au jour par tonne nette de charbon extrait est 
plus favorable pour le bassin de Campine : 


Bassin iBonimse Centre) (+ CET Tr 2,0 
BassinideaChatleo Nam SO 
PA SHELL qu: 09 
BASS IC CAMDIRR EN ANNEE TF0 


Ces considérations expliquent que les bassins de 
Charleroi-Namur et de Liège doivent chacun mettre 
en œuvre une puissance de pompage supérieure à celle 
qui est nécessaire dans je bassin de Campine. 


In 1965 telde men : 


3 installaties in de Borinage 
(samen ongeveer 2.358.000 cal/uur) ; 
1 installatie in het Centrum 
(ongeveer 1.078.000 cal/uur) ; 
20 installaties te Charleroi 
(samen ongeveer 12.620.000 cal/uur) ; 
8 installaties te Luik 
(samen ongeveer 6.280.000 cal/uur) ; 
5 installaties in de Kempen 
(samen ongeveer 18.680.000 cal/uur). 


In heel het Rijk zijn er dus 37 schachten met een 
dergelijke uitrusting, verdeeld over 33 zetels. 


5. DROOGHOUDING 


Tabel 49 bevat inlichtingen over de drooghouding. 
Deze tabel is opgevat zoals die van de luchtverversing. 


In 1965 is de opgehaalde hoeveelheid water voor ge- 
heel het Rijk aanzienlijk toegenomen (56.615.000 m° 
in 1963, 51.298.000 m* in 1964 en 61.459.000 m° in 
1965). De toename heeft zich in alle zuiderbekkens 
(alle zuiderbekkens samen : + 9.846.000 m°) en in 
de Kempen (+ 495.000 m°) voorgedaan. 


De gemiddelde diepte van herkomst is niet veel ver- 
anderd (452 m in 1965 tegen 476 m in 1964). 


De drooghoudingsproblemen zijn zeer verschillend 
van het ene bekken tot het andere. 


De gemiddelde diepte van herkomst is veel kleiner 
in de zuiderbekkens dan in de Kempen : 


Bofinage Cent. 7 00 529 m 
Bekken van Charleroi-Namen 372 1n 
Bekken van Luik 416 m 
Kempens bekken 758 m 


Anderzijds is de hoeveelheid water (in m$ of in ton) 
per netto gewonnen ton kolen naar de begane grond 
gepompt kleiner in de Kempen : 


ÉOrHALES- CENTS e LPSS, 21 3 2270 
Bekken van Charleroi-Namen . . . . 5,0 
BORN EVANS UE EE ee In ne 02 
ÉMPÉNSARCREEN ES TR US 


Dit betekent dat de bekkens van Charleroi-Namen en 
van Luik een groter pompvermogen moeten aanwenden 
dan het Kempens bekken. 
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TABLEAU n° 49. —_ L'exhaure. 


TABEL 49. — Drooghouding. 


a 


Borinage- Charleroi- 5 
Centre Namur Liège Sud Campine Royaume 
Borinage- Charleroi- Luik Zuider- Kempen Het Rijk 
Centrum Namen bekkens 
Volume d'eau amené au Hoeveelheid water tij- 
jour pendant l'année dens het jaar aan de 
(1.000 m°) oppervlakte gebracht 
(1.000 më) 5 346 23.572. 4766 53 684 AE) 61 459 
Profondeur d'origine Gemiddelde diepte van 
moyenne (m) herkomst (m) 529 372 416 408 758 452 
Pompes principales nor- Hoofdpompen die normaal 
malement en service : in gebruik zijn: 
Nombre Aantal 37(1) 142 99 278 27 305 
Puiss. cumulée (kW) Gezam. verm. (kW) 5475 18 514 14122 38 111 14 435 52 546 
Puiss. moyenne (kW) Gemidd. verm. (kW) 148 130 143 137 535 172 
Capacité (mè/h) Kapaciteit (m3/h) 2 398 11 036 9 270 22 704 4 481 27 185 
Pompes normalement en Pompen die normaal in 
réserve (en ordre de reserve zijn (gebruiks- 
marche) : klaar) : 
Nombre Aantal 19 52(2) 47 118 17 135 
Puissance (kW) Vermogen (kW) 4 309 6 874 12555 18 738 5 326 24 064 
Capacité (m3/h) Kapaciteit (m3/h) 1 869 4 306 527 11302 1 947 13 249 
Pompes d'exhaure secon- Hulppompen (in de werk- 
daires (de chantiers) plaatsen) 
— Electricité : — Elektriciteit 
Nombre Aantal 22 56; Sÿ (12 1 024 1 136 
Puissance (kW) Vermogen (kW) 108 305 358 771 3 253 4 024 
— À air comprimé : — Met perslucht : 
Nombre Aantal 193 346 204 743 753 1 496 
Puissance (kW) Vermogen (kW) 503 918 707 2 128 2 360 4 488 
Longueur des tuyauteries  Lengte van de hoofdbuis- 
d'exhaure princip. (km) leidingen (km) 14,6 45; 39,2 98,9 2147 120,6 
Longueur des tuyauteries Lengte van de secundaire 
secondaires (km) buisleidingen (km) 4275 72/4 37,4 1521 366,3 518,4 


(1) Dont 1 à air comprimé pour une puissance de 2 kW. 
(2) Dont 6 à air comprimé pour une puissance de 60 kW. 


6. ECLAIRAGE 


Le tableau n° 50 donne quelques indications relatives 
à l'éclairage des mines. 


Dans ce domaine, il sera également nécessaire, pour 
comparer l'évolution des différents systèmes, de se réfé- 
rer non pas aux nombres absolus, fortement influencés 
par les fermetures, mais bien aux nombres relatifs. Le 
nombre de lampes individuelles à main a sensiblement 
diminué au profit des lampes électriques au chapeau. 


(1) Waarvan 1 met perslucht met een vermogen van 2 kW. 
(2) Waarvan 6 met perslucht met een vermogen van 60 kW. 


6. VERLICHTING 


Tabel 50 bevat inlichtingen over de verlichting van 
de mijnen. 


Om de evolutie van de verschillende soorten van lam- 
pen juist te beoordelen, zal men ook hier op de betrek- | 
kelijke cijfers moeten voortgaan en niet op de volstrekte : 
cijfers, die door de sluitingen beïnvloed zijn. Het aantal | 
individuele handlampen is aanzienlijk verminderd ten | 
voordele van de elektrische petlampen. 
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TABLEAU n° 50 


L'éclairage. — Nombre de lampes en service 
au 31 décembre 1965. 


TABEL 50. 


Verlichting. — Aantal lampen die op 31 december 1965 
in gebruik waren. 


Borinage- Charleroi- 
Centre Namur Liège Sud Campine Royaume 
Borinage- Charleroi- Luik Zuider- Kempen Het Rijk 
Centrum Namen bekkens 
Lampes individuelles : Individuele lampen : 
— à benzine: — benzinelampen 
avec rallumeur met aansteker — 991 1 466 2457 2124 4 581 
sans rallumeur zonder aansteker — 95 — 95 — 95 
— à l'huile — olielampen 782 709 — 1 491 _ 1 491 
— Electriques à main: — Elektr. handlampen : 
accumulateurs alcalins met alcalische akkus 676 539 182 1 397 = 1 397 
accumulat. au plomb met lood-akkus 759 , 309 161 2 626 197 2818 
— Electr. au chapeau: — Elektrische petlampen : 
accumulateurs alcalins met alcalische akkus 56 3674(1) 2873 6 603 + 6 603 
accumulat. au plomb met lood-akkus 6 504 8 682 5 743 20 929 21 056 41 985 
Lampes électropneumati- Persluchtlampen 
ques 111 228 156 495 184 679 
Lampes sur réseau: Lampen op het net: 
déplaçables (chantiers et verplaatsbare in en na- 
abords) bij de werkplaatsen) 98 416 92 606 3947 4553 
Fes Vaste 454 699 1 318 2474 2 106 FT 
Lampes spéciales : Bijzondere lampen : 
vapeurs de sodium natriumdamp — 14 20 34 2975 3 009 
vapeur de mercure kwikdamp —— = = —— 179 179 
à fluorescence met fluorescentie 518 2 094 812 3424 3 362 6786 
autres andere lampen 104 5 231 338 — 338 


1) Dans le tableau n° 50 relatif à la statistique de l'année 
1964 il faut lire à ce poste 2.848 au lieu de 8.848. 


Dans les bassins du Sud, il y avait en 1961, 12.510 
lampes électriques à main et 25.072 lampes électriques 
au chapeau, soit 33,3 % et 66,7 P respectivement. En 
1962, ces nombres étaient de 9.092 et 24.640 soit 27 
et 73 %, en 1963, 5.749 et 29.604, soit 16,3 % et 
83,7 % et en 1964, 5.905 et 29.909, soit 16,5 % et 
83,5 %. 


En 1965 ces nombres sont : 4.023 et 27.532, soit 
12,7 % et 87,3 Y. 


(1) In tabel 50 van de statistiek van het jaar 1964 leze men 
2.848 i.p.v. 8.848. 


In 1961 telde men in de zuiderbekkens 12.510 elek- 
trische handlampen en 25.072 elektrische petlampen, 
d.i. onderscheidenlijk 33,3 % en 66,7 %. In 1962 wa- 
ren die cijfers 9.092 en 24.640, of 27 en 73 %, in 
1963 5.749 en 29.604, d.i. 16,3 en 83,7 % en in 1964 
5.905 en 29.909, d.i. 16,5 en 83,5 %. 


In 1965 waren er 4.023 elektrische handlampen en 
27.532 petlampen, d.i. 12,7 en 87,3 %. 
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Ci-après, le nombre total de lampes au chapeau, en 
service à la fin de chacune des 8 dernières années : 


Sud Campine Royaume 
1958 28 746 24 880 53 626 
1959 20M7E 25#700 49 905 
1960 22 677 21 639 44 316 
1961 20172 20 493 45 565 
1962 24 640 21 944 46.584 
1963 29 604 25430 53 334 
1964 29 909 25 291 53 140 
1965 272 21 056 48 588 


7. INVENTAIRE DES MOTEURS 
EN SERVICE 
AU FOND AU 31 DECEMBRE 1965 


Les paragraphes précédents ont fourni les caractéris- 
tiques principales des transports, de la ventilation et de 
l'exhaure, et les moteurs utilisés pour chacun de ces 
besoins ont été indiqués. 


Il reste un grand nombre de moteurs utilisés pour 
effectuer divers travaux, principalement en taille et 
dans les travaux préparatoires. Afin d’avoir une revue 
complète des moteurs utilisés dans le fond et de la 
puissance qu'ils représentent, l'inventaire de ces moteurs 
ainsi que des transformateurs, redresseurs et conver- 
tisseurs est donné au tableau n° 51 ci-aprës. 


En 1965, pour l'ensemble du Royaume les transfor- 
mateurs à huile ont une puissance cumulée représentant 
15,0 % des puissances cumulées de tous les transfor- 
mateurs. 


Hierna is het totaal aantal petlampen aangeduid die 
op het einde van de jongste acht jaren in gebruik 


wafren : 


Zuiderbekkens  Kempen Het Rijk 
1958 28 746 24 880 53 626 
1959 20175 23 730 49,905 
1960 22677 21 639 44 316 
1961 25 072 20 493 45 565 
1962 24 640 21 944 46.584 
1963 * 29-604 23 760 53 334 
1964 29 909 2520 53 140 
1965 2e) 21 056 48 588 


7. INVENTARIS VAN DE MOTOREN 
DIE OP 31 DECEMBER 1965 
IN GEBRUIK WAREN 


In de voorgaande paragrafen hebben wij inlichtingen 
gegeven over het vervoer, de luchtverversing en de 
drooghouding en over de motoren die voor ieder van 
deze diensten in gebruik waren. 


Buiten die motoren worden er nog een groot aantal 


gcbruikt om, vooral in pijlers en in voorberei- 
dende werken, allerlei verrichtingen uit te voeren. In 
onderstaande tabel 51 zijn alle motoren, transformatoren, 
gelijkrichters en stroomwisselaars aangeduid die in de 


ondergrond gebruikt worden. 


In 1965 bedroeg het gezamenlijk vermogen van de 


transformatoren met olie voor alle bekkens samen 
15,0 % van het gezamenlijk vermogen van al de trans- 


formatoren. 
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CHAPITRE IV: 


EXTRACTION, EPURATION 
ET PREPARATION DES PRODUITS 


1. EXTRACTION 


L'extraction est entièrement réalisée au moyen de 


puits verticaux partant de la surface. 


1.1. — Nombre de puits 
et destination de chacun d'eux. 


Le tableau n° 52 donne pour chaque bassin le nombre 
total de puits ouverts à la date du 31 décembre 1965 
et la destination de chacun d'eux. Outre les puits des 
sièges en activité, les puits isolés non remblayés que 


les exploitants continuent à surveiller et à entretenir 
sont compris dans ce total. 


Rappelons que la comparaison de ce tableau pour 
1963 avec celui de 1962 avait montré des différences 
assez importantes dans le nombre des puits et dans leur 
destination. Ces différences provenaient de ce que du- 
rant les années antérieures des puits sans utilité momen- 
tanément n'avaient pas été recensés ou de ce que des 
puits en cours d'utilisation n'avaient pas été classés dans 
les rubriques adéquates. Le tableau relatif à l’année 
1963 fut rectifié et la situation du nombre de puits et 
de leur destination mise à jour. 


a comparaison entre 1964 et 1965 montre une 
diminution du nombre de puits pour le Royaume de 16 


H'ABLEA UNS? 


Nombre de puits et destination 
(B1212 1908) 


HOOFDSTUK IV. 


OPHALING, ZUIVERING 
EN VERWERKING VAN DE PRODUKTEN 


ï. DE OPHALING 


De ophaling geschiedt uitsluitend langs vertikale 
schachten, die van de bovengrond vertrekken. 


1.1. — Aantal schachten en aanwending 
van elke schacht. 


In tabel 52 is voor ieder bekken het aantal schachten 
aangeduid die op 31 december 1965 open waren ; ook 
de aanwending van die schachten is erin aangegeven. 
Benevens de schachten van de in bedrijf zijnde zetels, 
zijn ook de afgesloten schachten die nog niet gevuld zijn 
en door de exploitanten nog altijd gecontroleerd en 
onderhouden worden, in dat aantal begrepen. 


Men weet dat de tabel van 1963 vrij grote verschillen 
te zien gegeven had in vergelijking met die van 1962. 
Dit was het gevolg van het feit dat de tiydelijk niet 
gebruikte schachten tijdens de voorgaande jaren niet 
meegcteld of gebruikte schachten niet in de passende 
rubriek ondergebracht werden. Het aantal schachten 
en de aanwending ervan werden in de tabel van 1963 
verbeterd. 

In vergelijking met 1964, is het aantal schachten voor 
alle bekkens samen met 16 verminderd in 1965 (220 in 
1964, 204 in 1965), nl. : 


TABEL 52: 


Aantal schachien ingedeeld volgens de aanwending 
ervan (31-12-1965). 


ro 


NOMBRE DE PUITS 


servant 


1. principalement à l'ex- 
traction 

2. à la translation du per- 
sonnel ou du matériel, 


mais pas à l'extraction 


3. uniquement à l'aérage 
des travaux 
4. uniquement à l'exhaure 


5. autres usages 
6. sans utilité momentané- 
ment 


AANTAL SCHACHTEN 


dienende 


hoofdzakelijk voor de op- 
haling 

voor het vervoer van het 
personeel of van het ma- 
terieel, maar niet voor 
de kolen 

uitsluitend voor de lucht- 
verversing in de werken 

uitsluitend voor de droog- 
houding 

andere aanwendingen 

momenteel onbenut 


Nombre total de puits 


Totaal aantal schachien 


Borinage- Charleroi- 
Centre Namur Liège Sud | Campine Royaume 
Borinage- Charleroi- Luik Zuider Kempen Het Rijk 
Centrum Namen bekkens 
16 47 23 86 13 99 
2 IE 9 22 1 23 
3 DS 11) 41 —— 41 
5 20 2 27 — 27 
—= — 1 1 — L 
4 5 À 13 — 1 
30 108 52 190 14 204 
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unités (220 en 1964, 204 en 1965) se répartissant 
comme suit : 

— 5 dans le bassin du Borinage-Centre, 

— 1 dans le bassin de Charleroi-Namur, 

— 10 dans le bassin de Liège. 


1.2. — Dimensions et profondeur moyenne 

des puits. Equipement des puits. 

Dans les tableaux n° 53 et 54, les puits d'extraction 
d'une part et les puits ne servant pas à l'extraction 
d'autre part, ont été classés en puits circulaires d’après 
le diamètre et en puits non circulaires. La profondeur 


— 5 in het bekken Borinage-Centrum, 
— 1 inhet bekken van Charleroi-Namen, 
— 10 in het bekken van Luik. 


1.2. — Afmetingen en gemiddelde diepte 
van de schachten. Uitrusting van de schachien. 


In de tabellen 53 en 54 zijn onderscheidenlijk de 
Ophaalschachten en de schachten die niet voor de opha- 
ling dienen naar hun diameter ingedeeld, althans de 
ronde ; de andere schachten zijn afzonderlijk aange- 
duid. Ook de gemiddelde diepte van de schachten is erin 


moyenne de ces puits est aussi consignée. aangeduid. 
TABLEAU n° 53. TABEL 53. 
Dimensions et profondeur moyenne utilisée des puits Afmetingen en gemiddelde benuttigde diepte van de 
d'extraction. : ophaalschachten. 
Borinage- ! Charleroi- 
Centre Namur Liège Sud Campine Royaume 
Ho en fs Fe Ga Con 
DIAMETRE  DIAMETER ns D she Ne be. let he ES 
DES VAN DE Bi) del 88) sel 88) al cs) el 88) el 43) de 
ù < g à < a à © < a à < g © < EE < a £ 
PUITS SCHACHTEN € | É À 2. È À Z Sà F. . À Z À Z É à 
[en [e"] [er [en [en] = [e” 
Borinage- Charleroi- Zuider- 
Centrum Namen Luik bekkens Kempen Het Rijk 
Puits circulaires Ronde schachten 
LME MEN eu - 2 PAIE — — 2 215 — — À 241 
3 m — 3,99 m — = 13 TS) 4 Ve 107 773 | — — | 17 776) 
4 m — 4,99 m LÉ 827 14 951 16 655 41 802 — — 41 802 
5 m— 5,99 m 5 724 6 948 — — It 846 4 868 15 852 
> 6m hs = 0812 NOR ts 
Autres puits Andere schachten| — = | 1? 709 ECTS MSN COTNIE = | 5 691 
16 795 47 808 25 671 86 769 13 833 99 WT 


C'est dans le bassin de Charleroi-Namur que se ren- 
contre le plus grand nombre de puits d'extraction non 
circulaires (12) et où les dimensions prépondérantes 
des puits circulaires sont comprises entre 3 m et 3,99 m, 
4 m et 4,99 m. Dans les bassins du Borinage-Centre 
et de Liège, elles sont situées entre 4 m et 4,99 met 
dans le bassin de Campine au-dessus de 6 m. 

La profondeur moyenne la plus faible (671 m) se 
trouve dans le bassin de Liège ; viennent ensuite le 
Borinage-Centre avec 795 m, Charleroi-Namur avec 
808 m et enfin la Campine avec 833 m. 

La profondeur moyenne de tous les puits d'extraction 
du Royaume s'établit à 777 m en légère augmentation 
sur 1964. 

Le tableau n° 54h; donne la nature du guidonnage 
des puits. 

Il est à remarquer que les fermetures de sièges en- 
traînent par le fait même une certaine sélection des 
puits provoquant ainsi une amélioration générale des 
caractéristiques des puits d'extraction des bassins du Sud 


Het is in het bekken van Charleroi-Namen dat men 
het grootste aantal ophaalschachten aantreft die niet 
rond zijn (12) en dat de meeste ronde schachten een 
diameter van 3 m tot 3,99 m en van 4 m tot 4,99 m 
hebben. In de bekkens Borinage-Centrum en van Luik 
hebben de meeste een diameter van 4 m tot 4,99 m 
en in de Kempen van meer dan 6 m. 


De kleinste gemiddelde diepte treft men aan in het 
bekken van Luik, nl. 671 m ; daarop volgen Borinage- 
Centrum met 795 m, het bekken van Charleroi-Namen 
met 808 m en ten slotte de Kempen met 833 m. 

Voor heel het Rijk is de gemiddelde diepte van de 
Ophaalschachten 777 m, wat iets meer is dan in 1964. 

In tabel 545 zijn de geleidingen van de schachten 
aangeduid. 

Er zij opgemerkt dat de mijnsluitingen uiteraard een 
zekere selektie onder de schachten meebrengen, waar- 
door een algemene verbetering van de kenmerken van 
de ophaalschachten van de zuiderbekkens ontstaan is. 
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TABLEAU n° 54. TABEL 54. 


Afmetingen en gemiddelde benuttigde diepte van de 


Dimensions et profondeur moyenne utilisée des puits 
schachten die niet voor de ophaling dienen. 


ne servant pas à l'extraction. 


a 


Borinage- Charleroi- 
Centre Namur Liège Sud Campine Royaume 
Es Cu Cu Es 32 ce 
DIAMETRE DIAMETER e—|1E Del e RC Sole # tale # 2) # 
DES VAN DE ss EE) Ée|£s ŒIÉÉ IEEE HIEE 
Z<| EE Ze | ES 2<| 52 se 5 9 Z<| 69 
PUITS SCHACHTEN, :| 4 | £2 es ARC AE Los AT | $À £à 
à à a à à a 
Borinage- Charleroi- Zuider- L 
Centrum Namen Luik bekkens Kempen Het Rijk 
Puits circulaires Ronde schachten 
&,.. D 2 634 | 15 52 5 11112 D? 432 — — | 22 432 
5 on — 3,99 ARS OU RTC 8 2H 20 OA — — | 29 597 
4 m — 4,99 m 5 784 9 845 5 585 | 19 761 | — — | 19 761 
) o— 5900 — —— 2 915. | — — ZUNE 1 800 2, 877 
No sc 7 2 867 | — — 2 867 
Autres puits AUOT ON TEUNCTIE NS CSS 7 315 | 30 392 | — |) 5 32 
KL 4 670 | Gil DOI 29 385 [104 544 1 800 |105 547 


TABLEAU n° S4bis. TABEL Sdbss. 


Equipement des puits. Uitrusting van de schachten. 


Borinage- Charleroi- 
Centre Namur Liège Sud Campine Royaume 
EQUIPEMENT UITRUSTING 
Borinage- Charleroi- Luik Zuider- Kempen Het Rijk 
Centrum Namen bekkens 
I. Puits d'extraction Ophaalschachten 
Guidonnage en bois Houten geleidingen G 5 — 21 — 21 
mixte Gemengde  » 2 4 2 8 3 Ju 
métallique IJzeren > 8 28 21 57 10 67 
Câbles-quides Leidingkabels — = == 221 de = 
IL. Aires puits Andere schachten 
Guidonnage en bois Houten geleidingen À 18 5 27 == L 
mixte Gemengde  » — 5 ? 7 — 52 
métallique IJzeren > 5 29 17 sil I 3 
Câbles-guides Leidingkabels 2 îl — 3 = 16 
Sans qguidonnage Zonder geleidingen 3 8 5 és Le 
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1.3. — Caractéristiques 
des machines d‘'extraction. 


Les caractéristiques des machines d'extraction sont 


données au tableau n° 55. 


TABLEAU n° 55. 


Caractéristiques des machines équibant les puits d'ex- 
traction en Service au 31-12-1965. 


1.3. — Kenmerken 
van de ophaalmachines. 


In tabel 55 zijn de kenmerken van de ophaairmna- 
chines aangeduid, 


PABELSSS: 


Kenmerken van de machines van de ophaalschachten 
die op 31-12-1965 in gebruik waren. 


EE 


Borinage- Charleroi- 
Centre Namur Liège Sud Campine Royaume 
Borinage- Charleroi Luik Zuider- Kempen Het Rijk 
Centrum Namen bekkens 
Nombre de machines Aantal machines per 
par puits schacht | 
— Nombre de puits — Aantal schachten 
avec 1 machine met 1 machine | 16 47 23 86 2 88 
— Nombre de puits — Aantal schachten 
avec 2 machines met 2 machines — — — — 11 11 
— Nombre total des — Totaal aantal ma- 
machines chines 16 47 23 86 24 110 
Genre des machines Aard van de gebruikte 
utilisées machines 
Système Koepe Koepestelsel 4 7 12 23 24 C x, 
Système à tambour Met trommel 5 + = 5 — 5 
Système à bobines Met schijven 7 40 11 58 == 58 
Nature de l'énergie Gebruikte energie | 
utilisée 
— Electricité (nom- — Elektriciteit (aan- 
bre) tal machines) 16 45 23 84 24 108 
— Vapeur (nombre) — Stoom (aantal ma- 
chines) —— 2 — 2 — 2 
Puissance moyenne Gemiddeld vermogen 
— des machines élec- — van de elektrische , 
triques (kW) machines (kW) 1 496 1 029 997 110920082490 1 416 
— des machines à — van de stoomma- 
vapeur (kW) chines (kW) — 327 = 327 — 027 
— de l’ensemble des — van alle machines 
machines (kW) samen (KW) 1 496 Pre, 997 1 091 2 490 1 396 
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TABLEAU n° 55bs. 


Caractéristiques des machines équipant les puits ne 
servant pas à l'extraction en service au 31-12-1965. 


TABEL 555. 
Kenmerken van de machines van de schachten die niet 
voor de ophaling dienen, in dienst op 31-12-1965. 


Borinage- | Charleroi- L 
Centre Namur Liège Sud Campine Royaume 
Borinage- Charleroi- Luik Zuider- Kempen Het Rijk 
Centrum Namen bekkens 
Nature de l'énergie Gebruikle energie 
utilisée 
— Electricité (nombre) — Elektriciteit (aantal ù 
machines) DE 50 17 78 1 79 
— Vapeur (nombre) — Stoom (aantal ma- 
chines) — 2 1 3 == 3 
— Air comprimé (nom- — Perslucht (aantal) 
bre) 2 — 2 4 — 4 
Puissance moyenne Gemiddeld vermogen 
— des machines électri- -— van de elektrische 
ques (kW) machines (kW) 440 458 272 415 2 280 439 
— des machines à va- — van de stoommachi- 
peur (kW) nes (kW) — 363 92 273 — 273 
— des machines à air — van de machines met | 
comprimé (kW) perslucht (kW) 34 — 154 94 — 94 
— de l’ensemble des —— van alle machines 
machines (kW) samen (kW) 377 454 251 395 2 280 417 


Toutes les extractions sont réalisées au moyen de 
cages véhiculant des wagonnets depuis le fond jusqu’au 
jour, sauf dans 4 puits: un au bassin de Charleroi- 
Namur où est utilisé un skip d’une capacité de 3.120 kg, 
un au bassin du Borinage-Centre où 2 skips d'une capa- 
cité totale de 9.000 kg sont en service et deux en Cam- 
pine où dans chacun fonctionnent 4 skips d’une capa- 
cité totale de 29.500 kg. 


IÎ y a au total 110 machines d’extraction dont 58, 
toutes installées dans les bassins du Sud, sont encore à 
bobines. 


Voici quelques comparaisons avec les chiffres corres- 
pondants de 1963 et 1964. 


Heel de ophaling geschiedt met kooien die wagentjes 
van de ondergrond naar de bovengrond voeren, behalve 
in vier schachten : één in het bekken van Charleroi- 
Namen, waar een skip van 3.120 kg in gebruik is, één 
in het bekken Borinage-Centrum waar twee skips met 
een gezamenlijke kapaciteit van 9.000 kg in gebruik 
zijn er twee in de Kempen waat in ieder 4 skips met 
een gezamenlijke kapaciteit van 29.500 kg in bedrijf 
zijn. 
Alles samen zijn er 110 ophaalmachines : 58 daar- 
van, alle in de zuiderbekkens, werken nog met schijven. 

Aan de hand van onderstaande tabel kan de toestand 
van 1965 met die van 1963 en 1964 vergeleken wor- 
den : 


Situation Situation Situation 
Dans les puits servant In de schachten die voor à fin 1963 à fin 1964 à fin 1965 
à l'extraction de ophaling dienen Toestand Toestand Toestand 
einde 1963 einde 1964 einde 1965 
Nombre de machines électriques Aantal elektrische machines 114 12 108 
Nombre de machines à vapeur Aantal machines met stoom 1 2 2 
Nombre de machines à bobines Aantal machines met schijven 63 62 58 
Nombre de machines à tambours Aantal machines met trommels 6 5 5 
Nombre de machines système Aantal Koepemachines 45 47 47 
Koepe 
Puissance moyenne de l'ensemble Gemiddeld vermogen van de 
des machines d'extraction ophaalmachines 1 394 kW 1 383 kW 1 396 kW 


mm 


1289 


Aspects techniques de l'exploitation charbonnière belge en 1965 


Octobre 1966 


—————— 


Sa[eJ0} sinanbuoT 


S'FS S'S6F I S'SI S'T09 L'8£ 0'968 c'€ 9'OTE S'£E L'OTF 6I L'8SI 2Buar 2120 L 
0'€ 6ZLIT 4 S'ST 0'€ F'T6 l'O GIE Ve F'Er T'O l'ZI uajy2eyos — symd Sat — 
a" £ di OTE Fa £'s En GT — 0'€ — g‘0 u9JUDEUPSUQUUG — sumbinq sa — 
| saredn 
ec S'TO8 Ca 9'T6E CIC 6OIF DE 244 C'ET S'EST 0'0 L'T8 uafnopebpjoog — und sorojeb Say — 
si2queu2 
Cy £'OTF Le 8'£6 CF S'TTE TO 6'ECI OF 8'IST T'O 8'9r uolnoçesyeerdyiom — 2p sauoçef sa] — 
€Y t'96 FT OFS 6T T'TF L'O CHI S'T 2'ZL 0‘0 L'G u2HIOM 2PU2IPIO12IO0A — sa1loJ2IPd9Id S2] — 
9'6T £'ET AA 9'g t9 NGC 6T JF 9'T STI 21 9°G sioffid — Sa]fre} ST — 
: suep S22[[2}SUI 
Ut pla] awurduo> Je. p 
-çesuro$ uaBurprpupnsiad SUOTPSI[EUPD S2p 
2p ueA uw OO0'J UI 2fu2T W OO0' u? InanbuoT 
uu 06 < @ uw oç<Q | uw Qc < À uw Qc < @ uw 06 < À uu 06 < 
uazing uazing uazing uazing uazing uazing 
u2Buers xneAnL u2Buers xneAnL uaBues xneAnJ uaBuerS xneAny u2bue]s xneAnL u2Bue[S xneAnL 
Sa[qIX2T Sa[qiX2] | S2[qIX2]A Sa[qix2];} Sa[qix2] Sa[qiX2[ 
096 808 CE LE9 F CTE A44 CAT L6€ 997 T8€ 9J£OT Tt9 MA uasossaiduoy 2y2sHj42[e sanbr123[9 
6IT € TL6 £SS € _ OF I t/6 — — — 89 OTFI GET | MA woojs jeu uarossaiduox imodea e 
’ : Jossa1duoy 12d sinasaiduo> s2p 
uoBouiaA papplues)  euuaÂowu arreJIun ‘ssinq 
GEO SIT ES TPI| CI6 F6 096 69 £TL OT AURA 6/9 S 1F9 8T 179 9 8S/ 61 £Or 8 T8 FT | MA IEIOT, SAIT, 
996 TZ S68 SET] €£OS SS 09S 69 £9F AT S££E 69 6/95 IF9 8T 179 9 SéC 87 Cri YF 66€ TT | MAX ua1ossoiduox ay2srny2[e sanbrn52[9 
699 €F 888 € 60F 6€ es O9 F 888 £ ar} = nn OT 09€ # ST T MY woojs jeu ualossaiduox modea e 
2p ueA sinossaiduo 
uoBowiaA HIuauezar)  Ssap 22[num2 aouessma 
SZ TLT 144 ST IS LST TT Lr SC 172 F 9€ SU PIE LS sanbin32[9 
FI F II = £ F = — SE € € I OOJS jou : I2pUOIPEM inodeA e :juop 
68 9ZT SE ST rs T9T été Ly TA LL L 2€ IAE AQU 
TE 174 T4 ZI 9 ZI 2 [ T G F 9 u210sS21dWOMarjeJOI — SJ2J01 — 
Hs TSI TT £ 9Y 6FI OT 9F CT TL (3 TE si2Binz jou — suoysid 8 — 
sinas 
u21OSS2IdWOY [eue -Saidu03 2p 2IQuUON 
SNA N'HNVN AMNA.LNHO 
HITX LAH NecAenl SCAHCINZ HINI IOXATAVHI “HOVNIAO4 
2A12S91 xrn1q26 2A12S91 xIm1q26 2A12S31 xIn1q26 2A19591 Xrn1q26 9A19$591 xrn1q26 2AJ19$53] xIn1q26 
ur ul ut uI ut ut ur ut uI ut ut ut 
2A12S21 221A12S 2A12S21 291A12S 2A12521 2914198 2A12591 291A12$ 2419591 291A19$ 2A19S91 291A12S 
u3 u2 u2 ua ua ua ua u2 u2 ua ua LE] 
HANVAOù ANIANVO ans cocis dANMNVN HALNHO 
TIOXHTAVHO "HOVNIIOH 


19215404 uva SU1j/2p42n 2p U9 215$24dW0Y 2p 4000 S21P]JPISU] 
‘OC TAAUT 


‘QUAQUOI HP,p UOHNGIMSIp 2p 19 UOISS24ÎW02 2p SUOHPIIPISUI 


‘OC -TT MAT TAN T 


a —————— 


Annalen der Mijnen van België 


10° aflevering 


1.4. — Air comprimé. 
Caractéristiques des compresseurs. 


Les renseignements relatifs aux installations de 
compression et de distribution de l'air comprimé font 


l'objet du tableau n° 56. 


Il ressort de ce tableau que le nombre de compres- 
seurs mus par la vapeur est actuellement fort réduit. 
et que la puissance unitaire de ces machines est en géné- 
ral supérieure à celle des compresseurs électriques. 


Il est intéressant de noter aussi que le rapport de 
la puissance des unités de réserve à celle des unités en 
service est particulièrement élevé en Campine, où il 
est de 136,50 %, alors qu'il n’est de 28,3 % pour 
l'ensemble des bassins du Sud. La puissance unitaire 
des compresseurs électriques en service est beaucoup plus 
grande en Campine que dans les bassins du Sud, en- 
viron 10 fois. 


2. EPURATION ET PREPARATION 


Les tableaux n° 57 et 58 donnent la répartition de 
la production brute et de la production nette d’après les 
appareils d'épuration et de préparation utilisés. 


2.1. — Répartition de la production brute 
d'après les appareils d'épuration 
et de préparation 


Comme plusieurs de ces appareils interviennent en 
série dans la préparation des produits, le tonnage brut 
indiqué pour chaque appareil à été obtenu en considé- 
rant uniquement le tonnage net livré et les déchets dé- 
finitifs évacués par lui. Les tonnages de mixtes re- 
traités n'apparaissent que lors de leur séparation défi- 
nitive en produits marchands et schistes de terril. 


Le tonnage traité dans les appareils d'épuration à 
liquides denses et dans les bacs à pistons est resté pra- 
tiquement constant en 1965 par rapport à 1964. 


La fraction de la production traitée par liqueurs 
denses qui était passée de 14,7 % en 1956 à 42,8 % 
en 1962, 43,7 % en 1963, 45,5 % en 1964 s’est élevée 
à 46,1 %. 


Dans les bacs à pistons il a été traité 22,6% de la 
production brute en 1965 contre 22,5 % en 1964, 
21,7 % en 1963 et 24,4 4 en 1962. 


Les rhéolaveurs ont traité 3,3 % contre 3,3 % en 
1961, 3,1 % en 1962, 3,2 % en 1963 et 4,2 % en 1964. 


1.4. — Perslucht. 
Kenmerken van de kompressoren. 


De inlichtingen: over de installaties voor de kom- 
pressie en de verdeling van perslucht zijn in tabel 56 
opgenomen. 

Uit die tabel blijkt dat het aantal kompressoren met 
stoom thans zeer klein is en dat het gemiddeld vermo- 
gen van deze machines over ‘’t algemeen groter is dan 
dat van de elektrische kompressoren. 

Het is ook merkwaardig dat het vermogen van de 
kompressoren die in reserve zijn, in vergelijking met 
dat van de kompressoren die in gebruik zijn, in de 
Kempen bijzonder groot is ; deze verhouding bedraagt 
136,5 %, terwijl zij in de zuiderbekkens slechts 28,3 % 
bedraagt. Het gemiddeld vermogen van de elektrische 
kompressoren die in gebruik zijn is in de Kempen veel 
groter dan in de zuiderbekkens, ongeveer 10 maal gro- 
ter. 


2. ZUIVERING EN VERWERKING 


In de tabellen 57 en 58 zijn de bruto- en de netto- 
produktie ingedeeld naar de toestellen die men voor 
de Zzuivering en de verwerking van de produkten 
aangewend heeft. 


2.1. — Indeling van de brutoproduktie 
naar de toestellen aangewend 
voor de zuivering en de verwerking 


Aangezien die toestellen dikwijls in serie werken, 
hebben wij voor de berekening van de brutotonnemaat 
van ieder toestel alleen rekening gehouden met de door 
dat toestel geleverde nettotonnemaat en met de hoeveel- 
heid afvalprodukten die men er definitief door verwij- 
derd heeft. De opnieuw verwerkte mixte-kolen zijn pas 
aangeduid bij hun definitieve scheiding in handelspro- 
dukten en steenstortschiefers. 

De hoeveelheid bewerkt in toestellen met zware vloei- 
stof en in deinmachines is praktisch dezelfde gebleven 
als in 1964. 

In 1965 heeft men 46,1 % van de produktie in toe- 
stellen met zware vloeistof gezuiverd, tegen 14,7 % in 
1956, 42,8 % in 1962, 43,7 Y in 1963 en 45,5 % in 
1964. 

De deinmachines hebben in 1965 22,6% van de 
brutoproduktie verwerkt, tegen 22,5 % in 1964, 21,7% 
in 1963 en 24,4 % in 1962. 

De rheolaveurs hebben 3,3 % verwerkt, tegen 3,3 % 
in 1961, 3,1 % in 1962 en 3,2 % in 1963 en 4,2 % in 
1964. 
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2.2. — Répartition de la production nette 
d'après les appareils d'épuration 
et de préparation 


Le tableau n° 58 se présente d'une manière assez dif- 
férente du précédent, car certaines des méthodes uti- 
lisées, tel l'épierrage manuel, éliminent une forte pro- 
portion de stériles tandis que les produits recueillis par 
d'autres méthodes (filtration, essorage) se vendent tels 
quels dans leur totalité. Dans la mesure où les instal- 
lations à liqueur dense traitent le tout-venant brut, elles 
évacuent les stériles précédemment éliminés en propor- 
tion élevée par l'épierrage manuel. C’est ce qui explique 
que traitant 46,1 %, du brut, ces installations n'ont livré 
que 37,4 % environ du net. 


2.3. — Situation des appareils de préparation 
et de manutention des charbons 
au 31 décembre 1965. 


Le tableau n° 59 donne Ja situation des appareils en 
service dans les installations d'épuration et de prépa- 
ration au 31 décembre 1965. 


Pour chaque genre d'appareils, 1e tableau renseigne 
respectivement le nombre d'installations en service au 
31 décembre, la capacité horaire, qui est exprimée en 
tonnes brutes, et enfin la puissance requise pour les 
actionner. 


Le tableau est complété par quelques informations 
sommaires relatives au nombre et à la puissance des 
appareils de manutention et de classement. 


Voici la situation relative des principaux appareils 
d'épuration mécanique, respectivement à la fin des an- 
nées 1963, 1964 et 1965. 


2.2.— Indeling van de nettoproduktie 
naar de toestellen aangewend 
voor de zuivering en de verwerking. 


Tabel 58 en de voorgaande verschillen vrij veel 
van elkaar, want sommige van de gebruikte methodes, 
zoals de steenlezing met de hand, schakelen een groot 
percentage stenen uit, terwijl de door andere methodes 
(filtratie, droging) bekomen produkten volledig ver- 
kocht worden Zzoals zij zijn. In de mate waarin de 
installaties met zware vloeistof de ruwe schachtkolen 
verwerken, verwijderen zij ook de stenen die vroeger 
in ruime mate met de hand werden verwijderd. Dit 
verklaart waarom die installaties, die 46,1 % van de 
ongewassen kolen verwerken, slechts 37,4% ongeveer 
van de gezuiverde kolen geleverd hebben. 


2.3. — Toestand op 31 december 1965 
van de toestellen voor verwerking 
en behandeling van de kolen. 


In tabel 59 zijn de toestellen aangeduid die op 31 
december 1965 in de zuiverings- en verwerkinginrich- 


tingen in gebruik waren. 


Voor iedere soort toestellen vermeldt de tabel het 
aantal inrichtingen die op 31 december 1965 in gebruik 
waren, de kapaciteit per uur, uitgedrukt in brutoton, 
en ten slotte het vermogen dat nodig is om ze in wer- 
king te houden. 


Enkele beknopte gegevens over het aantal en het ver- 
mogen van de toestellen voor het behandelen en sor- 
teren van de kolen vullen de tabel aan. 


In onderstaande tabel is voor de voornaamiste toe- 
stellen voor mechanische zuivering aangeduid hoeveel 
toestellen op het einde van 1963, 1964 en 1965 in 
gebruik waren. 


Nombre d'appareils en service au: 


Aantal toestellen in gebruik op: 
31-12-1963 31-12-1964 31-12-1965 
Bacs à piston Deinmachines 249 231 220 
Rhéolaveurs Rheolaveurs rl 21 21 
Appareils pneumatiques Toestellen met perslucht 51 48 43 
Cellules de flottation Flotatiecellen 140 140 143 
Appareils à liquides denses Toestellen met zware vloeistof 216 232 232 
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2.4. — Inventaire des moteurs en service 
à la surface au 31 décembre 1965 


La diminution progressive du nombre de moteurs 
à vapeur se poursuit notamment pour l'extraction, la 
compression, la ventilation, le transport et la force mo- 
trice. 


Les moteurs à combustion interne, qui, souvent, les 
remplacent, sont inclus dans le tableau. Leur nombre 
a encore augmenté en 1965 surtout dans le domaine 
des transports. 


En ce qui concerne les moteurs électriques on notera 
une diminution de leur nombre pour l'ensemble du 
Royaume, la diminution moyenne dans les bassins de 
Charleroi-Namur et de Liège n'ayant pas été totalement 
compensée par l'augmentation enregistrée dans le bassin 
du Borinage-Centre et de Campine. La puissance cumu- 
lée est aussi en baisse pour l'ensemble du Royaume, 
mouvement résultant d'une diminution dans tous les 
bassins du Sud supérieure à l’augmentation constatée 
dans le bassin de Campine. 


2.4. — Inventaris van de motoren 
die op 31 december 1965 
op de bovengrond in gebruik waren 


Het aantal stoommotoren blijft geleidelijk afnemen, 
meer bepaald voor de winning, de perslucht, de lucht- 


verversing, het vervoer en de opwekking van drijf- 
kracht. 


De verbrandingsmotoren, die dikwijls hun plaats 
hebben ingenomen, zijn ook in de tabel opgenomen. 
In 1965 is hun aantal nog toegenomen, vooral voor het 
vervoer. 


Wat de elektrische motoren betreft, stelt men vast 
dat hun aantal in alle bekkens samen verminderd is, 
aangezien de aanhoudende daling in de bekkens van 
Charleroi-Namen en Luik niet volledig gekompenseerd 
wordt door de verhoging in de bekkens Borinage- 
Centrum en de Kempen. Ook het gezamenlijk vermo- 
gen is in alle bekkens samen verminderd, aangezien de 
daling in de zuiderbekkens groter is dan de toename in 
de Kempen. 
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CHAPITRE V. 


ANALYSE DES PRINCIPAUX TRAVAUX 
DE PREMIER ETABLISSEMENT 
ENTREPRIS EN 1965 


Les principaux travaux de premier établissement ont 
été groupés en travaux du fond et travaux de la surface 
suivant les rubriques : 


1. TRAVAUX DU FOND 
1.1 Puits, envoyages, contours ct communications. 
1.2 Ventilation et climatisation. 
1.3 Mécanisation et électrification. 
1.4 Exhaure. 


1.5 Divers. 


2. TRAVAUX DE LA SURFACE 


2.1 Extraction. 

2.2 Triages-lavoirs. 

2.3 Equipement énergétique. 
2.4. Ventilation et climatisation. 
AS Die 


BORINAGE-CENTRE 
1. TRAVAUX DU FOND 


Néant. 


2. TRAVAUX DE LA SURFACE 


2.1. Extraction. 


Néant. 


2.2. Triages-lavoirs. 


Néant. 


2.5. Equipement énergétique 
Néant. 


2.4. Ventilation et climatisation. 


Néant. 


25 Divers. 


Le charbonnage d'Hensies-Pommerœul a installé une 
pompe capable d'un débit de 600 m°/heure pour le 


HOOFDSTUK V. 


ONTLEDING VAN DE VOORNAAMSTE 
IN 1965 UITGEVOERDE WERKEN 
VAN EERSTE AANLEG 


De voornaamste werken van eerste aanleg zijn als 
volgt in ondergrondse en bovengrondse werken ver- 
deeld : 


1. ONDERGRONDSE WERKEN 
1.1. Schachten, laadplaatsen, omlopen en verbin- 
.dingswegen. 
1.2. Luchtverversing en klimatisatie. 
1.3. Mechanisatie en elektrificatie. 
1.4. Drooghouding. 
1.5. Allerlei werken. 


2. BOVENGRONDSE WERKEN 


2.1. Ophaling. 

2.2. Was- en sorteerinstallaties. 

2.3. Uitrusting voor de energievoorziening. 
2.4. Luchtverversing en klimatisatie. 

2.5. Allerlei werken. 


BORINAGE-CENTRUM 


1. ONDERGRONDSE WERKREN 


Niets te vermelden. 


2. BOVENGRONDSE WERKEN 
2.1. Ophaling. 


Niets te vermelden 


2.2, Was- en sorteerinstallaties. 


Niets te vermelden. 


2.3. Uitrusting voor de energievoorziening. 


Niets te vermelden. 


2.4. Luchtverversing en klimaisalie. 


Niets te vermelden. 


2.5. Allerlei werken. 

De kolenmijn van Hensies-Pommeræl heeft een 
pomp met een kapaciteit van 600 m°/uur geïnstalleerd 
voor het leegpompen van moerassen. Zij heeft haar 
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dénoyage des marais. Il a équipé son installation de 
vente au comptant d’une bascule de 50 tonnes. 


CHARLEROT-N'ARVAUR 


1. TRAVAUX DU FOND 


1.1. Puits, envoyages, contours 
et communications. 


Le charbonnage du Centre de Jumet, en son siège 
Saint-Louis, à creusé un bouveau Nord, à 295 m, en 
vue de la préparation d'un nouvel étage d'exploitation. 
Au siège Saint-Quentin, l'étage de 364 m a été aménagé 
et une galerie du rivage au puits Saint-Quentin, à 36 m, 


a été creusée. 


Le charbonnage du Petit-Try a mis en service le puits 
n° 3 du siège Sainte-Marie après creusement des envoy- 
ages et des contours Nord, à 66 m et 168 m. A l'étage 
66 m, le chassage en ferme de retour d'air dans le Vei- 
niat de Grande veine des Hayes a été poursuivi jusqu'à 
la méridienne de 760 m couchant, puis prolongé par un 
bouveau midi, 


A cet étage également a été entrepris le creusement 
d'un bouveau montant vers la surface, destiné à la des- 
serte des terres du remblayage pneumatique. A l'étage 
de 168 m le creusement du contour midi au puits n° 3 
a débuté. Un chassage en ferme d'entrée d'air a été 
creusé vers la méridienne de 760 m couchant. À cet 
endroit il a été relié par deux bouveaux, l'un Nord 
et l’autre Sud. 


1.2. Ventilation et climatisation. 


Néant. 


1.3. Mécanisation et électrification. 
Néant. 


1.4. Exhaure. 
Néant. 


1.5. Divers. 
Néant. 


2. TRAVAUX DE LA SURFACE 
2.1. Extraction. 


Le charbonnage de Monceau-Fontaine a acheté et 
entreposé en son siège n° 4 une machine d'extraction 
de remploi de 4.900 CV. 


installaties van kontante verkoop uitgerust met een 


weegbrug van 50 ton. 


CHARLEROI-NAMEN 


1. ONDERGRONDSE WERKEN 


1.1. Schachten, landplaatsen, omlopen 
en verbindingswegen. 


In de zetel Saint-Louis van de kolenmijn Centre de 
Jumet werd op 295 m een noordsteengang gegraven om 
een nieuwe ontginningsverdieping voor te bereiden. In 
de zetel Saint-Quentin werd de verdieping van 364 m 
afgewerkt en werd een galerij van de haven naar de 
schacht Saint-Quentin op 36 m diepte gegraven. 

De kolenmijn Petit-Try heeft de schacht n' 3 van de 
zetel Sainte-Marie in bedrijf genomen, nadat de laad- 
plaatsen en de noordomlopen op 66 m en 168 m gegra- 
ven werden. Op de verdieping van 66 m werd de lucht- 
keer in het gesteente van de Veiniat de Grande Veine 
des Hayes tot aan de meridiaan van 760 m west voort- 
gezet en daarna door een zuidsteengang verlengd. 

Op deze verdieping werd ook begonnen met het gra- 
ven van een hellende steengang naar de begane grond, 
voor de aanvoer van stenen voor de pneumatische vul- 
ling. Op de verdieping van 168 m werd begonnen met 
het graven van de zuidomloop van de schacht n° 3. 
Naar de meridiaan van 760 m west werd een luchttoe- 
voergalerij in het gesteente gegraven. Daar werd zij 
door twee steengangen voortgezet, een noordelijke en 
cen zuidelijke, 


1.2. Luchtverversing en klimatisatie. 


Niets te vermelden. 


1.3. Mechanisation en elektrificatie. 


Niets te vermelden. 


1.4. Drooghouding. 


Niets te vermelden. 


1.5. Allerlei werken. 


Niets te vermelden. 


2. BOVENGRONDSE WERKEN 
2.1. Ophaling. 


De kolenmijn Monceau-Fontaine heeft een tweede- | 
handsophaalmachine van 4.900 PK gekocht en naar | 
haar zetel n' 4 gebracht. | 


| 
| 
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Le charbonnage de Petit-Try a réalisé, au puits n° 3 
du siège Sainte-Marie, le circuit de wagonnets au bâti- 
ment de la recette. IL a aussi exécuté les travaux de génie 
civil et de montage de la charpente métallique des trans- 
porteurs et des tours d'angle et de stockage pour la liai- 
son puits n° 3-lavoir. 


2.2. Triage-lavoir. 


Le charbonnage de Monceau-Fontaine à mis en ser- 
vice, dans son triage-lavoir central, une station de pom- 
page au Canal de Charleroi-Bruxelles, en vue d'assurer 
un complément d’eau claire. Cette installation est capa- 
ble d’un débit de 200 m#/h. Dans ce même triage-lavoir, 
le circuit des wagonnets vers les culbuteurs a été équipé 
de quatre circulateurs en vue de la suppression du per- 
sonnel assurant la continuité du roulage et une installa- 
tion de séchage de l'air comprimé a été montée dans le 
but d'alimenter en air sec tous les appareils de com- 
mande pneumatique. Une grue à commande hydrau- 
lique a été acquise pour assurer le chargement des 
camions et un pont à peser routier a été installé. 


Le charbonnage d’Aiseau-Presles, pour la manuten- 
tion des charbons et déblais, a procédé : 


1°) au remplacement de monorails par un complexe 


A 


de transporteurs à courroie comprenant : 

a) un circuit pour l'évacuation des schistes au ter- 
ril, composé de transporteurs de 1.000 mm de 
largeur de bande et permettant d'assurer un 
débit maximum de 300 t/h; 

b) un circuit pour l'évacuation des charbons à par- 
tir du lavoir vers les silos pour l'enlèvement 
par axes ou vers l'aire de stockage, composé de 
transporteurs de 600 et 800 mm de largeur de 
bande et permettant d'assurer des débits de 
80 t/h; 


2°) à l'installation d’un silo de 250 t et d’un circuit 
de wagonnets pour les schistes d'extraction placé en 
dérivation du traînage existant. 


Le Charbonnage de Roton-Sainte-Catherine a achevé 
l'installation d'un sécheur thermique pour fines lavées 
de marque Couvreur-Ledent, d'une capacité de 40 
t/heure, avec dépoussiéreur des fumées. 


2.3. Equipement énergétique. 


Le Charbonnage de Bonne-Espérance a terminé 
l'installation de la tuyauterie de transport de vapeur de 
100 mm de diamètre entre d’une part la nouvelle chauf- 
ferie et d'autre part la fabrique d'agglomérés et le 
sécheur. Sa longueur totale s'établit à 430 m. 


De kolenmijn Petit-Try heeft het parcours voor mijn- 
wagens in het losvloergebouw van de schacht n' 3 van 
de zetel Sainte-Marie tot stand gebracht. Zij heeft ook 
de werken van burgerlijke bouwkunde voor de verbin- 
ding van de schacht n° 3 naar de wasserij uitgevoerd 
en het metalen gebinte van de transporteurs en de hoek- 
en stockeertorens gemonteerd. 


2.2. Was en sorteerinstallaties. 


De kolenmijn van Monceau-Fontaine heeft in haar 
centrale kolenwasserij een pompstation aan het kanaal 
van Brussel naar Charleroi in bedrijf genomen, om over 
meer zuiver water te kunnen beschikken. De installatie 
kan 200 m/u leveren. In deze wasserij werd het par- 
cours van de mijnwagens naar de kipinstallaties uitge- 
rust met vier circulators, om het personeel dat voor het 
bestendig vervoer moet instaan uit te schakelen ; ook 
werd een drooginstallatie voor perslucht gemonteerd om 
alle met perslucht werkende bedieningsapparaten van 
droge lucht te voorzien. Een hydraulisch bediende 
kraan werd aangeschaft om de vrachtwagens te laden en 
een wegweegbrug geinstalleerd, 


Voor het vervoer van kolen en stenen heeft de kolen- 
mijn van Aiseau-Presles 
1°) de monorails door een complex van bandtranspor- 

teurs vervangen, dat twee lijnen omvat : 

a) een lijn voor het vervoer van de stenen naar 
de steenstort, bestaande uit transporteurs met 
banden van 1.000 mm breedte, die ten hoogste 
300 t/u kan vervoeren ; 

b) een lijn voor het vervoer van de kolen van de 
wasserij naar de bunkers, waar zij per kamion 
worden afgehaald, of naar de opslagplaats ; 
deze lijn bestaat uit transporteurs met banden 
van 600 en 800 mm breedte, die 80 t/u kun- 
nen vervoeren ; 

2°) een silo van 250 t en een parcours voor mijnwa- 
gens voor de opgehaalde kolenschist geïnstalleerd ; 
dit parcours is vertakt op de bestaande sleepinrich- 
ting. 

De kolenmijn Roton-Sainte-Catherine is klaar geko- 
men met de installatie van een thermische droger van 
het merk Couvreur-Ledent voor gewassen fijnkolen. 
Deze droger heeft een kapaciteit van 40 t/u en is voor- 
zien van een rookontstoffer. 


2.3. Uitrusting voor de energievoorziening. 


De kolenmijn Bonne-Espérance is klaar gekomen met 
de installatie van de stoomleiding van 100 mm dia- 
meter van de nieuwe stookplaats naar de agglomeraten- 
fabriek en de droger. Deze leiding is in totaal 430 m 
lang. 
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2.4. Ventilation et climatisation. 


Néant. 


2.5. Divers. 


Le Charbonnage du Centre de Jumet a muni le puits 
Saint-Quentin d'un appareil de chauffage de l'air de 
ventilation. 


Le Charbonnage du Petit-Try a commencé l'instal- 
lation d’un concasseur pour la préparation des terres 
destinées au remblayage pneumatique. Il à installé une 
presse à boulets de 30 t/h et un second poste de charge- 
ment dans sa fabrique d'agglomérés. Il y a également 
entrepris les travaux de génie civil relatifs à l'installa- 


S 


tion d’une chaudière à vapeur Wanson. 


Le Charbonnage de Bonne-Espérance a réalisé une 
nouvelle installation de chargement des agglomérés de 
houille en wagons, pour remplacer l'ancienne qui à été 
mise hors service par suite des travaux de normalisation 
de la Sambre. 


IAIEICPE 


1. TRAVAUX DU FOND 


1.1. Puits, envoyages, contours 
et communications. 


Le Charbonnage du Bonnier a procédé à la réouver- 
ture de l'étage de 430 m pour exploiter du gisement 
dans les couches Harbotte, Malgarnie et Chaineux. 
L'installation de remblayage pneumatique à été remise 
en état de fonctionnement. 

Le Charbonnage d’Espérance et Bonne-Fortune a pro- 
longé le puits d’aérage du siège Saint-Nicolas en vue 
de supprimer les élévateurs desservant le gisement sous 
l'étage de 920 m. 60 m ont été approfondis et simulta- 
nément une galerie inclinée devant servir de seconde 
issue à l'étage nouveau de 1.015 m, a été creusée sur 
136 m de longueur. 

Le Charbonnage de Cockerill-Ougrée a procédé en 
son siège Collard : 

— au creusement d’une descenderie, sous 890 m et 
jusque 1.000 m, en vue de l'approfondissement du 
puits Marie ; 

— au creusement d’une salle de machines au pied de 
la descenderie ; 

— à la construction d’une plate-cuve sous 890 m au 
puits Marie ; 

— à l'approfondissement du puits Marie jusqu'à l'étage 
de 1.000 m, au diamètre utile de 4,50 m ; 


2.4. Luchtverversing en klimatisatie. 


Nicts te vermelden. 


2.5. Allerlei werken. 


De kolenmijn Centre de Jumet heeft de schacht Saint- 
Quentin uitgerust met een apparaat om de ventilatie- 


lucht te verwarmen. 


De kolenmijn Petit-Try is begonnen aan de instal- 
latie van een steenbreker om de stenen voor de pneu- 
matische vulling klaar te maken. Deze kolenmijn heeft 
in haar agglomeratenfabriek een eierpers van 30 t/u en 
een tweede laadpost geïnstalleerd. Zij heeft ook de wer- 
ken van burgerlijke bouwkunde voor het installeren 
van een stoomktel Wanson uitgevoerd. 


De kolenmijn Bonne-Espérance heeft een nieuwe 
installatie voor het laden van kolenagglomeraten op 
wagons tot stand gebracht. Deze installatie vervangt de 
oude die door de normalisatiewerken aan de Samber 
buiten bedrijf werd gesteld. 


EU 


1. ONDERGRONDSE WERKEN 


1.1. Schachten, laadplaatsen, omlopen 
en verbindingswegen. 


De kolenmijn Bonnier heeft de verdieping van 430 m 
opnieuw geopend om het mijnveld in de lagen Har- 
botte, Malgarnie en Chaineux te ontginnen. De instal- 
latie voor pneumatische vulling werd opnieuw bedrijfs- 
klaar gemaakt. 


De kolenmijn Espérance et Bonne-Fortune heeft de 
luchtschacht van de zetel Saint-Nicolas afgediept om 
de elevators voor het mijnveld onder de verdieping van 
920 m te kunnen afschaffen. De schacht werd 60 m 
afgediept en tegelijkertijd werd een hellende gang 
gegraven die de tweede uitgang van de nieuwe verdie- 


ping van 1.015 m zal worden ; al 136 m werden gegra- 
ven. 


De kolenmijn Cockerill-Ougrée heeft in haar zetel 

Collard : 

— een daling van 890 m naar 1.000 m gegraven, met 
het oog op de afdieping van de schacht Marie ; 

— aan de voet van deze daling een machinekamer 
gedolven ; 

— in de schacht Marie beneden 890 m een keervloer 
gebouwd ; 

— de schacht Marie tot aan de verdieping van 1.000 m 
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— à l'établissement d’une salle de locomotives à 
890 m. 


Le Charbonnage du Hasard a terminé l'équipement 
de l’approfondissement du puits Vieux Bure de son 
siège de Micheroux entre 820 et 900 m et y a amorcé 
l'accrochage de 900 m. Il a également approfondi le 
puits 5 Gustave de 800 à 900 m à section circulaire 
de 4,30 m de diamètre après avoir mécanisé l’accro- 
chage de 800 m. Au siège de Cheratte, le puits n° 1 a 
été recarré et équipé jusque 490 m et en vue de son 
utilisation comme puits de retour d'air, un déviateur à 
été creusé et son orifice équipé d’un sas pour clapet 
Briart, L'accrochage de 490 m y a aussi été complète- 
ment aménagé. Au même siège, il a été construit une 
nouvelle sous-station électrique dans le quartier Nord- 
Est à l'étage de 170 m. 


1.2. Ventilation et climatisation. 


Néant. 


1.3. Mécanisation et électrification. 


Néant. 


1.4 Exhaure. 


Néant. 


1.5. Divers. 


Au siège Saint-Nicolas du Charbonnage d’Espérance 
et Bonne-Fortune, l'achèvement des reconnaissances au 
sud de la faille Saint-Gilles a nécessité le creusement de 
160 m de bacnures horizontales et 58 m de sous-puits à 
l'étage de 920 m. Au siège Espérance de la même so- 
ciété, l'allure très dérangée du gisement exploité a 
nécessité le creusement de multiples bacnures et sous- 
puits entre plis d'une même couche ou entre couches 
voisines, pour recréer des accès ou rationaliser les cir- 
cuits de transports et de ventilation. Il a été creusé de 
la sorte à l'étage de 750 m: 

— 180 m de galeries horizontales dans le panneau Sud- 
Ouest et 70 m dans le panneau Est, 


— 95 m de sous-puits. 


2. TRAVAUX DE LA SURFACE 
2.1. Extraction. 


Le Charbonnage d'Espérance et Bonne-Fortune a 
remplacé l'équipement du puits d'aérage de son siège 
Saint-Nicolas par un équipement plus puissant compor- 


tant un nouveau châssis à molettes, une machine d’ex- 
traction et son bâtiment. 


Op een nuttige diameter van 4,50 m afgediept ; 
— 0p 890 m een locomotievenstelplaats aangelegd. 

De kolenmijn Hasard heeft de uitrusting van de afge- 
diepte schacht Vieux Bure van haar zetel Micheroux 
tussen 820 en 900 m voltooid en is aan de laadplaats 
van 900 m begonnen. Zij heeft ook de schacht n' 5 
Gustave van 800 tot 900 m op een ronde doorsnede 
met een diameter van 4,30 m afgediept, nadat zij eerst 
de laadplaats van 800 m gemechaniseerd had. In de 
zetel Cheratte werd de schacht n' 1 verbreed en tot 
490 m uitgerust, en om ze als Juchtschacht te kunnen 
gebruiken, werd een uitwijkingsschacht gegraven waar- 
van de mond uitgerust werd met een sas voor Briart- 
klep. De laadplaats van 490 m werd er ook helemaal 
veranderd. In deze zetel werd ook een nieuwe elektrici- 
teitskabine gebouwd in het noord-oostvak van de ver- 
dieping van 170 m. 


1.2. Luchtverversing en klimatisatie. 


Niets te vermelden. 


1.3. Mechanisatie en elektrificatie. 


Niets te vermelden. 


1.4. Drooghouding. 


Niets te vermelden. 


1.5. Allerlei werken. 


Om de verkenningswerken ten zuiden van de breuk 
Saint-Gilles in de zetel Saint-Nicolas van de kolenmijn 
Espérance et Bonne-Fortune te voltooien, heeft men op 
de verdieping van 920 m 160 m horizontale gangen en 
58 m blindschachten moeten delven. In de zetel Espé- 
rance van dezelfde vennootschap heeft men wegens het 
fel gestoorde mijnveld vele gangen en blindschachten 
tussen de plooien van eenzelfde laag of tussen naburige 
lagen moeten delven om opnieuw toegangswegen tot 
stand te brengen of de vervoer- en de ventilatiekringen 
te rationaliseren. Op de verdieping van 750 m heeft 
men aldus : 

— in het zuid-westvak 180 m en in het oostvak 70 m 
horizontale gangen gegraven, 
— 95 m blindschachten gedolven. 


2. BOVENGRONDSE WERKEN 
2.1. Ophaling. 


De kolenmijn Espérance et Bonne-Fortune heeft de 
uitrusting van de luchtschacht van haar zetel Saint- 
Nicolas door een sterkere uitrusting vervangen ; deze 
omvat een nieuwe schachttoren, een ophaalmachine en 
het machinegebouw. 
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Le Charbonnage de Cockerill-Ougrée a procédé à 
l'aménagement des bâtiments attenant à la recette du 
puits Cécile et a érigé un nouveau monte-charge au 
puits Marie. 


Le Charbonnage du Hasard à commencé le montage 
de l'avant-carré du puits n° 1 recarré du siège Cheratte. 


2.2. Triages-lavoirs. 


Le Charbonnage d'Espérance et Bonne-Fortune a 
poursuivi l'érection d’une seconde batterie de lavage des 
fines de son triage-lavoir. Les travaux suivants ont été 
réalisés : agrandissement de la salle de pompes, début 
de l'installation de la citerne à fines brutes et du mon- 
tage de la batterie proprement dite, aménagements di- 
vers dans les cricuits d’eau et aménagements sous le 
lavoir en vue d'améliorer le chargement sur wagons. 

Le Charbonnage de Patience-Beaujonc a procédé à la 
création de nouvelles aires de stockage bétonnées pour 
fines 0/6 mm. 

Le Charbonnage de Cockerill-Ougrée à procédé dans 
son triage-lavoir : 

— au placement d'une installation de criblage des con- 
cassés, 

— à la mise en marche d'une installation complète de 
dépoussiérage, 

— à la couverture et au galandage des parois, 

— à l'établissement d'une route et d’une aire de char- 
gement en béton et tarmac pour la vente au comp- 
tant ; 

— à l'édification d’une installation d’ensachage pour 
sacs de 50 kg de charbon. 

Le Charbonnage de Grande-Bacnure à monté une 
installation complémentaire de manutention des fines. 

Le Charbonnage du Hasard a entrepris la modernisa- 
tion de son lavoir à charbon en installant un nouveau 
bac à pistonnage pneumatique et un appareil à liqueur 
dense permettant la récupération des mixtes 0/10 mm 
de la production. 


2.3. Equipement énergétique. 


De nouveaux panneaux de contrôle des échanges de 
courant avec l'U.C.E. ont été mis en service aux sièges 
Espérance et Saint-Nicolas du Charbonnage d’Espérance 
et Bonne-Fortune. D'autre part, le transfert d’un com- 
presseur devenu disponible dans un autre siège a été 
mené à bien, ainsi que l'agrandissement d’un réfrigérant 
à air forcé. 


2.4. Ventillation et climatisation. 


Néant, 


De kolenmijn Cockerill-Ougrée heeft de aan de los- 
vloer van de schacht Cécile belendende gebouwen ver- 
beterd en op de schacht Marie een nieuwe goederenlift 
geïnstalleerd. * 

De kolenmijn Hasard is begonnen aan het monteren 
van de daggeleidingen van de verbrede schacht n' 1 
van de zetel Cheratte. 


2.2 Was- en sorteerinstallaties. 


De kolenmijn Espérance et Bonne-Fortune heeft 
voortgewerkt aan de oprichting van een tweede batterij 
voor het wassen van fijnkolen in haar kolenwasserij. De 
volgende werken werden uitgevoerd : vergroting van 
de pompenkamer, aanvang van de installatie van de 
bunker voor ongewassen fijnkolen en van de oprichting 
van de eigenlijke batterij, verschillende veranderingen 
aan de waterleidingen en veranderingen onder de kolen- 
wasseri] om het laden op wagons te vergemakkelijken. 

De kolenmijn Patience-Beaujonc heeft nieuwe beton- 
nen opslagvloeren voor fijnkolen 0/6 mm aangelegd. 


De kolenmijn Cockerill-Ougrée heeft in haar kolen- 
wasseri] : 


— €en zeefinstallatie voor gebroken kolen geplaatst, 

— cen volledige ontstoffingsinstallatie in bedrijf geno- 
men, 

— de wanden bedekt en bekleed, 

— €en weg en een laadvloer van beton en tarmac voor 
de kontante verkoop aangelegd, 

— €en installatie opgericht voor het vullen van zakken 
van 50 kg kolen. 


De kolenmijn Grande-Bacnure heeft een bijkomende 
installatie voor het manipuleren van fijnkolen opge- 
richt. 


De kolenmijn Hasard heeft haar kolenwasserij gemo- 
derniseerd, door een nieuwe deinmachine en een toe- 
stel met zware vloeistof voor de recuperatie van de 
mixte kolen 0/10 mm van de produktie te installeren. 


2.3. Uitrusting voor de energievoorziening. 


In de zetels Espérance en Saint-Nicolas van de kolen- 
mijn Espérance et Bonne-Fortune werden nieuwe con- 
troleborden voor de stroomuitwisselingen met de U.C.E. 


in bedrijf genomen. Bovendien werd een in een andere | 


zetel vrijgekomen compressor overgebracht en werd een 
koelinstallatie met aangedreven lucht vergroot, 


2.4. Luchtverversing en klimatisatie. 


Niets te vermelden. 
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2.5. Divers. 


Le Charbonnage d'Espérance et Bonne-Fortune a 
aménagé le stockage de fines de son usine d'agglomérés 
de houille et à installé une troisième chaudière pour 
assurer la production de vapeur de l'usine et du siège 
Bonne-Fortune. 


Le Charbonnage du Hasaïd à mis en service, dans sa 
fabrique d'agglomérés de houille, deux presses à bou- 
lets de 18 gr, d'une capacité de 30 t/h chacune et une 
chaudière destinée à fournir la quantité de vapeur néces- 
saire à l'agglomération et accessoirement le chauffage 
d'installations de surface. Au siège Cheratte, en vue de 
la suppression d'engins de manutention et de l'utilisa- 
tion rationnelle des terrains disponibles, la mise à terril 
par wagons a été remplacée par une mise à terril par 
camions. Le Charbonnage du Hasard a terminé la cons- 
truction d'un complexe moderne de logement des 
ouvriers célibataires comportant 72 chambres à 3 lits. 
Il a également modernisé les anciens dortoirs et y a 
placé le chauffage central. 


ChASMeP ENLE 


1. TRAVAUX DU FOND 


Néant. 


2. TRAVAUX DE SURFACE 


2.1. Extraction. 
Néant. 


2.2. Triages-lavoirs. 


Le Charbonnage de Beringen a procédé, dans son 
triage-lavoir aux aménagements suivants : 


— placement d'un ancien filtre à schiste pour réaliser 
le filtrage des schlamms granuleux destinés au mé- 
lange avec les fines lavées, 


— mise en service de 2 nouveaux récupérateurs magné- 
tiques à aimant permanent, au lavoir à liqueur dense 
80 mm et plus, 


— mise en service d’un second broyeur pour transfor- 
mer les charbons 30/60 mm en 0/30 mm, 


— mise en service d’une trémie de 80 tonnes pour le 
chargement des mixtes 0/30 mm sur camion et d'un 
silo de 20 tonnes pour le chargement des suies pour 
la vente par camion, 


— placement de diverses courroies pour le transport 
des produits. 


2.5. Allerlei werken. 


De kolenmijn Espérance et Bonne-Fortune heeft de 
opslagplaats voor fijnkolen van haar kolenagglomera- 
tenfabriek veranderd en een derde stoomketel geïnstal- 
leerd om stoom te maken voor de fabriek en de zetel 
Bonne-Fortune. 


De kolenmijn Hasard heeft in haar kolenagglomera- 
tenfabriek twee eierpersen voor eierkolen van 18 gr 
icder, met een vermogen van 30 t/u, en een stoomketel 
voor het maken van de nodige stoom voor de agglome- 
ratie en in de tweede plaats voor de verwarming van de 
bovengrondse installaties, in bedrijf genomen. Om ma- 
nipulatietuigen af te schaffen en de beschikbare gron- 
den rationeel te gebruiken, werd het vervoer met wagens 
naar de steenstort in de zetel Cheratte door vervoer met 
vrachtwagens vervangen. De kolenmijn Hasard is klaar 
gckomen met het bouwen van een modern wooncom- 
plex voor ongehuwde arbeiders ; het telt 72 kamers met 
3 bedden. De oude slaapzalen werden ook gemoderni- 
seerd en van centrale verwarming voorzien. 


KAPAMHEL EAN 


1. ONDERGRONDSE WERKEN 


Niets te vermelden. 


2. BOVENGRONDSE WERKEN 


2.1. Ophaling. 
Niets te vermelden. 


2.2. Was- en sorteerinstallaties. 


De kolenmijn van Beringen heeft in haar kolenwas- 
seriy de volgende veranderingen aangebracht : 


— een teruggewonnen filter voor schilferstenen werd 
gemonteerd om het korrelslik te filtreren voor ver- 
menging met gewassen fijnkolen, 


— twee nieuwe permanent magnetische recuperatoren 
werden in de wasserij met zware vloeistof voor 
80 mm en meer in bedrijf genomen, 


— een tweede breker werd in dienst genomen om kolen 
van 30/60 mm tot 0/30 mm te herleiden, 


__— een tremel van 80 t voor het loden van mixtekolen 
0/30 mm op vrachtwagens en een bunker van 20 t 
voor het laden van het roet voor de verkoop per 
kamion werden in dienst genomen, 


— verscheidene transportbanden voor het vervoer van 
de produkten werden geïnstalleerd. 


10° livraison 


1304 Annales des Mines de Belgique 


Le Charbonnage de Limbourg-Meuse a installé un 
séparateur magnétique, un broyeur à braisettes et deux 
balances de répartition à l’enlèvement du charbon brut 


dans son triage-lavoir. 


2.3. Equipement énergétique. 


Néant. 


2.4. Ventilation et climatisation. 


Néant. 


2.5. Divers. 


Le Charbonnage de Beringen a installé des cellules 
photo-électriques sur certains culbuteurs afin de régler 
la position des wagonnets avant culbutage. Ces culbu- 
teurs ont en outre été munis de commandes automa- 
tiques. Une installation de nettoyage de wagonnets à 
aussi été mise en service. Les accès à l’usine de claveaux 
ont été aménagés pour permettre l'approvisionnement 
de matériaux par camion. Les travaux de transformation 
de la tension de 220 V à 380 V ont été poursuivis dans 
toutes les installations superficielles. 


Le Charbonnage d’Helchteren-Zolder-Houthalen a 
poursuivi et mené à bien en 1965 la construction de la 
fabrique d’agglomérés à partir de charbon gras, dite 
«usine Kébo ». Le premier four a été mis en service 
en septembre 1965. Une nouvelle installation de char- 
gement des claveaux à été réalisée en collaboration avec 
la firme « Hydroname » dans la fabrique à claveaux. 


Le Charbonnage de Winterslag a procédé à la cons- 
truction d’une installation d’amenée et de préparation 
du ciment en vrac pour la fabrique à claveaux. 


De kolenmijn Limburg-Maas heeft in haar kolen- 
wasserij een magnetische afscheider, een breckinstallatie 


voor nootjeskolen en twee verdelingsbalansen aan de 
ae 
afname van ongewassen kolen geïnstalleerd. 


2.3. Uitrusting voor de energievoorziening 


Niets te vermelden. 


\ 
2.4. Luchtverversing en klidatisatie. 


Niets te vermelden. 


2.5. Allerlei werken. 


De kolenmijn van Berinegn heeft op sommige kip- 
toestellen foto-elektrische cellen geplaatst om de stand 
van de mijnwagens te regelen v66r het kippen. De 
automatische bediening van die kippers werd ook in 
werking gesteld. Ook werd een installatie voor het rei- 
nigen van mijnwagens in bedrijf genomen., De toe- 
gangswegen voor de betonblokkenfabriek werden aan- 
gepast om de materialenvoorziening per kamion moge- 
lijk te maken. De werken om de spanning van 220 V 
op 380 V te brengen werden in alle bovengrondse in- 
richtingen voortgezet. 

De kolenmijn van Helchteren-Zolder-Houthalen is in 
1965 klaar gekomen met het bouwen van de agglome- 
ratenfabriek voor de verwerking van vetkolen, de zg. 
Kebofabriek. In september 1965 werd de eerste oven in 
bedrijf genomen. In de betonblokkenfabriek werd, met 
de medewerking van de firma Hydroname, een nieuwe 
installatie voor het laden van blokken tot stand ge- 
bracht. 

De kolenmijn van Winterslag heeft een nieuwe 
installatie voor de aanvoer en de verwerking van losse 
cement in de betonblokkenfabriek gebouwd. 
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Sélection des fiches d'Inichar 


Inichar publie régulièrement des fiches de documentation classées, relatives à l'industrie charbonnière 


et qui sont adressées notamment aux charbonnages belges. Une ‘sélection de ces fiches paraît dans chaque 


livraison des Annales des Mines de Belgique. 


l 


Cette double parution répond à deux objectifs distincts : 


a) Constituer une documentation de fiches classées par objet, à consulter uniquement lors d'une recherche 


déterminée. II importe que les fiches proprement dites ne circulent pas ; elles risqueraient de s'égarer, 


de se scuiller et de n'être plus disponibles en cas de besoin. Il convient de les conserver dans un meuble 


ad hoc et de ne pas les diffuser. 


b) Apporter régulièrement des informations groupées par objet, donnant des vues sur toutes les nouveautés 


C'est à cet objectif que répond la sélection publiée dans chaque livraison. 


A. GEOLOGIE. GISEMENTS. 
PROSPECTION. SONDAGES. 
IND. À 40 Fiche n° 43.134 


G.A. SCHNELLMANN. Recent developments in the 
search for minerals in the United Kingdom. Récents 
développements dans la recherche minérale dans le 
Royaume-Uni. — The Mining Engineer, 1965, dé- 
cembre, p. 148/160 [y compris discussions), 5 fig. 


Dans une première partie, l’auteur retrace briè- 
vement d’une part, l’évolution historique et, d’au- 
tre part, le statut actuel de l’exploration systéma- 
tique du sous-sol du Royaume-Uni et de la recher- 
che de substances minérales utiles à l’industrie. 
Celles-ci comportent, en plus des charbons et 
lignites, les minerais de fer, les minerais métalli- 
ques (Pb, Zn, Ag), les sels gemme et de potasse, 
la fluorine, la baryte, le gypse et lanhydrite ainsi 
que les produits de carrières tels que roches 
ignées (granit, diorite, basalte), les calcaires et 
dolomites, les argiles plastiques, les sables et gra- 
viers. La seconde partie est consacrée à l’activité 
courante actuelle, à l’objet des recherches et aux 
projets futurs. 


IND. À 54 Fiche n° 43 087 


E. KREBS. Bohrlochvermessungen in Theorie und Praxis. 
Mesurages des trous de sonde en théorie et en pratique. 
—- Zeïtschrift für Erzbergbau und Metallhüttenwesen, 
1966, mars, p. 128/135, 11 fig. 


L'auteur expose, d’une manière détaillée, le 
mode de fonctionnement et d'application pratique 
des instruments et des procédés mis en œuvre 
en vue de procéder à des mesures, des levés et à des 
investigations s'appliquant aux trous de sonde 
parmi lesquelles l’auteur étudie celles-ci : 1) tech- 
niques : l) mesures de déviations et d’écart par 
rapport au profil visé et ce, en sondages tubés ou 
non; précision de telles mesures; 2) orientation 
des outils de correction et de rattrapage de dévia- 
tions; 3) récolte de carottes orientées. I1) géophy- 
1) mesure « Elektrolog >» qui comporte 
l'établissement des courbes caractéristiques du 
potentiel propre et de la résistance électrique 
des formations traversées; 2) l'établissement de 
la courbe qui caractérise la radioactivité (rayon- 
nement y) naturelle des terrains du profil. III) 
exploration optique ou visuelle de la paroi interne 
du trou de sonde, à l’aide d’une caméra de prise 


siques : 
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de vues photographique ou d’une caméra de télé- 
vision. 


IND. À 54 Fiche n° 43.253 


L.J. THOMAS. A strata introscope. Un « ntroscope » 
explorant l'intérieur des sondages. — Colliery Guard- 
ian, 1966, 8 avril, p. 447/450, 7 fig. 


Description d’un appareil pouvant servir à ins- 
pecter l’intérieur des trous de sonde d’un diamètre 
d'environ 8 em jusqu’à une profondeur de 6,60 m. 
Construit sur le principe du périscope, il est 
portatif et contient son propre circuit d'éclairage 
dont le courant est fourni par un accumulateur 
léger rechargeable. Il peut être utilisé pour l’ob- 
servation directe ou au moyen d’une caméra, des 
cassures ou fissures existant dans un sondage, 
Les joints de stratification sont également obser- 
vables si le trou est bien nettoyé. L'appareil com- 
porte un tube qui s’introduit dans le trou de sonde, 
qui peut tourner sur lui-même et porte à son extré- 
mité (vers le fond du trou) un disque en caout- 
chouc servant à balayer les parois et à centrer le 
tube. Une ouverture ou fenêtre disposée en dessous, 
permet de laisser passer les rayons lumineux émis 
par la source, réfléchis par un miroir à 45° et réflé- 
chis à nouveau par les paroïs de la roche. Les 
rayons lumineux sont recueillis à l’extérieur du 
trou par un objectif, après réflexion double sur 
des miroirs à 45°. L'article fournit la description 
détaillée de l’appareïl, des assemblages, du mode 
d’éclairage, du fonctionnement et de l’utilisation 
avec caméra photographique. Des indications spé- 
ciales sont données pour l'emploi dans les forages 
souterrains. 


B. ACCES AU GISEMENT. 
METHODES D'EXPLOITATION 


IND. B 152 Fiche n° 43.310 


R.S. PAINE et N.A. ELLERTSEN, Mining method tech- 
nique, and cost of presplitting the flood control gate 
shaft, Littlevile Dam, Huttington, Mass. Fonçage de 
puits. — US. Bureau of Mines, !.C. 8273, 1965. - 
Résumé dans « Annales des Mines» (France), 1966, 
avril, p. 107/108, 2 fig. 


Le tir de « presplitting » est une sorte de « tir de 
camouflet » qui consiste à tirer une volée de coups 
rapprochés, d’assez grand diamètre mais faible- 
ment chargés, disposés suivant le gabarit de l’ou- 
vrage à creuser. L’essentiel de l’énergie du tir est 
ainsi utilisé pour établir une série de fissures 
entre les trous de mine. Après ce premier tir, la 
volée normale sert à l’abattage, mais l’ébranlement 
est arrêté par les fissures déjà formées, les parois 
de l’excavation conservant une netteté remar- 
quable, Cette méthode a été utilisée aux U.S.A. 


10° livraison 


dans le fonçage d’un puits de 15,60 m de profon- 
deur. Creusé dans des schistes à 60-70° de pendage, 
très clivés et de dureté très variable, ce puits de 
section rectangulaire devait être bétonné. Pour 
limiter à la section du gabarit le travail des volées 
de tir en cours de creusement, il fut décidé de 
provoquer dans les schistes sur toute la hauteur 
du puits et suivant le périmètre à respecter une 
ligne de cassure. Quelques données techniques : 
Par volée de mines : 41 trous verticaux de 3 m 
de longueur et 75 mm de diamètre, forés à 55 cm 
d’entr’axe; charge de dynamite par trou : 5,2 kg; 
détonateurs à retards échelonnés de 0 à 6. Les 
opérations du tir de « presplitting » furent menées 
en 5 jours ouvrables par une équipe de 7 ouvriers 
travaillant à 1 poste par jour, tandis que le travail 
proprement dit de fonçage de puits fut achevé par 
une autre équipe de 5 ouvriers travaillant égale- 
ment 8 h/jour (à un autre poste que la 1'° équipe) 
pendant 5 jours. La consommation d’explosifs 
rapportée à la t de déblais fut de 800 g/t. Les tirs 
d’ébranlement de «presplitting >» ont permis de 
foncer le puits entre des paroïs suffisamment soli- 
des pour réduire le dispositif de sécurité à un 
filet métallique protecteur maintenu contre les 
parois par des boulons d’ancrage. 


IND. B 116 Fiche n° 43.099 
T.B. DELLINGER. For shaft sinking, new study analyzes 


big-hole costs. Pour sondages d'exploitation, une nou- 
velle étude analyse les prix de revient des trous de 
sonde de grand diamètre. — Engineering and Mining 
Journal, 1966, mars, p. 76/86, 19 fig. 


L'auteur présente un essai d'évaluation des élé- 
ments du prix de revient des sondages de grand 
diamètre. Le coût d’un tel sondage exécuté par le 
procédé rotary dépend de plusieurs facteurs : 
diamètre, profondeur principalement, avee comme 
facteurs concommittants, l’usure des outils de fora- 
ge, le taux de circulation, le revêtement, le taux 
de pénétration, ete. Des formules ont été propo- 
sées pour donner le coût en fonction des éléments 
principaux et de coefficients tenant compte des 
autres. Des courbes ont été dressées reliant les 
différents facteurs. L'étude comporte les parties 
suivantes : Données de base déterminant les dimen- 
sions du sondage. — Prix par unité de poids des 
trépans. — Comment déterminer la vitesse de 
forage rotary et la puissance consommée. —— Le 
système de circulation. — Considérations à envi- 
sager. — Le coût du revêtement (tubage) et de la 
cimentation. — Comment évaluer le coût de l’équi- 
pement et du personnel, — Evaluation du temps de 
forage, revêtement et cimentation. — Coût de la 
mise en place du matériel. — Coût des vérifications 
des opérations de sondage. — Coût du carottage 
et des équipements spéciaux. — Exemples chiffrés. 
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IND. B 31 Fiche n° 43.232 


L. FEUGUEUR. Le tunnel sous le Mont Blanc. Etudes 
géotechniques. — Revue de l'Industrie Minérale, 
L966imars, p.1209/215,.9. fia. 


Le tunnel a 11,6 km de longueur et relie la 
vallée de l’Arve, à la côte 1274, au Val d’Aoste, 
à la côte 1380, et passe sous l’Aïguille du Midi, 
avec un recouvrement maximum de 2500 m. La 
connaissance de l’histoire géologique du Mont 
Blanc, qui a été marquée par trois périodes orogé- 
niques, était nécessaire pour juger des états de 
tensions mécaniques dans lesquelles se trouvent les 
roches, évaluer les risques d'accidents et préparer 
l’organisation du chantier. Des essais mécaniques 
sur les roches ont été pratiqués ainsi que létude 
des phénomènes de décompression de la roche à 
grande profondeur en terrains cristallins. Au cours 
du développement des travaux, une surveillance 
géologique a été maintenue pour contrôler les 


changements de zone de terrains traversés. 


IND. B 31 Fiche n° 43.233 


F. LAJAT. Creusement du tunnel sous le Mont Blanc. 
— Revue de l'Industrie Minérale, 1966, mars, p. 215/ 
120% vo: 


La section théorique excavée est 80 m° pour une 
section utile de 74 m°. Les prévisions géologiques 
ont permis d'exécuter la foration à pleine section, 
ce qui est plus économique, en utilisant un gros 
jumbo de 100 t à 4 étages, automoteur sur voie 
de 6,20 m de largeur. Le matériel lourd permet- 
tait de laisser le personnel à 7 m du front (danger 
d’éboulement) et de le réduire à 15 hommes au 
lieu de 28 sur le côté italien. Chaque volée com- 
portait de 120 à 150 trous de 42 mm parallèles à 
l’axe du tunnel; la charge était de 550 kg d’explo- 
sif (1,5 kg/m° de granit). Les difficultés essen- 
tielles dans cet ouvrage ont été principalement les 
venues d’eau et les décompressions de la roche. 
Les venues d’eau ont été permanentes et très 
diffusées sur le côté français, d’où captage diffi- 
cile; des pressions très élevées (100 kg/em‘) ont 
été enregistrées, constituant de graves dangers. La 
décompression se produisant tout de suite, le tir 
causait des hors-profils importants. De grandes 
écailles se détachaïent du front dès la fin du mari- 
page, stoppant l’avancement. Un boulonnage du 
front précédait la foration dans les zones à décom- 
pression, mais la perforation restait souvent génée 
par des coincements de fleurets dus aux mouve- 
ments des roches. 


IND. B 4110 Fiche n° 43.246 


E. ANDERHEGGEN. Roof control in longwall mining. 


Le contrôle du toit en exploitation par longues tailles. 
— Mining Congress Journal, 1966, mars, p. 36/40, 
TE 


L'article expose les raisons pour lesquelles l’ex- 
ploitation par longues tailles ne s’est introduite 
aux Etais-Unis que depuis quelques années : ex- 
ploitation de couches plus minces et à plus grande 
profondeur. Il montre l’importance croissante des 
moyens de contrôle du toit qui ont été progres- 
sivement adoptés en Europe, imposés par les 
conditions de gisement : cintres coulissants en 
voies bosseyées, étançons hydrauliques mécanisés 
en tailles. Il esquisse brièvement le problème des 
affaissements de la surface du sol consécutifs au 
déhouillement total par longues tailles. Aux Etats- 
Unis les traçages délimitant les panneaux exploi- 
tés sont généralement triples, réalisant une sorte 
de compromis entre les longues tailles et les 
«chambres et piliers ». Quelques considérations 
sont émises sur les principaux modes d’exploi- 
tation en Angleterre et en Allemagne : emploi 
des rabots dans les couches de charbon tendre, 
longueur des tailles déterminées par les conditions 
économiques, rendements. Enfin, on envisage les 
problèmes posés par l'exploitation de plusieurs 
couches voisines, écartées parfois en Europe, de 
6 à 9 m seulement : problèmes de tenue du toit, 
coups de toit, affaissement de la surface en régions 
à population dense. 


IND. B 4111 Fiche n° 43.123 


F. SCHUERMANN et KH. VOSS, Erste Vorschläge 
für einen geringeren Schichtenaufwvand am Ueber- 
gang Streb-Strecke. Premières propositions en vue 
d'une diminution des postes prestés aux extrémités de 
taille. — Giückauf, 1966, 30 mars, p. 292/303, 26 fig. 


Traduction Inichar. 


Les opérations les plus importantes et le nombre 
de postes effectués aux extrémités de taille. Les 
formes fondamentales de celles-ci. Le nombre de 
postes effectués peut être diminué : par la réduc- 
tion des niches; par l’amélioration : a) du disposi- 
tif d'ancrage, du soutènement de voie et des épis de 
remblais, b) de la desserte des produits en taille, 
c) de la découpe des panneaux et de la conception 
du quartier, d) de l’organisation des opérations 
de la taille, des systèmes de rémunération et de 
calcul des salaires. Propositions établies par le 
S.K.B.V. en vue de la mécanisation des extrémités 
de taille. L’étude qui jusqu'ici a porté sur 61 tail- 
les de la Ruhr sera poursuivie et étendue à l’en- 
semble des «centres locaux » où se déroulent les 
différentes opérations du chantier. 
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IND. B 4111 Fiche n° 43.133 


J.H.R. COPE. Philosophy and future developments 
of RO.L.F. Philosophie et futurs développements des 
failles R.O.L.F. — The Mining Engineer, 1965, no- 
vembre, p. 126/138 {y compris discussions). 


Le 1° chapitre de l’article retrace l’historique, 
la motivation de l'installation, en un mot l’arrière- 
plan de celle-ci ainsi que le démarrage des 2 pre- 
mières longues tailles télécommandées; il com- 
prend : l’organisation, la fonction de l’organisa- 
tion, la sélection des sites, du projet et les problè- 
mes concernant l’application des projets aux sites 
choisis et une brève description de l’installation et 
du démarrage. La seconde partie de l’étude con- 
tient un résumé des résultats obtenus à ce jour et 
une analyse du travail des développements sépa- 
rés et se termine par un exposé sommaire des idées 
qu'il est possible d’incorporer actuellement dans 
les tailles mécanisées conventionnelles. Dans le 
3° chapitre, l’auteur a eu comme objectif d’indi- 
quer les bénéfices d’un développement intégré, du 
contrôle, des communications et d’exposer le 
modèle futur de l’industrie charbonnière et les 
besoins de la direction pour y pourvoir. Pour con- 
clure, l’auteur souligne la nécessité d’une exten- 
sion de la longue taille télécommandée ainsi que 
l'effet, tant à moyen qu’à long terme, que celle-ci 
exercera sur l’industrie. 


IND. B 4111 Fiche n° 43.254 
P. BRITTON et P.G. COTGROVE. Face ends mecha- 


nization. La mécanisation des extrémités de tailles. — 


Colliery Guardian, 1966, 8 avril, p. 451/458, 5 fig. 


Les extrémités de tailles sont des endroits con- 
gestionnés et dangereux comme le montrent les 
statistiques d'accidents. On s’efforce d’y remédier 
par la mécanisation des extrémités du front abou- 
tissant aux voies et par la mécanisation des bos- 
seyements dans les voies aboutissant à la taille. 
Pour la mécanisation des extrémités de tailles ou 
niches, la machine Dawson Miller dont l’emploi 
a été entravé par la difficulté de maintenir son 
horizon de coupe, d’une part, et par la forte pro- 
duction de poussière, d’autre part. On s’est efforcé 
de remédier à ces inconvénients. La machine Joy 
Sullivan pour courtes tailles a aussi obtenu quel. 
ques succès et subi diverses mises au point. Les 
extrémités de tailles présentent des difficultés de 
soutènement auxquelles on obvie de différentes 
façons : on mentionne particulièrement les sup- 
ports mécanisés Dowty et Gullick. Dans les bos- 
seyements, il faut citer les machines Brethby et 
l'emploi de modes de soutènement appropriés. 
Pour utiliser les déblais rocheux, l'emploi du com- 
biné Markham avec concasseur et remblayeuse 
pneumatique, rend des services. Le problème des 
poussières et des étincelles par friction doit retenir 


l'attention. On s’est efforcé de réalisèr l’élimina- 
tion des niches en poussant en avant du front de 
taille le traçage des voies et en pratiquant l’ex- 
ploitation rabatfante. Les machines à creuser les 
voies s'appliquent à ces méthodes, machines 
Brethby, Dosco, Greenside. Leur prix élevé limite 
encore leur emploi aux exploitations avec grands 
avancements. 


C. ABATTAGE ET CHARGEMENT 


IND. C 40 Fiche n° 43.128 
C.H. DAVIS et J.H. PATERSON. Progress with thin 


seam mechanization. Progrès dans la mécanisation des 
couches minces. — The Mining Engineer, 1965, octo- 
bre, p. 33/53 {ÿ compris discussions), 4 fig. 


L'exploitation avec succès des couches minces 
constitue un problème qui n’est pas encore actuel- 
lement résolu et elle devient d’autant plus ardue et 
moins rentable à mesure que l’ouverture diminue. 
Il est souvent difficile de justifier le montant élevé 
de capital à investir pour l’acquisition de certaines 
formes d’équipement moderne, à moins qu’on ne 
puisse le justifier par la production d’un plus 
grand tonnage journalier. L’article passe en revue 
les points saillants de ce type d’exploitation méca- 
nisée en veine mince et essaie de fournir une vue 
panoramique des tendances futures et des possi- 
bilités et ce, tout en tenant compte de la pénurie 
croissante d'ouvriers aptes à œuvrer dans de telles 
conditions. Les auteurs discutent les problèmes du 
travail en espaces restreints, en relation avec l’uti- 
lisation simultanée d’une abatteuse-chargeuse et 
d’un soutènement métallique par étançons isolés ou 
par éléments mécanisés dans des couches présen- 
tant moins de 0,75 m d'ouverture. 


IND. C 40 Fiche n° 43.148 
H.G. COOK et AH. MORRIS. À review of thin 


seam mechanization. Revue de la mécanisation des 
couches minces. — The Mining Engineer, 1966, mars, 
p. 391/405 {y compris discussions), 10 fig. 


On s'attend à ce que la proportion de la pro- 
duction totale du Royaume-Uni issue de couches 
d'ouverture inférieure à 0,90 m décroisse d’une 
manière substantielle au cours de la prochaine 
décennie. Les raisons pour maintenir la production 
du tonnage marginal qui reste sont principalement 
d'ordre social ou dues à certaines qualités particu- 
lières du charbon exploité. Si une certaine produc- 
tion doit être conservée, celle-ci doit, dès lors, 
être obtenue avec un rendement aussi élevé que 
possible. La mécanisation des couches minces 
n’aboutit actuellement qu’à des concentrations à 
la taille, relativement faibles et avec des rende- 
ments chantiers qui ne sont que légèrement supé- 
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rieurs à ceux réalisés par tailles non mécanisées, 
à abattage manuel, en couches de même ouverture. 
C’est pourquoi une amélioration substantielle de 
l’économie et de la rentabilité doit être obtenue 
par une réduction radicale des dépenses d’exploi- 
tation et des charges du capital. Des formes de 
mécanisation en voie de développement emploient 
des machines spécialement conçues et construites 
pour les couches minces utilisant des puissances 
nominales plus élevées que celles actuellement 
disponibles. La recherche de l’augmentation du 
volume de la production par poste et par unité 
(concentration à la taïlle) ne présente d'intérêt 
que dans la mesure où les conditions d’environne- 
ment et de conduite de l'équipement sont concer- 
nées. Les auteurs concluent que, malgré tout, les 
résultats économiques des chantiers en couches 
minces ne s’'approcheront que bien rarement de 
ceux réalisés par des ouvrages en couches plus 
ouvertes; néanmoins de substantielles améliora- 
tions résulteraient des développements actuelle- 
ment en cours. 


IND. C 4222 Fiche n° 43.203 


R. ADAM. Exposition du matériel de mines à Olympia 
Hall 8-17 juillet 1965. Rabots. — Revue de l'Industrie 
Minérale, 1965, décembre, p. 99. - Glückauf, 1965, 
29 septembre, p. 1173, 2 fig. - Colliery Guardian, 
n° spécial, 1965, juin, p. 162. - Annales des Mines 
de Belgique, 1966, février, p. 225/230, 10 fig. 


Rabots. U.M.M., licence de la firme Westfalia, 
présente un rabot sans recul renforcé et avec 
réglage du niveau de coupe, ainsi qu’une combinai- 
son d’un rabot avec une machine auxiliaire pour 
l’abattage du sillon supérieur. 


IND. C 44 Fiche n° 43.127 
W.R. DONAGHUE. Experience and comparison of 


the new machines in roadway drivages. Expériences 
et comparaisons des nouvelles machines à creuser les 
voies. — The Mining Engineer, n° 61, 1965, octobre, 
p. 17/32 [y compris discussions), 4 fig. 


L'article décrit l’application à titre expérimen- 
tal, et en compare les résultats de 2 méthodes 
modernes de creusement de traçages, au moyen du 
« Bretby Mark II Roadheader » d’une part, et du 
«Dawson Miller Heading Machine » travaillant 
conjointement à un «Joy Sullivan Ripping Ma- 
chine », d’autre part. L'auteur fournit une brève 
description de ces machines, en même temps quil 
expose le mode d’action de chacune d'elles et 
relate les difficultés rencontrées. Les performances 
sont comparées sur la base des dépenses en postes 
de main-d'œuvre et en salaires, des avancements 
par poste et des rendements par homme/poste, de 
l'expérience opérationnelle et des considérations 
de sécurité, En conclusion, l’auteur affirme que 


l’utilisation de ces machines fut un succès écono- 
mique comparativement aux méthodes convention- 
nelles de creusement des traçages. Les résultats 
obtenus avec la « Roadheader Mark IT >» de Brethy 
sont plus encourageants que ceux obtenus par 
la mise en œuvre combinée des 2 autres machines. 
Il avait pourtant été pressenti que la machine 
Dawson Miller n’était pas suffisamment adaptée et 
appropriée à ce type de traçage, sous les conditions 
plutôt difficiles qui prévalaient. 


IND. C 5 Fiche n° 43.149 
G.C. PRICE et F. BADDA. Hydraulic coal mining 


research. Recherches sur l'abattage hydraulique du 
charbon. — US. Bureau of Mines, R.I., n° 6685, 16 p.. 
8 fig., 3 tabl. - Annales des Mines (France), 1966, 
maïs, p. 61/62, 2 fig. 


L'étude de labattage hydraulique de charbon 
par le Bureau of Mines a déjà donné lieu à 2 
« Reports of Investigations », numérotés 5915 et 
6276, ayant respectivement donné lieu aux fiches : 
C 41 - 33.661 et C 41 - 42.089. Le présent rapport 
en constitue la suite. Les travaux étudiés se situent 
dans la même couche assez fortement pentée que 
pour le précédent rapport; ils ont été interrom- 
pus par la fermeture de la mine avant qu’on ait 
pu appliquer les améliorations qui auraient vrai- 
semblablement rendu l'abattage hydraulique plus 
rentable que la méthode d’exploitation classique 
(en particulier en employant un élément de sou- 
tènement marchant pour le déplacement du moni- 
tor). Description du matériel employé et des essais 
réalisés. Conclusions : perspectives favorables pour 
l'emploi de l'abattage hydraulique. Biblio : 5 réf. 
Résumé Cerchar, Paris. 


D. PRESSIONS ET MOUVEMENTS 
DE TERRAINS. SOUTENEMENT. 


IND. D 2223 Fiche n° 43.270 


G. BRAEUNER. Die Ouerschnittsverminderung von 
Strecken in druckhaftem Gebirge und die Môgjlich- 
keiten ihrer Bekämpfung. La diminution de section des 
voies creusées en terrains sujets à pression et la lutte 
possible contre celle-ci. — Bergfreiheit, 1966, mars, 
p. 85/89, 5 fig. 


La diminution de section d’une voie creusée en 
terrains soumis à de fortes pressions augmente, 
d’une part, avec l’épaisseur de la gaine des terrains 
influencés, qui entoure la voie, et dans laquelle 
les déformations de la roche sont permanentes et, 
d’autre part, de l’état de fissuration et de foison- 
nement qui caractérise cette zone. L’épaisseur de 
cette zone influencée dépend : a) de la grandeur 
et de la distribution de la pression avant le creu- 
sement de la voie et des modifications du régime 
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des sollicitations qui surviennent après ce creu- 
sement en conséquence d'ouvrages miniers Voi- 
sins: b) de la résistance mécanique propre de la 
roche: c) de l’âge de la voie. L'ensemble de ces 
éléments conditionne le choix du soutènement sur- 
tout en terrains susceptibles d’être soumis à de 
fortes sollicitations et si on veut que les éléments 
de soutènement soient utilisés avec efficacité 
optimale, ce choix est motivé par la réponse que 
l’on peut donner aux questions ci-après : 1) Quelle 
est la résistance du soutènement qui est nécessaire 
pour garantir une réduction de section de voie 
fixée a priori; 2) Quelles sont les espèces et types 
de soutènement qui assurent au mieux et le plus 
facilement cette résistance; 3) Comment peui-cen 
utiliser au mieux le type de soutènement choisi 
compte tenu de son élasticité et de la résistance 
mécanique du matériau qui le constitue, en d’au- 
tres termes quelles sont l’architecture et la densité 
à retenir. Dans le cas particulier de terrains in- 
fluencés, profondément désagrégés et sans cohé- 
sion propre, l'application des mesures ci-après peut 
contribuer efficacement à la tenue et au maintien 
à section des voies : 1) ancrage des terrains par 
boulonnage; 2) injection de résines synthétiques 
qui assurent la consolidation des terrains: 3) forme 
appropriée de la section de voie (circulaire, ogji- 
vale, elliptique); 4) protection des parois contre 
l’action des agenis de désagrégation de la roche 
(eau, humidité, courant d’air); 5) creusement de 
la voie par abattage à l’explosif ou par abattage 
mécanisé; 6) ordre d’exploitation des couches 
(descendant ou montant). 


IND. D 34 Fiche n° 43.219 


K, WALZ et J. DAHMS. Richtlinien für Beton im 
Grubenausbau. Directives pour l'emploi du béton dans 
le soutènement minier. — Beton-Verlag G.m.bH, 
Düsseldorf, 1966, 36 p. 19 fig. 


Remarques préliminaires. 1. Généralités. 2. Ma- 
tières premières de base : 21. Ciment. 22. Maté- 
riaux additionnels (sable, graviers, pierrailles et 
autres ingrédients) : 221. Propriétés des maté- 
riaux rocheux additifs et matières nuisibles. 222. 
Calibre, composition granulométrique et forme des 
grains des matériaux rocheux additifs. 23. Eau de 
sàchage. 24. Eléments et moyens additifs. 3. Com- 
position du béton. 4. Dosage des constituants du 
béton. 5. Obtention du mélange. 6. Béton non uti- 
lisé sur place, destiné à être transporté. 7. Modes 
de transport du béton de l’endroit où il est fabri- 
qué à l’endroit où il est utilisé. 8. Mise en place, 
damage et compression du béton. 9. Traitement du 
béton après sa mise en place. 10. Mise à l'épreuve 
et surveillance du béton placé. Remarques finales 
— Bibliographie (19 titres). 


IND= D: 35 Fiche n° 43.090 
G. HARBUSCH. Kunststoffe im Bergbau. Les matières 


plastiques dans l'industrie minière. — Bergfreiheit, 
1966, mars, p. 53/64, 15 fig. 


Après avoir rappelé brièvement la composition 
chimique, la structure moléculaire, les processus 
physico-chimiques de production (polymérisation, 
polycondensation, polyaddition) des différentes 
familles de matières synthétiques dites plastiques 
les plus courantes et esquissé les principales pro- 
priétés utiles qui leur sont propres (résistance 
mécanique à la température, à l’oxydation, au 
vieillissement, à l’usure, à l’action agressive des 
acides et des bases, ininflammabilité; absence de 
toxicité; facilité d’usinage, de formage, de sou- 
dage, d’application, etc.), l’auteur énumère toute 
une série d’usages qu’elles ont trouvés dans l’in- 
dustrie minière. Particulièrement en ce qui con- 
cerne le fond, il décrit, avec détails circonstanciés, 
les applications ci-après : 1) canars d’aérage en 
PVC, joints d'étanchéité tensoplast et colles de ré- 
paration; 2) bande de transport en PVC; 3) blocs 
pressés pour patins de freins de locomotive; 4) 
auges à eau pour barrage d’arrêt d’explosion de 
grisou ou de poussières; 5) plaques de revêtement 
— qu’on peut souder sur place — pour revêtement 
d’étanchéisation de venues d’eau; 6) cartouche 
de résine époxyde à prise rapide pour scellement 
de boulons d'ancrage; 7) container et réservoir en 
résine synthétique armée de fibres de verre; 8) 
même genre de matière première pour la confec- 
tion d’étancçcons hydrauliques et de bêles articulées: 
9) résine époxyde pour injection dans les lerrains 
afin de les consolider et de les rendre étanches: 
10) polyuréthane appliqué sous forme de mousse 
contre la propagation des incendies et la constitu- 
tion de barrages d’arrêt; 11) tuyauteries de distri- 
bution d’air comprimé, d’eau, etc.; 12) revêtement 
isolant des câbles électriques; 13) pièces moulées 
pour coussinets, roulements, pièces d’usure de 
pompes, etc.; 14) couche de charge pour revête- 
ment de tambour moteur ou porteur de bande; 
15) gaîne à eau pour bourrage de mines ,etc. 


IND. D 47 Fiche n° 43.274 


NH. McLEOD. Powered supports 1965. Soiènements 

mécanisés 1965. — The Mining Engineer, 1966, avril, 
p. 449/464 [y compris discussions), 4 fig. 

= TER 

L'auteur décrit et commente la mise en œuvre 


progressive dans les mines de charbon des soutène- 
ments mécanisés, la sécurité et l’économie qu'ils 
procurent ainsi que l’accroissement de productivité 
qu'ils apportent. Il établit une comparaison, pré- 
sentée sous forme de tableau, des soutènements 
mécanisés modernes pour couches moyennes cou- 
ramment disponibles dans les charbonnages du 
N.C.B. Certaines caractéristiques opérationnelles 
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sont présentées à la lumière des résultats de la 
pratique expérimentale. L'article décrit un système 
hydraulique de contrôle de séquence du commerce 
ainsi qu’un soutènement mécanisé pour front de 
voie en creusement, de construction simple, en 
usage dans la Division Northumberland Durham 
et expose les avantages qui peuvent être attendus 
de tels développements. L'auteur considère que, en 
raison de l’expérience du passé et de l’évolution 
présente, l'application du soutènement mécanisé 
deviendra plus attrayante au cours du prochain 
avenir qu'elle ne l’est actuellement. 


IND. D 47 Fiche n° 43.288 


APADAM Aolihion.de larmécantation du soutène- 
ment. — Charbonnages de France, Documents Tech- 
niques, n° 3, 1966, p. 113/120, 5 fig. 


Communication présentée au (Colloque Inter- 
Bassins de Provence - Novembre 1965. Mise au 
point de la question depuis les travaux du Cello- 
que précédent (Marienau - Janvier 1965). On 
constate que le soutènement marchant ne se 
développe que faiblement en France, et même 
enregistre des échecs: les raisons de ces difficultés 
sont étudiées : difficulté du soutènement en porte- 
à-faux, insuffisance des étançons à simple effet, 
qualités et défauts des fluides hydrauliques. Les 
soutènements mis nouvellement en service sont 
ensuite sommairement décrits : Soutènement Loire 
(vérins hydrauliques empêchant le déversement 
latéral) — Pile Tandem Aquitaine — (dont l’ori- 
ginalité réside dans le système de ripage, le gui- 
dage des semelles et des chapeaux) — Piles Sabès 
pour veines pentées. Evolution prévue dans les 
différents bassins pour 1966. En annexe, tableau 
des caractéristiques et résultats des tailles équipées 
de soutènements marchants. 


IND. D 60 Fiche n° 43.290 


A. PROUST. La gestion des voies. — Charbonnages 
de France, Documents Techniques, n° 3, p. 125/133, 
ati. 

Communication présentée au Colloque Inter- 
Bassins de Provence - Novembre 1965. Après avoir 
défini la gestion des voies comme l’ensemble des 
actions visant à tenir les voies au mieux (c’est-à- 
dire aux prix de revient minimum) et précisé 
qu'il s’agit dans cet exposé d’un gisement en plateu- 
res d’une profondeur moyenne de 500 m, l’auteur 
étudie comment, par la stratégie d’exploitation, 
d’une part, et par le placement judicieux des voies, 
d’autre part, on peut rechercher la convergence 
prévisible la plus faible dans les voies de quartier. 
Les points suivants sont successivement examinés : 
1) Influence des modalités d'exploitation sur la 
tenue des voies : influence du passage d’une taille 


sur ses voies d’extrémités, influence de l’arrivée 
et du départ d’une taille sur un montage parallèle 
— 2) Positionnement des voies par rapport aux 
exploitations antérieures dans la même veine, puis 
dans une veine sus-jacente — 3) Mouvements pro- 
voqués sur une galerie par une exploitation sus- 


jacente. Conclusions. 


E. TRANSPORTS SOUTERRAINS. 


IND. E 54 Fiche n° 43.132 
R. HARTILL. Remote control applied to underground 


conveyors. Le contrôle à distance appliqué aux con- 
voyeurs du fond. — The Mining Engineer, 1965, no- 
vembre, p. 111/125 {y compris discussions), 5 fig. 


Dans une première partie de son étude, l’auteur 
définit ce que sont les problèmes qu’il considère 
être à la base de la conception et de la réalisation 
d’un système de télécontrôle d’une installation de 
convoyeurs à bande au fond. Il expose ensuite un 
système qu'il a mis au point ainsi que les obser- 
vations qu’il a pu faire et l’expérience qu'il a pu 
acquérir après une mise en service qui dure depuis 
plus d’un an. Il mentionne l’usage de la télévision 
en circuit fermé et discute des mérites de divers 
systèmes de télémétrie. L'auteur indique quels 
sont les progrès réalisés à ce jour et quelles sont 
les exigences formulées pour l'avenir. 


IND. E 54 Fiche n° 43.241 
R.G. LEE et R. HARTHILL. Remote indication and 


control systems at collieries. Signalisation et systèmes 
de contrôle à distance dans les charbonnages. — Col- 
liery Guardian, 1965, 10 septembre, p. 327/334, 
13 fig. 


L’automatisation gagne du terrain dans les char- 
bonnages et l’article en fournit la démonstration. 
Les applications citées sont les suivantes : Venti- 
lateurs (dispositifs thermométriques de protec- 
tion). Systèmes de pompage (commande à dis- 
tance des pompes). Evitements de voies de chemin 
de fer. Contrôle automatique des installations de 
préparation du charbon. Extraction (dispositifs 
de sécurité et de commande automatique des ma- 
chines d’extraction électriques). Communications. 
Transmissions des informations par câbles de com- 
positions diverses. Machines du front de taille : 
systèmes de contrôle automatique et commande 
à distance des engins de halage. Silos de stockage : 
dispositifs automatiques économisant la main- 
d'œuvre et assurant l’alimentation continue du 
charbon du silo de stockage vers le puits, par 
procédés électroniques ou mécaniques. Transports 
et halages. Contrôles par radio, par télévision en 
cireuit fermé. Contrôles des bascules et ponts de 
pesage. Contrôle des convoyeurs : équipement 
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d’un centre de contrôle à distance ou d’un point 
de signalisation local pour avertir des défauts de 
fonctionnements divers. Informations diverses et 
classement des données fournies. 


IND. E 6 Fiche n° 43.216 


T.E. GREEN, Monorail traction with special reference 
to its application in mines. La traction par monorail, 
spécialement dans son application aux mines. — Col- 
liery Guardian, 1966, 1°" avril, p. 419/426, 11 fig. 


L'article rappelle l’histoire du monorail, né vers 
1825, appliqué en 1901 dans la Wuppertal et, 
depuis, en diverses installations. Il en justifie le 
principe et en donne la définition, distinguant le 
monorail supporté du monorail suspendu. Il cite 
des projets d'établissement en Grande Bretagne et 
envisage les principales considérations de construc- 
structure de support, guidage, construction 
des wagons, emploi de roues à bandage en caout- 
chouc, freinage. Passant à l’utilisation dans les 
mines, on en montre les avantages particuliers, 
puis on examine les différents modes de force 
motrice utilisables : diesel, batterie, trolley élec- 
trique, gyro-locomotive. Divers essais d’installa- 
tions ont été faits par le N.C.B. : type monoveyor, 
Huntrider à tube tournant supportant 4 rouleaux 
de néoprène et un bras rigide supportant un siège 
pour le transport du personnel. On mentionne 
aussi des applications de monorail avec diesel en 
Afrique du Sud. On examine enfin le côté écono- 
mique du problème et les développements futurs 
possibles du système, avec utilisation notamment 
du moteur électrique linéaire, qui semble tout à 
fait indiqué. 


tion : 


F. AERAGE. ECLAIRAGE. 
HYGIENE DU FOND. 


IND. F 131 Fiche n° 43.236 


G. LAMMEL. Verbesserungen beim Bau und beim 
Betrieb von Grubenlüftern. Perfectionnements réalisés 
dans la construction ef le fonctionnement de ventila- 
teurs de mine. — Glückauf, 1966, 13 avril, p. 353/ 
ja 


Données statistiques, d'ordre technique, relati- 
ves aux ventilateurs, de types nouveaux, installés 
dans les charbonnages de la République Fédérale 

à cs À 
d'Allemagne au cours des 15 dernières années. 
Le classement est effectué selon les 4 types ci- 
après : axial à 1 étage, axial à 2 étages, radial à 
1 étage, radial à 2 étages. — Dispositifs — princi- 
palement hydrauliques — de commande et de 
calage des pales orientables, en cours de marche 
du ventilateur des types axial et radial — Régime 
en parallèle des ventilateurs — Télécontrôle, 
télécommande, téléréglage — Reconstruction et 


modernisation des ventilateurs de mine —— Regis- 
tre de ventilateur — Galerie de ventilateur —- 
Mesures des vitesses du courant d’air au ventila- 
teur — Garañtié de débit et de rendement fournie 
par le constructeur de ventilateur; courbes carac- 
téristiques de régime, c’est-à-dire dépendance du 
débit, de la pression totale au ventilateur et du 
rendement en fonction de lorifice équivalent 
de la mine et de l’angle d’orientation des pales. 


ù 


IND. F 21 Fiche n° 43.130 


IH. MORRIS. Some factors affecting rates of me- 
thane extraction. Quelques-uns des facteurs affectant 
les taux d'extraction de méthane. — The Mining 
Engineer, 1965, novembre, p. 72/94 [y compris dis- 
cussions), 5 fig. 


L'auteur analyse certains des facteurs qui affec- 
du méthane des chantiers en 
couche Barnsley dans 5 charbonnages du bassin 
du Yorkshire sud. Après avoir décrit brièvement 
les installations concernées, il considère l’influence 
des niveaux de production de charbon réalisés, de 
la situation et de la profondeur des ouvrages en 
couche, des variations dans la production journa- 
lière des tailles, de l'extraction continuée du gri- 
sou pendant des périodes de repos des chantiers et 
des changements de la pression atmosphérique, 
sur les débits de méthane captés. Dans le dernier 
chapitre de cette étude, l’importance relative des 
facteurs mentionnés ci-dessus est commentée et 
discutée. 


tent l'extraction 


IND. F 25 Fiche n° 43.117 


M. de VERGERON et J. BELIN. Etude des dégage- 
ments instantanés de méthane. — Annales des Mines 
(France), 1966, mars, p. 21/36, 7 fig. 


Cet article fait le point des études effectuées de 
1959 à 1964 par le Centre d'Etudes et de Recher- 
ches des Charbonnages de France (CERCHAR) 
sur les dégagements instantanés. Ces études ont 
eu comme principaux résultats de permettre : 


— d'apprécier le risque de dégagement instantané 
d’un panneau. Plusieurs indices ont été étudiés, 
liés au régime des contraintes anormales, à la 
structure du charbon, à la présence de gaz. 
Aucun n’a de valeur absolue, mais de bons 
résultats sont obtenus en les combinant; de 
détecter les dégagements instantanés à distance 


par enregistrement sismique ou télégrisoumé- 
trie ; 

— de diminuer très sensiblement le risque de 
dégagements instantanés par la technique des 
gros trous de détente de 20 m de longueur et 


de contrôler l'efficacité de ce moyen de préven- 
tion; 
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— de mettre au point des matériels favorisant 
l'emploi de l'électricité dans les mines à déga- 
gements instantanés. Cependant la recherche 
d’un signe prémonitoire valable et commode 
des dégagements instantanés n’a pas encore 
abouti. 


IND. F 25 Fiche n° 43.281 


A.J. HARGRAVES. Instantaneous outbursts ot coal 
and gas. Overseas investigations 1964, Dégagements 
instantanés de charbon et de gaz. Recherches effectuées 
outre-mer en 1964. — Mining Engineering Depart- 
ment, University of Sydney, 1965, 150 bp. 


Résumés des seize communications exposées lors 
du Symposium de Nîmes (24 au 28 novembre 
1964) accompagnées des discussions auxquelles 
celles-ci donnèrent lieu. Cette rencontre interna- 
tionale consacrée aux D.I. avait été organisée par 
le « Groupe d'Experts de l'exploitation du char- 
bon à grande profondeur » du « Sous-Comité des 
problèmes miniers > du «Comité du Charbon » 


de la « Commission Economique pour l’Europe » 


(C.E.E.). 


IND. F 25 Fiche n° 43.286 


W. GIMM. Aperçu des problèmes traités par le 
groupe de recherches « Gaz dans les minéraux» et 
des résultats ces travaux de recherches (en allemand). 
— Freiberger Forschungshefte, À 304, 1964, mars, 
p. 5/47, 16 fig. - Traduction Inichar, 41 p. 


1. Importance des D.L de gaz dans les mines 
de la République Démocratique d’Allemagne 
(R.D.A.). 2. Etat des connaissances scientifiques 
sur les D.I. de gaz dans les mines de potasse de la 
R.D.A. et des moyens de protection pratiques 
avant la création du groupe d’études. 3. Création 
et tâches du groupe d’études. 4. Etudes géologiques 
et minéralogiques dans le bassin de la Werra. 
5. Développement des méthodes de prévision dans 
le bassin de la Werra. 6. Recherches sur les con- 
ditions, les causes de déclenchement et le méca- 
nisme des D.L de sel et de CO, dans le bassin de la 
Werra. 7. Extrapolation des résultats antérieurs 
aux D.I. de sel et de gaz naturel du bassin méri- 
dional du Harz. 8. Application pratique des nou- 
velles méthodes et résultats dans le bassin de la 
Werra. 9. Développement ultérieur des moyens de 
protection dans le bassin de la Werra. 10. Problè- 
mes restant à résoudre et objectifs futurs du groupe 
de recherches. 


IND. F 60 Fiche n° 43.147 


D.A. HALL et W. HOOK. Spontaneous combustion 


in coal mines, with special reference to the North 
East. Combustion spontanée dans les charbonnages, en 
se référant spécialement aux divisions du Nord-Est. — 
The Mining Engineer, 1966, mars, p. 375/390 [y com- 
pris discussions), 4 fig. 


Les auteurs donnent un compte rendu sommaire 
de l'historique concernant la combustion sponta- 
née, en même temps que quelques-unes des con- 
ceptions et interprétations du phénomène et du 
mécanisme de son déroulement. Ils montrent com- 
ment ces connaissances théoriques peuvent être 
mises à profit dans la pratique, pour assurer la 
prévention, la détection et la suppression des auto- 
combustions, Ils donnent ensuite une description 
circonstanciée d’un certain nombre de cas caracté- 
ristiques de combustions spontanées survenues, 
au cours des dernières années, dans les charbon- 
nages du North-Eastern. 


IND. F 60 Fiche n° 43.235 


J.M. DURAND. L'oxydation du charbon et la préven- 
tion des échauffements et feux de mine. — Revue 
de l'Industrie Minérale, 1966, mars, p. 229/244, 
lé fig. 

Cette étude traite de la liaison entre les possi- 
bilités d’oxydation du charbon et l’éclosion de 
feux de mine. Elle fait une synthèse très simplifiée 
des travaux entrepris au Laboratoire Central des 
Houillères des Cévennes pour la prévention et la 
détection des feux de mine, travaux dont les 
résultats ont été favorablement accueillis par la 
Commission d'Etude des feux de mine, créée aux 
Charbonnages de France. L'auteur a volontaire- 
ment omis de parler de la question : mise en 
œuvre, appareillage fond et laboratoire nécessaire 
à l’exploitation de ce procédé de détection. Au 
sommaire : I. L’oxydation du charbon. 1. Généra- 
lités. 11. Définition des termes employés. 12. Les 
étapes de l’oxydation. 13. But de la recherche sur 
l'oxydation du charbon. 2. Les formes et les fac- 
teurs d’oxydation. 21. Les groupes pyritiques. 
22. Evolution de l’oxydation. 23. Possibilité de 
création de points chauds. 3. L’auto-oxydation du 
charbon. 31. Définition. 32. Les catalyseurs. 33. Les 
conditions d'évolution de l’auto-oxydation. 34. Cir- 
cuits d’aérage normalement construits ou exploités. 
35. La nature du gisement. 4. La mesure des possi- 
bilités d’oxydation du charbon. 41. Définition. 
42. Appareillage. 43. Essais. 44 Résultats. 45. 
Autres possibilités. 46. Anomalies d’oxydation. 
5. Conclusion. Il. La prévention et la détection 
d’un échauffement, 1. Les formes de détection. 
11. La détection subjective. 12. La recherche du 
CO dans les vieux travaux. 2. L'intervention. 21. 
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Classement de réactivité d’une couche. 22. Evo- 
lution des teneurs en CO. 23. Caractéristiques des 
prélèvements de gaz. 3. Exemples d'application. 
31. Connaissance des couches pour l'établissement 
du projet d'exploitation. 32. Détermination de la 
méthode d’exploitation. 4. Conclusion. 


IND. F 60 Fiche n° 43.273 
J. CARVER et L.A. CLARKE. Recent experience of 


spontaneous combustion in the Yorkshire Coalfield. 
Expérience récente récoltée en matière de combustion 
spontanée dans le bassin du Yorkshire. — The Mining 
Engineer, 1966, avril, p. 435/448 [y compris discus- 
sions}, 5 fig. 


Les auteurs mettent en relief l’incidence de la 
combustion spontanée au cours des 5 dernières 
années et montrent l'influence des roches du 
houiller jusqu’au sommet de la couche Barnsley. 
Ils décrivent un échauffement survenu dans les 
remblais de larrière-taille d’une unité chassante 
progressant dans un long panneau et ils démon- 
trent que l’application d’une faible dépression 
— de l’ordre du demi mm d’eau — par lintermé- 
diaire d’un barrage de scellement construit à l’ex- 
trémité terminale d’une galerie centrale désaffec- 
tée, a été suffisante pour réduire la teneur en CO 
dans le courant d’air du retour de la taille et per- 
mettre ainsi d’ériger des barrages en remblai et 
des éboulements locaux de roches du toit dans la 
galerie de retour d’air, réalisant de la sorte un 
scellement suffisant de la zone sinistrée et, par là, 
assurer le contrôle d’abord, puis l'extinction du 
foyer d'incendie. L'article expose ensuite le déve- 
loppement du procédé de gunitage au « Hardstop » 
utilisé afin de réaliser l’étanchéification des barra- 
ges en remblai. 


IND. F 622 Fiche n° 43.131 


THE EAST MIDLANDS DIVISIONAL COMMITTEE 
N.C.B. ON HARDSTEM STOPPINGS. Report on the 
development of explosion-proof Hardstem stoppings. 
Rapport sur le développement des barrages Hardstem 
résistant à l'explosion et capables d'arrêter celle-ci, — 
The Mining Engineer, 1965, novembre, p. 95/110 (y 
compris discussions), 9 fig. 


Le Comité cité en vedette décrit comment le 
« Hardstem », plâtre à base de gypse, fut reconnu 
comme un matériau, convenant à l'érection rapide, 
dans les cas d’urgence, d’arrêts-barrages à l'épreuve 
de l’explosion et les séries d’essais et de tests qui 
furent effectués en vue d’éprouver la validité de 
cette formule, Des barrages obturant toute la sec- 
tion furent érigés dans une galerie de 3,05 m X 
2,45 m dans une mine de gypse et ces barrages 
furent soumis à des explosions de poudre noire et 
de poussières de charbon, à des pressions similai- 
res — et même plus élevées — que celles auxquel- 


les on devrait normalement s'attendre dans les 
explosions au fond. Le Comité décrit également 
certaines difficultés qui s’élevèrent dans le scelle- 
ment d’un tube d'accès, préfabriqué, au moyen 
d’une porte en acier éprouvée à l'explosion, ainsi 
que les versions successives qui furent essayées 
avant d'aboutir à la construction d’une porte 
capable de résister à la pression de l'onde explo- 


sible. 


H. ENERGIE. 


IND. H 0 Fiche n° 43.115 


J.H. LOUDON. Regard sur l'avenir. — Revue Fran- 
çaise de l'Energie, 1966, février, p. 294/306. 


Analyse du rôle que jouera le pétrole au cours 
des 25 années à venir. Les aspects ci-après de la 
1) Une 
chose est certaine, c’est que les pétroliers seront 
capables, au cours de ce prochain quart de siècle, 
de trouver, produire et fournir tout le pétrole sup- 
plémentaire qui sera nécessaire; ils le feront de 
2 manières : 


question sont successivement développés : 


en découvrant de nouvelles réserves 
(en particulier sous les océans) et aussi en aug- 
mentant la proportion de pétrole extrait des gise- 
ments actuels, grâce aux progrès des méthodes de 
récupération. 2) Progrès auxquels on peut s’at- 
tendre dans le domaine des transports maritimes 
et terrestres du pétrole (croissance des dimensions 
des navires citernes, progrès pour améliorer les 
dimensions, le rendement et les possibilités des 
pipelines). 3) Consommation croissante de gaz 
naturel et de gaz provenant de la gazéification 
du pétrole dans les usines, les centrales électriques 
et pour les usages domestiques. Amélioration des 
systèmes et réseaux de distribution. 4) Place que 
prendront le pétrole et le gaz naturel dans le bilan 
énergétique mondial. 5) Développement de la 
pétroléochimie; nouveaux procédés chimiques: 
production accrue d’engrais. 6) Conclusion. 


IND. H 7 Fiche n° 43.269 


A. BOECKER. Neue Erkenntnisse und Betriebserfah- 
rungen mit schwerentflammbaren Hydraulik-Flüssig- 
keiten als vorbeugende Mittel zur Brandverhütung. 
Récentes connaissances et expériences de marche avec 
liquides hydrauliques difficilement inflammables com- 
me mesure préventive de la protection contre les incen- 
dies. — Bergfreiheit, 1966, mars, p. 81/85, 8 fig. 


La substitution aux huiles minérales de mélange 
d’eau et de glycol, comme fluide hydraulique, si 
elle formule, il est vrai, toute une série d’exigences 
relatives à l'entretien préventif des installations 
et des équipements, ne présente néanmoins aucune 
difficulté insurmontable, Cependant on n’a pas 
encore résolu, à ce jour, avec satisfaction incon- 
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ditionnelle et totale, le problème du remplace- 
ment pur et simple, sans appréhension ni serupule, 
Aussi est-il souhaitable qu’une collaboration ra- 
tionnelle et compréhensive intervienne entre les 
fournisseurs de fluides hydrauliques, les construc- 
teurs de la partie hydraulique, les services chargés 
de la surveillance et de l'entretien, les utilisateurs, 
etc. C’est le seul moyen de ramener à une très 
proche échéance le moment où une solution 
complète et satisfaisante à tous les problèmes con- 
nexes sera apportee. 


IND. H 9 Fiche n° 43.230 


H. GRYSON. L'eau lourde, —— Revue de l'Industrie 
Minérale, 1966, mars; p. 182/193 {y compris discus- 
sions), 3 fig. 


1) Ce qu'est l’eau lourde. If) Comment on peut 
obtenir l’eau lourde. 1) La fabrication par distil- 
lation. 2) Procédé de préenrichissement. 3} Le 
procédé des Houillères (Usine de Mazingarbe). 
III) À quoi sert l’eau lourde. (Elle sert de ralentis- 
seur de neutrons et comme telle, elle rend la fission 
en chaîne possible dans les milieux pauvres en 
U 235, rôle qui est bien différent de celui de modé- 
rateur joué par les barres de certains métaux 
introduites dans la pile pour modérer et éventuel- 
lement arrêter la réaction en chaîne). 


1. PREPARATION ET AGGLOMERATION 
DES COMBUSTIBLES. 


IND. 1 03 Fiche n° 43.248 
G.H. ARROWSMITH. Rationalising plant design. La 


rationalisation des projets d'installation de préparation. 
— Coal Preparation, 1966, mars-avril, p. 50/55, 4 fig. 


Bien que la préparation du charbon commence 
en réalité au front de taille, c’est entre le puits 
et la livraison au client que s’exerce l’activité de 
l'ingénieur spécialisé en préparation. Il doit s’ef- 
forcer de fournir un produit de valeur marchande 
maximale à un prix de revient aussi bas que 
possible. C’est dans les installations de transport 
du charbon, criblage, lavage et classement que 
s'offrent des possibilités de simplification et, par 
conséquent, d'économie. On doit éviter les mani- 
pulations excessives qui engendrent une dégrada- 
tion des produits. Les études de projets doivent 
porter sur la comparaison des données principales 
suivantes : longueur totale des convoyeurs par 
tonne et par heure, avec leur puissance nominale, 
leur largeur et leur vitesse, puissance consommée 
par les appareils de classement, ete. Les installa- 
tions de livraison directe à la clientèle locale, 
surtout pour les catégories domestiques, peuvent 
avantageusement être mécanisées et automatisées, 
comme le démontre un exemple adopté par le 
N.C.B. De même on peut combiner la préparation 


avec les installations de chargement. Il faut enfin 
signaler que l’automatisation des opérations de la 
préparation permet actuellement de supprimer les 
bâtiments qui abritent les appareils : d’où une 
économie importante à envisager dans les projets, 
à condition d'utiliser des matériaux tels que le 
plastique et le caoutchouc au lieu de métal. 


IND. | 23 Fiche n° 43.299 
L.H. ENGELS. Betrieb und Wartung mechanischer 


Entstauber. Service et entretien des dépoussiéreurs mé- 
caniques. — Staub, Reinhaltung der Luft, 1966, avril, 
p. 145/147, 3 fig. 


La description sommaire de la structure de dé- 
poussiéreurs mécaniques est suivie de l’exposé des 
opérations de contrôle et d’entretien qui sont de 
rigueur. Les objectifs d’ordre technique et d’écono- 
mie en régime d'exploitation quant au contrôle 
journalier, l’inspection mensuelle et la révision 
générale annuelle sont discutés à l’exemple d’un 
plan d'entretien établi pour le dépoussiérage d’une 
installation de concassage de stériles. L’attention 
est attirée sur la nécessité qui se présentera le 
cas échéant, de conelure un contrat de surveillance 
et d'entretien. L’auteur mentionne le montant 
approximatif des frais d'entretien qui peuvent en 
résulter. Résumé de la revue. 


IND. | 23 Fiche n° 43.300 


R. IBING. Betrieb und Wartung von mechanischen 
Entstaubungsanlagen. Service et entretien des instal- 
lations de dépoussiérage mécaniques. — Staub, Rein- 
haltung der Luft, 1966, avril, p. 148/149. 


L'entretien des installations de dépoussiérage 
tend en premier lieu à assurer la sécurité du service 
et le bon fonctionnement, afin de maintenir cons- 
tant le rendement de séparation. Cet entretien 
devrait comprendre la surveillance de régime et 
un contrôle à assurer de la part du fournisseur 
suivant une cadence semestrielle ou annuelle. I 
est souhaitable de convenir des contrats d’entre- 
tien. L'auteur expose les travaux qu’exigent les 
installations de cyclones, relevant particulièrement 
l’importance des soins qu’exigent les organes 
d'évacuation. Le contrôle central de l’ensemble 
des installations par des instruments de fonction 
automatique est un objectif dont la réalisation est 
hautement désirable. Résumé de la revue. 


IND. | 23 Fiche n° 43.301 
K. GUTHMANN. Betrieb und Wartung elektrischer 


Entstauber. Service et entretien du dépoussiéreur élec- 
trique. — Sïaub, Reinhaltung der Luft, 1966, avril, 
HE 02 Sion 


La mise en service et le bon rendement de dé- 
poussiéreurs électriques secs ou humides dépen- 
dent avant tout de la surveillance de la tempéra- 
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ture des gaz et de leur humidité, de la tension et 
de la force du courant. Des conséquences particu- 
lièrement désagréables, de répercussion fatale sur 
le degré de sélectivité, se présentent suite au chan- 
sement de la composition chimique, par exemple 
en raison de fortes teneurs en zinc, plomb, matières 
alcalines, ete. Les directives émanant de la V.D.I.. 
Kommission Reinhaltung der Luft donnent encore 
de précieux renseignements concernant Ja limita- 
tion d’éjection de poussières, Résumé de la revue. 


IND. 1 31 Fiche n° 43.231 


G. PANOU et R. TILLE. L'interprétation des courbes 
de partage. Essai de synthèse théorique. — Revue 
de l'Industrie Minérale, 1966, mars, p. 194/208, 8 fig. 


Les auteurs ont essayé de concilier les interpré- 
tations proposées par divers auteurs pour repré- 
senter la signification de la courbe de partage. Ils 
ont adopté un schéma assez simple de lavage en 
suspension dense et ils ont montré, à l’aide de ce 
schéma, que la courbe de partage peut presque 
toujours être assimilée à une courbe normale inté- 
grale. Toutefois, les courbes de partage des appa- 
reils traitant de gros grains pourraient présenter à 
leurs extrémités supérieures des distorsions, résul- 
tant uniquement du processus physique de sépa- 
ration. Au cours de leur étude, ils ont été amenés 
à envisager un très grand nombre de cas qui peu- 
vent se présenter dans la pratique du lavage des 
charbons. Ces exemples leur ont en plus permis de 
dégager deux conclusions fort importantes. Pour 
les exemples étudiés, ils ont choisi des temps de 
séjour moyens des grains dans le bac variant entre 
os set 15 s et des vitesses initiales ne dépassant pas 
1,5 m/s. Dans ces conditions, ils ont constaté que : 


1) la vitesse initiale ne modifie pratiquement pas 
la position des grains à l’extrémité du bac. La 
densité de partage et l'écart probable ne dépendent 
donc pas de la vitesse initiale, c’est-à-dire de la 
hauteur de chute dans le bac. Cette conclusion n’a 
pas été vérifiée dans le domaine laminaire. Ils 
rappellent toutefois que le mouvement laminaire 
du liquide autour d’un grain n’est concevable que 
pour des valeurs de la masse spécifique (p) d’un 
grain, extrêmement voisines de la masse spécifique 
du médium. 2) Par contre, le temps de séjour 
moyen est une variable importante qui influence 
fortement la valeur de l'écart probable. Entre les 
limites de temps qu’ils ont envisagées, la hauteur 
du déplacement vertical moyen des grains de masse 
spécifique donnée reste, presque toujours, une 
fonction linéaire de p. Le coefficient angulaire de 
cette droite augmente en même temps que le temps 
de séjour moyen. La courbe de partage se trouve 


donc être, de ce fait, redressée, 


IND. | 44 Fiche n° 43.238 


H. AKYEL. Neue Erfahrungen mit hochmolekularen 
polymeren syñthetischen Flockungsmitteln zur Klärung 
von Trüben und Entwässerung von Schlämmen. Noz- 
velles expériences acquises avec des floculants synthé- 
tiques haut-polymères en vue de la clarification d'eaux 
chargées de particules solides en suspension et de 
l'égouttage des schlamms. — Glückauf, 1966, 13 avril, 
p. 364/368, 6 fig. 


Lors de l'emploi de floculants synthétiques, poly- 
mères, à haute molécularité, tant en régime d’ex- 
ploitation industrielle que lors d’essais en labora- 
toire, il est absolument indispensable de tenir 
compte de certaines conditions préalables, vu qu'il 
arrive parfois que le résultat optimal ne puisse 
être atteint avec des agents floculants de ce type. 
Le procédé de secousse et d’agitation de la pulpe 
habituellement appliqué lors des essais en labora- 
toire peut conduire, avec de tels floculants, à des 
résultats aberrants ou erronés, surtout lorsqu'il 
s’agit de particules solides en suspension présen- 
tant des surfaces extérieures relativement grandes. 
Dans les conditions d'exploitation à l’écheile indus- 
trielle, ce procédé à agitation ou à secousse n'est 
généralement pas appliqué: ici le floculant est 
ajouté dans la pulpe mise en mouvement. Cette 
circonstance motive le fait qu’au cours des essais 
en laboratoire, si on veut aboutir à des résultats 
valables, 1l est nécessaire de recourir à ce même 
moyen. Si on agit autrement, ces agents de flocu- 
lation à poids moléculaire élevé, qui aceroissent 
rapidement la surface périphérique des particules 
solides en suspension, exercent une action pré- 
judiciable. Le procédé appliqué dans la Ruhr, ici 
décrit, satisfait mieux aux conditions exigées pour 
une clarification à efficacité optimale opérée à 
l'échelon industriel. Il est recommandable que 
dans la pratique, l'endroit et le mode d’addition 
du floculant dans le cireuit de la pulpe, les plus 
favorables au rendement de l’opération, ainsi que 
la dilution de l’agent floculant, soient l’objet d’étu- 
des préalables effectuées avec méthode et soin, 
puis fixés selon les résultats de celles-ci. 


J. AUTRES DEPENDANCES DE SURFACE. 


IND. J 18 Fiche n° 43.195 


A.P. PIPILEN, M. WEINTRAUB et A.A. ORNING. 
Hydraulic transport of coal. Transport hydraulique de 


charbon. — Bureau of Mines, R.I., 6743, 1966, 31 p… 
lé fig. 


L'auteur, dans une étude des principaux facteurs 
exerçant une influence sur le transport de mélan- 
ges charbon-eau à travers un système comportant 
une pompe centrifuge et une ligne de tuyaux, 
analyse la relation d’interdépendance qui existe 
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entre la concentration en solide, et la vitesse d’é- 
coulement; il établit en outre la perte de pression 
qui se produit pour un charbon bitumineux, en 
fragments de calibre inférieur à 50,8 mm, en con- 
centration dans l’eau s’échelonnant jusqu’à 48 ©. 
Il montre qu’il existe une concentration optimale 
correspondant à la capacité maximale d’une tuyau- 
terie de diamètre donné et à une consommation 
minimale en énergie motrice rapportée à la t de 
charbon. La dégradation granulométrique du 
charbon par bris des fragments se produit dans la 
pompe tandis que l’abrasion et l’attrition de ceux- 
ci, aboutissant à la formation de fines, ont lieu à la 
fois dans la pompe et dans les tuyaux. L'auteur 
développe un nouveau système pour l'étude de 
l'écoulement des mélanges solides-liquides en 
tuyauteries, par la détermination des intensités 
acoustiques relatives. 


IND. J 34 Fiche n° 43.124 
HW. WILD. Planung und Einrichtung eines vollme- 
chanisierten Zentralholzplatzes für die Zechen der 
Hüttenwerk Oberhausen Aktiengesellschaft. Planning 
ef réalisation d'un parc à bois ceniral, entièrement 
mécanisé, en vue de l'approvisionnement en bois des 
sièges d'extraction de la Häütienwerk Oberbausen AG. 
— Glückauf, 1966, 30 mars, p. 304/314, 22 fig. 


Au cours des dernières années, on assista à une 
mécanisation croissante des parcs à bois et au 
regroupement en un parc central unique commun 
à plusieurs sièges. La « Hüttenwerk Oberhausen 
A.G. Bergbau > regroupa ses 3 pares à bois en 
un parc central caractérisé par une capacité de 
fourniture journalière de 300 m° de bois façonnés. 
Le parc est desservi par 2 grues portiques (ponts 
roulants) de 45 m de portée horizontale, Le hall 
de la scierie est entièrement mécanisé; il abrite 
une série de transports à bande intégrés dans cha- 
cune des chaînes de mécanisation des opérations 
ci-après : 1) mise à longueur et tronçonnage; 2) 
enlèvement de l'écorce et dossage; 3) débitage 
transversal, équarrissement, refendage; 4) façon- 
nage des « tins » et gorges de loup; 5) fabrication 
des traverses de chemin de fer et forage des trous. 
Les bois dès leur déchargement sont bottelés, de 
même qu'après leur façonnage et expédiés sous 
cette forme aux puits utilisateurs. En vue de réa- 
liser une mécanisation maximale, on renoncça à 
effectuer la réception des bois déchargés sur parc 
et on effectua cette opération sur wagons. Egale- 
ment dans ce même but, on substitua au mesurage 
manuel au ruban de la circonférence des bois, le 
calibrage mécanisé par passage de ceux-ci à tra- 
vers les orifices d’une filière. Les bois sont stockés 
par catégorie de circonférence variant de 3 en 
3 em. Pour établir ce parc central, la société in- 


vestit 3,26 M DM. L'économie annuelle de 814.500 
DM réalisée par sa mise en service résulte : 1) de 
la diminution des frais de main-d'œuvre, 2) de 
l'adoption de la réception sur wagon et du mesu- 
rage à la filière calibrée, 3) de la mécanisation, 
de la manutention et du façonnage. Malgré un 
cubage de bois consommés par an plus élevé que 
celui traité par les 3 pares de sièges antérieurs, on 
estime à 2,50 DM au m° de bois, l’économie qui 
fut réalisée. 


P. MAIN D'OEUVRE. 
SECURITE. 


SANTE. 
QUESTIONS SOCIALES. 


IND. P 25 Fiche n° 43.234 


P. AUDIBERT. Le capital humain des entreprises. — 
Revue de l'Industrie Minérale, 1966, mars, pi2217228, 


Le terme « capital humain » désigne ici l’ensem- 
ble du personnel travaillant dans une entreprise. 
C’est un des facteurs impondérables qui ne s’en- 
registre pas dans les bilans comptables. Sa valeur 
propre devrait pouvoir être portée à l’« actif » à 
côté des immobilisations. Le problème reste cepen- 
dant très difficile, soit pour caractériser ce capital 
humain comme coefficient correcteur, soit pour 
l’évaluer en monnaie. Groupe des salariés ct de 
gérance. Il est convenable de considérer la valeur 
du groupe des salariés selon 3 points de vue : tech- 
nique, social et fonctionnel, en attribuant des im- 
portances variables à chacun selon l’échelon de la 
hiérarchie. Pour estimer la valeur d’ensemble d’un 
groupe de gérants, les qualités requises sont d’or- 
dre social, commercial et financier. Dans le cas de 
propriétaires gérant leurs affaires, la valeur d’un 
tel groupe est inversement proportionnelle an 
nombre de composants et à la distance qui les 
sépare du champ d’action de l’entreprise. /nter- 
action dans l’entreprise. Il y a des interactions 
entre propriétaires et gérants; un optimum théori- 
que peut être établi. Il y a des interactions entre 
la gérance et les salariés; la gérance doit laisser une 
grande liberté d’action à la direction effective de 
l’entreprise quand elle ne se confond pas avec elle. 
Ensemble des groupes. Il serait bon d’attribuer des 
poids à chaque catégorie ou chaque groupe, la 
somme de ces poids étant égale à 1. Après avoir 
évalué chaque groupe en tenant compte de ces 
poids, on aurait une formule exprimant Ia valeur 
du capital humain dans son ensemble. Développer 
la connaissance des mécanismes qui permettent au 
capital humain de jouer son rôle est certainement 
utile et l’évolution future se fera certainement dans 
ce sens. 
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Q. ETUDES D’ENSEMBLE. 


IND. © 1101 Fiche n° 43.135 


THE INSTITUTION OF MINING ENGINEERS JU- 
NIOR COUNCIL. Technical means of increasing pro- 
ductivity in the Bristish coal industry. Moyens tech- 
niques d'accroître la productivité dans les charbonnages 
britanniques. — The Mining Engineer, 1965, décem- 
bre, p. 161/174 [y compris discussions), 


Le sujet de la présente étude fut choisi en con- 
séquence du vœu formulé par Lord Robens, à 
savoir que la productivité de l’industrie charbon- 
nière du Royaume-Uni — si on voulait que celle-ci 
survive — devait croître au rythme de 6 % l'an. 
L'étude fut divisée en 3 sections correspondant à la 
subdivision naturelle des opérations d’un char- 
bonnage notamment : 1) la surface, 2) la taille, 
3) ensemble « fond sauf tailles ». Toutes les infor- 
mations relatives à ces trois sujets furent fournies 
par les « Sections de Jeunes Ingénieurs de la Fédé- 
Les 3 
furent subséquemment intégrées par un 
comité du « Conseil! des Jeunes ». Le présent mé- 
moire constitue ainsi un ensemble cohérent des 
vues des jeunes ingénieurs des mines sur les voies 
et moyens d'accroître la productivité des opéra- 
tions au sein du charbonnage. 


ration des Instituts et Ecoles ». sections 


SOUS- 


IND. @© 1131 Fiche n° 43.146 


J.H. WILKINSON. Review of progress and future 
prospects of the Cannock, South Staffordshire and 
Shropshire area. Revue des progrès et des projets pour 
l'avenir du « Cannock », district minier du South Staf- 
fordshire et du Shropshire. — The Mining Engineer, 
1966, mars, p. 359/374, 4 fig. 


Texte de l’allocution prononcée par le Président 
de l’Institute of Mining Engineers des Souih Staf- 
fordshire et Warwickshire, au cours d’une réunion 
des membres, qui eut lieu à Lichfield, le 11 octo- 
bre 1965. Points-clés de l’exposé : 1) Introduction. 
Il) La position à la date de la dévolution du com- 
plexe de Cannock — Aperçu du premier plan du 
district (area). III) Le modèle des schémas de 
reconstruction. a) Amélioration de la capacité des 
puits et des dépenses d’extraction par l'installation 
de machines d'extraction électriques. b) Etablisse- 
ment d’un réseau primaire de voies de transport au 
fond et installation du roulage avec locomotives. 
c) Installation de moyens adéquats de préparation 
du charbon. d) Modernisation des installations de 
surface et des constructions industrielles et de 
bien-être. IV) Le développement du charbonnage 
de Lea Hall. V) Mécanisation. VI) Contrôle du 
toit et soutènements. VII) Suppression de l’abat- 
tage du charbon à l’explosif et remplacement par 
cartouches à l’air comprimé. VIII) Eau. IX) Sécu- 
rité. X) Main-d'œuvre, éducation et formation 


professionnelle. XI) Evolution chronologique des 
rendements. XII) Extensions futures du champ 
d'exploitation. XII) Développement futur à Ja 
taille. XIV) Améliorations futures du rendement 
« Ensemble fond sans les tailles » et de la surface. 
XV) Conclusions. 


IND. © 1140 Fiche n° 43.268 


G.P. WINKHAUS. Technische Entwicklung - Grund- 
lage des Leistungsanstiegs. Développement technique 
- Bases de l'accroissement de productivité. — Bergfrei- 
heit, 1966, mars, p. 77/81, 7 fig. 


Le 11 mars dernier, l’auteur, président du 
S.K.B.V., tenait une réunion d’information à la 
presse au cours de laquelle il exposa d’une part, la 
situation actuelle de la recherche opérée par le 
S.K.B.V. en matière d'exploitation de la houille et, 
d'autre part, les résultats remarquables que celle-ci 
permit d’atteindre dans les charbonnages de la 
République Fédérale tant dans le domaine de la 
productivité que de l’économie. Le présent article 
reproduit les points essentiels de son exposé. Ils 
sont intitulés comme suit : 1) Exposé des raisons 
et des mobiles d’une reconstruction économique. 
2) Progression remarquable de la productivité : 
a) Evolution de la production nette annuelle et de 
son écoulement sur le marché. b) Rendement fond 
des charbonnages de la R.F.A. comparé à ceux des 
pays de l’Europe occidentale (Accroissement en % 
au cours de la période 1959-1965 : R.F.A. 2704 kg 
contre 1841 kg soit + 47 %; 
2656 kg contre 1886 kg soit 41 %; Pays-Bas : 
2197 kg contre 1617 kg soit 36 %; Belgique : 
1874 kg contre 1388 kg soit 35 %; France : 
2039 kg contre 1717 kg soit 19 %). ce) Concentra- 


Royaume-Uni : ! 


tion au chantier en R.F.A.: Extraction journa-| 


lière nette par taille : 466 t/jour en 1965 contre 


269 t/jour en 1959. d) Concentration au siège en | 


1964, exprimées en t brutes/jour, R.F.A.: 5122! 


t/jour; Pays-Bas : 3892; France : 2539; Belgique : 
1434; Royaume-Uni : 1287. e) Mécanisation de 
l'exploitation dans le district de la Rubhr : en 1965, 


77,9 % de la production totale sont issus de tailles | 
mécanisées, contre 2,5 % en 1949. 3) Diminution | 
des indices de consommation postes de main-! 
d'œuvre aux 100 t: au chantier, personnel fond | 


autre que chantier, total fond. 4) Conséquences 
subséquentes à espérer d’une application continuée 
de la rationalisation. 5) Recherches essentielles 


effectuées par le S.K.B.V. dans le domaine des! 
mines. 6) Nécessité d’une augmentation des inves-! 


tissements. 7) Activités de recherche du S.K.B.V. 


exercées dans le domaine des industries connexes! 
des mines et de celles qui fournissent aux charbon: | 


nages. 
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IND. © 124 Fiche n° 43.116 
M. LEBLOND. Transports pétroliers. Evolution tech- 


nique et économique. — Annales des Mines (France), 
F66 mers tp: 71/20,09r fig: 


Dans une première partie l’auteur rappelle les 
principaux facteurs qui donnent leurs caractéris- 
tiques particulières aux transports pétroliers et qui 
ont joué un rôle dans l'intégration verticale de 
cette industrie : tonnages considérables (plus de 
la moitié du trafic maritime mondial) ; état liquide 
qui justifie des navires spécialisés; nécessité de 
stockages importants aux différents stades du 
transport; importance des frais fixes par rapport 
aux frais proportionnels. Après quelques mots 
sur les coûts relatifs des différents modes de 
transport, l’auteur consacre le reste de son exposé 
à deux d’entre eux : les pipe-lines et les navires 
pétroliers. Dans les chapitres consacrés à chacun 
d'eux, il en rappelle les caractéristiques et insiste 
sur les tendances actuelles dont les principales, 
communes d’ailleurs aux deux modes de transport, 
sont : l’accroissement rapide des capacités; lallè- 
gement des tuyauteries comme des coques; l’auto- 
matisation de plus en plus poussée de toutes les 
opérations. 


IND. © 32 Fiche n° 43.113 


L. GOUNI. Le « Cinquième Plan» et l'énergie. — 


Revue Française de l'Energie. 1966, février ,p. 275/ 
285. 


On trouvera reproduite, dans le présent article, 
l’annexe du « Cinquième Plan » relative à l’éner- 


gle; cette annexe précise pour les années futures, 
les tendances de l’économie énergétique, en résu- 
mant les travaux des Commissions de l’énergie et 
des carburants dont les rapports généraux viennent 
d’être publiés. En considérant les évolutions possi- 
bles à long terme (20 ans) les études de ces com- 
missions permettent de mieux éclairer les décisions 
au cours de la période 1965-1970. C’est done finale- 
ment une fresque de l’économie énergétique por- 
tant sur plus de 35 ans (1949-1985) qui est évoquée. 
Au sommaire : I. Evolution de la demande d’éner- 
gie au cours des années futures. IT. Les program- 
mes d'équipement et d’approvisionnement : A) 
Industrie charbonnière. B) Industrie de la carbo- 
nisation, C) Industrie pétrolière. D) Industrie 
gazière. E) Industrie électrique et nucléaire. F) 
Dépenses d’investissements. IIL. La politique éner- 
gétique. À) Objectif d’une politique énergétique. 
Rôle et caractères d’une intervention de lEtat. 
B) Les prix de l’énergie : 1) Caractères généraux 
de la politique des prix. 2) Eléments directeurs 
d’un système de prix. 3) Les prix relatifs des com- 
bustibles pour l’utilisateur. 4) Les niveaux absolus 
des prix. 5)Mesures à envisager en ce qui concerne 
la fiscalité de l'énergie. C) Les approvisionnements 
extérieurs et l’indépendance énergétique. D) L’a- 
daptation des charbonnages. E) Les programmes 
d’investissements et leur financement. F) Les mesu- 


res concernant les difficultés accidentelles. 


ADMINISTRATION DES MINES 


Service Geéologique 
de Belgique 


Bulletins Nos 6 à 10 
(Juin à octobre 1966) 


Sondages. 


Le sondage de Bolland a atteint la profondeur de 
2.604,25 m où il traverse encore des schistes rouges 
et verts à nodules carbonatés avec bancs de grès 
appartenant au Dévonien inférieur. 


Le sondage de Hermalle-sous-Argenteau a traversé 
la base du Namurien, le Viséen et le Frasnien. A [a 
profondeur de 534 m,ila pénétré dans un complexe 
de roches effusives analogues à celles que la galerie 
de Voroux-Goreux a traversé dans le Silurien. 


Une nouvelle campagne de sondages est en cours 
dans la plaine de Focant pour préciser la stratigra- 
phie de ce Dévonien supérieur et mesurer les quali- 
tés mécaniques de ces schistes. 


Pour le compte du Ministère des Travaux Publics, 
une campagne de 2.000 m de sondages (50 à 150 m 
de profondeur) est entreprise pour étudier l'emplace- 
ment d'un barrage à édifier sur l'Eau d'Heure à 
Silenrieux. Ces recherches sont exécutées dans 
l'Assise d'Esneux, dans les schistes de la Famenne 
et dans le Frasnien moyen et supérieur. 


S tage. 


M. Fatourechi (Iran), stagiaire O.C.D. séjourne 
au Service Géologique pendant trois mois pour s ini- 
tier, sous la direction de M. J. Bouckaert, aux mé- 
thodes stratigraphiques par Conodontes. 


Réunions scientifiques. 


En collaboration avec M. Le Professeur Van- 
hoorne, M. R. Paepe a conduit une excursion du 


«and International 


Palynological Conference » 


BESTUUR VAN HET MIIJNWEZEN 


Aardkundige Dienst 
van Belgie 


Mededelingen Nrs 6 tot 10 
(Juni-oktober 1966) 


Boringen. 


De boring van Bolland gaat nog steeds door rode 
en groene schiefers met carbonaathoudende knollen 
met zandsteenbanken behorende tot het Onder- 
Devoon. Zij bereikte een diepte van 2.604,25 m. 

De boring van Hermalle-sous-Argenteau  door- 
boorde de basis van het Namuriaan, het Viseaan en 
het Frasniaan. Op 534 m diepte doorboorde zij een 
complex van effusieve gesteenten selijkend op deze 
die de galerij van Voroux-Goreux in het Siluur 
doorboorde. 

In de vlakte van Focant werd met een nieuwe 
reeks boringen aangevangen om de stratigrafie van 
het Boven-Devoon nauwkeuriger te bepalen en om 
de mechanische hoedanigheden van deze schiefers 
te meten. 

Ten einde het aanleggen van een dam te bestu- 
deren, die moet opgericht worden op de «Eau 
d'Heure » te Silenrieux, werd voor rekening van het 
Ministerie van Openbare Werken, in de schiefers 
van Famenne en in het Midden- en Boven-Fras- 
niaan met een reeks boringen, 2.000 in totaal, aan- 
gevangen (50 tot 150 m diepte). 


Stage. 


De Heer Fatourechi (fran) stagiair van de 
O'GEr verblijft voor drie maanden in de Geolo- 
gische Dienst om zich onder de leiding van de Heer 
J. Bouckaert, in de stratigralische methoden door 
middel van Conodonten te bekwamen. 


Wetenschappelijke bijeenkomsten. 


De Heer R. Paepe heeft, samen met de Heer Pro- 
lessor Vanhoorne, een excursie geleid van de « 2nd 
International Palynological Conference » (Utrecht, 


Octobre 1966 
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(Utrecht, 29 août - 5 septembre 1066). Les travaux 
du tunnel sous l'Escaut, à Anvers, ceux du tunnel 
de Selzate et les fouilles du Sifferdok à Gand, ont 
été visités. 

NER Paepe a participé à une excursion, sous la 
conduite du Prof. J. Fink de Vienne (3 - 12 juillet 
1966) dans l'est de l'Autriche. Les dépôts quater- 
naires et les terrasses de ces régions furent étudiés. 


Cartographie. 


M. R. Legrand a poursuivi Le levé géologique du 
Dévonien inférieur de l'est de la Belgique. Une demi 
douzaine de feuilles, dès à présent, sont terminées. 
Les minutes peuvent être consultées au Service, en 
attendant leur publication. 


Hydrologie. 


En accord avec le Commisariat Royal au Pro- 
blème de l'Eau, MM. R. Thonnard, M. De Bachere 
et J. Van Miechem ont entrepris sous la direction 
de M. M. Gulinck, l'étude de certaines situations 
locales de nos nappes aquifères souterraines. 


29 Aug. - 5 Sept. 1066). Er werd een bezoek ge- 
bracht aan de werken van de tunnel onder de 
Schelde te Antwerpen, deze van de tunnel te Zel- 
zate en de opgravingen van het Sifferdok te Gent. 


Onder de leiding van de Heer Professor J. Fink 
uit Wenen, nam de Heer R. Paepe deel aan de ex- 
cursie in het Oosten van Oostenrijk. De kwartaire 
afzettingen en de terrassen van deze streken werden 


bestudeerd. 


Cartographie. 


De Heer R. Legrand heeft de geologische opna- 
men in het Onder-Devoon in Oost-België voortge- 
zet. Een half dozijn bladen zijn reeds beëindigd. 


Hydrologie. 


Met de toestemming van de Koninklijke Commis- 
saris van het Waterprobleem hebben de Heren 
R. Thonnard, M. De Bachere en J. Van Mieghem 
onder de leiding van de Heer M. Gulinck, de studie 
van zekere lokale toestanden van onze ondergrondse 
waterlagen waargenomen. 
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ANNALES DES MINES DE FRANCE - Octobre-novembre 1966. 


Ce numéro double est consacré aux communica- 
tions présentées au Colloque International sur l'éla- 
boration et l'emploi des matériaux résistants pour 
les applications spatiales. 


Ce Colloque, organisé par le Centre National 
d'Etudes Spatiales, s'est tenu à Paris du 7 au 11 
février 1066. 


— Chronique et divers : 
— Statistiques permanentes 
a) Chroniques des métaux, minerais et substan- 
ces diverses 
— Technique et sécurité minières 
— Bibliographie 
— Communiqués 
— Données économiques diverses. 


Ateliers de Raismes (Nord) fondés en 1859 


CONREUR - LEDENT & C” 


TOUT LE MATERIEL 

D’AGCGLOMERATION 

PRESSES A BOULETS 
DE TOUTES PRODUCTIONS 


PRESSES A BRIQUETTES 

SECHEURS - BROYEURS 

DOSEURS - APPAREILS 
DE MANUTENTION 


FRETTES MOULEUSES DE RECHANGE DE PRESSES 
A BOULETS POUR BOULETS ORDINAIRES OU 
POUR BOULETS RATIONNELS BREVETES S. G. D. G. 


CRIBLES VIBREURS 
MECANIQUE GENERALE 


MATERIEL DE MINES 
TAILLAGE D'ENCRENAGES - LIMES 


IBLA sa. | 


12, boulevard de Berlaimont, BRÜXELLES 1 
Tél. 18.47.00 (6 lignes) | 


MANUTENTION - PREPARATION 


MINERAÏI- CHARBON 
COKE - CIMENT - etc. 


ENTREPRISES GENERALES 


mines - carrières - industrie 


ETUDES ET INSTALLATIONS INDUSTRIELLES COMPLÈTES 


La tête motrice à deux tambours, type BEA 500, BEA 500 
est spécialement conçue pour de grandes puissances. 
De construction étroite et ramassée, elle est 

équipée de réducteurs à arbres parallèles à trois 
trains d’engrenages. 

Grâce à son exécution, elle peut être actionnée 

par des réducteurs, à arbres perpendiculaires, 
disposés de manières différentes. 
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Puissance du moteur: 2 x 33 kW 

Vitesse de bande: 1,25 /1,5/1,8/2 m/sec. 
Largeur de bande: 800 / 1000 mm 

Largeur intérieure: 1100 / 1300 mm 
Diamètre des tambours: 500 mm 


G. Forthomme, 101, rue de Marcinelle, Couiliet (Hainaut), Tel. 361906 
Société Electro-Industrielle (SEÏ), 6, rue des Augustins, Liège, Tel. 321945 
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LE MATÉRIEL DE PERFORATION ET DE CHARGEMENT 
POUR VOS BOUVEAUX ET VOIES DE CHANTIER 


* 


e La chargeuse type “LM 56” 
la plus maniable de sa catégorie et présentant le meilleur 


rapport puissance/poids. 

@e Le marteau perforateur “PANTHÈRE" 

Ce nouveau pèérforateur, à haut rendement, vous assure 
des vitesses de perforation inégalées. 

e Fleurets Coromant 

réputés et appréciés par l'exploitant le plus exigeant. 


n Les spécialistes 
®Ÿ de l'air comprimé 
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